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DÉFENSE SPATIALE

Ottawa tairait 
l’existence de 
traités trop 
controversés

WASHINGTON (PC) — Un expert en re­
cherche sur les armes nucléaires estime que 
le ministre canadien de la Défense, M. Erik 
Nielsen, ment quand il nie toute implication 
canadienne dans le programme de défense 
spatiale américain. Il soutient aussi que le 
Canada et les États-Unis essaient d’empê­
cher le débat public sur les armes nucléaires.

M. William Arkin, directeur de la recher­
che sur les armes nucléaires à l’Institut d’é­
tudes politiques, a défendu ce point de vue de­
vant des journalistes, à l’issue de la présen­
tation de son mémoire devant un comité des 
Communes qui étudie les perspectives de 
coopération militaire entre le Canada et les 
États-Unis. Le comité est venu tenir deux 
jours d’audiences à huis clos à Washington.

Le directeur de l’Institut a affirmé tüer que 
le ministère canadien de la Défense a éliminé 
huit traités d’une liste de plus de 300 accords 
militaires canado-américains, soumise au co­
mité des Communes.

Selon M. Arkin, ces accords, y compris une 
entente sur l’installation d’armes nucléaires 
américaines au Canada en cas de guerre, ont 
été supprimés de la liste parce que le gouver­
nement les juge trop controversés, sur le plan 
politique, pour les soumettre aux parlemen­
taires.

M. Arkin y voit une propension au secret, à 
l’inexactitude et au mensonge commune aux 
deux pays et a accusé les gouvernements ca­
nadien et américain de vouloir empêcher le 
débat public.

C’est par hasard que M. Arkin a constaté 
que la liste avait « des trous », au moment où 
il effectuait des travaux préparatoires en vue 
de sa présentation devant le comité.

Le comité étudie le renouvellement des ac­
cords de Norad, institué en 1957 aux fins de la 
protection conjointe Canada- États-Unis con­
tre d’éventuels bombardements. Ces accords 
ont par la suite été modernisés pour inclure 
la defense anti-balistique et la surveillance de 
l’espace.

M. Arkin s’est demandé comment le co­
mité pouvait prendre des décisions judicieu­
ses sur l’avenir de Norad quand ses membres 
n’ont accès qu’à une information tronquée.

Le président du comité, le député conser­
vateur William Winegard, a déclaré qu’il 
chercherait à savoir pourquoi les huit ac­
cords en question ont Aé expurgés, a fait sa­
voir un représentant de l’ambassade cana­
dienne à Washington.

Quatre des huit références supprimées ont 
trait à la coopération en matière d’armes nu­
cléaires. Quant aux autres, elles concernent 
une visite de sous- marins nucléaires, la coo­
pération au sujet de l’espace, le système 
d’alerte radar DEW et la securité en général.

Toujours selon M. Arkin, les listes d’ac­
cords Canada- États-Unis ne font que donner 
davantage de poids à Targumënt seon lequel 
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LE PREMIER MINISTRE DÉSIGNÉ RETOURNE DEVANT L’ÉLECTORAT

Bourassa choisit Marguerite-Bourgeoys
■ ACCORD DES DEUX CHEFS SUR LA PASSATION DES POUVOIRS
PIERRE O’NEILL

Porté au pouvoir lundi, à la tête de 99 députés li­
béraux, Robert Bourassa tentera de se faire élire 
dans le comté de Marguerite-Bourgeoys. Entre­
temps, il rencontrera demain à Montréal, le pre­
mier ministre sortant, M. Johnson, pour déter­
miner le moment propice à la passation des pou­
voirs, qui aura vraisemblablement lieu le jeudi 11 
décembre.

LE DEVOIR a appris, de source sûre, que M. 
Bourassa se proposait d’avoir un entretien au cours 
des prochains jours avec le député réélu de Mar­
guerite-Bourgeoys, M. Gilles Fortin, pour convenir 
du moment de sa démission et fixer, dans les meil­
leurs délais, la date du déclenchement d’une élec­
tion partielle.

À la suite d’une première vérification sommaire 
du vote exercé dans le comté de Bertrand, il a été

officiellement établi que le candidat du Parti qué­
bécois, M. Jean-Guy Parent, a défait le chef du 
PLQ par 229 voix de majorité. Les conseilleurs ju­
ridiques de M. Bourassa continuent néanmoins, 
sans trop de conviction, d’explorer la possibilité de 
réclamer un recomptage judiciaire.

Depuis la spectaculaire victoire libérale de lundi 
dernier, plusieurs députés ont offert leur siège au 
chef du parti, notamment M. Marc-Yvon Cote, qui 
avait la responsabilité de la campagne dans la ré­
gion de Québec et qui s’est fait élire dans le comté 
de Charlesbourg, avec 14,000 voix de majorité. Mais 
M. Bourassa a refusé l’invitation, en indiquant qu’il 
préférait représenter un comté de la région de 
Montréal. Outre le comté de Marguerite-Bour­
geoys, le chef libéral a également lorgné vers le 
comté d’Outremont, où il réside depuis de longues 
années. Après réflexion, il en serait venu à la con­
clusion que M. Pierre Fortier, qui s’y ait tait élire 
avec seulement 3,600 voix de majorité sur le can-
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ELENA BONNER RETROUVE LES SIENS
Mme Elena Bonner, épouse du dissident soviétique AndreT Sakharov, a retrouvé hier son fils Ale­
xey (à gauche) et son beau-fils Efrim Yankelovich, à l’aéroport de Milan. Mme Bonner a été auto­
risée à quitter l’URSS pour subir des traitements mais elle a été réduite au silence, sous peine de 
ne pouvoir rentrer dans son pays. Les deux hommes n'en ont pas moins transmis à la presse des 
propos très alarmants sur les Sakharov, en disant qu’ils pourraient être tués sans que personne 
ne le sache. Mme Bonner, même si elle très fatiguée, a passé une partie de la nuit de lundi à 
mardi à parler avec ses proches. Son fils et son beau-fils vivent à Boston. Ces derniers ont re­
tracé le fil des derniers six mois des Sakharov à Gorki pour quelques journalistes, pendant les­
quels AndreT a fait une longue grève de la faim, pour protester contre les autorités soviétiques.

AUX FRONTIÈRES DE L’APARTHEID
V. Pour contourner l’Afrique du Sud, la SADCC
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Soucln Africa ^

LISE BISSONNETTE

Créée en 1980, la South African Development Coordination Conference 
rêvait de créer, pour contourner l’Afrique du Sud, « une ceinture inter­
continentale d’Etats indépendants et économiquement puissants ».

1^

« Certains pays donateurs voudraient que nous acceptions de nous politiser 
un peu plus contre l’Afrique du Sud. Mais nous ne croyons toujours pas que ce 
soit notre rôle », dit M. P.S. Mmusi, le président d’un des organismes interna­
tionaux les plus respectés d’Afrique, la Southern African Development Coor­
dination Conference.

Avec son sigle difficile et sa modestie proche de la gêne, la SADCC (pronon­
cez sadec) est pourtant devenue, dans la lutte contre l’apartheid, une sorte 
d’étoile populaire, rare statut pour un organisme tiers-mondiste. Créée en 
avril 1980 à Lusaka (Zambie), la Conférence se donnait deux objectifs: crois­
sance économique régionale, et diminution de la dépendance, à l’égard de l’A­
frique du Sud, de ses neuf pays membres (Angola, Botswana, Lesotho, Ma­
lawi, Mozambique, Swaziland, Tanzanie, Zambie, Zimbabwe). Ce deuxième 
objectif a amené à son berceau, avec la vitesse de l’éclair et d’Est en Ouest, 
de nombreuses fées industrialisées qui trouvaient enfin une façon construc­
tive de canaliser leur opposition au rémme de M. Botha.

Aujourd’hui, la situation s’étant détériorée en Afrique du Sud, certains, 
comme les Pays-Bas et les nations Scandinaves, croient le moment venu pour 
la SADCC d’encourager elle-même la communauté internationale dans l’es­
calade des pressions economiques. Ministre des Finances et vice-président du 
gouvernement du Botswana, un État aux liens économiques Intimes avec l’A­
frique du Sud, M. Mmusi s’en tient, comme la majorité des pays dans la ré­
gion, au credo originel de Lusaka. La SADCC cherche la « libération écono­
mique » de ses membres, d’abord et avant tout, et elle le fait « malgré » plutôt 
que « contre » l’Afrique du Sud.

« Il revient à l’Organisation de l’unité africaine ou au regroupement des 
États de la ligne de front de prendre des positions politiques », affirme M. 
Mmusi. Il souhaite toutefois que la SADCC mette sur pied une équipe pour 
veiller au grain. Il faut évaluer les effets, dans la région, de la détérioration 
constante de l’économie sud-africaine, dit-il. Ou prévenir les ondes de choc au 
cas où M. Botha mettrait à exécution certaines menaces contre ses voisins: le 
renvoi de centaines de milliers de travailleurs étrangers de ses mines d’or et 
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didat du PQ, serait un élément indispensable du fu­
tur conseil des ministres et qu’il valait mieux ne 
pas le sacrifier.

C’est simultanément, que MM. Johnson et Bou­
rassa ont annoncé hier, le premier à l’occasion 
d’une conférence de presse et l’autre par voie de 
communiqué, qu’ils auraient demain un tête-à-tête 
pour convenir de l’échéancier et des modalités re­
latives à la passation des pouvoirs. Au cours d’une 
conversation téléphonique, hier matin, les deux 
chefs politiques en sont venus à l’accord de prin­
cipe que la passation des pouvoirs devrait avoir 

des la semaine prochaine à Québec. En prati- 
jnn

lieu dès la semaine i 
que, toutefois, M. Johnson souhaite tenir, mercredi 
prochain, le 10 décembre, une dernière réunion de 
son cabinet. Ce qui, à toutes fins utiles, ne laisse 
que le lendemain 11 décembre, comme date pos­
sible pour le transfert des pouvoirs. M. Johnson a 
souli^é qu’il avait profité de cette conversation té- 
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M. Robert Bourassa

Ultramar acquiert Gulf 
et annonce la fermeture 
de sa raffînerie 
de Montréal-est
PAUL DURIVAGE

La société Ultramar Canada 
Inc. s’est portée acquéreur des 
immobilisations de Gulf Canada 
Liée au Québec et dans les pro­
vinces de l’Atlantique pour la 
somme de 1120 millions. Si la 
transaction permet à Ultramar 
de rentabiliser sa raffinerie de St- 
Romuald, près de Québec, elle 
implique cependant la fermeture 
définitive de celle de Gulf à Mont­
réal.

Le président d’Ultramar Ca­
nada Inc., M. Jean Gaulin, a expli­
qué que cette acquisition répon­
dait a une situation économique 
rendue difficile par le pro­
gramme canadien de remplace- 
meni du pétrole et d’autres poli­
tiques affligeantes pour l’indus­
trie. La part détenue par le pé­
trole dans les besoins énergéti­
ques de l’est du Canada a en effet 
chuté de 70 % à 55 %, de 1979 à 
1983.

« Cet investissement s’imposait 
en raison de l’évolution du mar­
ché et de la demande en produits 
pétroliers au cours des dernières 
années. Il permettra à Ultramar 
de devenir davantage compéti­
tive dans un contexte où la con­
currence nous vient non seule-

/

Jean Gaulin
ment du Canada, mais du monde 
entier», a-t-il expliqué.

M. Gaulin a assuré que Gulf 
avait tout fait pour garder ou­
verte la raffinerie de Montréal- 
est et sauver les 350 emplois qui y 
sont rattachés. Celle-ci, cons­
truite en 1965, nécessiterait en ef­
fet d’importants investissements 
pour redevenir à tout le moins 
compétitive, sa rentabilité n’étant 
encore là aucunement assurée.

« Elle n’est rentable pour per­
sonne, même en obtenant le con- 
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PHILIPPINES

Corazon Aquino garderait 
les bases US jusqu’en 1990

MANILLE (AFP) — En confir­
mant hier qu’elle sera candidate à 
la présidence des Philippines, 
Mme Corazon Aquino, veuve de 
l’opposant Benigno Aquino, assas­
siné en août 1983, a promis qu’elle 
ne démantèlerait pas les bases 
américaines situées dans ce pays 
avant 1990.

Mme Aquino qui, à l’occasion 
de ces élections prévues pour le 7 
février, cherche à écarter M. 
Marcos d’un pouvoir qu’il détient 
depuis 20 ans, a en effet affirmé 
en conférence de presse qu’elle 
respecterait, si elle était élue, 
l’accord sur les bases (américai­
nes), valable jusqu’en 1990, mais 
qu’elle réclamerait ensuite leur 
évacuation et qu’aucune puis­
sance étrangère ne serait alors 
autorisée à en établir de nouvel­
les.

Après des semaines d’hésita­
tion, Mme Aquino reprend le com­
bat politique de son mari. Son an­
nonce survient moins de 48 heures 
après l’acquittement du général 
Fabian Ver, par le tribunal ju­
geant l’assassinat de M. Aquino; 
25 co-accusés ont du même coup 
acquittés.

Le général Ver est un cousin

éloigné et l’un des plus anciens 
collaborateurs du président des 
Philippines.

Hier, M. Ver a annoncé un re­
maniement des hauts responsa­
bles du commandement de l’ar­
mée, touchant 12 responsables 
militaires de premier plan, cela 
en espérant lutter plus efficace­
ment contre les rebelles com­
munistes.

Le remaniement du comman­
dement militaire a été précédé 
d’un communiqué de la prési­
dence de la république confiant 
au général Ver la direction d’une 
commission chargée de réorga­
niser l’encadrement des forces 
armées.

L’agence de presse officielle 
des Philippines (PNA) a indiqué 
que 12 postes de premier plan, 
dont celui du responsable des opé­
rations militaires de l’Ile de Min­
danao — une zone particulière­
ment touchée par les activités de 
la guérilla communiste de la Nou­
velle armée du peuple (NPA) qui 
inquiètent de façon croissante les 
Etats-Unis — étaient concernés 
par ce remaniement.

Le communiqué de la prési- 
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Un 10e anniversaire
Le rôle du Comité de la 
protection de la jeunesse 
désormais mieux accepté
RENÉE ROWAN

Le Comité de la protection de la 
jeunesse célèbre aujourd’hui son 
10e anniversaire.

« Même si cela n’a pas toujours 
été facile, on accepte maintenant 
mieux le rôle du Comité. On s’est 
habitué à avoir une éthique centrée 
sur les droits des enfants. On recon­
naît que c’est un rôle nécessaire, un 
rôle qui peut aider les intervenants, 
les organismes et les établisse­
ments à agir conformément aux 
exigences de la loi », constate le 
président du Comité.

Tout a commencé, en 1975, par le 
droit à la protection des enfants 
maltraités, rappelle au cours d’un 
entretien, le president du Comité, 
Me Jacques Tellier.

Il y a d’abord eu la loi concernant 
la protection des enfants soumis à 
des mauvais traitements.

Essentiellement, cette loi com­
portait deux choses. Elle faisait l’o­
bligation à toute personne, même 
liée par le secret professionnel — 
médecins, infirmières, travailleurs 
sociaux — qui avait des motifs rai­
sonnables de croire qu’un enfant 
est soumis à des mauvais traite­
ments physiques, de signaler sans 
délai cette situation.

Elle créait aussi le Comité de la 
protection de la jeunesse et lui con­
fiait la responsabilité d’assumer en 
permanence jour et nuit, sept jours 
par semaine, l’accueU de ces signa­
lements, de procéder à leur vérifi­
cation, de décider de leur bien- 
fondé, de référer ces situations aux 
services compétents et d’en assu­
rer le suivi.

11 est significatif, note Me Tellier 
que la porte d’entré dans le sys­
tème de protection pour les enfants 
maltraites ait été située dans un or­
ganisme rattaché au ministère de 
la J ustice et non à celui des Affai­
res sociales. « Au moment où l’on 
allait proclamer la Charte des 
droits et libertés de la personne, on 
indiquait que la protection de son 
intégrité physique constitue pour 
l’enfant comme pour toute autre 
personne un droit que les organis­
mes de la Justice ont le mandat de 
faire respecter.»

Dans cette perspective, constate 
le président, le Comité était appelé 
à jouer un rôle qui se situe dans un 
contexte d’autorité et non dans le 
contexte traditionnel de l’interven­
tion sociale où l’initiative appar­
tient au client.

Au cours de la première année, 
le Comité a reçu quelque 4,000 si­
gnalements dont 2,026 se sont avé­
rés des cas fondés. Ces statistiques 
se sont à peu près maintenues d’an­
née en année jusqu’en 1979, alors 
que le mandat du comité a été 
maintenu.

Par l’autorité qui lui était recon­
nue par la loi, le Comité pouvait et 
même devait prendre l’initiative 
d’intervenir: il lui appartenait de 
proposer les correctifs appropriés 
a la situation. Il n’avait pas cepen­
dant le pouvoir de les imposer, seul 
le Tribunal de la jeunesse ayant 
autorité pour émettre une ordon­
nance au terme d’une enquête ju­
diciaire où les parties avaient pu se 
faire entendre.

Depuis l’entrée en vigueur de la 
nouvelle Loi sur la protection de la 
jeunesse, au début de l’année inter­
nationale de l’Enfant, en 1979, il ap­
partient non plus au Comité, mais à 
la personne nommée directeur de 
la protection de la jeunesse, dans 
chacun des centre de services so­
ciaux du Québec, d’assurer cette in-

Jacques Tellier

tervention en contexte d’autorité. 
La nouvelle loi élargit cette inter­
vention non seulement auprès des 
enfants maltraités, mais à tous les 
enfants et adolescents jusqu’à 18 
ans qui lui sont signalés et dont la 
sécurité ou le développement est 
compromis pour diverses raisons.

Cette loi qui, à i’époque, n’a pas 
été sans entraîner de la contro­
verse, constitue probablement 
l’une des rares législations, non 
seulement au Québec mais à tra­
vers le monde, à considérer clai­
rement l’enfant non plus comme un 
objet de droit mais comme un sujet 
de droit et à lui reconnaître expli­
citement un certain nombre de 
droits.

Le Comité devient ainsi l’om­
budsman de l’ensemble des jeunes 
en difficulté au Québec, aussi bien 
pour les enfants ayant besoin de 
protection que les jeunes contre­
venants. Tout en continuant à exer­
cer une surveillance à l’égard des 
enfants maltraités, on lui confie des 
responsabilités relatives à l’infor­
mation, à la récherche, à la préven­
tion, etc.

Le mandat du comité s’avère 
trop large, trop diversifié et com­
plexe. En 1984, la loi est de nouveau 
modifiée. Aujourd’hui, le Comité a 
la responsabilité principale d’as­
surer le respect des droits recon­
nus à l’enfants et à l’adolescent. Il 
n’est pas un dispensateur de servi­
ces: il agit comme l’ombdusman 
des enfants, à l’instar du protecteur 
du citoyen: il fait enquête lorsqu’il 
a des motifs raisonnables de croire 
que les droits d’un enfant ont été lé­
sés. Il fait ensuite des recomman­
dations pour corriger la situation.

Le Comité a été critiqué parce 
qu’il se trouvait à intervenir dans 
presque toutes les pratiques profes­
sionnelles traditionnelles: «C’est 
fatiguant, on n’aime pas ça, on est 
perçu comme un intru. • Cette per­
ception, toutefois, s’est beaucoup 
atténuée, note Me Tellier.

D’autre part, on trouve que le Co­
mité est parfois trop discret, trop 
réservé. On aimerait qu’il se pro­
nonce davantage, qu’il prenne plus 
position. « Peut-être, reconnaît Me 
Tellier. Pour essayer de garder no­
tre crédibilité, nous préférons n’in­
tervenir que dans les choses vrai­
ment importantes.».

Et pour l’avenir? Le rôle d’om­
budsman du Comité de la protec­
tion de la jeunesse pourra s’étendre 
à plus de jeunes encore, répond Me 
Tellier, pas seulement les jeunes 
maltraités, négligés, ceux en diffi­
culté, mais aussi les écoliers, les 
étudiants.

Réouverture
de la Voie maritime
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VALLEYFIELD (PC) - La Voie 
maritime du Saint-Laurent a été rou­
verte hier lorsque les conditions de 
navigation se sont améliorées.

L'administration avait fermé le 
canal de Beauharnois lundi matin 
parce que les vents forts rendaient la 
navigation dangereuse dans le sec­
teur du pont de Saint-Louis-de-Gon- 
zague, lourdement endommagé par 
un cargo indien vendredi dernier.

Cette décision avait été prise à 
peine deux heures après la réouver­
ture de la voie fluviable, qui était de­
meurée fermée pendant toute la fin 
de semaine en raison de cet acci­
dent.
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Loi C-20: Ottawa devra attendre le dépôt du rapport Caplan-Sauvageau

Le ministre des Communications aura 
des pouvoirs accrus auprès du CRTC
JOCELYN COULON

OTTAWA — Le gouvernement 
Mulroney doit adopter, avant la fin 
de la session, le projet de loi C-20 ac­
croissant ses pouvoirs d’intervention 
auprès du Conseil de la radiodiffu­
sion et des télécommunications ca­
nadiennes (CRTC). Cette loi, présen­
tée en décembre 1984 par le ministre 
des Communications, M. Marcel 
Masse, soulève la controverse dans 
les milieux intéressés.

De nombreux groupes et individus 
s’inquiètent des nouveaux pouvoirs 
accordés au ministre par cette nou­
velle loi, principalement le pouvoir 
d’instruction qui permettrait au mi­
nistre d’intervenir à quelque mo­
ment que ce soit dans une question 
dont le CRTC serait saisi. Certains 
font remarquer qu’on pourrait assis­
ter à une politisation importante de 
la télévision du type de celle qu’on 
retrouve en France où la télévision 
est soumise au pouvoir de l’État.

Le 20 novembre dernier, le gouver­
nement a semblé faire marche ar­
rière sur ce point en amendant la loi 
pour que le pouvoir d’instruction ne 
touche que les «politiques» du CRTC 
et non tous les «sujets relevant de sa 
compétence». Toutefois, le ministre 
garde théoriquement un pouvoir d’in­
tervention presque illimité.

Plusieurs intéressés ainsi que les 
partis d’opposition réclament donc 
du gouvernement qu’il attende le dé­
pôt du rapport Caplan-Sauvageau, un 
groupe de travail créé au printemps 
dernier et qui se penche sur l’avenir 
de la radio et de la télévision au 
pays. Le rapport doit être déposé au 
plus tard à la fin du mois de janvier 
et il traitera, entre autres, du pouvoir 
d’instruction.

«Ce projet de loi est dangereux. Il 
porte atteinte à l’indépendance du 
CRTC. Il y a une augmentation im­
portante du pouvoir d’instruction, de 
façon à ce que, en pratique, le Ca­
binet puisse dicter Tissue d’une au­
dience avant qu’elle ait même été te­

nue», déclare M. Andrew Roman, di­
recteur exécutif du Centre de re­
cherche sur l’intérêt public.

M. Roman fait remarquer que le 
ministre aura le contrôle effectif du 
CRTC sans la responsabilité devant 
le Parlement. «Ceci est contraire 
aux principes constitutionnels fon­
damentaux», déclare-t-il.

M. Roman enchaîne en déclarant 
«que de telles dispositions seraient 
considérées comme anathèmes aux 
États-Unis et en Angleterre».

Le premier intéressé, le président 
du CRTC, M. André Bureau, a lui 
aussi fait part de ses objections face 
au projet de loi. M. Bureau a de­
mandé au gouvernement de recon­
sidérer le libellé de l’article 14.1 qui 
permet au Cabinet de donner au 
CRTC «des instructions sur des su­
jets relevant de sa coinpétence». 
Pour le président du CR'fc, cet ar­
ticle signifierait que le gouverne­
ment «peut agir unilatéralement 
dans toute question de communica­
tion, sans recourir au processus de 
consultation public comme le prévoit 
le régime parlementaire...». Le gou­
vernement a changé le mot «sujets» 
par le mot «politiques».

M. Bureau estime que la portée de 
la loi devrait être «restreinte aux ins­
tructions relatives aux lignes de con­
duite» du CRTC. Il demande, en ou­
tre, que le ministre ne puisse pas in­
tervenir pour la révocation ou la sus­
pension d’une licence.

En Commission parlementaire, le 
président du CRTC, a déclaré que si 
le pouvoir d’intervention du ministre 
était illimité, il se demandait alors 
pourquoi maintenir en vie son orga­
nisme.

Mme Sheila Finestone, députée li­
bérale, est d’accord avec l’esprit de 
cette loi, rédigée par l’ancien gouver­
nement, et qui est de permettre, se­
lon elle, au ministre de donner des 
instructions de politique générale au 
CRTC. Toutefois, elle pense que le 
gouvernement ne devrait pas s’im­
miscer dans le travail quotidien du

CRTC. De plus, elle fait remarquer 
que la période de consultation publi­
que de 30 jours sur les directives gou­
vernementales est ridicule.

«Comment voulez-vous que les 
gens s’organisent en 30 jours pour se 
présenter devant la (jommission 
chargée d’examiner la directive du 
gouvernement. Nous demandons 60 
jours ouvrables (trois mois).». Le 
gouvernement à concédé 30 jours ou­
vrables d’une session parlementaire.

M. Florian Sauvageau, co-prési­
dent du groupe Caplan-Sauvageau, 
n’a pas voulu commenter le projet de 
loi C-20. Il a toutefois précisé qu’il 
avait fait parvenir une lettre au mi­
nistre lui demandant de retarder l’a­
doption de la loi pour permettre à 
son groupe de déposer son rapport à 
la fin janvier.

«Notre groupe de travail s’inté­
resse à tous les problèmes relatifs à 
l’avenir de la radio et de la télévi­
sion. Nous ferons des recommanda­
tions sur le pouvoir d’instruction 
ainsi que sur les relations entre le 
Parlement, le ministère des Com­
munications et le CRTC», déclare- 
t-U.

Pour Mme Lynn McDonald, dé­
putée néo-démocrate, il serait plus 
prudent pour le gouvernement d’at­
tendre le dépôt du rapport. «L’ar­
gument de l’ancien ministre des 
Communications par interim, M. Be­
noît Bouchard, à l'effet que l’examen 
du rapport prendra un an et retar­
dera donc l’adoption de la loi C-20 ne 
tient pas.»

Selon la députée, le gouvernement 
pourrait prendre en considération 
les recommandations principales du 
rapport dès janvier et modifier, s’il y 
a lieu, son projet de loi. «C’est une 
mesure élémentaire de prudence», 
ditelle.

«L’adoption de la loi sabotera le 
travail du groupe Caplan-Sauvageau. 
Les membres du groupe seront de­
vant un fait accompli. Ils rédigeront 
leur rapport, avec peut-être des re­
commandations contredisant le gou-
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vernement, en ayant en tête la loi 
déjà adoptée par le Parlement. C’est 
ridicule», déclare M. Roman.

Autre aspect controversé de la loi, 
l’article 3 qui stipule que le CRTC 
«devrait respecter et promouvoir Té- 
galité et la dignité de toutes person­
nes, groupes ou catégories de per­
sonnes sans égard à la race, à iWi- 
gine nationale ou ethnique, à la cou­
leur, à la religion, au sexe, à l’âge ou 
aux déficiences mentales ou physi­
ques.»

Là encore, on fait remarquer que 
le CRTC pourrait jouer un rôle de 
censeur face à la création dans le do­
maine de la radiodiffusion.

M. Bureau ne veut pas intervenir 
dans le contenu de la programma­
tion. Il met en garde le gouverne­
ment. «D’après l’article du projet de 
loi, le CRTC pourrait subir des pres­
sions pour qu’il devienne en un sens 
un programmateur et peut-être, qu’il 
intervienne à l’avance et agisse en 
fait à titre de censeur pour exercer 
le pouvoir contestable en vertu de la 
Constitution de contraindre avant le 
fait».

La vente de De Havilland à Boeing

L’opposition accuse Ottawa d’avoir laissé 
tomber l’industrie aérospatiale canadienne
MARIE TISON

OTTAWA (PC) — L’opposition a 
accusé le gouvernement conserva­
teur d’avoir laissé tomber l’industrie 
aérospatiale canadienne en vendant 
la société De Havilland à la firme 
américaine Boeing.

Les libéraux et les néo-démocra­
tes ont profité de la journée d’hier 
pour dénoncer la décision gouver­
nementale de privatiser la société de 
la Couronne De Havilland, qui cons­
truit des avions de court trajet. Ils 
ont accusé le gouvernement d’avoir 
abandonné l’industrie aérospatiale 
canadienne et d’avoir fait, financiè­
rement parlant, une bien mauvaise 
affaire.

Le chef du Nouveau Parti démo­
cratique Ed Broadbent a ouvert les 
hostilités hier matin en déposant une 
motion blâmant “le gouvernement 
pour avoir laissé tomber l’industrie 
aérospatiale du Canada en vendant 
la société De Havilland à la firme 
Boeing, et d’avoir ainsi échoué dans 
la protection de la technologie aéro- 
.spatiale défrayée par les contribua­
bles canadiens et développée par De 
Havilland”.

Boeing a acheté la société de la 
Couronne au coût de $155 millions, 
dont $90 millions versés en espèces 
au moment de la vente. Les $65 mil­
lions restants pourront être acquittés 
en paiements échelonnés, mais la 
firme américaine pourra faire di­
minuer cette dette d’un million pour 
chaque $5 milions d’achat de biens et 
de services canadiens.

Etant donné le potentiel de l’indus­
trie aérospatiale canadienne, a af­
firmé M. Broadbent, il est pratique­
ment certain que Boeing parviendra 
à effacer cette dette au complet, et 
que la firme américaine n’aura (iue 
les $90 premiers millions à défrayer, 
soit environ le coût d’un seul boeing 
747 ou de 11 Dash-8, la production de 
six mois à la société de Havilland.

« En raison de l’ineptie du gouver­
nement, Boeing pourra acheter une 
industrie canadienne avec de l’ar­
gent des Canadiens», a ironisé le 
chef néo-démocrate.

Si cette « mauvaise affaire » pour 
les contribuables canadiens est sé­
rieuse, l’abandon de l’industrie aéro­
spatiale canadienne par le gouver­
nement conservateur est beaucoup 
plus tragique aux yeux de l’opposi­
tion.

Le député libéral Robert Kaplan a 
rappelé que la société de Havilland 
avait été nationalisée parce que la 
multinationale Hawker SWdeley, qui 
la possédait, avait des priorités plus 
importantes que la production de l’u­
sine principale de De Havilland, à 
Downsview.

« Ce qui s’est passé hier, c’est que 
la société a été retirée des mains ca­
nadiennes pour être remise sous le 
contrôle d’une compagnie aux larges 
priorités», a-t-il déclaré.

« Ce que nous avons perdu, c’est 
l’autonomie de la compagnie. Elle ne 
fait plus partie de l’identité cana­
dienne. »

M. Kaplan, dont la circonscription 
de York Centre comprend l’usine de 
Downsview, a rappelé que le minis­
tre des Finances Michael Wilson s’é­
tait engagé au cours de la campagne 
électorale à fusionner De Havilland 
et Canadair, à en faire une entre­
prise viable et à offrir des actions de 
cette nouvelle société aux Cana­
diens.

« Pourquoi le gouvernement n’a- 
t-il pas poursuivi cette idée? », s’est-U 
interrogé.

« La souveraineté canadienne a di­

minué en raison de la vente annon­
cée lundi par le gouvernement».

Une série de parlementaires de 
l’opposition ont poursuivi toute la 
journée cette dénonciations, déve­
loppant Tun ou l’autre de ces points, 
et le président du Conseil du trésor 
Robert de Cotret a dû faire face à de 
nombreuses critiques au cours de la 
période des questions.

Il s’est défendu en expliquant que 
le gouvernement ne laissait pas tom­
ber l’industrie aérospatiale, mais que 
la privatisation de De Havilland lui 
permettrait de faire meilleure figure 
sur le marché.

« Cela veut dire plus d’emplois à 
De Havilland et plus d’emplois au 
sein des centaines de fournisseurs de 
la société à travers le pays, a-t-il dé­
claré. Voilà comment nous proté­
geons l’industrie aérospatiale cana­
dienne. »

Il a soutenu que la vente de la so­

ciété de la Couronne à Boeing était 
une excellente affaire pour les con­
tribuables canadiens, « parce que, 
pour la première fois, les taxes 
payées par une société De HavUland 
enfin profitable compenseront pour 
le support donné à la société au 
cours de la dernière décennie ».

De Havilland a reçu environ $800 
millions du gouvernement canadien 
depuis sa nationalisation en 1972, et 
M. de Cotret a indiqué que les contri­
buables auraient eu à payer $200 mil­
lions cette année si la société n’avait 
pas été vendue.

« Nous avons cherché un acheteur 
capable d’assurer les emplois de ces 
travailleurs et de faire de De Havil­
land une compagnie plus forte, plus 
grosse, plus prospère, et qui contri­
bue plus à la technologie et au déve­
loppement », a conclut pour sa part 
le premier ministre Brian Mulroney 
en Chambre.

Au ministère de l’Immigration, en 1982

La destruction de documents était 
conforme à la politique du gouvernement

HULL (PC) — Un avocat de la 
commission Deschênes a soutenu 
hier que la destruction de dossiers du 
ministère de l’Immigration en 1982, 
au moment où Ton commençait à se 
préoccuper de la présence possible 
de criminels de guerre nazis au Ca­
nada, était tout à fait conforme à la 
politique du gouvernement.

L’avocat Yves Fortier, un des 
deux collaborateurs du juge Jules 
Deschênes, en est arrivé à cette con­

clusion après avoir entendu, pendant 
quatre heures, mardi, des fonction­
naires du ministère de l’Immigra­
tion. Ceux-ci lui ont expliqué que les 
dossiers ont été détruits parce que le 
ministère manquait d’espace pour 
entreposer les documents.

Me Fortier a de plus affirmé qu’il 
n’y avait aucune preuve ejue la te­
neur de ces dossiers aurait aidé la 
commission dans son enquête pour 
retrouver de présumés criminels de

L’OMS reçoit le Grand prix 
du président de la république

guerre nazis, et n’aurait pas permis 
de les traîner éventuellement en jus­
tice.

L’avocat et son collègue Michael 
Meighen se sont penchés sur cette 
affaire après que le Solliciteur gé­
néral Robert Kaplan eut déclaré à la 
commission Deschênes qu’il trouvait 
“suspecte” la destruction de ces don­
nées.

Pour sa part, l’avocat David Ma­
tas, associé à la Ligue B’nai B’rith, 
demeure convaicu que l’information 
détruite aurait aidé le Canada à re­
trouver et à déporter des criminels 
de guerre, en prouvant qu’ils avaient 
menti aux services d’immigration 
pour obtenir l’autorisation d’entrer 
au Canada.

(PC) — L’Orchestre symphonique 
de Montréal vient d’être choisi par 
l’Académie nationale du disque fran­
çais comme lauréate du Grand prix 
du président de la république, le plus 
im^rtant prix d’excellence attribué 
en France.

Selon un porte-parole de TOSM, 
Jean Prévost, l’ensemble montréa­
lais a-mérité le prix pour son enregis­
trement de la Symphonie fantasti­
que, de Berlioz, réalisé par Decca- 
London sous la direction de Charles 
Dutoit.

La remise aura lieu le 18 décem­

bre, au ministère des Relations ex­
térieures, à Paris.

Les enregistrements de TOSM 
sous la direction de Charles Dutoit 
ont remporté 16 prix internationaux 
depuis le début de la collaboration 
OSM-Decca-London, en 1980,
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Colombie Inc. compte 
recueillir $ 500,000 pour 
les 150,000 sinistrés
CLÉMENT TRUDEL

Un comité vient de se former à 
Montréal pour recueillir des fonds 
et acheminer de l’aide aux quelque 
150,000 Colombiens sans abris de la 
région dévastée d’Armero. On se 
rappelle que lors de l’éruption du 
Nevado del Ruiz, le 13 novembre, 
on a dénombré environ 25,000 vic­
times d’un lahar, ou coulée de boue, 
qui a envahi très rapidement une 
vallée jadis prospère. Le Comité 
d’aide à la Colombie Inc. est formé 
de sept personnes; son porte-parole 
est M. Pablo Gomez. Le nouvel or­
ganisme compte recueillir $500,000 
d’ici à la mi-janvier ; il projette de 
se consacrer à des projets de re­
construction retenus par les sinis­
trés eux-mêmes, sans interventions 
bureaucratiques indues.

Mme Amina Tatar et M. Gomez 
ont explioué hier au DEVOIR que 
ce comité ne s’adresse pas seule­
ment à la communauté latino-amé­
ricaine: des hommes d’affaires re­
cevront sous peu par la poste une 
invitation à contribuer a la cam­
pagne; des campus seront systé­
matiquement visités pour sensibi­
liser les étudiants. Aujourd’hui, à 
l’agora de l’UQAM et au pavillon 
Leacock de McGiU, rue McTavish, 
se tiennent des séances d’informa­
tion; à rUQAM on pourra voir un 
vidéo sur la catastrophe, à McGiU, 
le film « Café », d’Hernan Gutier­
rez, sera projeté. Déjà, le conseil 
confédéral de la CSN a donné son 
appui de principe à la campagne en 
cours et l’on s’attend à une r^nse 
concrète de quelque 400 syndicats 
affiliés. De plus, une messe sera cé­
lébrée à 13 h le dimanche, 15 dé­
cembre, en l’église Sainte-Brigide 
(angle Dorchester et Champlain) 
et le jour de Noël se déroulera une 
grande fiesta avec orchestres la­
tino-américains à la Casa Cumbia 
(angle Rachel et Saint-Denis), les

profits étant versés au Comité 
d’aide à la Colombie (au téléphone, 
849-1145).

Plus de 5,000 Colombiens vivent 
au Québec ; ils ont dans l’ensemble 
été sensibles au courant de sympa­
thie envers les victimes du trem­
blement de terre survenu le 19 sep­
tembre au Mexique (hier, les dé­
pêches mentionnaient un séisme 
qui n’a heureusement pas fait de 
victimes en Colombie mais qui a 
notamment touché la ville de Po- 
payan, déjà fortement touchée en 
1983).

Les responsables du Comité 
d’aide à la Colombie estiment que 
le principal problème dans ce pays 
est la misère, ce que confirme un 
récent rapport de la Banque Mon­
diale soulignant la perte impor­
tante du pouvoir d’achat depuis 10 
ans et la persistance d’un taux de 
chômage effarant. Selon P. Gomez 
et A. Tatar, le cycle de « la violen- 
cia » ne s’est vraiment pas résorbé 
depuis 1948 en Colombie mais il im­
porte de sublimer les divisions po­
litiques sur l’heure pour rendre plus 
efficaces les gestes humanitaires 
posés envers les victimes de la co­
lère du volcan Nevado del Ruiz.

Le 2 septembre, un cargo quittait 
St.John’s (Terre-Neuve) avec des 
vêtements qui atteindront dans 10 
jours le porte de Santa Marta, dans 
les Caraïbes. Ces jours-ci, des con­
seillers municipaux de Montréal 
ont tenu un diner-bénéfice dont les 
fonds ont été confiés à la Fondation 
Jules et Paul-Emile Léger qui 
verra à les envoyer en Colombie. 
L’initiative du Comité d’aide à la 
Colombie vient compléter ces in­
terventions ponctuelles avec son 
souci de tenir le contact avec les 
gens qui, en Colombie, feront con­
naître leurs priorités de recons­
truction dès que sera décidée la re­
localisation des paysans délogés 
par la fonte subite de la calotte gla­
ciaire du Nevado del Ruiz.

Montréal aura épuisé sa réserve 
de terrains industriels d’ici cinq ans
ALAIN DUHAMEL

Dans cinq ans tout au plus, la Ville 
de Montréal devrait avoir épuisé sa 
réserve de terrains industriels dans 
les neuf parcs qu’elle a constitués à 
cette fin depuis 1981.

« Si le rythme d’occcupation se 
maintient, il ne devrait subsister au­
cun espace disponible d’ici à cinq 
ans » affirme le président du comité 
exécutif, M. Yvon Lamarre. « En 
d’autres mots, la dynamisation du 
secteur industriel est devenue une 
réalité. »

M. Lamarre en tient pour preuve 
les 37 entreprises qui se sont établies 
dans les parcs industriels de la ville 
et la croissance de la valeur des per­
mis de construction : $11.6 millions en 
1978 contre $106 millions cette année, 
selon les estimations municipales, ce 
qui constituerait la seconde meil­
leure année. La Ville de Montréal 
avait émis, l’an dernier, des permis 
d’une valeur de $154.7 millions dont 
$70 millions pour le seul chantier des 
ateliers de Via Rail dans le quartier 
Pointe Saint-Charles.

La ville de Montréal compte neuf 
parc industriels d’une superficie 
d'environ 2 millions de mètres car­

rés. Elle a cédé environ 700,000 mè­
tres carrés à des entreprises.

Les terrains qu’eUe avait offert au 
manufacturier sqd-coréen Hyundai, 
dans l’est de la ville, ne compte pas 
parmi les terrains identifiés comme 
un parc industriel. L’administration 
municipale n’a pas renoncé les uti­
liser à des fins industrielles même 
s’ils se trouvent, en bonne part, dans 
un parc de la Communauté urbaine 
de Montréal.

L’administration municipale a 
adopté, pour l’année 1986, le thème 
budgétaire de la consolidation et de 
l’accélération du mouvement de re­
nouveau industriel.

Les données budgétaires ne mon­
trent pas clairement l’effort finan­
cier auquel consentira l’administra­
tion municipale, au grand dam de la 
Commission d’initiative et de déve­
loppement économique de Montréal 
(CIDEM) laquelle souhaiterait que 
l’administration, dans le budget de la 
mise en valeur du territoire, distin­
gue entre ses investissements à des 
fins domicilaires et ses investisse­
ments à des fins industrielles.

Sous le titre Restauration et déve­
loppement résidentiel et industriel,

l’administration mumcipaie a mscnt 
une somme de $14.8 millions, en 
hausse de $500,000 sur les dépenses 
qu’elle avait prévu cette année. Ainsi 
confondues, les dépenses prévues à 
ce titre laissent les services munici­
paux dans l’incertitude au sujet de la 
marge de manoeuvre réelle dont ils 
dispo^nt.

Au titre du développement éco­
nomique, bien qu’elle ait prévu une 
au^entatlon du nombre de dossiers 
industriels à traiter ( de 500 à 700 l’an 
prochain), l’administration munici­
pale a diminué le budget de la CI­
DEM, de $11.4 milUons en 1985 à $11.3 
millions en 1986.

La disponibilité des terrains indus­
triels devenant plus rare, l’expansion 
.industrielle de Montréal devra donc 
se réaliser dans les zones industriel­
les anciennes et dans des immeubles 
réhabilités ou se faire sur les lieux 
mêmes où se trouvent les entrepri­
ses.

Dans le cadre de son programme 
de coopération industrielle (PRO- 
CIM), administrée par une Société 
de développement industriel de 
Montréal (SODIM), l’administration 
municipale a accordé une aide n’ex­

cédant pas $500,000 par entreprise, à 
63 sociétés industrielles pour des tra­
vaux immobiliers évalués à $61 mil­
lions. Ces sociétés devaient investir 
plus de $102 millions en équipement 
de production. Lorsqu’elle a lancé ce 
programme, à l’automne de 1982, 
l’administration municipale s’atten­
dait à dépenser environ $20 millions 
en cinq ans pour soutenir la moder­
nisation et l’expansion d’environ 1,000 
entreprises.

À la fin de 1983, l’administration 
municipale a ajouté à ses program­
mes de soutien à l’expansion indus­
trielle le Programme de rénovation 
d’aires industrielles de Montréal 
(PRAIMONT) dont elle espère qu’il 
jouera à l’égard des zones industriel­
les anciennes le même rôle que les 
programmes de rénovation et d’in­
tervention dans les quartiers an­
ciens.

Dans son 
quipement,

1 programme triennal d’é- 
, l’administration munici­

pale a inscrit pour l’année 1986 une 
somme de $6.'? millions, à partager 
entre les parcs industriels et les 
PRAIMONT. L’essentiel des inves­
tissements municipaux dans les zo­
nes industrielles anciennes doit sur­
venir à partir de 1987.

60 jours à Tanguay et $ 100,000 d’amende 
pour revenus de prostitution cachés au fisc

Umberto Eco permettra à 
des étudiants de Bologne de 
faire des stages au Canada

(PC) — Recevant hier à Montréal 
le prix McLuhan Téléglobe Canada, 
le romancier et journaliste italien 
Umberto Eco a annoncé qu’il con­
sacrera la bourse de $50,000 à aider 
des étudiants de l’Université de Bo­
logne à faire des stages dans des uni­
versités du Canada.

Ce montant « est bien trop impor­
tant pour un simple citoyen du Vil­
lage global », a expliqué l’universi­
taire dans une réference aux écrits 
de Marshall McLuhan (1911-1980), 
théoricien de la communication.

Les modalités d’attribution (jury, 
durée) des stages au Canada seront 
établies conjointement par M. Eco et 
la Commission canadienne pour l’U- 
nesco ; cette dernière désigne les ju­
rés du prix McLuhan, décerné tous 
les deux ans et financé par Télég^obe 
Canada.

Lors d’une cérémonie à la Place 
des Arts, Umberto Eco a rappelé que 
l’Université de Bologne, ou il ensei­
gne la sémiotique, avait été fondée 
en 1088 et qu’elle est l’une des plus 
anciennes en Occident.

Le lauréat, qui était venu à Mont­
réal en 1967 comme conseiller au pa­
villon de l’Italie à l’Expo, souhaite 
donc faire profiter des $50,000 aussi 
bien le Canada qu’une institution d’I­
talie.

Jean-Claude Delorme, président 
de Téléglobe Canada, a rappelé que 
le prix servait à récompenser les tra-. 
vaux de spécialistes en communica­
tions, dans la foulée de l’oeuvre de 
McLuhan.

Né dans le Piémont en 1932, Um­
berto Eco a été diplômé de plüloso- 
phie de I’Universite de Turin en 1954. 
Il a publié de nombreux articles d’a­
nalyse ainsi que des romans dont, en

1982, le célèbre II Nome délia rosa 
(Le Nom de la rose).

Pour saluer McLuhan, M. Eco a 
raconté qu’« on rend parfaitement 
hommage à quelqu’un en tentant de 
percer son armure, dans l’esprit du 
tournoi médiéval », soit de remettre 
en question ses théories.

Ainsi dans La galaxie Gutenberg, 
l’universitaire torontois parlait d’un 
déclin de l’imprimé devant la vogue 
de l’image télévisée : « Si McLuhan 
était toujours parmi nous, à notre 
époque d’ordinateurs personnels, 
suggère Umberto Eco, il serait inté­
ressant de lui faire voir un écran de 
téléviseur se vidant de ses images 
pour être gagné par un fourmille­
ment alphabétique».

A la question de savoir si le désar­
mement était la grande priorité de 
notre temps, le lauréat a répondu 
qu’il plaçait avant tout la préserva­
tion de la forêt amazonienne.

JEAN-CLAUDE LECLERC

Le juge Roger Vincent de la Cour 
des sessions de la paix de Montréal a 
condamné hier à 60 jours deprison et 
à $ 100,000 d’amende Mme Efrna Die­
trich, 46 ans, pour avoir éludé 
$239,251 d’impôt à même des revenus 
de prostitution entre 1974 et 1980.

Le tribunal a refusé la sentence de 
près d’un an de prison et de $ 150,000 
d’amende qu’a suggérée le procureur 
de la Couronne, Me Pierre Loiselle, 
après avoir déposé à la cour le dos­
sier des antécedants judiciaires de 
l’accusée.

Tout en soulignant la nécessité d’ê­
tre sévère pour les compagnies et les 
dirigeants d’entreprises ou les comp­
tables qui fraudent le fisc alors que 
les simples contribuables paient leur 
impôt à la source, la cour a pris en 
considération les circonstances pro­
pres à l’affaire.

L’avocat de l’accusée. Me Harold 
Tatner, avait fait valoir que dans les 
cas de l’ex-juge André Fabien ou du 
comptable Louis-Philippe Picard, 
maire de Repentigny, deux hommes 
publics condamnés Mur évasion fis­
cale, aucune peine de prison n’avait 
été imposée.

L’avocat s’est demandé pourquoi 
le ministère avait choisi de poursui­
vre l’accusée en vertu d’une disposi­
tion de la Loi de l’impôt qui ne laisse 
pas aucun choix d’imposer un empri­
sonnement minimum.

Me Tatner a cité un relevé de con­
damnations fiscales montrant que 
sur quelque 340 dossiers, neuf (2 %) 
avaient entraîné des sentences de 
prison, parfois pour quelques jours 
seulement.

Née en Allemagne où elle a vécu 
dans la pauvreté, l’immigrante ve­

nue au Canada sans argent avait di­
vorcé ici. C’est en 1972 qu’elle aurait 
commencé de pratiquer la prostitu­
tion, à l’intérieur d’un cercle fami­
lier. (Quelques proches étaient pré­
sents hier au Palais, s’inquiétant de 
son sort.)

Mme Dietrich a omis de déclarer 
à l’impôt plus de $ 792,490 ainsi ga­
gnés au cours des sept années. Le 
fisc a perdu, temporairement, 
$239,251, mais s’est repris, depuis, en 
saisissant déjà pour quelque $ 350,000 
d’argent et de biens divers apparte­
nant à Mme Dietrich.

La défense a plaidé que Mme Die­
trich n’avait rien caché de ses tran­
sactions et des placements qu’elle 
avait faits, jusqu’en Suisse, et qu’elle 
croyait honnêtement n’avoir pas à 
déclarer ce genre de revenus.

Pour le fisc cependant, tout re­
venu, qu’il soit le produit d’une indus­
trie légitime ou d’une activité jugée 
répréhensible (la prostitution ne l’est 
plus, sauf sous certains aspects), doit 
etre déclaré et taxé.

En prononçant un verdict de cul­
pabilité, le 26 novembre dernier, le 
juge Vincent avait trouvé que l’ac­
cusée avait fait montre d’un certain 
sens des affaires, notamment en di­
versifiant ses placements, et qu’il 
n’était guère logique de croire qu’elle 
signait ses déclarations sans trop les 
comprendre.

La Couronne avait alors demandé 
l’incarcération immédiate, étant 
donné les importantes sommes d’ar­
gent en jeu. Le juge Vincent a tenu 
compte de ces quelques journées de 
détention pour fixer au minimum de 
60 jours (continus) la peine de la con­
tribuable.

Celle-ci a un an pour payer l’a­

mende de $100,000, faute de quoi elle 
devra purger douze mois de prison.

Pour demander une plus lourde 
sentence, la Couronne avait invoqué, 
la sévérité de la loi, l’intérêt public, 
l’injustice, et l’exemplarité.

La défense, au contraire, pour jus­
tifier une sanction minimum, avait 
souli^é, outre le passé de l’accusée, 
le fait que Mme Dietrich avait vécu 
près de six ans sous la menace de

poursuites. Il ne lui restait plus pour 
vivre que le solde de ses revenus, soit 
quelque $200,000.

Avant de fixer l’amende à $ 100,000, 
soit 40 % de l’impôt éludé, le juge a 
ajouté qu’il avait pris en considéra­
tion le fait que l’immigrante avait 
vécu pauvrement, qu’elle ne menait 
pas un train de vie luxueux, et qu’elle 
avait eu à changer de pays et de cul­
ture.
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Pas de lune de miel pour le premier ministre désigné

Bourassa: une marge de manoeuvre et des échéances serrées
GILLES LESAGE

En raison de ses engagements 
électoraux et de la conjoncture, M. 
Robert Bourassa fait face à une 
marge de manoeuvre et à des 
échéances serrées.

Ainsi qu’il l’a confié lui-même, le 
premier ministre désigné sait qu’il 
n’aura pas'droit aux cent jours de 
grâce habituels ou à la lune de miel 
qui accompagne un nouveau gouver­
nement. En boutade, il disait que 
« l’état de grâce » durerait deux heu­
res, en fin de soirée des élections. A 
cause de sa défaite personnelle dans 
Bertrand, il n’a même pas eu droit à 
ce bref répit. Mais la correction de 
cet incident de parcours est loin d’ê­
tre le principal problème à résoudre 
dans l’immédiat.

Dès la transition assurée et la for­
mation de son cabinet complétée, la 
semaine prochaine, le chef du gou­
vernement convoquera sans délai 
l’Assemblée nationale, probablement 
pour le lundi 16 décembre. De courte 
durée, une semaine tout au plus, en 
raison des Fêtes et du règiement de 
i’Assemblée, cette mini-session lui 
donnera l’occasion de reprendre, 
dans son message inaugural lu par le 
lieutenant-gouverneur, ses princi­
paux engagements et le style de gou­
vernement qu’il veut donner au Qué­
bec.

Les 99 députés libéraux (que M. 
Bourassa devra observer du haut de 
la tribune publique ou par le truche­

ment de la télédiffusion des débats) 
et les 23 péquistes formant l’opposi­
tion officielle seront surtout appelés 
à entériner les mesures budgétaires 
que le chef libéral a promis de met­
tre en oeuvre avant la fin de l’année. 
Présentées par le ministre des Fi­
nances (M. Daniel Johnson ?), ces 
promesses feront une ponction de 
plus de $40 millions dans le budget de 
l’Etat pour l’exercice en cours, entre 
le 1er janvier et le 31 mars 1986. Il 
s’agit de: la diminution de l’impôt 
sur le revenu des moyens et hauts sa­
lariés; l’abolition de la taxe de 9% 
sur l’assurance-vie; et de la diminu­
tion de la surtaxe sur l’essence dans 
les régions frontalières.

Pour le prochain exercice com­
plet, ces engagements et les autres 
promesses entraîneront un manque 
a gagner d’environ $400 millions, que 
le gouvernement devra aller cher­
cher ailleurs. Ce qui sera d’autant 
plus difficile que le déficit budgé­
taire sera, selon toute vraisem­
blance, plus élevé que les quelque 
$3.2 milliards prévus par le gouver­
nement sortant. M. Bourassa s’est 
toutefois engagé à ne pas invoquer 
l’héritage financier du PQ comme 
prétexte à l’ajournement de ses en­
gagements. Ce n’est toutefois qu’au 
printemps que l’on pourra mesurer 
comment l’équipe Bourassa aura 
réussi à concilier une marge de ma­
noeuvre fort étroite et la réalisation 
de promesses coûteuses.

Car, en plus de la baisse de taxes 
et impôts, M. Bourassa s’est notam­
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ment engagé à : injecter $75 millions 
dans la santé et les services sociaux, 
surtout au chapitre des urgences; 
consacrer $35 millions de plus par 
année à l’éducation (engagement de 
professewurs, baisse de l’âge d’ad­
mission au primaire, abolition de 
frais de scolarité pour les adultes) ; 
améliorer le sort des jeunes assistés 
sociaux, et le reste. Plus, le chef li­
béral veut créer 80,000 emplois par 
année en améliorant le climat eco­
nomique et en suscitant des investis­
sements rentables qui, à leur tour, 
regarniront les coffres du trésor pu-
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blic.
Mais une autre échéance inéluc­

table attend le premier ministre: 
une nouvelle ronde de négociations 
avec les 300,000 employés et plus du 
secteur public et parapublic. Non 
seulement les centrales syndicales 
contestent les nouvelles modalités 
(loi 37) mises au point par le gouver­
nement péquiste, mais elles promet­
tent une lutte à outrance si, comme il 
le veut, M. Bourassa abolit complè­
tement le droit de grève dans les hô­
pitaux. L’affrontement est prévisi­
ble, d’autant que les fonctionnaires

et assimilés voudront reprendre le 
terrain perdu à la faveur de la crise 
économique et des coupures salaria­
les de 1983. De toute évidence, le gou­
vernement devra dégorger plusieurs 
dizaines de $millions.

Quant au dossier de la privatisa­
tion, telle qu’engagée par le PQ, des 
succursales de la SAQ, il sera pres­
tement mis de côté par les libéraux, 
qui envisagent de faire du cas par 
cas à cet égard, ainsi que pour d’au­
tres entreprises publiques.

En même temps que la confection 
rapide d’un budget, M. Bourassa de­
vra faire en sorte que le Québec ne 
soit pas affecté par les projets fédé­
raux de réduire la péréquation et les 
paiements de transfert aux provin­
ces. Si tel était le cas, l’équilibre bud­
gétaire pourrait être gravement 
compromis.

Le chef libéral a par ailleurs fait 
des promesses, certaines spécifi­
ques, d’autres plus générales, con­
cernant les institutions de services 
sociaux aux anglophones, et ayant 
trait, d’autre part, à la disparition 
des irritants (affichage bilingue) de 
la loi 101.

M. Bourassa voudra également 
tout mettre en oeuvre pour lancer ce 
qu’il appelle la Baie James 11 et la 
vente de milliers de megawatts aux 
Américains, tout en suivant de près 
les pourparlers qui s’amorcent entre 
le Canada et les Etats-Unis à propos 
du libre-échange.

D’autres dossiers commandent

une attention urgente, notamment: 
la pétrochimie (Pétromont); la re­
lève de ITT-Rayonier à Port-Car­
tier; la papeterie de Matane; l’indus­
trie automobile (Toyota ou Renault, 
ou les deux ?); la réforme du régime 
des rentes et sa promesse de l’éten­
dre aux femmes au foyer, et le reste.

Le premier ministre devra par ail­
leurs revoir le dossier de quelques 
hauts fonctionnaires, trop politisés 
(en faveur du PQ, s’entend) à son 
goût, mais il ne faut pas s’attendre de 
sa part à quelque purge que ce soit. 
Il y a toutefois le cas de Mme Joce­
lyne Ouellette, déléguée du Québec à 
Ottawa, dont les députés de l’Ou- 
taouais réclament la tête, il faudra 
aussi combler de façon permanente 
le poste de Mme Louise Beaudoin à 
la délégation générale du Québec à 
Paris, tout en préparant la partici­
pation au Sommet de la francopho­
nie. il faudra pourvoir au remplace­
ment de M. Louis Bernard au poste 
névralgique de secrétaire général du 
conseil des ministres.

A travers ces priorités et des ur­
gences, M. Bourassa devra se faire 
élire et trouver les moyens d’oc­
cuper ses députés à des tâches utiles. 
Il peut en satisfaire soixante environ 
avec diverses fonctions, ministériel­
les et autres, mais il en restera une 
quarantaine d’autres à porter le titre 
de députés de l’arrière-ban. Ce sont 
ceux-là qui, de 1973 à 1976, ont fait 
problème. M. Bourassa, mûri par 
l’expérience, voudra sûrement éviter 
que l’histoire se répète.

Avec Robert Bourassa

Mulroney parlera 
d’abord d’économie
BERNARD DESCÛTEAUX

OTTAWA — Le rapatriement du 
Québec au sein de la fédération ca­
nadienne promis par le premier mi­
nistre Brian Mulroney sera retardé 
encore quelque peu à la suite de l’é- 
iection d’un gouvernement libéral 
pour diriger les destinées du Qué­
bec.

Le premier ministre Mulroney et 
certains de ses ministres ont en ef­
fet indiqué hier que l’économie ris­
que de passer avant la constitution 
dans le nouvel ordre du jour que de­
vront établir les deux chefs de gou­
vernement au cours des prochaines 
semaines.

Commentant les résultats de l’é­
lection de lundi, le premier minis­
tre fédéral a noté que durant la 
campagne électorale, la priorité de 
Robert Bourassa lui avait semblé 
bien être économique. Les objectifs 
qu’il a établis sont les mêmes que 
ceux que nous avions lors de l’élec­
tion de 1984, a-t-il dit, tout en pro­
mettant à cet égard la pleine coo­
pération de son gouvernement au 
nouvel élu.

Pour M. Mulroney, il est clair 
que des discusions constitutionnel­
les sont impossible à court terme et 
il lance qu’il n’y en aura certes pas 
d’ici la fin de 1985. En fait, personne 
ne sait à quel moment on pourra 
maintenant entreprendre ces dis­
cussions qui devraient permettre 
au Québec de ratifier l’accord cons­
titutionnel de 1982.

L’élection du Parti libéral pose 
plusieurs inconnues. Selon le minis­
tre des Travaux publics, Roch La- 
Salle, «tout est à recommencer» 
d’une certaine façon dans le dossier 
constitutionnel.

Sans être encore excessivement 
pressé par le temps, le gouverne­
ment Mulroney ne dispose plus 
maintenant que de deux ans et 
demi pour accomplir son engage­
ment éiectoral à l’égard de la cons­
titution. Après avoir attendu un 
certain temps les positions du gou­
vernement péquiste qui sont ve­
nues qu’en mai dernier, il lui faudra 
attendre maintenant celles du nou­
veau gouvernement libéral, ce qui 
nécessitera quelques mois de pré­
paration sûrement.

Le gouvernement Bourassa ne 
saurait reprendre intégralement 
les positions du gouvernement Lé­
vesque, que ce soit sur la question 
linguistique (charte des droits) ou 
sur la question du droit de veto. 
Alors que le PQ désirait obtenir un 
droit de retrait avec pleine com­
pensation financière en cas d’a­
mendement constitutionnel indési­
rable, le Parti Ubéral prône pour sa 
part un droit de véto complet.

Les .spécialistes constitutionnels 
au sein du gouvernement fédéral 
n’ont pas manqué de remarquer 
que M. Gil Rémillard, celui qu’on 
donne comme le prochain ministre 
québécois des Affaires canadien­
nes, partage plutôt le point de vue 
du PQ en matière de droit de véto. 
Il faut attendre pour voir qui sera 
nommé ministre des Affaires ca­
nadiennes et qu’on présente une 
nouvelle position, diton.

Si le choix de M. Rémillard, 
comme futur responsable du dos­
sier constitutionnel, ne semble pas 
faire de doute, il faut noter que la 
députation libérale compte deux 
autres experts constitutionnels, soit 
le député d’Argenteuil, Claude 
Ryan, et le député de D’Arcy Mc­
Gee, Herbert Marx. Dans la capi­
tale fédérale, on note que M. Rémil­
lard a l’avantage d’être bien connu 
dans les cercles conservateurs. Il 
est proche du premier ministre 
Mulroney et de quelques ministres 
dont le ministre de la Consomma-

tion et des Corporations, Michel 
Côté. Il a agi pendant quelques 
mois à titre de conseiller constitu­
tionnel du ministre de la Justice, 
John Crosbie, et à ce titre il avait 
commencé à se familiariser avec 
la position fédérale.

Le dossier constitutionnel n’est 
pas le seul qui risque de subir des 
retards. Ainsi, le Secrétaire d’État. 
Benoît Bouchard, notait hier que 
dans deux de ses dossiers il est pos­
sible qu’on soit obligé d’attendre 
l’installation du nouveau gouver­
nement et d’attendre de connaître 
ses positions officielles. Ces deux 
dossiers sont deux des paiements 
de transferts en matière d’éduca­
tion post-secondaire et des mino­
rités linguistiques. Dans ce cas par­
ticulier, les positions entre péquis­
tes et libéraux sont différents, note- 
tu.

En matière de développement 
économique, les dossiers écono­
miques qui sont conjoints aux deux 
gouvernements pourraient subir 
quelques jours de retards. Si le mi­
nistre d’Ëtat à la Petite entreprise, 
André Bissonnette, estime que tous 
les dossiers évoluent normalement, 
M. LaSalle estime que par courtoi­
sie il serait normal de laisser le 
temps au nouveau gouvernement 
d’examiner les dossiers et de don­
ner le feu vert.

M. LaSalle croit qu’il sera pos­
sible d’y voir plus clair dans quel­
ques jours. Une rencontre entre les 
deux premiers ministres devrait 
aussi avoir lieu assez rapidement, 
croit-il, pour faire un tour d’horizon 
des questions d’intérêt commun. 
Les sujets ne manqueront pas: ou­
tre la constitution, il y aura la né­
gociation commerciale avec les 
Etats-Unis à laquelle les deux hom­
mes attachent la plus haute impor­
tance; également, la question des 
paiements de transferts aux pro­
vinces qu’Ottawa veut réduire pour 
alléger son déficit; il y aura des 
dossiers particuliers tels l’avenir 
de la pétrochimie québécoise (Pé­
tromont) envers laquelle M. Bou­
rassa a pris des engagements très 
précis.

Les relations avec le gouverne­
ment péquiste était excellentes, a 
noté hier M. Mulroney qui estime 
qu’elles devraient le demeurer. 
«Nous avons un objectif commun, 
celui d’assurer le mieux-être de 
tous les Québécois», a-t-il dit. En 
fait, les relations risquent d’être 
plus qu’excellentes entre les deux 
nommes qui se connaissent depuis 
longtemps. Rappelons que M. Bou­
rassa est celui qui avait nommé M. 
Mulroney membre de la Commis­
sion Cliche. Ce fut la première tri­
bune publique qui permit à l’actuel 
chef conservateur de se faire con­
naître.

Le premier ministre Mulroney 
ne se reSlent par ailleurs aucun 
sentiment d’insécurité électorale à 
la suite de l’élection du Parti libé­
ral. Loin de voir dans cette élection 
le reflet d’une insatisfaction des 
Québécois à l’endroit de son gou­
vernement, M. Mulroney souligne 
que cette élection est la victoire 
personnelle de Robert Bourassa.

Il est difficile de battre un maire...
ALAIN DUHAMEL

La défaite du chef du Parti libéral, 
M. Robert Bourassa, dans la circons­
cription de Bertrand, face au maire 
de Boucherville, M. Jean-Guy Ber­
trand, indique combien il peut être 
difficile de se présenter contre un élu 
local bien enraciné dans son milieu.

Le Parti libéral et le Parti québé­
cois avaient tous deux une vingtaine 
de candidats possédant une expé­
rience municipale, à titre de conseil­
ler ou de maire. Plus de la moitié de 
ces candidats étaient en exercise au 
plan municipal au moment où ils ont 
sollicité un siège à l’Assemblée natio­
nale et la plupart des maires en exer­
cise, dans des chefs-lieux surtout, ont 
été élus...sauf quand ils menaient 
campagne contre un autre maire.

Cela s’est produit dans la circons­
cription de Charlevoix où le maire de 
Saint-Urbain et directeur de la mu­
nicipalité régionale de comté, M. Da­
niel Bradet, candidat libéral élu, 
avait pour opposant du Parti québé­
cois, le maire de Saint-Irénee, M. 
Paul-Henri Jean.

Les maires constituent de redou­
tables adversaires politiques. Les 
partis préfèrent les avoir avec eux 
et, à chaque élection, tentent d’en re­
cruter plusieurs à titre de candidat 
car, dès qu’elle est acquise, elle ob­
tient un rayonnement certain.

Outre les maires qu’il avait déjà 
fait élire à titre de député, tel le dé­
puté de Hull, Gilles Rocheleau, an­
cien maire de la ville du même nom, 
et le député de Jeanne-Mance, M. Mi­
chel Bissonnet, ancien maire de 
Saint-Léonard, le Parti libéral avait 
tenté d’obtenir les candidatures du 
maire de Québec, M. Jean Pelletier, 
et du président du comité exécutif de 
Montréal, M. Yvon l,amarre.

Le maire d’une municipalité a 
déjà fait la preuve qu’il pouvait ob­
tenir la confiance des électeurs; il 
est rompu à l’exercise d’une cam­
pagne électoralè et, à n’en pas dou­

ter, enraciné dans son milieu et 
connu. Si, en plus, il a été élu avec 
une bonne majorité et est demeuré 
populaire auprès des citoyens...

Dans Bertrand, M. Bourassa, élu 
député depuis quelques mois à peine, 
ne pouvait guère faire valoir son en­
racinement dans la collectivité de la 
Rive-Sud de Montréal, puisqu’il ha­
bite la circonscription d’Outremont, 
Chef de l’opposition et promis, selon 
les sondages, à l’état de chef de gou­
vernement, M. Bourassa jouissait en 
outre d’une exposition quotidienne 
dans les media. Cela n’a pas suffi 
pour vaincre M. Jean-Guv Parent, le 
maire de Boucherville, réélu en 1982, 
qui fit une entrée peu commune en 
politique québécoise en étant nommé 
ministre du Commerce extérieur 
quelques jours avant la campagne 
électorale.

Pour reprendre une circonscrip­
tion passée aux libéraux dans une 
élection complémentaire, le Parti 
québécois avait obtenu dans Jon- 
quière la candidature du maire de la 
ville, M. Francis Dufour, ancien pré­

sident de l’Union des municipalités 
du Québec. Il a aussi fait élire le 
maire de Chapais, M. Christian Cla­
veau, dans la circonscription d’Un- 
gava.

Le Parti libéral a fait élire le 
maire de Saint-Georges, M. Robert 
Dutil, dans Beauce-Sud, et le maire 
de Bécancour, M. Maurice Richard, 
dans Nicolet.

Le Parti québécois, qui n’avait pas 
la réputation d’avoir d’importants 
appuis parmi les élus municipaux, 
n’a pu faire élire les maires de pe­
tites municipalités dans des régions 
acquises au Parti libéral depuis plu­
sieurs années. Ce fut le cas de M. 
J-C. Charette dans Chapleau, qui fut 
maire de Val-Des-Monts, de M. Cléo 
Fournier, dans Gatineau, maire de 
La Pêche, et de M. Wilfrid Laroche, 
dans Brôme-Missisquoi, maire de 
Sainte-Sabine. Dans ces circonscrip­
tions, le candidat péquiste devait af­
fronter des députés libéraux biens 
établis.

Dans la circonscription de Verchè- 
res, le maire de Saint-Denis-sur-Ri-

Jean-Guy Parent
chelieu, M. Michel Chapedelaine, n’a 
pu déloger le député péquiste, M. 
Jean-Pierre Charbonneau.

Lévesque: pas de commentaire
PARIS (AFP-PC) — L’ancien pre­

mier ministre québécois René Lé­
vesque, actuellement en vacances en 
Europe, a fait dire par son entou­
rage, hier à Paris, qu’il se refusait à 
tout commentaire sur les élections 
générales qui se sont déroulées lundi 
au Québec.

Selon son entourage, M. Lévesque 
estime que n’étant plus un homme 
public, il n’a pas à commenter cet 
événement politique.

L’ancien premier ministre avait 
suivi dans la nuit de lundi à mardi les 
résultats des élections à la déléga­
tion générale du Québec à Paris et 
s’était refusé à tout contact avec la

presse.
Seul quotidien français à rendre 

compte des élections québécoise en 
raison du décalage horaire — les ré­
sultats ont été connus au petit matin 
à Paris — le journal Le Monde, pu­
blié en début d’après-midi, consacre 
d’autre part en première page un ar­
ticle au scrutin, titré sur quatre co­
lonnes: l.,a fin du rêve québécois.

Dans cet article d’une centaine de 
lignes. Manuel Lucbert s’exclame: 
« Une page est désormais tournée au 
Québec. Et quelle page(...) C’est la 
fin d’une époque faite de grands rê­
ves et d’amères désUlusions ».

Le rêve s’est brisé un jour de sep­

tembre 1980 explique encore le jour­
naliste du Monde et le réveil fut bru­
tal. Selon Manuel Lucbert c’est le 
premier ministre Lévesque qui porte 
une large part la responsabilité de 
l’échec car il a trop attendu pour pas­
ser la main: « Son grand tort, écrit-il, 
fut sans doute de vouloir trop durer, 
empêchant d’agir ceux qui, tel 
Pierre-Marc Johnson(...) étaient 
prêts aux ajustements nécessaires 
pour assurer durablement leur pou­
voir ». « (...)Aujourd’hui, écrit en con­
clusion Manuel Lucbert, les élec­
teurs du Québec aspirent moins au 
changement qu’à assimiler les bou­
leversements intervenus depuis un 
quart de siècle».

Heureuses de la représentation féminine à l’Assemblée nationale

Des groupes de femmes s’inquiètent 
de devoir reprendre de vieux combats
RENÉE ROWAN

Dix-huit femmes à l’Assemblée na­
tionale, ça ne s’est encore jamais vu 
au Québec et les groupes de femmes 
ne peuvent que s’en réjouir. Mais en 
même temps, leurs porte-parole s’in­
quiètent de l’avenir des dossiers con­
cernant la condition féminine.

« Un changement de gouverne­
ment, c’est toujours inquiétant. Il 
existe un danger latent d’avoir à tout 
recommencer», indique Mme Gi­
nette Busqué, présidente de la Fé­
dération des femmes du Québec. 
« Les femmes ne peuvent se permet­
tent de piétiner sur place. Pour nous, 
les prochains mois vont représenter 
une période très active de surveil­
lance du gouvernement», ajoute- 
t-elle.

Mme Busqué remarque en outre 
que les groupes de femmes, tout au 
cours de la période électorale, n’ont 
pas .senti que les candidates libérales 
formaient entre elles un front com­
mun pour défendre les Intérêts des 
Québécoises: « Il nous faudra véri­
fier jusqu’à quel point les élues et le 
gouvernement dont elles font partie 
sont solidaires de nos causes ».

Les représentantes des groupes à 
qui nous avons parlé s’entendent 
pour dire que la députée libérale qui 
connait le mieux le dossier des fem­
mes, qui semble aussi la plus soli­
daire de leur cause, est Mme Thé­
rèse Lavoie-Roux. En raison de sa 
grande expérience politique, peut-

Louise Robic

être M. Bourassa voudra-t-il l’utiliser 
ailleurs comme aux Affaires sociales 
ou à l’Éducation? On compte cepen­
dant que la personne chargée de dé­
fendre les dossiers de la condition fé- 
minine soit une femme et non un 
homme comme cela a déjà été le cas 
au Parti libéral.

« Un homme à ce poste serait très 
mal accepté, commente Mme Eve­
lyne Tardy, professeur de sciences 
rôlitiques à l’Université du Québec à 
Montréal. Ça ne passera pas.»

Le nom de Mme Aline Saint- 
Amand, candidate dans Jonquière,

avait été évoqué pour prendre la res­
ponsabilité de ce dossier. Mme Saint- 
Amand ayant été battue dans son 
comté, cette possibilité est écartée.

On songerait, semble-til, à confier 
le pose à Mme Louise Robic, active 
dans le PLQ depuis 13 ans. Plusieurs 
femmes s’inquiètent de ce choix. 
« Elle ne connaît pas très bien cer­
tains aspects de la question », esti­
ment quelques-unes de celles qui ont 
participé au petit déjeuner des can­
didates du PLQ organisé quelques 
jours avant la fin de la campagne: 
« Si cela devait être Mme Robic, il 
devra se plonger très rapidement 
dans les dossiers. » Les femmes sont 
sur leurs gardes et n’ont pas oublié 
que Louise Robic est celle qui a or­
ganisé toute l’affaire des Yvette.

Le PLQ a pris des engagements 
fermes sur des dossiers Importants 
dont, la participation des travailleu­
ses au foyer au régime des rentes: 
« Nous allons suivre ce dossier de 
très près et le gouvernement peut 
s’attendre à être talonné », déclare la 
présidente de l’Association féminine 
d’éducation et d’action sociale 
(AFEAS), Mme Louise Coulombe- 
Joly. Pas question, non plus, de ren­
voyer aux calendes grecques la deu­
xième partie de la conférence sur la 
sécurité économique des Québécoi­
ses prévue pour mars 1986; « on ne 
lâchera pas là-dessus », ont affirmé 
plusieurs des femmes interrogées.

« Les groupes de femmes ont 
beaucoup de travail en perspective.

constate pour sa part Mme Danielle 
Debbas, présidente de FRAPPE. Les 
élues vont avoir un énorme travail à 
faire pour défendre les dossiers de la 
condition féminine et elles auront be­
soin de l’appui de tous les groupes de 
femmes. »

Celles-ci sont prêtes à accorder au 
nouveau gouvernement leur colla­
boration et à lui donner sa chance de 
se familiariser avec les dossier: 
« Mais il n’est absolument pas ques­
tion pour nous de retourner en ar­
rière, ajoute Mme Tardy. La bataille 
va être terrible s’il devait en être au­
trement. Il ne faut surtout pas sous- 
estimer la détermination des grou­
pes de femmes », met-elle en garde.

Nombreuses sont celles qui déplo­
rent avec Mme Lise Leduc, prési­
dente du Conseil d’intervention pour 
l’avancement des femmes au travail 
(CIAFT), la disparition de la scène 
politique de femmes de valeur 
comme Mmes Pauline Marois, 
Louise Beaudoin, Francine Lalonde. 
« Non seulement Mme Marois était- 
elle compétente, mais elle a cons­
tamment gardé dans tous ses dos­
siers une préoccupation féminine », 
note Mme Leduc.

M. Bourassa a déclaré au cours de 
sa campagne que le temps des som­
mets et des consultations était ter­
miné. « Les femmes devront réajus­
ter leur tir et envisager leurs actions 
d’une façon différente, constate- 
t-elle, mais elles n’abandonneront 
pas la lutte.»
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Des Indiens, portant des torches, entourent une effigie de M. War­
ren Anderson, un dirigeant de l'usine Union Carbide, et crient 
« Mort à Anderson.

Union Carbide promet de l’argent
Bhopal fait la grève 
totale et demande justice

BHOPAL (AFP.Reuter) — Le 
premier anniversaire de la catas­
trophe de Bhopal, en Inde, qui a 
fait quelque 2,500 morts à la suite 
d'une fuite de gaz toxique à l’usine 
locale de Union Carbide, a donné 
lieu hier une grève dans la ville, 
tandis que la direction de l'usine, 
pour atténuer le souvenir atroce 
de l’accident, a annoncé un ac­
cord avec les 627 travailleurs de 
l’usine fermée.

Pour sa part, l’Ëtat du Madhya 
Pradesh publiait hier des accusa­
tions sévères contre la firme 
américaine, que ne feront pas dis­
paraître les quelque $900,000 US 
que la compagnie versera aux 
travailleurs qui ont perdu leur 
emploi il y a un an.

^lon ces accusations, le gaz to­
xique — de l’isocyanate de méthyl 
— avait été stocké « en quantités 
dangereusement importantes », 
et le matériel de stockage, les 
systèmes d’alarme et l’entretien 
étaient défectueux : valves 
fuyantes, tuyaux corrodés, relâ­
chement dans la discipline. Ces 
reproches, formulés dans un rap­
port, constitueront la base de 
poursuites judiciaires.

La grève a été générale hier à 
Bhopal, ville de 700,000 habitants 
où la population brandissait des 
drapeaux noirs, notamment au­
tour de l’usine gardée par la po­
lice. Les transports ne fonction­
naient plus, les commerçants 
avaient fermé boutique, les por­
tes des écoles et des raifices pu­
bliques étaient closes.

Selon des témoins, des femmes, 
survivantes de la catastrophe, 
criaient « Mort à Carbide, mort à

Anderson ». M. Warren Anderson 
est le principal dirigeant de la 
firme américaine. Deux mille 
cinq cents effigies de M. Ander­
son — une par victime — ont été 
brûlées depuis lundi.

Dans une interview publiée 
hier par USA Today, ce meme M. 
Anderson a dit, fait étonnant, que 
le désastre de Bhopal pourrait 
avoir été provoqué délibérément

M. Anderson indique cependant 
qu’Union Carbide n’a pas pu en­
quêter en profondeur, car le gou­
vernement indien, dit-il, a tenu à 
l’écart les enquêteurs de la firme.

Il a souligné qu’en revanche le 
CBI — le Bureau indien d’enquê­
tes — avait eu accès à toutes les 
informations, tous les témoins et 
tout le personnel de l’usine, mais 
que son rapport n’était pas encore 
disponible.

Nous sommes parvenus à la 
conclusion, a-t-il ajouté, qu’une 
quantité excessive d’eau avait pé­
nétré dans le réservoir. Cela ne 
pouvait se produire d’aucune fa­
çon, à moins que quelqu’un le pro­
voque délibérément. »

Cette journée du souvenir a 
commencé par des prières dites 
par le premier ministre du Ma­
dhya Pradesh, M. Motilal Vohra, 
dans une église chrétienne, une 
mosquée, un temple hindou et un 
temple sikh. Hymnes hindous, ca­
rillons, appels du muezzin et in­
vocations sikhs ont ensuite retenti 
dans la ville.

Les avocats chargés du dossier 
ont quant à eux déclaré qu’il se­
rait « difficile, voire impossible » 
à la firme américaine de nier les 
accusations qui seront portées.

Levée partielle de l’état d’urgence en Afrique du Sud

La presse a pu assister à des funérailles
MAMELODI (Afrique du Sud) (AFP) — Alors 

que Pretoria annonçait hier la levée partielle de 
l’état d’urgence, près de 30,000 habitants de la cité- 
dortoir de Mamelodi, à côté de Pretoria, ont as­
sisté aux funérailles de 12 des 13 victimes d’une fu­
sillade que la police avait déclenchée dans cette lo­
calité noire, le 21 novembre dernier.

Le drapeau noir, vert et or du Congrès national 
africain (ANC, interdit), a flotté fièrement tout au 
long de cette cérémonie et Mme Winnie Mandela, 
épouse du leader de l’ANC, M. Nelson Mandela, en 
prison depuis plus de vingt ans, est arrivée au mo­
ment où les dernières pelletées de la terre rouge 
du cimetière de Mamelodi étaient jetées sur les 
cercueils.

Auparavant, la foule massée dans les tribunes et 
sur la pelouse du stade local, avait écouté cinq heu­
res durant, sous un soleil de plomb, des homéhes et 
des discours le plus souvent politiques, ponctués 
par le sempiternel « amandla » (pouvoir), le cri de 
ralliement de la majorité noire du pays.

Pour une fois, la presse internationale — télévi­
sion, photographes et reporters — n’a pas été em­
pêchée d’être au rendez-vous, tandis que la police, 
extrêmement discrète, est restée en dehors du pé­
rimètre de cette cité de plus de 100,000 habitants.

Cette discrétion inédite des forces de l’ordre, 
fruit d’un accord conclu la veille entre la police et 
les organisateurs des funérailles, a coincidé avec 
l’annonce à Pretoria, hier après-midi, de la levée 
de l’état d'urgence dans huit des 38 circonscrip­
tions judiciaires du pays.

L’état d’urgence avait été décrété d’abord, le 21 
juillet dernier, dans 36 circonscriptions de la région 
de Johannesbourg et de Port-Elirâbeth, sur la côte 
est. Le 25 octobre, il avait été levé dans six de ces 
circonscriptions mais, dès le lendemain, il était im­
posé nouveau dans huit autres, au Cap et dans les 
environs.

Les huit circonscriptions où l’état d’urgence

vient d’être levé sont situées dans la région de Jo­
hannesbourg et dans celle, très vaste, de Port-EÛ- 
zabeth.

La seule grande région urbaine ainsi soulagée 
est celle de Sasolburg, au sud-ouest de Johannes­
bourg, site d’un complexe pétrochimique spécialisé 
dans l’extraction de pétrole à partir du charbon.

L’arrivée tardive de Mme Mandela, venue à Ma­
melodi en limousine avec chauffeur, a provoqué un 
attroupement monstre, mais aucun incident ne 
s’est produit.

Pour la protéger de l’enthousiasme de la foule, 
des jeunes du service d’ordre mis sur pied par les 
organisateurs de cette manifestation n’ont pas hé­
sité à faire usage de leurs « sjamboks » (sorte de 
fouets), l’une des armes anti-émeute favorites de 
la police sud-africaine.

L’un des 12 morts enterrés hier Ile 13e, qui n’é­
tait pas de Mamelodi, a eu des obsèques privées) 
était un bébé de deux mois — Trocia Ndlovu — dé­
cédé par asphvxie au gaz lacrymogène lors de la 
charge policière d’il y a douze jours contre une 
foule d’environ 50,000 manifestants.

À Pretoria, le président. M. Pieter Botha, a an- 
noné la levée panielle de l’état d’urgence en décla­
rant que « le climat révolutionnaire » des towns­
hips noires « perdait rapidement de son ampleur ».

Les États-Unis ont favorablement accueilli cet 
assouplissement tout en réitérant leur appel à la 
levée des mesures d’exception dans l’ensemble du 
pays.

« Nous réitérons notre appel à mettre un terme 
à ces mesures d’urgence et en faveur d’une poli­
tique de réconciliation et non de confrontation », a 
déclaré le porte-parole du département d’État, M. 
Charles Redman en référence à la position améri­
caine en faveur du démantèlement de la politique 
d’apartheid.

Il a par ailleurs évoqué la présence de diplo­
mates occidentaux, notamment le conseiller poli-

Vers un accord majeur à la CEE

La CEE approuve une plus 
grande coopération monétaire

LUXEMBOURG (AFP) - 
Le Conseil européen a réalisé 
hier après-midi une percée im­
portante vers la réforme de la 
CEE en se mettant d’accord 
sur le renforcement de la coo­
pération monétaire ainsi que 
sur plusieurs autres conditions 
de l’amélioration du fonction­
nement des institutions euro­
péennes, a-t-on appris de sour­
ces diplomatiques.

Toutefois la finalisation de 
ces accords demeurait suspen­
due à la réalisation d’une en­
tente globale sur la réforme de 
la CEE.

Les chefs d’Ëtat ou de gou­
vernement de la CEE devaient 
encore trouver un compromis 
sur deux problèmes majeurs : 
les conditions de la réalisation 
d’un grand marché unique de 
320 millions de consommateurs, 
(libre circulation des personn- 
nes, des biens, des capitaux et 
des services) ainsi que sur le 
renforcement des pouvoirs du 
Parlement européen, élu au 
suffrage universel

L’accord de principe sur les 
questions monétaires s’est réa­
lisé à la suite d’une initiative de 
la RFA et de l’assouplissement 
de la position de la Grande-Bre­
tagne, toutes deux hostiles jus­
que-là à l’extension de la capa­
cité monétaire de la CEE.

Le président français, M. 
François Mitterrand, a rappelé 
au Conseil la nécessité de don­
ner une nouvelle impulsion po­
litique à l’Europe en annonçant 
que Paris ferait des proposi­
tions pour renforcer ultérieu­

rement la cohésion euro­
péenne.

Désormais, l’écu, l’embryon 
de monnaie européenne qui re- 
groime les devises des pays de 
la CEE, sera consacrée dans le 
corps du Traité de Rome, acte 
de fondation de la CEE.

Toutefois les Douze ne pour­
ront effectuer de nouveaux pro­
grès vers l’intégration moné­
taire que par une décision una­
nime de leurs parlements natio­
naux.

D’autre part, la réalisation 
d’une Union monétaire euro­
péenne demeure un objectif 
lointain qui ne figurera pour le 
moment que dans le préambule 
du futur traité.

Le conseil européen est éga­
lement parvenu à une entente 
sur le développement en com­
mun de la recherche technolo­
gique, la protection de l’envi­
ronnement et le renforcement 
des compétences de gestion de 
la Commission euroj^nne.

Des réserves subsistent sur 
le renforcement de la solidarité 
entre les pays les plus pros­
pères de la CEE et les États les 
moins nantis.

En matière de technologie, 
l’accord étend les compétences 
de la CEE à ce domaine, afin 
de permettre à la Communauté 
de relever le défi technologique 
face au Japon et aux États- 
Unis.

La CEE arrêtera à l’unani­
mité des programmes cadre de 
recherche sur plusieurs années, 
mais les projets spécifiques 
pourront être adoptés à la ma­

jorité, ce qui ouvre la porte à 
des regroupements limités aux 
pays qui ont la capacité ou la 
volonté de les réaliser.

L’Italie a maintenu des ré­
serves sur la coopération mo­
nétaire et sur le renforcement 
de la cohésion Nord-Sud au sein 
de la CEE, dans l’attente d’un 
accord satisfaisant sur le ren­
forcement des pouvoirs du Par­
lement européen.

L’attribution de véritables 
compétences législatives à 
l’Assemblée de Strasbourg de­
meure l’un des points majeurs 
de divergence. Le Danemark 
réclame purement et simple­
ment le statu quo, ritaUe veut 
donner un véritable pouvoir de 
co-décision au Parlement dans 
les affaires communautaires.

La Grande-Bretagne qui 
était hostile à l’extension du 
rôle de l’Assemblée de Stras­
bourg, s’est ralliée à un com­
promis prévoyant un renfor­
cement très limité des pouvoirs 
du Parlement.

Les chefs d’Ëtat ou de gou­
vernement ont repris en début 
de soirée leurs discussions sur 
la réalisation d'un véritable 
marché intérieur. L’une des 
principales difficultés concer­
nait la demande de l’Irlande et 
du Royaume-Uni de pouvoir 
conserver leurs nonnes sanitai­
res.

Mais la Belgique et les Pays- 
Bas sont farouchement oppo­
sées à ces dérogations de 
crainte qu’elle ne servent de 
prétexte a des mesures protec­
tionnistes.

tique à l’ambassade des États-Unis a Pretoria 'Ti­
mothy Carney aux funérailles hier de 12 Noirs tués 
le 21 novembre dans la cité de Mamelodi au cours 
de manifestations contre le gouvernement de la 
minorité blanche. Plusieurs employés de cette am­
bassade vivent à Mamelodi

« n était présent pour manifester sa sympathie à 
la communauté, a laquelle appartiennent des 
membres de l'ambassade et pour soulimer notre 
soutien au principe du droit a manifester pacifi­
quement», a dit m. Redman.

« Nous voulons montrer que le processus paci­
fique fonctionne, qu’il n’est pas dangereux », a-t-il 
ajouté.

Le porte-parole du département d’Ëtat a par ail­
leurs émis le souhait que la formation récente du 
congrès des syndicats d’Afrique du Sud (CO- 
SATU), qui revendique 500,000 membres, permette 
aux travaiUeurs africains d’avoir « plus d’mfluence 
dans leur vie sur leurs lieux de travail et en de­
hors ».

Mitterrand accepte 
de recevoir Janizelski

PARIS (AF^ — Le général Wojciech Jaru- 
zelski, chef de l’État et du Parti communiste polo­
nais, est arrivé hier soir, à Paris où il doit s’entre­
tenir, ce matin, à sa demande, avec le président 
François Mitterrand, premier chef d’État occiden­
tal à le recevoir depuis la proclamation de l’état de 
siège en Pologne, le 13 décembre 1981.

Venant d’Alger où il vient d’effectuer une visite 
officielle, le général Janizelski, arrivé à bord d’un 
avion spécial, a été accueilli au pavillon d’honneur 
d’Orly par le chef du protocole français, M. Henri 
de Coignac, et par l’ambassadeur de Pologne en 
France, M. Janusz Stefanowicz.

Portant ses traditionnelles lunettes noires et un 
chapeau gris, il s’est entretenu pendant une dizaine 
de minutes avec les personnalité venues l’accueU- 
lir.

L’annonce de la visite du général Jaruzelski, 
faite, lundi par le président Mitterrand lui-même, à 
Luxembourg, avait provoqué une vive surprise tant 
à Paris qu’à Varsovie, dans le contexte actuel des 
relations politiques franco-polonaises qui avaient à 
peine commencé à se réchauffer depuis quelques 
mois après un quasi gel de plus de trois ans.

Le numéro un polonais aura une heure pour ten­
ter de convaincre le président Mitterrand que son 
pays ne mérite pas l’ostracisme dont il est Trajet de 
la part de la France, alors que d’autres pays occi­
dentaux, dont la Grande-Bretagne, la RFA et l’I­
talie ont déjà rétabli le courant avec le rég^e, en 
envoyant leur ministre des Affaires étrangées en 
visite officielle à Varsovie.

La même discrétion qui a entouré la venue du 
chef de l’État polonais est observée sur son emploi 
du temps d’aujourd’hui à Paris qu’il ne quittera 
qu’en fin d’après-midi pour Tunis ou U achèvera une 
journée officielle en Afrique du Nor±

On sait cependant qu’il ira déposer un gerbe au 
monument des combattants polonais tués en 
France pendant la Deuxième Guerre mondiale et 
qu’il fera ensuite une promenade en bateau-mouche 
sur la Seine.

Une manifestation est prévue pour ce matin aux 
abords de l’ambassade de Pologne par les syndicats 
français CFDT, FO, CFTC et CGC, ainsi que par le 
bureau de coordination de Solidarité en France.

Le général Jaruzelski est accompagné de son mi­
nistre des Affaires étrangères, M. Marian Orze- 
chowski.

M. Yves Montand pour sa part considère que la 
rencontre Mitterrand-Jaruzelski, procède d’une 
« démarche généreuse » du chef de TËtat français, 
mais que cette visite est néanmoins « affolante, ef­
frayante ».

« C’est terrifiant (...) Que vont penser les étu­
diants de Cracovie, les mineurs de Silésie, les tra­
vailleurs de Gdansk lorsqu’ils vont voir M. Jaru­
zelski serrer la main de M. Mitterrand (... ), de 
cette démocratie la plus avancée qu’est la France », 
a déclaré hier le chanteur sur la chaîne de télévi­
sion Antenne 2.

M. Montand a ajouté, à propos du gouvernement 
socialiste : « on dirait qu’ils enfilent les bêtises, en­
fin on dirait les conneries, les unes après les autres, 
pour mol c’est incompréhensible’.

À propos du souhait formulé par M. Lech Walesa, 
le dirigeant du syndicat polonais dissous Solidar- 
nosc. que cette rencontre contribue à améliorer la 
situation en Pologne, M. Montand s’est demandé : 
« Qu’est-ce qu’il peut dire d’autre? », ajoutant que le 
peuple polonais vivait sous « occupation ».

L’organisation humanitaire a dénoncé l’utilisation de l’aide internationale

Le gouvernement d’Éthiopie expulse « Médecins sans frontières »
PARIS (AP) — Ses responsables 

s’en doutaient depuis quelque temps, 
mais le couperet n’est tombé que 
lundi : l’organisation humanitaire 
française « Médecins sans frontiè­
res » est expulsée d'Éthiopie pour 
avoir refusé de se taire sur les con­
ditions atroces dans lesquelles s’ef­
fectuent, avec l’argent de l’aide in­
ternationale, les déplacements for­
cés de population dans ce pays.

Les autorités éthiopiennes ont en 
effet estimé que MSr, après avoir 
donné le coup d’envoi de l’aide hu­
manitaire dans les régions les plus 
touchées par la famine, devenait 
plus gênant qu’utile.

Gênant, car l’organisation a fait le 
choix terrible de courir le risque d’ê­
tre expulsée, plutôt que d’observer 
un silence qui, à ses yeux, ne pouvait 
être que complice, a expliqué, hier, 
lors d’une conférence de presse, le 
président de MSF, le Dr Rony Brau- 
man.

Aujourd’hui MSF demande quatre 
choses au gouvernement d’Addis 
Abeba :
■ La suspension, pendant trois mois, 
des opérations de transplantation 
des populations du nord, sinistré par 
la sécheresse, vers les terres du sud, 
plus riches, afin de permettre aux 
populations, épuisées, de souffler un 
peu.
■ Qu’une commission d’enquête 
puisse étudier les possibilités de ré­
habilitation, notamment par des tra­
vaux d’aménagement, des terres du 
nord de TÊthlopie afin que les popu­
lations puissent retourner vers leurs 
villages.
■ Que cette commission étudie éga­
lement les moyens d’améliorer Tac- 
cueU, jusqu’à présent désastreux, ré­

servé aux personnes déplacées dans 
les zones de transplantaUon.
■ Enfin, que le caractère volontaire 
des départs soit respecté, que les fa­
milles ne soient plus séparées et 
aient la possibilité de se rassembler.

L’organisation « Avions sans fron­
tières », qui fournit des avions à MSF 
en Éthiopie et qui fait l’objet d’une 
mesure identique d’expulsion, de­
mande quant à elle au gouvernement 
du colonel Mengistu Halle Mariam 
de revenir purement et simplement 
sur sa décision.

Les conditions dans lesquelles s’ef­
fectue les opérations de transplan­
tation « ne sont même pas dignes 
d’un transport de bétail », affirme le 
Dr Brauman. Ainsi, en 1985, plus de 
100,000 personnes sont mortes sur les 
routes. Les plus faibles meurent les 
premiers et, en Éthiopie comme 
dans tous les pays en proie à la fa­
mine, les plus faibles sont les en­
fants.

À Kelala, par exemple, où MSF a 
attendu en vain pendant quatre mois 
l’autorisation douvrlr un centre de 
nutrition, 8,300 enfants avalent, en 
septembre, un rapport poids-taille In­
férieur de 70 % à la normale. Depuis, 
plus de 500 sont morts.

A Sekota, les camions de la com­
mission éthiopienne chargée de 
l’aide aqx populations (la ReUef and 
Rehabilitation Commission) sont uti­
lisés pour les déplacements de popu­
lation et la nourriture, qu’ils étaient 
chargés d’acheminer, n’arrive plus. 
Les enfants accueillis dans les cen­
tres de nutrition de cette région n’en 
sortent plus car, la nourriture étant 
introuvable à Sekota, ils reviennent 
dans les centres au bout de 15 jours.

Ces enfants, mais aussi ces adultes 
dont le poids moyen ne dépasse pas

32kg, sont très exposés aux infec­
tions, car les défenses de leur orga­
nisme se sont effondrées. Ils sont 
donc Incapables de supporter les 
longs voyages à pied ou entassés 
dans des camions que leur imposent 
les autorités chargées du déplace­
ment de lapopulalon. En outre, sou­
vent séparés arbitrairement de leur 
famille, les réfugiés connaissent une 
grande détresse morale qui a des ré­
percussions sur leur état de santé.

Malgré cela, la milice éthiopienne 
continue de les embarquer sans pitié 
à coups de bâton, sans leur donner le 
temps d’emporter aucun effet per­
sonnel et, le plus souvent, sans leur 
demander leur avis, vers des centres 
de transit où « les gens baignent lit­
téralement dans leurs excréments, 
où ils n’ont qu’une tasse de grains et 
une tasse d’eau par jour et où les foi- 
démies font des ravages. C’est da­
vantage nuits et brouillards qu’une 
opération de sauvetage », souligne le 
Dr Brauman.

Il faut, souligne MSF, vider ces

camps et permettre aux populations 
de retourner vers leurs villages du 
nord, ceux-ci devant préalablement 
être réhabilités et leurs habitants 
nourris jusqu’à ce qu’ils puissent se 
nourrir eux-mêmes.

Mais que font les autres organisa­
tions? Certaines, explique le Dr 
Brauman, ont dénoncé le scandale 
(comme la Croix-Rouge Internatio­
nale par exemple). D’autres se tai­
sent et l’attitude la plus scandaleuse, 
selon le Dr Brauman, est celle de 
TONU.

« Il existe, a-t-il dit, un rapport in­
terne (et donc confidentiel) de TONU 
à la lecture duquel on s’aperçoit que 
la mortalité épouvantable dans les 
camps de transit (16 morts par jour 
en moyenne) est parfaitement con­
nue et recensée ». Malgré cela, le re-

ftréséntant du secréta&e général de 
’ONU en Éthiopie, M. Michael 

Prletsley, a affirmé publiquement 
qu’il n’avait jamais eu connaissance 
de déplacements forcés de popula­
tion.

Le Dr Brauman dénonce égale­
ment l’attitude de l’ambassadeur de 
France en Éthiopie qui après Tavolr 
assuré de son soutien et critiqué en 
privé, il y a quelques jours, le « gou­
vernement implacable » d’Addis 
Abeba, a dénoncé le lendemain en 
public la position de MSF.

Toutefois, souligne le Dr Brau­
man, l’attitude du nünistère français 
des Relations extérieures est diffé­
rente. Le Quai d’Orsay a d’ailleurs 
« déploré » hier, dans un communi­
qué, l’expulsion de Médecins sans 
frontière, exprimé sa « vive préoc­
cupation > et rendu hommage au tra­
vail « accompli dans des circonstan­
ces difficiles »(...) qui suscite Tad- 
miration ».

Les 25 volontaires de MSF en 
Éthiopie s’apprêtaient donc à quitter 
le pays dès cette semaine, laissant 
derrière eux les 250 auxiliaires de 
santé qu’ils avaient formés depuis un 
an et des dizaines de milliers d’en­
fants voués à une mort presque cer­
taine.
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ARTS ET SPECTACLES
Avant la nuit... Offenbach

AU FEU, LES POMPIERS !
ROBERT LÉVESQUE

Avant la nuit... Offenbach, de Michel 
Garneau. Mise en scène de Michelle 
Rossignol. Musique de Jacques 
Offenbach interprétée au piano par 
Joel Bienvenue. Avec Louisette 
Dussault, Paul Savoie, Gilles Renaud, 
Suzanne Champagne, Linda Sorginl, 
Gildor Roy, Jean Maheux, Luc Guérin 
et Gisèle Caron Au Rideau-Vert en 
collaboration avec l'École nationale de 
théâtre pour souligner son 25e 
anniversaire.

L’action se passe à Paris en 1885 
dans l’atelier de Nadar. Jacques Of­
fenbach, cet Allemand parisien, est 
mort depuis cinq ans; mais il revient 
(canevas raffiné ! ) hanter le studio 
de son ami photographe avec lequel 
il revoit sa vie et désespère de ter­
miner ses Contes d’Hoffmann. Il y 
reverra une ancienne flamme, ca- 
nadienne-française, Zulma Bouf- 
fard; il blague avec la gouvernante 
de Nadar, s’inquiète de l’apparition

d’un Baudelaire aux cheveux verts, 
revit ses opérettes, etc.

Ce spectacle était à l’origine, en 
1983, une commande de l’École natio­
nale de théâtre. Michel Garneau y 
brossait rapidement des saynettes 
pour faire tenir ensemble une tenta­
tive de boulevard musical qui per­
mettait aux apprentis-comédiens de 
faire leurs classes en opérette, une 
discipline qui exige souplesse, souffle 
et prédilection à savoir (s’) amuser. 
Ce texte et sa mise en scene sont de­
venus, la saison dernière, un specta­
cle programmé au Centre national 
des arts (avec distribution profes­
sionnelle) et, cette année, le même 
emballage sert à souligner les 25 ans 
de l’École que dirige Jean-Louis 
Roux. Après les représentations du 
Rideau-Vert, l’équipe prendra la 
route pour une tournée canadienne 
officielle.

Une pochade scolaire qui devient 
un produit de marque, il faut le

faire ! D’un tel spectacle, d’une lé­
gèreté lourde, on aurait vite fait de 
classer le souvenir au rayon des 
spectacles vite oubliés. D’autant plus 
qu’il n’y a aucun génie particulier 
dans toute cette entreprise. Mais s’il 
s’agit d’un spectacle-anniversaire 
pour 25 ans d'enseignement dans une 
institution, U y a un pas à franchir... 
qui mène au scandale.

On passerait vite sur ces erreurs 
historiques, qui nous plaquent une 
tour Eiffel en 1885 alors que l’illustre 
échafaudage ne sera entrepris qu’en 
1887, si la pleine mesure de cette « fo­
lie Offenbach » était atteinte ou si le 
canular était d’une santé évidente. 
Hélas ! c’est tout le contraire qui se 
produit et force est de reconnaître 
qu’il y a de l’inconscience quelque 
part si on laisse filer, au nom de 
l’École nationale, un tel assemblage 
de scènes-pompiers.

Garneau n’a pas donné sens à son 
entreprise. On n’y trouve que des

tentatives de mettre ensemble des 
références étirées, des liens forcés, 
des réductions et, pire, des justifica­
tions. Cet Offenbach, veut nous dire 
Garneau, n’est pas si futile... n’est 
pas si bête... Bien sûr, mais encore 
fallait-il nourrir textuellement et 
théâtralement ce projet « intellec­
tuel » dont le ridicule jupon dépasse.

De bons auteurs ratent des occa­
sions de se taire. Voici un cas, qui 
n’est pas grave dans le cadre d’un 
exercice pour apprentis-comédiens 
ayant d’abord et avant tout à se dé­
brouiller avec la voix à parfaire et la 
jambe à étirer, mais qui est difficile 
à justifier dès lors qu’on affiche 
comme produit fini un tel pompié­
risme dont l’humour est étrange­
ment absent au profit d’une sur­
charge d’excès mal contrôlés.

Ceux qui aiment le caf’conc’, 
genre « la belle époque » au sous-sol, 
seront ravis. Les neuf comédiens 
sont professionnels et savent servir 
au mieux ce qu’ils ont entre les 
mains. Mais le menu est si mince que 
les autres se demanderont long­
temps qui a autorisé quoi dans cette 
production censée fournir au public 
l’exemple de 25 ans de travail à 
l’École nationale.

CINEMA
ASTRE I: (327-5001)- "E.T. l’extra-tarrMtre” 

9 h 10— “Last (tartlghter" 7 h 15 
ASTRE II: - "Death With III" 7 h 15. 9 h 
ASTRE III: - "Back to tha hiture" 7 h 10. 9 h

15
ASTRE IV: — "Sala tempt pour un llle” 9 

h — "Nlnja 3. la domination" 7 h 15 
BERRII: (288-2115) - "Santa Claut. la lllm” 

12h, 2 h 15. 4 h 45. 7 h 15. 9 h 15 
BERRI II: - "Etcallar C.” 12 h 30. 2 h 40. 4 

h 50. 7 h. 9 h 20
BERRI III: "Le Matou” 1 h. 4 h, 7 h. 9 h 30 
BERRI IV: - "La tentation d'Iaabelle” 1 h 

15, 3 h 15. 5 h 15. 7 h 15. 9 h 15 
BERRI V: — "Lat angea te lendent la

gueula" 12 h 30. 2 h 20. 4 h 10. 6 h. 7 h 
50. 9 h 40.

BONAVENTURE I: (861-2725) -"Remo Wll- 
llama, the adventure begin” 1 h 45, 4 h 
15— “Peanut Bâttar aolutlon” 7 h 15

BONAVENTURE II: - "Death With III" 1 h 
45, 3 h 30, 5 h 30, 7 h 30, 9 h 30.

BROSSARD I: (465-5906) - "Manoir de l'Hor­
reur" 9 h 30, “Portée diapanit” 7 h 30.

BROSSARD II: (465-5906) - "Flatch aux trout- 
tet" 9 h, "Touché" 7 h 20.

BROSSARD III: “Santa Claut, la lllm" 7 h. 9 
h 15.

CINÉMA CAPITOL: (8490041)- "Rocky 4" 12 
h 30, 2 h 15, 4 h, 5 h 50, 7 h 40, 9 h 30.

CARTIER-LAVAL: (663-5124) - “La baiter de 
la lemma araignée” 9 h 10 — “La Bal” 7 h
10.

CHAMPLAIN I: (524-1685) - "Manoir de l'hor­
reur” 9 h 05— “Portée ditparut” 7 h 20.

CHAMPLAIN II: — “Lee lourt al let nulle da 
China Blue” 9 h 20— "Let amantt de Ma­
ria” 7 h 25.

CINÉMA V: 5560 ouest Sherbrooke (489-5559)— 
"Seeing red” 7 h.— “Smath Palace" 7 h

15— “Wllnaaa” 9 h 15.— “Seeing red: 
ttoriaa ol american communlala” 9 h 30 

CINÉMA DE PARIS:(875-1882) - "Santa 
Claut, the movie" 1 h, 3 h 05. 5 h 120. 7 h 
15, 9 h 20.

CINÉMA DU VILLAGE: 1220, Ste-Catherine est 
(523-3239)- “Good Hot Stuff" 1 h, 2 h 30. 4 
h, 5 h 30, 7 h, 8 h 30,10 h 00. 

CINÉMATHÈQUE QUÉBÉCOISE: (842-9768)- 
"Lat maint d'Oriac” 16 h 35— “Cinéma 
d’animation: the aoMIar’a taie” 20 h 35 

CINÉPLEX I: (849-4518) - "War and love" 1 h, 3 h, 
5h,7h,9h

CINÉPLEX II: - “Sl-Elmo'a lire" 1 h 15. 3 h 
15, 5 h 15, 7 h 15, 9 h 15.

CINÉPLEX III: - “Joahua then and now " 2
h. 4 h 30, 7 h, 9 h 30

CINÉPLEX IV: - "Taen wolf " 1 h 20. 3 h 20,
5 h 20, 7 h 20, 9 h 20.

CINÉPLEX V: — "Invaalon In U.SJk.” 1 h 15.
3h15, 5 h 15. 7 h 15, 9 h 15.

CINÉPLEX VI: - “Klat ot tha Spider Wo­
man " 1 h, 3 h 10, 5 h 15, 7 h 25, 9 h 35. 

CINÉPLEX VII: - "Godzilla 8S” 1 h 30. 3 h

30, 5 h 30, 7 h 30, 9 h 30
CINÉPLEX VIII: - “Back to the luture” 1 h, 

3h05, 5 h 10, 7 h 20,9 h 30.
CINÉPLEX IX: — "Carmen” 2 h, 5 h. 8 h.
CINÉMA MONTRÉAL I: (521-7870) — “Rambo 

II, la miaalon” 2 h 05, 5 h 50, 9 h 30— 
“L'anlar da la violence" 12h15,4h,7h 
40

CINÉMA MONTRÉAL II: - "Fletch aux 
trouttaa" 2 h, 5 h 45,9 h 30— “Touche” 
12h10, 3hS5, 7h40.

COMPLEXE DESJARDINS l:(288-3141)- 
"Amadeut” 12 h 05,14 h 55,17 h 45, 20 h 
35

COMPLEXE DESJARDINS II: - “Le file de 
Bavariay Hlllt” 12 h 15,16 h 30, 20 h 45— 
"Indiana Jones, et la tampla maudit” 14 h
20,18 h 35

COMPLEXE DESJARDINS III: - “Révet 
tentuala d’un auteur” 13 h 20,16 h 05,18 
h 50. 21 h 35— “L’InItlatlon de Virginia" 
12 h 10,14 h 55,17 h 40,20 h 25.

COMPLEXE DESJARDINS IV: - “La rote 
pourpra du Caira” 12 h 30,14 h. 15 h 30,

Triptyque de Manhattan
PAUL CAUCHON
Manhattan Transfer, au théâtre 
Saint-Denis du 2 au 4 décembre.

Au Stade olympique il y a 16 
mois, le quatuor vocad Manhattan 
Transfer devait incarner la part 
américaine de ce délire rose or­
chestré par Dufresne, Higelin re­
présentant l’âme française.

On peut les revoir cette se­
maine la tête reposée. Ils ont ici 
un public fidèle : lundi, soirée 
électorale, la salle était quasi 
pleine et remarquablement 
« chaude ».

Effectivement, ils sont bien 
américains. Tour à tour spectacu­
laires, pleins d’énergie, roublards, 
cabotins (surtout dans les présen­
tations), assez professionnels 
pour donner l’impression d’impro­
viser, et à la fois simples et rem­
plis de cette sophistication new- 
yorkaise qui aime se donner à 
voir.

Trois parties dans ce spectacle, 
trois images de la culture améri­
caine. D’abord, l’hommage au 
jazz : des pièces de leur plus ré­
cent disque. Vocalises. Sur des 
textes de John Hendricks, grand 
spécialiste du scat, des classiques

de Sonny Rollins, Clifford Brown, 
Count Basie, Quincy Jones et au­
tres. Manhattan Transfer fait 
preuve d’une grande subtilité mé­
lodique, en chantant les solos in- 
trumentaux originaux. Très beau.

Ensuite, la nostalgie. Sur un dé­
cor de fond de ruelle, changement 
de costumes : une prestation 
théâtralisée pour de vieux succès 
soûl du tournant des années 60, 
^poque où l’Amérique naïve et op­
timiste aimait bien ces écarts 
dans l’aigu et le grave très contrô­
lés et foncièrement amusants.

Enfin, le commerce, Broad­
way. Le look moderne des années 
80, costumes brillants et satinés, 
orchestre sur une plate-forme, 
musique plus électrique qui os­
cille du rock au « latin », avec un 
vague souvenir de la période 
disco.

C’est bien fait, bien léché, bien 
équilibré. Pour ma part, j’aime­
rais que ce soit plus explosif et il 
me semble que les solos sont iné- 
gaux, la force de Manhattan 
Transfer provenant de cet équi­
libre délicat entre les voix entre­
mêlés. Mais, pour qui aime le 
genre, c’est bien efficace et tout à 
fait à voir.

SUR SCENE
L’AIR DU TEMPS: 191 ouest Sl-Paul (842-2003)- 

Jazz tous les soirs— speclacles à 10h., 11 h.30 
et OOh 45— Les dim. tun. et mar. « Le 
Quartet Guy Nadon » avec Guy Nadon. 
batterie. Jean Cyr. basse, Claude Dyotte, 
guitare, et Ron Oilauro. trompette, specta­
cles à 10h , 11 h.30 et OOh 45 — Le Quar­
tet de Martin Daviault avec Martin Da- 
viault, sax, Luc Beaugrand, claviers, Denis 
Labrosse, basse, et Pierre Pilon, batterie, 
du 3 au 7 déc , spectacles à 22h . 23h 30 
et OOh 45

ATRIUM DE LA MAISON ALCAN: Mtl- Con- ■ 
cert de Hope Tétrault, récital de piano, le 4 déc de 
12h à13h30

BAR 2080:2080 rue Clark. MH (2850007)- Michael 
Gauthier, guitariste de jazz, en spectacle, du leu au 
dim à compter de 22h

CAFÉ-CONCERT LA BELLE ÉPOQUE: St-Ti- 
mothée— t Trois femmes pour un homme > produc­
tion du Calé-Concert, m en s Philippe Grenier, à 
compter du 25 oct. du |eu au sam 21h

CAFÉ-CONCERT LA CHACONNE: 342 est rue 
Onlano, Mtl (843-8620)— Tous les mercredis i Place 
aux Poètes • animatrice Janou Saint-Denis, invité de 
la semaine. André Leclerc, qui Iva des textes sur des 
musiques de Louise Binette, au piano, le 4 déc à 
21 h

CAFÉ DE LA PLACE: (Place des arts. 842-2112) 
— • A cinquante ans. elle découvrait la mer > de De­
nise Chalem. m en s Monique Duceppe. du 13 nov 
au 14 déc et les 2527-28 dte et 2-3-4 janv., du mar 
au sam à 20h

CAFÉ-THÉATRE QUARTIER LATIN: 4303 St- 
Oenis. Mtl (843-4384)— > Tranzat > spectacle de 
Jean Custeau. Philippe Noireaut et Clotilde. du 20 
nov au 15 déc, du mer au dim à 22h

CAMMAC: 4450 St-Hubert. Mtl— Tous Iss mercre­
dis, Iss instrumentistes amateurs sont invités à par­
ticiper à un atelier d'orchestre, sous la dir de Louis 
Lavigeur. à 20h

CEGEP MONTMORENCY: Ville de Laval- 
Théétre Acte 3 présente un 5 à 7, lecture publique.
• La Musica • de Marguerite Duras, le 4 déc

CLUB BALATTOU: 4372 St-Laurent. Mtl (845 
5447)— Tous les ven, et sam musique populaire 
africaine, de 21 h. à 03h

CLUB MILES: 1200 Bishop (861-4656)— Tous Iss 
soirs l'Ensemble Elder Léger, à 17h 30

COLLEGE JOHN ABBOTT: St5Anne-de-Bel- 
levue (457-2447)— t Tango ■ de S Mrozsk. m en s 
Terry Donald, du 3 au 7 déc 20h.. le 5 déc. matinée

à13h30
CONSERVATOIRE DE MUSIQUE DE 

MONTREAL: 100 est rue Notre-Dame, Mtl— Salle 
Germains Maléparl concert-midi, Isabelle Qfssette, 
Diane Caplette et Chantal Dubois, classe de flûte de 
Jean-Paul Major, accompagnement Diane Mauger, ta 
4 déc à12h

DOME THEATRE: 3990 ouest Notre-Dame, Mtl 
(931-5000)— Le Département de théétre de Dawson 
College présente • All's well that ends well > de W 
Shakespeare, m en s Viewtor Knight, du 4 au 8 
déc.é20h30. mahnéesleieu 12h30,ledim 14h30 

L’ESKABEL: 1235 rue Sanguinet, Mtt (8457164)— 
« Air froid ■ d'après l'oeuvre de Howard Philipp, Lo- 
vecraft. m en s par Mario Boivin, du 15 nov au 15 
déc, du mer au dim 20h 30 

ESPACE GLOBAL: 4297 St-Laurenf. Mfl- Tous 
les mer 5 é 7 avec Robert Gélinas au piano 

ESPACE LIBRE: 1945 rue Fullum, Mtl (5214191)- 
Omnibus présente ■ 2 contes parmi tant d'autres 
pour une tribu perdue • de Ren5Daniel Dubois, m 
en s Jean Asselin, du 12 nov. au 8 déc . mar au 
sam 20h30.dim 15h

LE GRAND CAFÉ: 1720 St-Denis. Mtl- Vie Vogel 
et ses musiciens, 4 au 7 déc , de 21h 30 à 02h.30. 
trois spectacles par sou

HÔTEL MERIDIEN: 4 complexe Desjardins, Mtl 
(2851450)— Bar du Foyer Deux pianistes sont en 
vedette, (jlaude Foisy, du lun. au ven de17h é 
20h — Fred Neylor, du mar ausam de20h à24h 

HÔTEL DE LA MONTAGNE: 1430 de la Mon­
tagne (288-5656)— Charles Bensoussan, lun au 
ven 17h à21h —Carol Parisien, mer ausam 21h 
AOlh

LE GRAND HÔTEL: 777 Université (8751370)— 
BarLaVemére piano-bar avec Roland Devèze mar 
au sam 19h 00 à 00 00— Diner-Théétre t Hats' • 
écrit et m en s de Roger Peace, du 5 sept au 31 
déc , Diner et Théétre: merc.-jau 19h. sam dim 
18h30, Fin de soirée sam. 23h30, Théétre unique­
ment, mer jeu et dim 21 h (8751370 loc 3204) 

HOTEL MERIDIEN: 4 complexe Desjardins, Mtl 
(2851450)— 1 Oui a vendu la mèche > spectacle de 
Guilda en prolongation jusqu'au 24 déc 

HOTEL REINE ÉLISABETH: Calé Arthur. Mtl 
(851-3511)— • L'enfer é l'envers ■ comédie musi­
cale. du mer au ven 21 h 30, sam 22h 30 

LA CROISETTE: 1201 0. Dorchester (8752000)- 
John Shear, pianists, du dim au ven 18h é^

LA LICORNE: 2075 Boul St-Laurent. Mtl (843- 
4166)— • Le parly de Patine • du 22 nov au 21 déc, 
mar au sam 20h 30

L’IMPROMPTU: 1201 O. Dorchester (8752000)— 
Jacques Ouetlet, pianiste-animateur, du lun. au sam 
de21h à02h

MAISON DE LA CULTURE CÔTE-DES-NEI-
GES: 5290 chemin Céte-des-Neiges (7357195)— 
Spectacle de Jean Albert, hommage é Edith Piaf et 
numéros de music-hall, le 4 déc é 20h.

MAISON DE LA CULTURE MARIE UGUAY: 
6052 Boul 4Monk, (872-2044)— Sylvie Paquette ac­
compagnée de trois musiciens, le 4 déc é 20h.

PIPS CLUB DE BACKGAMMON: 3774 St-De­
nis. 2s étage, Mtl (284-0613)— Tous Iss mer tournoi 
de backgammon, é 19h 30

PLANÉTARIUM DOW: 1000 rue St-Jacques. Mtl 
(8724530)— f L'Étoile des Mages > du 27 nov. au 5 
janv spectacles français mar. au ven 13h 30, 
20h30, sam 14h15, 16h.30, 20h.30, dim 13h 
15h 30, t6h 30, St 20h 30 spectacles anglais mar au 
ven 12h 30et 19h 30, sam 13h., 15h.30,19h 30, 
dim 14h1S,et19h30

RESTAURANT LA FORGE: 8375 Chnstoph»4>>- 
lomb. Mtl (727-3729)— Ghislaine, organiste et chan­
teuse animatrice, en spectacle du jeu. au dim. de 
18h30é24h.

RISING SUN: 286 ouest Ste-Catherine. Mtl (861- 
0657)— Girtawartare, 4 déc

SALLE MARIE-GÉRIN-LAJOIE: UQAM 1455 St- 
Dsnis, MU Salle J-M400— Le département de danse 
de rUOAM présente • De Prolundis » de Martine 
Epoque et i de 5 é 7 > de Sylvie Pinard, du 4 au 7 
déc.é20h30, matnées56déc 13h30

SALLE WILFRID PELLETIER: PDA (842-2112)- 
L'Opéra de Montréal présente i Cavalteria Rusti- 
cana > de Mascagni, et • Suor Angelica » de Puc­
cini, le 4 déc. é20h

SALLE POLLACK: 555 ouest Sherbrooke, Mtt- 
Symphonie des Vents dir Torn Talamantes, te 4 déc 
é 13h., et 20h — Salle Redpath Monique Gendron, 
organiste, 4 déc 12h1S

SALLE SAINT-LOUIS DE FRANCE: 3767 rue 
BerrI, Mtl (8455211)— c La noce > en prolongahon 
du3au7déc.sem 20h.30,sam 17h.et21h.

THÉÂTRE D’AUJOURD’HUI: 1297 rue Papineau. 
Mtl (5251211 )— Les Fotles Alliées présentent < Ma- 
denioiselle Autobody > du 7 au 14 déc., mar au sam 
20h30,dim 151)

théâtre CENTAUR: 453 St-François-Xavier. Mtl 
(2853161)— • The zen ot an Intelligent machine > 
de William Kuhne, du 7 nov au 22 déc, mar au sam 
20h,dim 19h, matinée le sam 14h.

THÉÂTRE MAISONNEUVE: PDA (842-2112)- 
Concert-Gala benefice de la Fondation Wilfnd-Pelle- 
her, L'Orchestre Symphonique du Conservatoire de 
Musique de MontrMl, sous la dir da Raffi Armenian, 
solistes Philippe Magnan, Martine Desroches, Co- 
lette Boky, et Joseph Rouleau, oeuvres de Pépin,

Mozart, Saint-Saëns et Verdi— invité spécial Jean 
Lapointe et ses musiciens, le 4 déc à 20h 

théâtre OU NOUVEAU MONDE: 84 ouest 
Ste-Catherine, Mtl (861-0563)— • La cuisine > d'Ar­
nold Wesker, m. en s Guillermo De Andrea, à comp­
ter du 21 nov

THÉÂTRE DENISE PELLETIER: 4353 est Ste- 
Catherine, Mtl (253-8974)— i Le seigneur des an­
neaux > m. en s. André Viens, du 24 oct au 30 nov., 
les ven et sam à 20h.30 (supplémentaires 57 déc à 
20h30,8déc à14h.)

THÉÂTRE PORT ROYAL: PDA (842-2112)- . Le 
gars de Québec > de Michel Tremblay, sous la dir de 
Gilbert Lepage, du 30 oct au 7 déc du mar au ven 
20h, sam. 17h et 21h.(supplémentaires les 12-13 
déc à20h.14déc à17h.et21h)

THÉÂTRE DE QUAT’SOUS: 100 est ave des 
Pins, Mtl (845-7277)— • Being at home with 
Claude > création québécoise de René-Daniel Du­
bois, m en s. Daniel Roussel, du 13 nov. au 15 déc, 
du mar au sam 20h, le dim à 15h.

THÉÂTRE DU RIDEAU VERT: 4664 St-Denis. Mtl 
(844-1793)— • Avant la nuit Offenbach > de Michel 
Garneau. m en s Michelle Rossignol, du 19 nov au 
22 déc., mar au ven 20h,sam 17h.et21h 

UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL: 200 Vincent 
d'Indy, Mfl— Salle B 421 Cin5musique, expéninen- 
tations, spécial McLaren, le 4 déc de 13h 30 à 
1Sh30

UNIVERSITÉ DU QUÉBEC A MONTRÉAL:
1455 St-Denis, Mtl— Salle J-2020 x Armand . d'a­
près le roman Armand, de Emmanuel Bove, m en s 
Luc Dansereau, du 3 au 7 déc, à 20h 

théâtre le PIGEONNIER: 138 nord Welling­
ton. Sherbrooke (564-2060)— Grande Salle Triple 
One-man-show avec Michel Barrette. Anstophane et 
Lauzon, 57déc 20h 30—Bar-Théâtre Marc Bolduc 
et Cie, jazz, 57 déc 23h

GRAND théâtre DE QUÉBEC: Québec- 
Salle Louis-Fréchette Orchestre symphonique de 
Québec, mercredis classiques, le 4 déc à 20h 

THÉÂTRE DE LA BORDÉE: 1091» rue St-Jean, 
Québec (694-9631)— i Souriez Mlle Rotx > comédie 
musicale m. en s Jacques Lessard, du 12 nov au 7 
déc. mar au sam 20h 30

CENTRE NATIONAL DES ARTS: Ottawa (565 
1144) — Salle Théâtre The Grand Theatre Cie pr5 
sente • Children of a lesser God > 2 au 6 déc â 20h, 
7 déc 14h et 20h — Salle Studio f L'Année de la 
grosse tempête • de André Ricard. 3 au 7 déc à 20h 

SALLE RENÉ-PROVOST: 110 rue Wright. Hull 
(771-6669)— » S.O S Tendresse > de Anne-Marie 
RM, du 4 au 21 déc du mer au sam 20h 30 

THéAtRE de L’ILE: 1 rue Wellington. Hull— • La 
nuit des p'tits couteaux > de Suzanne Aubry, du 13 
nov au 7 déc. mer au ven 20h 30. sam 19h et 22h

17h, 18 h 30, 20 h, 21 h 30.
COMPLEXE GUY-FAVREAU/ O.N.F.: 200 

ouest Boul Dorchester, Mtl (283-8229)—“Lee 
Johnson” “Lee llluelone tranquilles" 7 h,
9 h.

CONSERVATOIRE D’ART CINÉMATOGRA­
PHIQUE: (848-3878)- "Torn, Tom, the pi­
per’s son" 20 h 30.

CRÉMAZIE: (388-4210) — “Trois hommes, un 
couffin" 7 h 30, 9 h 30.

DAUPHIN I: (721-6060) - “Santa Claus, le 
film” 7 h, 9 h 15.

DAUPHIN II: “Partir et revenir” 7 h 15, 9 h
30.

DORVAL I: (631-8587) - “Rocky 4" 7 h 50, 9 h 
35

DORVAL II: “Bad madeclne” 7 h 15,9 h 20. 
DORVAL III: “To live and die In LJk. ” 7 h 10.

9h 30
DÉCARIE I: (341-3190) - “Jagged Edge" 7 h, 

9h15.
DÉCARIE II: — “Remo Williams, the adven­

ture ttegln” 7 h 20. 9 h 40.
ÉLYSÉE I: (842-6053) - “Camlla" 6 h 50, 9 h. 
ÉLYSÉE II: - “Péril en la demeure" 7 h 15,

9h 15
FAIRVIEW I: (697-8095) — “One magic Christ­

mas” 6 h, 7 h 45, 9 h 30 
FAIRVIEW II: - "A nightmare on Elm Street 

part 2” 6 h, 7 h 50. 9 h 40 
GREENFIELD 1: (671-6129) - “Rocky 4" 6 h 

10, 7 h 50, 9 h 35.
GREENFIELD 2: - “Elvis Gratton” 6 h 05, 7

h 55, 9 h 45
GREENFIELD 3: - “Hold up’ 7 h. 9 h 20. 
IMPÉRIAL: (288-7102) - “Young Sherlock 

Holmes” 12 h 40. 2 h 50, 5 h, 7 h 10. 9 h 
20.

JEAN-TALON:(7257000) - "Manoir de l’hor­
reur" 9 h 20-— “Portés disparus" 7 h 30. 

KENT l:(4859707) — “One magic Christmas” 
6 h, 7 h 45, 9 h 30 

KENT II:— "Alter hours" 7 h, 9 h .
CINÉMA DU PARC l:(844-9470) - “Rocky 4"

6 h 10, 7 h 50. 9 h 35
CINÉMA DU PARC II:- “Alter hours” 7 h, 9 

h.
CINÉMA DU PARC III: - “To live and die In 

LJk.” 7 h 10, 9 h 30
L’AUTRE CINÉMA:(722-1451)- "La nuit porta 

Jarretelles” 7 h — “Le matelot 512“ 7 h 
30— “Le thé au harem d’Archimède” 9 h 
15— “Le vieillard et l’enfant’’ 9 h 30 (29 
nov au 5 déc.)

LAVAL l:(688-7776) — “Rocky 4” 6 h 10. 7 h 
50, 9 h 35

LAVAL II:— “Nightmare In Elm Streal part
2" 6 h, 7 h 50, 9 h 40

LAVAL III: — “Elvis Gratton” 6 h 05, 7 h 55, 
9 h 45

LAVAL IV:— “Ça n’arrive qu’è mol" 6 h, 7 h 
50, 9 h 40

LAVAL V:- “Hold-up’’ 7 h, 9 h 20. 
LAVAL-ODÉON l:(687-5207 )- "Santa Claus, 

leltlm”7h. 9h15
LAVAL-ODÉON II:- "Back to the future” 7

h 20, 9 h 30
LOEWS l:(661-7437) - “Nightmare on Elm 

SIreet part2’’12h30.2h15.4h.5h45,
7 h 40, 9 h 35

LOEWS II:— "This was then this Is now” 12 
h 50, 2 h 55, 5 h, 7 h 10, 9 h 20 

LOEWS III:- “Rainbow brite” 12 h 15, 2 h, 
3 h 45— “Target” 7 h, 9 h 15 

LOEWS IV:- "Commando " 1 h 30, 3 h 25, 5

h20, 7h15,9h10
LOEWS V:- “Altar hours” 1 h 30.3 h 30, 5 

h 30, 7 h 30, 9 h 30.
MILIEU:(277-5789)- “O Picasso” 19 h— Roc­

king sllvsr” 21 h. 
4ERCIIMERCIER:(255-6224)— “Prison ds Ismmes an 
furie” 9 h 10— “L’exécuteur, extermina­
teur” 7 h 30

OUIMETOSCOPE:(52S-8600) - ”La Jeu du 
faucon’ 7 h, 9 h 30. — “Mort à Venise” 6 
h 45, 9 h 15.

OUTREMONTK277-4145)- “Mystère Alexina”
9 h 30

PALACE l:(866-6991 ) - “Rocky 4” 12 h 30, 2 
h 15, 4 h, 5 h 50, 7 h 40, 9 h 30 

PALACE II:— “One magic chrisimas” 12 h
05.1 h 55,3 h 45. 5 h 35. 7 h 25.9 h 15 

PALACE III:- “Bad madeclne” 1 h 10, 3 h
10. 5 h 10, 7 h 15. 9 h 20 

PALACE IV:- “The protector” 12 h, 1 h 55.
3 h 50. 5 h 45, 7 h 40. 9 h 35 

PALACE V. aettor off dead " 12 h. 1 h 55.
3 h 50.5 h 45, 7 h 40, 9 h 35.

PALACE VI:- “To live and die In L.A.” 12 h
20.2 h 35,4 h 50. 7 h 05, 9 h 20 

PARADIS I: - “E.T. l’extra-terrestre” 9 h
10— "Laststarflghter” 7 h 15.

PARADIS II:— “Flalch aux troussas” 9 h 10, 
“Breakfast dub” 7 h 20.

PARADIS III:— “Les anges se fendent la 
gueule" g h — “Le Jumeau” 7 h 10. 

CINÉMA PARALLELE: (843^1)- “L’éveillé 
du pont de l’Alma” 19 h 30,21 h 30 

PARISIEN I:(86fr3856) - "HoM-up" 12 h 25. 2 
h35. 4 h 50, 7 h, 9 h 15 

PARISIEN II:- “Elvis Gratton” 12 h 30, 2 h 
20,4h10.6h. 7h50, 9h40 

PARISIEN III:- “Subway” 1 h, 3 h, 5 h 05, 7 
h 10. 9 h 15

PARISIEN IV:— “Ça n’arriva qu’è mol” 12 h
20.2 h 10. 4 h 05. 6 h, 7 h 55, 9 h 50 

PARISIEN V:— “le 4e pouvoir” 1 h 30, 3 h
30, 5 h 30, 7 h 30, 9 h 30 

PLACE LONGUEUIL l:(679-7451)- “Prison 
de femmes en furie” 9 h 15— “L’exécu­
teur, exterminateur” 7 h 15 

PLACE LONGUEUIL II:- "Le matou” 7 h. 9 
h 30.

PLACE ALEXIS NIHON l:(9354246) - “Agnaa 
of God" 1 h. 3 h. 5 h, 7 h. 9 h.

PLACE ALEXIS NIHON II:- “Transylvania.”
1 h 30.3 h 30. 5 h 30. 7 h 30, g h 30 

PLACE ALEXIS NIHON III:- “Back to the 
luture” 1 h. 3 h 05. 5 h 10. 7 h 20,9 h 30. 

PLACE DU CANADA:(861-459S)- “Solution 
beurre de peanut” 7 h 30 

SAINT-DENIS 11^845-3222) - "L’ange de la van- 
gence” 14 h 40.18 h. 21 h 15— "Centu­
rions da I’an 2001” 13 h, 16 h 15.19 h 35. 

SAINT-DENIS III:— "Pale rider, cavalier soli­
taire” 12 h 40,16 h 40, 20 h 50— "Grem­
lins” 14 h 45,18 h 50.

VERSAILLES l:(3S3-7880) - "Rocky 4’ 6 h 10. 
7 h 50,9 h 35

VERSAILLES II:- “Hold up’ 7 h, 9 h 20 
VERSAILLES III:- “Elvis Oration” 6 h 05, 7

h 55,9 h 45.
L’ERMITAOE:(388-S577) - "Ls baiser da la 

femme araignée” 9 h, ”La bal” 7 h. 
WESTMOUNT SQUARE:(931-2477) "Rainbow 

brite” 12 h 15, 2 h. 3 h 45— "Young Sher­
lock Hdmaa” 7 h 10,9 h 20 

VORKK937.8978) - "Rocky 4”12h30,2h15,
4 h, 5 h 50. 7 h 40, 9 h 30.
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O’ TM SIOOJMO PYRiUMD
0TAKIABRIAK
0 0 0 A COMflMJNIQUIR
0 U VILLAM DAM US
NUAGIS

O WHUL OF FORTUM

0 TOUR Dl FRANC! 
GOURflAANO

O NIWSWATCH UPOAU

O X O 0 U TRAIN Dl S 
HIURU
(Ih.)

XBINSON
O O 0 0 flflOflfTRlAL IN 
DIRICT
(Ih.)
O O VIDIO HITS 
X JIOPARDY 
X THRU’S COMPANY 
O’ WKRP IN CINCINNATI 
X AJMIRICA 
(Ih)
O THI PRtCI IS RIGHT
(Ih.)
O 0 0 INNU ASI 
NOTRE TERRE (2o do 2) (Ih.)a DIFPRINT STROKIS 
O AMI. BOGUS’ 
MIGHBORHOOO 
(FCJ INSPICTOR GAOGU

O US JLflROURS DU ANNUS 
SO

X PIOPU’S COURT 
a O THRU’S COMPANY P 
X MADUM CHASIRS 
XBSFéSON 
O’ TOO CLOU FOR 
COMWORT

*fl4IWS entm 22 
TM HCRirOTY 
U JOURNAL 

(FCJ FIOaODY’S MRO

SOCISOIR 
THI lUWS

(Ih.)

OOOUMONDI
(Ih.)
O TM PRia IS RIGHT

(Ih.)

8 NIGHTLY MWS ON S 
flélWSWATCH

(Ih.)

S WWNY MWS 
’FUWSUM

(Ih.)

X TVS MWS 
X U 9 VOUS INFORflM 
0 ICI MONTRÉAL 
O PULH
(I h.)
0 U 13 VOUS INFORJWI

80 0 PASU-PARTOUT 
BARMY MILUR 
O THI MACMIL/UHRU 

MWSHOUR 
(Ih.)

0 LU JOURS HIURIUX 
(H) PRINDS TON PASH- 
flèONTAGM, ON VA A U 
PUGI
(FCJ TM FALL OF THI ROflUN 
MINRI

O us NOUVILUS 
RiGIOftAUS

O US NOUVILUS DU SPORT 

O ARTS n SPICTACUS 

O us NOUVILUS DU SPORT

iriiTvi
OOUflilCTtO

0X00 AVISO! 
RICHIRCHI
X nbc nightly MWS 
X eu IVININO MWS 
X a ARC WORLD MWS 
TONIGHT g 
0 CASH-mi 
0 0 0 TtUSRRVia 
(Ih.oppr.) En ropriio à 23h30 
oppr
0 INTIRMlDIi CtNT AM M 
RUARD
■ C-JTt'.I.l
OGCNIUINMRH
Anim.t Michol Sonoll. Ronconir» 
tnfro riiHtifut Koronrto do TroHAI- 
vtéroi ot lo pofyvolonto Ar1hur-Pi- 
goon do Hurrtingdon

8 eu MWS
OO0(POPUROCK 

L'HEURE DES QUILLES ovoc Pron- 
cirro Lortou, Domink Philio, Tho- 
mot Orolen ol Rogor Michool. — 
Moniiour Popol, champion dot 
qutllot

S TM WORLD TODAY 
WHUL OF FORTUM 
SnpPIN’OUT

Antm.t Woyno Orogiby ol Kollo 
Mollock.
X BIUY GRAHAM 
SOUTHUN MW RNGLAND 
CRUSAM
(Ih.)

0’ O INTniTAINMim 
TOMOHT
Potty Duko noui porlo do ton tout 
dornior léléfllm “A Ttmo To 
Triumph"
X TM MW MWLYWIO

GAflU
X 0 VIDCO COUNTRY 
0 OILUT... PURI LAIM 
a THRU’S COMPANY 
0 THI NIGHTLY lUSIMSS 
REPORT
0 AUJOURD’HUI LA VII
CHANSONS TEMOINS, CHAN­
SONS MIROIRS. Anim.t More Lo-

Jjrot ol Dominiquo Vordoilhon. 
nv.t Franeii Lomorquo, Joon-Joc- 
quot Loffont, Myléno Farmer ol 

Ptorro Roggleni. — Dot orlitlot 
tonI réunit autour dot Ihémot 
"guerre ot poix" ol "l'accor­
déon". (Ih.)

O 0 0 TIRAU M "U 
QUOTIDIINM”

0X00 PAUL, flURII n 
USIMANTSg
LE VIEUX "CHUM" avec Jocquot 
Thitdolo, Corofo Chotol ot Monica 
Verge. — Gonoviévo attend lo vi- 
tHo do ton omi booucoup plut âgé 
qu'elle. Qu'on pontoront Paul ot 
Mario.
X TM PRia IS RIGHT 
O O O O IHAGNUM
LE BON SAMARITAIN avec Torn 
Sollock, John Hillormon ot Rogor 
E. Motley. (Ih.)

S SKI BAH 
M’A’S’H

O TM TIO KNIGHT SHOW 
Avoc Tod Knight ot Nancy Dttt- 
tauh.
O’CHHRS
THE BARSTOOLIE avec Tod Dan­
ton, Sholloy Long ot John Rotion- 
borgor. — Cliff ponlouo lortqu'Il 
opprond que ton pore qui l'o 
oDondonné on bot âge t'opprâto 
6 lui rendre vitito.
X CARSON'S COflfllDY 
CULSSKS
0 McGOWAN WORLD 
Interview ovoc Tomnw Himtor 
O 0 0 OCTO-fNCIIL 
Roprito do dimoiKho, 12h30 
a TM BINNY HIU SHOW 
O TM VRIVITUN RABBIT 
Norr.i Moryl Stroop. — L'hittoiro 
d'un lopin on peluche. Botéo tur 
un conte do Morgory Williomt 
Bionco.

HIAVINÇ
THE MONSTER (téro do 2). Avoc 
Victor French ot Michael London. 
— Jonothon joue lot ontremet- 
teurt ouprét d'une aveugle et d'un 
ortitte défiguré. Mark découvre 
que ta coutino o dot problémot 
motrimonioux. (Ih.)
X THI INSIMRS 
(lh.)P
(S ttUY ORAHAM 
SOUTHIRN NIWINOLAND 
CRUSAM Q
BHIy Graham parle du moriaga, 
du foyer et de vous Inv.: Sandi 
PattI (“Wonderful Lord") et 
George Hamilton tV ("It Is No Se- 
cret"). (Ih.)
m 09 Œ) LETTRI D’UN BOUT 
DU MONDE
UN VOYAGE EN GRÈCE: HEU­
REUX QUI COMMbUlYSSE. — 
Documentaire qui nous omène en 
Grice, à la découverte des tradi­
tions et de la culture de ce poys. 
( 1 h. ) En reprise vendredi, 15h30 
(S) THE MILLIONAIRE MAKER 
(Ih.)
ID THE NUTCRACKER
Le ballet Cosse-Noisette dansé par 
Mikhoil Soryshnikov, Gelsev Kir­
kland et Alexonder Minz. (In.35) 
REPRISE.
GD US NOUVEAUX JEUX DE 
TO HEURES
Inv.: Pierre Troboud, Anr>e Kerilen, 
Francis Lax et AAortin Circus.
(SC) THCATREi WAinR, 
WAITER

O CD CD O u TEMRS D’UNI 
RAIXD
Avec h^cole Leblonc, jeon Eesré 
et Roger Gorond. — Nkk Leclerc 
reçoit lo visite du curé Chouinord 
et de Rose-Anno occompognée de 
Zidere. Le 24 octobre 1929 est 
proche: le fomeux ’jeudi noir" gui 
voit les cours de b Bourse de New 
York s'effondrer totalement, en- 
troînant dons lo ruine des milliers 
de gens. Comment Rooul et ju- 
lietb survtvronNIs 6 cette cotostro- 
phe finoncière d’envergure inter- 
notionob? (Ih.)
CD CZ) A CNARUI MOWN 
CHRIHMAS
• O THI NATURE OP 
THINGS
Anlm.i David Suzuki. •— Encore 
oujourd’hui, lo lè^e foit de nom­
breuses victimes, (ih.)
CD O* HIOHWAY TO

(S) (Z) TWAS THE NIOHT 
UPORS CHRISTMAS
Norr.: Joel Grey
O O O ID CHACUN CHEZ 
SOI
CD LA CHANa AUX 
CHANSONS
Inv.: Froncoise Molbt-Joris, Marie- 
Poule Belle, Edith Butler et RolQr>d 
Romonelli.
(K) THI DOO WHO STORRID 
THI WAR

O (D ID DilA 20 ANS P
Anim.i Pbrre Nodeou — La Com­
mission sur les drogues ou la 
"French Connection" Tnv.: b |uge 
Antonio Lomer. — Les records 
d'auditoire lors de la diffusion de 
"L’Heure des quilles" Inv.: Guy et 
Ooby Bolduc. L’outeur Marcel 
Oomoche nous entretient de son 
emission "Cré Boiile" et de lo po- 
pubrité d'Olivier GuimorxJ. lr>- 
terview avec Hélène Boiliorgeon 
(tonte Hélène)
CD (Z) CHARUI AND 
COMRANYD
Avec Obdys Kmght et Fhp Wilson 
— Les em^oyés de b voirie dor>- 
nent du fil è retordre à Charlie.
O O O CD CINCMA DU 
MCRCRID1
SERVICE DES URGENCES (1h.55) 
• O MARKn nACI
Anim.t Christine Johnson et Bill 
Paul
CD HIU TOWN
BEVERLY MILLS MARRIES HELL 
TOWN ovec Robert Bloke, Lycio 
Moff et Al Ruscio. ~ Le père 
Hordsbp ne soit plus trop où don­

ner de lo tête iorsoue Kothy 
épouse David. Les problèmes sur­
giront lorsque le père de Kothy, 
qui o un compte à régler ovec 
quelqu'un, fera son opporition.
Om
O* MAONUM P.l.
Avec Torn Selleck, John Hillermon 
et Roger E. Mosley. (Ih.)
CD ED (S DYNASTY P 
Avec John Forsythe, Linda Evans 
et Joon CoHins. (Ih.)
ED CONTRECHAMP 
Anim.: Anne-Morb Dussault.
ED ED CD COLETTE 
COLEHE WILLY (2e partie). Avec 
Mocho Meril, Clementine Amou­
reux et Jean-Pierre Bisson. — Co­
lette ne se fait plus d’illusions sur 
son mari. Elle continue de l'aimer 
et séduit Paris par sa forte person­
nalité. (Ih.) En reprise samedi sui­
vant, lôhOO 
CD SUPER PLATINE 
Anim.: Jocky. Inv.: More Lovoine, 
Finzy Kontini, Docteur Fabrice, 
Johnny Hoflydoy, John Porr et Mo- 
donno.
HIM'l
OœUHNS MS AFFAIRIS
Anim.: Michèle Viroly
CD CZ) OEOROE BURNS 
COMEDY WEEK
Avec Jock Gilford et Victoria Ten­
nant. — Un cruciverbiste se rend 
en Suisse afin de porticiper à une 
compétition, et se retrouve p>ar er­
reur chez Horry Winslow, homme 
d'affaires âgé à la recherche de 
quelqu'un qui pourra le foire rire. 
O o MAN ALIVE P 
TORTURE CLINIC. Anim.: Roy Bo- 
nisteel. — Reportage sur une cli­
nique de Toronto où sont traités 
les ex-prisonniers politiques.
(D CD JUSTia POUR TOUS 
Anim.: Louis-Poul Ailord.
CDtCUfilm
MORT CARNAVAL. (1h.40)

CS HE MAKES ME FUL LIKE 
DANCIN’
Documentaire sur Jacques d'Am- 
boise, danseur de ballet.
XHÎt.M
ax00u
mtJOUBHALa
X X tm iquauzir
Avec Jack Dovidson et Edword 
.Woodword. (Ih )
O O THE NATIONAL P 
^ ST. ELSEWHERE
SANCTUARY avec Ed Flanders et 
Mork Hormon •—» Le Dr Westpholl 
tente d'empêcher que sa femme 
de mênoge soit déportée (1 h.) 
O* CD ED (ZB HOmp 
CELEBRATIONS ovec James Bro- 
lin, Connie Sellecca et Anne Box- 
ter (Ih.)
ED ED CD CINCMA 
AUTOUR DU MUR. (1h.20 oppr.)
(SE) U CIEL PEUT ATTENDRE 
(K) THE RAZOR’S EDOS

O X O 0 U ROINT 
0 O THI JOURFéAL

O COflfllNON GROUféOt A

PBOFIU OF ROURT SflUU
Portrait d. Robort Small, donsaur- 
chorégroph. qui, en 1983, «ftec- 
tua une tournée ou Vermont.

OOG
TtRAGI

) LOTTO A/49-

eHiT.M
o X 0 LA RIItTtO 
XTHIfUWS
O O O 0 US NOUVILUS 
TVA
O UNNY HIU 
X NIGHTLT MWS ON S 
O mWSWATCH 
X WWNYFUWSQ 
O’ 0 CTV NATIONAL 
FéfWSD 
X TVS MWS 
0 US NOUVILUS 
RlOIONALU 
a NIWS UFITIR 22

O X 0 US NOUVILUS DU 
SPORT

0 L’INTRIVUI

0 FRONT ROW FIATURI
RUBY GENTRY.
0 LATRAPPf

O US NOUVILLU DU SPORT

O TtUXARTS 
X U 9 VOUS INFORflM 
0 U 13 VOUS INFORflM

0 LAflfltTtO
eniVM
OOCINtflU
SANG ET LUMIERES (2h.)

O* LOTTO 6/49 
0 LOTO-QUlUC

O’ NfGHTLIM 
0 PULtt

0 ATOUT PIC

X X TJ. HOOKIR
(Ih.l0)
aUflBONM 
0 o lARMT MULUR 
X TM TONtOHT SHOW 
Inv.! HowordCoMll. (Ih.)

æo u fllONM UOIONAL 
a ASC MWS NIOHTUM 
X CRIH IN AflRIQUS 

(Ih)
0 ICI MONTRtAL 
O CIM-SOIR 
LA QUARANTAINE. |2h. oppr.) 
O 0 0TtUSlRVICI 
(lh.|Repritede18h30 
0 U JOURNAL

ooo0LUSPORra

o o o 0 LA COUUUR DU 
TIMM
r.MiT.i.i
o Q 0 CINiflU N FIN M 
soiOi
PACO L'INFAIILIBIE. (2h.|
O O CBC LAU Niome
/MANPOWER. (2h.|
O COSINOS 1999
(Ih.)
O’ SHADOW CHAUU
(Ih.l
X lYI ON HOUTWOOD 
0 flUONUM P.I.
(Ih.)
a 100 HUNTUT STRin
(Ih.)

(H) L'OR DU SUD 

(K) THIIF OF HIARU
rriïBîTîi

X LAU NIOHT WITH DAVID 
LITTlRflMN
(Ih.)
X LAVIRM « SHIRLIY 
X CIFét-SOIR
LES CANONS DE CORDOBA. (2h. 
oppr.)

X X TM eu LAU NIOHT 
flflOVII
THIS IS KATE BENNETT. (1h.20)
inTTïm
O’ LAU NIOHT flflOVII
THE MANIONS OF AMERICA. 
(2h.02)
X COflfllDY TONIGHT 
0 CIFélflAA 12
THE ONION FIELD. (2h.40)

XTVRFUWS

(H) PUIS RIIN A PfRDU

O CRFT 2 noir 
l3) WCAX3blan< 
O CFCflfl 4 noir 
O CKMI S noir 
(S1 WPTZ S blanc 
O CRflflT é noir 
O CHLT 7 noir 
(D WWNY 7 Mane 
0 CHIflfl ■ noir 
0’ CJOH S noir 
avec *■
X WflflTW S Mène 
Il CKSN9MCHK 
0 CFTflfl 10 noir 
0 CRVT 11 neb 
0CFCFI2nolr 
0 CKTflfl 13 noir 
0CIVO1Snelr. 
0 CIVflfl 17 noir 
a WVNV 22 Mène 
0 CIVO 30 neb 
0 WITK 33 neir 
0 TVFQ 99 neb 
(H) tupar écran 
(FC) FIret chobo
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ARTS ET SPECTACLES

Qu’est-ce qu’un best-seller ?
LIVRES
JEAN ROYER

Dans le plus récent numéro de la revue Com­
munication (Université Laval), le professeur 
Claude Martin propose un « Essai d’économie in­
dustrielle du best-seller en français au Québec ». 
L’article, s’il ne donne pas beaucoup de chiffres 
réels, s’appuie sur une bonne enquête et quelques 
études pour élaborer des hypothèses intéressan­
tes. Des tableaux et des listes de best-sellers 
complètent cette analyse. La thèse de Sylvie Pro­
vost, « La lecture de loisir des Montréalais/es 
d’instruction moyenne » (Université Laval), est 
particulièrement mise à contribution.

Si l’on définit les best-sellers comme « les 
chefs-d’œuvre de la littérature populaire », il faut 
dire aussi qu’il s’agit d’un genre littéraire : am­
ples sagas sur fond d’histoire ou biographies de 
personnages célèbres, rappelle M. Martin. Genre 
ou recette, le best-seller met en scène, sur une 
trame trépidante, un héros qui sacrifie son bon­
heur pour le succès, ou l’inverse.

Un best-seller est un livre qui connaît un suc­
cès majeur peu importe sa durée. On sait qu’à 
3,000 exemplaires, un livre devient rentable. S’il 
se vend jusqu’à 7,000, il devient best-seller de sé­
rie. À plus de 10,000, c’est un vrai best-seller. À 
20,000, c’est un super- best-seller !

Qui consomme le best-seller ? Évidemment, 
plus de 60 % des femmes lisent régulièrement des 
livres et seulement 39 % des hommes, selon des 
statistiques de 1983. Les plus âgés (55 ans et plus) 
lisent moins. Quant aux genres de livres les plus

lus, ce sont les romans et oeuvres de fiction ainsi 
que les biographies. Un enquête révèle que 86 % 
des lecteurs montréalais francophones avaient lu 
un des 15 best-sellers courants durant la période 
1979-1981 ; près de la moitié (43 %) en avait lu 
trois ou plus. Les libraires s’entendent pour dire 
que les femmes forment la majorité des ache­
teurs de best-sellers

Mais comment se décide l’achat d’un best-sel­
ler ? Selon l’enquête de Sylvie Provost, l’achat 
d’un livre est motivé par le nom de l’auteur 
(41.4 % des répondants), le résumé au dos du li­
vre (24.3 %), le titre (13.6 %), l’intérêt pour le su­
jet (11.8 %) ; le prix (5.9 %) et la page couverture 
(0.6 %) ne sont pas des facteurs déterminants. Le 
choix d’un livre est, d’autre part, influencé par la 
publicité du bouche-à-oreille (61.5 %) et près de 
la moitié de ces acheteurs se disent influencés 
par la critique des médias.

Si l’on regarde parmi les 25 principaux best-sel­
lers des listes publiées par La Presse et Le Soleil 
entre 1970 et 1982, on s’aperçoit que 11 auteurs de 
ces livres sont des États-Unis, six de France, qua­
tre du Québec, une d’Acadie, un d’URSS, une 
équipe France/Êtats-Unis et un ouvrage alle­
mand.

Cependant, conclut l’article du professeur Mar­
tin, il est évident que l’édition québécoise s’ajuste 
à la situation et qu’elle est passée de l’ère « ctdtu- 
relle » à l’ère « industrielle » pour prendre désor­
mais une part croissante du marché local envahi 
par les diffuseurs français.

Les éditeurs québécois commencent à parti­
ciper aux grands succès de la littérature popu­
laire. À preuve, ces quatre best-sellers de la der­
nière décennie : La Sagouine d’Antonine MaUlet

(Leméac, 1971), La Grosse Femme d’à côté est 
enceinte de Michel Tremblay (Leméac, 1978), Le 
Matou d’Yves Beauchemin (Québec/Amérique, 
1981) et Le Canard de bois de Louis Caron (Bo- 
réal-Express, 1981).

★ ★ ★
À l'Associatton des éditeurs — Un projet de pu­

blication a vu le iour à l’Association des éditeurs, 
n s’agit de la creation d’une coUection consacrée 
aux hommes de marque de l’édition québécoise. 
L’éditeur Bernard Valiquette fera l’objet d’une 
première publication. Peut-être l’AÉC pourrait- 
elle aussi poursuivre son élan en publiant les tex­
tes de la série d’émissions sur l’histoire de l’édi­
tion québécoise, écrite par l’éditeur Pierre Filion 
et réalisée par Gilles Archambault au réseau FM 
de Radio-Canada il y a deux ans. Il y avait là une 
mine d’or d’informations sur le sujet 

★ ★ ★
Lancements — Les éditions du Vermillon lan­

cent, à Ottawa, cinq nouveaux titres : L’Attrape- 
mouche, un récit de Jean-Louis Grosmaire; Tous 
bords, tous côtés, poème narratif de Jacques Mi- 
chaud; Coïncidence secrète, poème d’Andrée La- 
celle; Les Trois flocons de Marinka, conte de 
Noël pour enfants d’EJla Bobrow, traduit du russe 
par Meery Devergnas; Du Nord eimeigé, poèmes 
de Linda Fillion-Pope.

D’autre part, à Montréal ce soir, à la librairie 
Demarq, on présente le fonds d’édition de l’Office 
du livre de Fribourg : 215 titres sous 34 rubriques 
différentes, un catalogue éclectique de « beaux li­
vres » sur les objets de collection, la peinture, 
l’architecture et les guides de voyages.

★ ★ ★
Place aux poètes — Ce soir à 21 h à La Cha­

conne, Janou Saint-Denis reçoit le poète André 
Leclerc qui lira des extraits de son Journal en 
vers et avec tous (éditions Parti pris).

Serge Lentz, prix Interallié
PARIS (AFP) — Serge Lentz, 49 

ans, écrivain à la triple culture — 
russe, française et anglaise —, a été

Sroclamé hier lauréat 1985 du prix 
ttéraire Interallié pour son roman 

Vladimir Roubalev publié chez Laf­
font

Serge Lentz était déjà connu pour 
divers livres spécialisés sur l’Ex­
trême-Orient écrits au fil de ses dé­
placements comme journaliste tra­
vaillant pour des magazines français 
et des journaux américains. Le prix 
Interallié sert à distinguer des écri­
vains-journalistes.

Né de parents ukrainiens à Paris,

en janvier 1936, élevé en Provence, 
éduqué en Angleterre, Lentz, après 
quelques nouvelles publiées dans le 
New Yorker et dans Esquire, fixait 
comme thème de son premier roman 
te destin croisé de deux jeunes gens, 
l’un aristocrate issu d’une famille 
d’industriels, l’autre de parents po­
lonais naturalisés, qui disparaissent 
dans la tourmente nazie. Ce livre in­
titulé Les Années sandwiches, plébis­
cité par la critique, avait raté toutes 
les distinctions, notamment le prix 
du Premier Roman et le prix Interal­
lié jusqu’à ce que le prix des Librai­
res le couronne en 1982.

CÉLIBATAIRES! DÉCEMBRE
avec ie CLUB DES DIPLOMÉS(ES) UNIVERSITAIRES DE MONTRÉAL 

(Organisme bilingue à but non lucratif pour universitaires célibataires)

Miirie>Paule Sarrazm 
présidente

Hl-NSEICNEMENTS
287-1017

Mer. 4- Soirée d’information — l’Entretemps
— Centre Sheraton r Réservez

Ven. 6 — Danse — Holiday Inn 3 tôt
Sam. 7 — Théâtre Port Royal/ suivi d’un souper

dansant } pour
Sun. 14 — Souper communautaire des Fêtes S
Dim. 15 - Concert Chorale Arts-Québec y Nouvel
Dim. 22 — Brunch de Noël — La Catalogne — Visite 

du Musée — Concert Ritz Carlton
Z An

Mu. 31 - Réveillon du Nouvel An — Auberge Le 
Vieux St-Gabriel

1 461-2508

“Allez voir ce film! FAITES-VOUS UN GRAND PLAISIR!
9 SUR 10, TOUT PRÈS

Arrau parmi nous
CAROL BERGERON

Concert gala de l'OrchMlro 
symphonique de Montréal sous la 
direction de Gyôrgy Lehel. Au 
programme : Prokofiev, symphonie 
« Classique » no 1, op. 25; Beethoven, 
Concerto no 4, op. 58 avec le pianiste 
Claudio Arrau; Sibelius, Symphonie no 
1, op. 39. Le 2 décembre, à la salle 
Wilfrid-Pelletier.

À tout seigneur, tout honneur : pe­
lons d’abord de Claudio Arrau, puis- 
qu’en cette soirée électorale, un bon 
nombre d’abonnés des < Concerts 
Gala » s’étaient déplacés pour le voir 
dans l’interprétation du quatrième 
concerto de Beethoven.

À 82 ans, Arrau demeure un prince 
du clavier. Il mène encore une car­
rière active qui, en moins de 10 jours, 
aura permis de l’entendre avec or-

MUSICIENS DEMANDÉS
POUR ORCHESTRE 

SYMPHONIQUE DE JEUNES

Age requis: 12 à 21 ans ou être étu- 
diant(e) au secondaire
— Doit savoir lire la musique
— Avoir quelques années d'études en 

musique
— Aucun débutant ne sera accepté
Les candidat(e)s seront choisKe)s par une 
audition devant un jury F>rofessionnel où 
ils devront exécuter deux pièces de ca­
ractère contrasté, dont un mouvement ra­
pide et un lent, d'une durée maximale de 
10 minutes, suivies d'un trait d'orchestre 
en lecture à vue.
S‘adresser par écrit à:

Musicians
Orchestre das Jaunes du.iWsst Island 

100, Douglas Shand 
Points Clairs, Quétoac 

H9R 4V1
Date limite: la 10 Jarndar 1986

chestre (2 et 3 décembre) et en ré­
cital (12 décembre). Ce n’est pas fré­
quent qu’il soit donné à un public mé­
lomane de rencontrer un interprète 
de cette importance. Rencontre ex­
ceptionnelle sous l’égide de Beetho­
ven à l’ombre duquel le pianiste chi- 
lien-américain a toujours vécu.

Fuyant la facilité, les effets pianis- 
tiques artificiels, n’ayant plus a prou­
ver qu’il possède une technique ins-

trumentaïe phénoménale, Arrau con­
jugue ses énergies pour intérioriser 
le quatrième de Beethoven, pour lui 
donner la forme d’une intense médi­
tation poétique. À ce degré d’intimité 
avec une oeuvre, l’interprète et le 
compositeur ne font plus qu’un et la 
musique nous transporte dans son 
propre univers.

Accompagnateur attentif et dis­
cret, le chef d’orchestre hongrois 
Gyôrgy Lehel s’est révélé dans la

première symphonie de Sibelius. La 
lenteur excessive à laquelle il avait 
soumis les trois premiers mouve­
ments de la célèbre symphonie ne 
pouvait pas nous avoir convaincus 
que, derrière la légèreté, la finesse et 
l’humour de cette oeuvre, Prokofiev 
ait eu des idées d’une quelconque 
gravité.
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le NOUVEAU film de Coline Serreau

DE LA PERFECTION”
Richard Gay (BON DIMANCHE)
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EMIS CRÉMAZIE 388 4ZI0
Lun. à Ven.: 7:30 - 9:30.
Sam.-Olm.: 1:30 - 3:30 - 5:30 - 7:30 - 9:30.

IL V A oes Mf TROS 
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ELYSEE 2

En collaboration avec 
LE DEVOIR

Année Internationale de 
la Jeunesse

La
SunLIfe du Canada

présente: -
LES PETITS CHANTEURS DE 

TROIS-RIVIÈRES 
sous la direction de 

CLAUDE THOMPSON
JACQUES LACOMBE

ORGUE
Le vendredi 13 décembre é 20h. 

Église St-JesneepUsIe, 4237 
Herat^hillen, Monbèel 

Blllelt en vente à tous les eomptolis Tlo- 
kelron (238-3651) ainsi que le earvioe Te- 
Mron (Visa, Master - 2894792) Lsdre- 
Son, 1005, me Laurlar O. (270-6384).

En collaboration avec 
le Ministère des Affaires Culturelles

Billets: 10$ al 12$ e UNIMUSICA • 
Téléphone: 7394606 ou 722-1693 (soir)

Lè Lumne a.wiota nenker 
nuéiMion: Renf Dionne 
Mise en srétK: Guillermo de Andrea 
Décor et cnstumes: Paul Bussièirs 
Sciainttes: Michel Beaulieu

Avec: (par ordre alphabétique)
' Jacques Allard Antoine Durand

Bruno Arseneault Maryse Gagné.
' Aiiette Beaudry Hubert Gagnon

Martine Beaulne IVes Jacques.
I Françoise Berd Marcel Leboeuf
I Markita Boles Pierre Legris
I SiMa Bonei Yvon Leroux
I Alpha Boucher Guy Nadon
I Gcotgie Carrère Thérèse Perreault
I Ginette Chevalier Claude Préfonlalne

Marte-A. Corneille Reynold Robinson
Jasmine Dubé Gilbert Sicotte

Christian St-Denis 
Yvette Thuot

. . /

QUELQUES FILMS A VOIR A MONTREAL CETTE SEMAINE
au cinéma OUTREMONT, 277-4145 / 277-2001
ce soir 9h30 MYSTÈRE ALEXINA de René Feret avec Vuillemin, Valérie Stroh (Q)
... et à L’AUTRE CINÉMA, 722-1451
ce soir 7h00 LA NUIT PORTE JARRETELLES avec Jezebel Carpi (is ans) 
ce soir 7h30 LE MATELOT 512 avec Dominique Sanda (G) 
ce soir 9h15 LE THÉ AU HAREM D’ARCHIMÈDE Prix Jean Vigo 1985 (i4 ans) 
ce soir 9h30 LE VIEILLARD ET L’ENFANT avec Jean Duceppe (G)

RfRcnatlonn:

861-0563I RepréatntMOana:
I Mardi au vendredi à 20h00 
J Samedi à f6h00 et 2lh00 
I Théâtre du Nouveau Monde 
184. me Sainte- Catherine ouest 'tnm «Le Choeur St-Laurent donnera un concert de Noël le dimanche B décembre é

20h00 é l’Église des Sainte-Anges située au 1400 boul. St-Josaph, Lachine.
(Publicllé)

Suot TIngcUca 
Cat)allcrta Ruaticana

de Mascagni

L OPÉRA 
DE MONTREAL

ËDirecteur artistique 
Jein-Peul Jeannotte

Directeur généra)
Jacques Langevin

ii.LLiiii mil

Rideau: 20 heures précises 
Les 19,22,25,30 novembre 
4,7 et 10 décembre

Avec:
Veronika Kineses 
Janice Taylor 
Marie-Danielle Parent 
Thérèse Sevadjian 
Christine Lemelin

Nicole Lorange 
Frederick Donaldson 
Richard Fredricks 
Janice Taylor 
Odette Beaupré

Cette production 
est présentée
gréce à la colleboretion de la

Êi BANQUE NATIONALE

Billets:
141, nju S. 25.00 s. 35S01.4160 S

Chef d'orchestre:
Michelangelo Veltri 
Mise en scène:
Robin Thompson 
Décors:
Claude Girard 
Costumes:
Mérédith Caron 
Éclairages:
Freddie Grimwood 
Maître des choeurs:
René Lacourse

Le choeur
de l'Opéra de Montréal

L'Orchestre symphonique 
de Montréal

Les compagnies suivantes ont 
contribué è la présentation d'una 
soirée d'opéra:

Banque Netionale, 22 novembre 
John de Knvpar, 2S novembre 
Traet Général de Canada,
30 novembre
Qnebacor Inc., 4 décembre 
L'Oaavra de charité JA DeSèvn 
et Télé-Métnqwle, 7 décembre 
Eliee V. Melka, 10 décembre

D'excellents billets
pour le 10 décembre, 

représentation réservée aux non-abonnés

Salle Wilfrid-Pelletier
Place des Arts
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M l 842' 21 12 11
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LE DEVOIR
Mon choix... ma façon de vivre.

en collaboration avec

CiNEPLEX Odeon

invitent 525 personnes à la première du film

CHARLOTTE GAINSBOURG

reffrontée
un film de

CLAUDE MILLER

BERNADETTE LAFX)NT- .lEAN-CLAUDE BRIALY
(l-.MIII MIIJ.KK IJ< l«K,V ll nlKNAKIlSillKA ANNII .MIIIiK .

au cinéma Berri
Mercredi, le 18 décembre 1985 à 20h00

RÈGLEMENTS
Pour participer au concours, il suffit d'inscrire 
vos noms, adresse et numéro de téléphone sur 
le coupon de participation ou sur une repro­
duction faite à la main (excluant toutes repro­
ductions mécaniques ou photocopies) et de le 
retourner à l'adresse Indiquée.
Les droits en vertu de la loi ont été payés 
La promotion débute le 1er décembre pour se 
terminer le 6 décembre 1985.
Tout litige quant à la conduite et l'attribution 
d'un prix de ce concours publicitaire peut-être 
soumis à la Régie des loteries et courses du 
Québec.

Remplir et retourner à CINÉMAS CINÉPLEX ODÉON 
2388, rue Beaubien est 
MONTRÉAL. (Que )
H2G 1N2

Nom..................................................

, Adresse.................

App ................  Ville

Code postal............................. Tél
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FAIS CE QUE DOIS Fonde par Henri Bourassa 
le 10 janvier 1910

Directeur 
Jean-Louis Roy

Rédacteur en chef 
Paul-André Comeau

Rédacteurs en chef ad/oints 
Jean Francoeur,
Christian Bellavance

Directeur de l'information 
Jean-Guy Duguay 
Directeurs adjoints 
Pierre Beaulieu, Serge Gosselin

Directeur des 
services administratifs 
Michel Paradis

LE DÉFI DE M. JOHNSON
JE N’EST pas seulement un grand parti poli­
tique qui se trouve aujourd’hui décimé, suite 

''à la véritable déroute qui a touché lundi la 
coalition péquiste, ou ce qui en tenait lieu. C’est 
l’état d’extrême précarité d’un mouvement poh- 
tique, unique dans l’histoire contemporaine du 
Québec, qui a été mise à nu par les résultats élec­
toraux.

Ces derniers sont indissociables de l’état de di­
vision, d’affaisement et d’épuisement de la coah- 
tion réunie voilà quinze ans par René Lévesque; 
division, affaisement et épuisement que le cha­
risme du fondateur, les ressources procurées par 
le contrôle du pouvoir et la personnalité de M. 
Pierre Marc Johnson n’ont pas réussi à protéger 
contre une dislocation perceptible depuis 1981, dis­
location accélérée au cours des dix-huit derniers 
mois.

Le Parti québécois a été d’abord victime de lui- 
même, de l’usure du pouvoir, de sa mamère de gé­
rer son évolution et d’évaluer ses stratégies, de ce 
qu’il a planté dans l’histoire avant d’être écrasé 
lundi par le Parti libéral et son chef, M. Robert 
Bourassa.

C’est bien deux lectures de leur raison d’être et 
de leur logique qui ont amené les leaders péquis- 
les à se disputer entre eux, jusqu’à la rupture, des 
suites à donner au projet de la souveraineté. Cet 
objectif les avait réunis dans la ferveur et la con­
fiance. Mais les Québécois, majoritairement, ont 
refusé d’y consentir. Sans cet objectif, leur coali­
tion a perdu le caractère de singularité qui la si­
tuait dans une catégorie à part. Sans lui, son mes­
sage a perdu ce caractère mobilisateur jadis si 
puissant. Sans lui, ceux qui dirigent ses affaires 
doivent imaginer autrement leur vision du monde, 
leur conception des rapports entre le Québec et le 
Canada et leur manière de conduire la gestion 
d’un État dont la souveraineté est limitée par son 
appartenance à un ensemble politique plus large.

En dehors de son objectif initial, le PQ est un 
parti comme les autres, nationahste certes, mais 
sans hégémonie sur un concept qui se loge aussi 
dans les autres familles pohtiques, même si chez- 
lui rattachement aux droits du Québec est tou­
jours coloré de sa première vision, cette fameuse 
raison d’être en réserve pour la suite des choses. 
En dehors de son objectif mitial, le PQ est un parti 
comme les autres qui ne peut mobiliser ses parti­
sans et séduire un fragment de l’électorat autre­
ment que dans une conjoncture qui défavoriserait 
absolument ses adversaires. En dehors de son ob­
jectif initial, le PQ est un parti comme les autres 
qui sera amené à se présenter devant l’électorat 
comme garant d’une gestion responsable et 
d’objectifs politiques bien ciblés. On est loin, très 
loin de l’intuition initiale.

Les problèmes qui se posent aujourd’hui au pré­
sident du PQ, aux membres de son caucus dont la 
qualité est supérieure à l’évaluation que nous en 
avons faite hier dans cette page, aux militants et 
à tous ceux qui, après y avoir investi le meilleur 
d’eux-mêmes, l’ont quitté suite à la crise que l’on 
sait, sont majeurs.

Le PQ doit-il redevenir un mouvement ou de­
meurer ce qu’il est devenu, un parti parmi 
d’autres ?

Ceux qui le dirigent et ceux qui y adhèrent doi­
vent-ils chercher à relancer un mouvement dont 
le premier effet fut d’aplanir les différences idéo­
logiques au nom de la primauté de la question na­
tionale ?

Doivent-ils relancer ce mouvement autour de la

question nationale telle qu’elle était formulée à la 
fin des années 60 par M. René Lévesque ?

Doivent-ils au contraire chercher à préciser le 
contenu d’un nationahsme moderne, revu et cor­
rigé à la faveur des contraintes imposées par la 
volonté du peuple québécois et celles qui surgis­
sent du contexte de cette fin de siècle ? Certains 
demeurent mdéfectiblement attachés à la formu­
lation initiale du projet de la souveraineté et 
croient en toute sincérité que le progrès du Qué­
bec et son développement économique, social et 
culturel sont indissociables de son statut à venir 
d’État souverain. Sans jiartager leur analyse, on 
doit cependant reconnaître que cette sensibilité 
qui a dominé le discours politique chez-nous de­
puis quinze ans existe toujours. Mais elle n’a plus 
de lieu politique sigmficatif pour se déployer. De 
1968 à 1984, c’est bien cette sensibilité qui a do­
miné le mouvement souverainiste et le PQ. De­
puis, une autre perspective a été imposée au parti. 
Mais cette situation est récente et sa fragilité a 
été rendue encore plus saisissante par les résul­
tats de l’élection de lundi.

Ces questions difficiles occuperont vraisembla­
blement une place centrale dans les débats à ve­
nir au sein du parti présidé par M. Pierre Marc 
Johnson. En dehors des moyens que procure le 
pouvoir, ce dernier saura-t-il élaborer une syn­
thèse nouvelle, susceptible de rallier toutes les 
branches de la famille péquiste ? S’épuisera-t-il au 
contraire à la défense d’un leadership qui n’est 
pas reconnu, pour dire le moms, par des bataillons 
entiers de l’ancienne force rassemblée par son 
prédécesseur ?

À moins de ramener l’aventure péquiste à une 
vulgaire mampulation du nationalisme québécois, 
on doit admettre que la volonté de changement in­
carnée par le PQ poussait loin ses exigences, et 
dans des directions qui n’étaient pas toutes con­
damnables. EUe les poussait loin (rabord dans les 
esprits. C’est en somme une nouveUe table de ré­
férence qui était proposée aux Québécois dans 
l’espoir que le plus grand nombre consentirait à 
une autre inte^rétation du destin du Québec. Por­
tées au pouvoir, ces exigences ont alors gagné du 
terrain, du côté de la politique même du Québec, 
de l’orientation des activités des ministères et de 
la gestion des rapports avec le Canada. Cette ma­
nière de voir et de faire n’a pas été en tout point 
stérile, même si la stratégie qui l’enveloppait a 
souvent ruiné ses chances de faire progresser le 
Québec.

Pour la première fois depuis sa création, le PQ 
ne dispose plus des moyens puissants qui expli­
quent si largement sa trajectoire singulière. De 
1968 à 1976, il a été porté par la volonté de conqué­
rir le pouvoir; de 1968 à 1980 par l’espoir de dé­
clencher le processus d’accession à la souverai­
neté, de 1976 à 1984 par le contrôle des affaires. 
Aujourd’hui, il est sevré de ces trois leviers. Sa 
réunification apparaît improbable, à moins qu’à la 
table de référence imposée jadis par son prédé­
cesseur, M. Johnson ne substitue la sienne, et que 
cette dernière traduise à la fois les besoins et les 
espoirs des Québécois. Qu’elle trace aussi une 
voie pouvant condmre au développement écono­
mique, au progrès social et à la sécurité culturelle 
pour un peuple minoritaire à qui personne ne fera 
présent de sa survie dans l’histoire.

— JEAN-LOUIS ROY

UNE HATE intempestive
Le système de radio et de télédiffusion au 

Canada pourrait être sensiblement modifié au 
cours des prochains jours, sans tambour, ni 
trompette. La Chambre des communes pour­

rait adopter, dès cette semaine, un projet de loi qui 
change susbtantiellement la nature des relations en­
tre le pouvoir pohtique et le CRTC, cet organisme 
qui régit cet important secteur des communications.

L’importance de ce projet de loi et la hâte qui 
semble animer les milieux pohtiques ne manquent 
de soulever une série de questions majeures. Il ne 
s’agit pas d’un nouveau projet, loin de la. Il était ap­
paru à l’ordre du jour de la Chambre sous le gouver­
nement Trudeau. Les conservateurs se sont empres­
sés d’exhumer du cunetière législatif ce projet de loi 
C-120 .

En un mot, le projet de loi sous observation pour­
rait tout simplement transformer le CRTC en sim­
ple organisme consultatif. C’est le pouvoir politique 
qui, en ultime analyse, pourrait contrôler l’ensemble 
du système de radio<hffusion. Sans vouloir jouer les 
prophètes de malheur, la possibilité, dans certaines 
circonstances, d’une mainmise du pouvoir pohtique 
sur la radio-téléihffusion se dégage logiquement des 
avenues ouvertes par ce projet de loi.

Au stage des travaux en comité, des amende­
ments ont heureusement moihfié la portée singuhè- 
rement inquiétante que se réserve le gouvernement. 
C’est tout à l’honneur des membres du comité per­
manent des commumcations que d’avoir hmité aux 
seules questions de pohtique générale cette possibi­
lité d’intervention ministérielle. Le texte l^islatif 
exclut de cette zone de manoeuvre tout ce qui a trait 
à l’octroi, au renouvellement ou à la suspension des 
permis qui relèvent actuellement du CR'TC; en 
somme, tout ce qui incombe à l’admimstration nor­
male d’une pohtique générale. C’est clairement re­
fuser l’insertion du patronage sous l’une ou l’autre de 
ses formes plus ou moms raffmées.

Cette prudence des législateurs, inspirée des nom­
breuses réserves sigmfiées depuis le cfebut de la car­
rière de ce projet, ne suffit cependant pas à lever 
toute forme d’appréhension. Sans officiellement im­
poser des directives précises au CRTC, des politi­
ques générales pourraient aisément maquiller des 
visées plus immédiates. Un exemple élémentame : 
on peut fort bien imaginer la rédaction d’une poli­
tique générale qui, dans les faits, oblige le CRTC à 
accorder un permis à un groupe précis, dmectement 
favorisé par le pouvoir. Et le tout, sous le couvert 
d’une neutrahté apparente.

De même, le projet de loi définitif comporte un

énoncé de pnncipe fondamental quant aux objectifs 
de la radio et de la télévision au Canada. De façon 
très précise, obügation leur serait désormais faite de 
« respecter et de promouvoir l’égaüté et la digmté de 
toute personne, groupe ou categorie de personnes 
sans égard à la race, l’ongme nationale ou ethnique, 
la couleur, la religion, au sexe, à l’âge ou aux défi­
ciences mentales ou physiques ». Nobles préoccupa­
tions contre lesquelles personne ne peut s’àever.

C’est dans le fonctionnement pratique du système 
que l’introduction de ce nouveau principe va inévi­
tablement entraîner des problèmes majeurs. Dans 
les faits, le respect de cette mini-charte se tradumait 
mévitablement en réglementations, en (ürectives, en 
codifications. Au moment où les conservateurs éri­
gent en objectif fondamental la simphfication et le 
« dégraissage » des législations de toutes e^ces, la 
mesure paraît pour le moins s’inscrire à contre-cou­
rant. Sans exagération, on pourrait très facilement 
aboutir, en un rien de temps et avec la meilleure vo­
lonté du monde, aux types de non-sens et d’aberra­
tions relevés, ces dermeres semaines, dans la mise 
en oeuvre de la législation électorale au Québec.

En imposant ce nouvel objectif au système cana­
dien de radio et de télédiffusion, le Parlement limi­
terait singuhèrement la portée du mandat confié au 
comité KaplamSauyageau. L’objectif de ce comité, 

J , , lentdesug-
lation fédé-

— —^----------- --------- „„ UC pohchmelle
que les deux co-présidents de ce groupe ont exprimé 
leur inquiétude a l’ancien et nouveau titulaire du mi­
nistère des Communications. Avec une précipitation 
que nen ne justifie, on s’apprête à faire fi des recom­
mandations de ce groupe. C’est encarcaner les tra­
vaux de ce comité à qui on avait pourtant accordé 
carte blanche. C’est aussi porter une bien piètre con­
sidération aux travaux de ces sages et oublier les 
sommes appréciables investies clans cet effort de 
consultation et de réflexion.

Cette hâte intempestive — la Commissioin Sau- 
vageau-Kaplan doit remettre son rapport vers le 15 
janvier — donne du poids aux assertions qui prêtent 
au gouvernement de sombres desseins dans cette af­
faire. L’hypothèse d’une radio et d’une télévision « à 
la française » d’avant 1981, doit être écartée et le 
gouvernement fédéral serait bien inspiré de retar­
der, ne serait-ce que de quelques semaines, l’adop­
tion de ce projet de loi.

— PAUL-ANDRÉ COMEAU

LE DEVOIR
LE DEVOIR est publié par l'Imprimerie Po­
pulaire Limitée, société à responsabilité li­
mitée, dont le siège social est situé au nu­
méro 211, St-Sacrement, Montréal, H2Y 
1X1 II est composé et Imprimé par Impri­
merie Dumont, DIvlalon du Groupe Qué­
bécor Inc , dont les ateliers sont situés A 
9130 Boivln, Ville LaSalle L'Agence Presse 
Canadienne est autorisée A employer et A 
diffuser les Informations publiées dans LE

DEVOIR LE DEVOIR est distribué par Mes­
sageries Dynamiques, division du Groupe 
Quabecor Inc , située A 775 boul Lebeau A 
Ville St-Laurent 
LIVRAISON A DOMICILE 
PAR PORTEUR
Édition quotidienne Montréal métropolitain 
= 3$ par semaine
Extérieur de Montréal = 3,25$ par semaine 
le samedi seulement = 75*
Pour Information

A Montréal 332-3891 
A Québec (418)687-2022

Livraison par porteur 
Édition quotidienne =

Livraison par la poste

136$ par année 
75$ 8 mois 
39$ 3 mois

Édition quotidienne = 145$ par année
au Canada 79$ 6 mois

42$ 3 mois
Pour Information (514) 844-3361
Courrier de deuxième classe enregistre­
ment numéro 0858 DépAt légal Bibliothè­
que nationale du Québec

BOORASSA SAVOURAIOT SA VCTOiRE

K

MER.O...

|1>'

LETTRES
AU
DEVOIR
■ Une formule 

analogue
Lettre adressée à Jean Francoeur 
VOTRE BILLET « Cap sur un rè­
glement », présentant sous une 
forme humoristique une procé­
dure destinée à hâter le règle­
ment de négociations qui ont ten­
dance à s’éterniser, n’est peut- 
être pas aussi folichon qu’il ap­
paraît. Une institution aussi vé­
nérable et respectable que 
l’Ëghse cathohque pratique déjà 
depuis sept siècles une formule 
analogue pour l’élection des pa­
pes avec le conclave.

Dans l’encyclopédie Catholi­
cisme, hier, aujourd’hui et de­
main vol. II, Pans, Letouzay et 
Ané, 1949, coll 1449, 1949, on 
trouve les détails suivants sur 
l’ongme des conclaves.

Après la mort du pape Clément 
IV a Viterbe en 1268, les cardi­
naux n’ayant pas encore élu per­
sonne en 1271, le podestat de la 
ville fit murer le palais où les car­
dinaux étaient réunis et enlever la 
toiture et il coupa les vivres aux 
électeurs. En 1272, Grégoire X fut 
élu.

Pour éviter le retour d’une si 
longue vacance après sa mort, 
Grégoire X promulgua, au concile 
de Lyon en 1274, la constitution 
Ubi periculum prescrivant prin­
cipalement que les cardinaux se 
réuniraient dix jours après la 
mort du pape dans la ville où il au­
rait expiré et s’enfermeraient en 
un conclave, où rien ni personne 
ne pénétrerait de l’extérieur sous 
peine d’excommunication à 
l’exception des ahments nécessai­
res. Il précisait encore qu’au bout 
de trois jours, un seul plat serait 
introduit et cinq jours après, seu­
lement du pain, du vin et de l’eau. 
Les revenus des cardinaux pen­
dant toute la vacance seraient à 
la disposition du futur pape. Le ré­
sultat de cette mesure énergique 
fut concluant : à la mort du pape 
(1276), Innocent V fut élu dès le 
lendemain de l’entrée en con­
clave.

— GÉRARD DION
Québec, 14 novembre.

■ Ouvriers 
demandés

LA LETTRE que je vous ai fait 
parvenir le 27 octobre au sujet 
d'un texte lamentable de votre 
journaliste Carole Beaulieu et 
que vous avez publiée le 1er no­
vembre semble avoir suscité 
l’intérêt de certains de vos lec­
teurs. J’en veux pour exemple 
l’intervention hier dans vos colon­
nes de M. Gabriel Contant à pro­
pos d’un texte de Mireille Simard, 
une autre de vos collaboratnces. 
Inutile de dire que je suis heureux 
de constater qu’il y a encore des 
gens au Québec pour qui la qua­
lité de langue qui se parle et s’é­
crit a une certaine importance.

Si je sollicite aujourd’hui l’hos­
pitalité de vos colonnes, c’est pour 
demander à tous ceux qui vou­
draient consacrer un peu de leur 
temps et de leurs énergies à la dé­
fense du français dans les or­
ganes d’information du Québec 
(et, peut-être, un jour, de France 
et de Navarre) de me le faire sa­
voir. J’ai l’intention, avec quel­
ques amis, de former un groupe

d’intervention dont l’objectif se­
rait de corriger les fautes qui 
émaillent les copies de nos 
scnbouiUeurs et maîtres à penser 
et de leur apprendre ainsi ce que 
l’école et, à plus forte raison, l’u- 
niversité ne leur ont malheureu­
sement pas enseigné.

Nous aurons évidemment be­
soin de collaborateurs pour ce 
travail gigantesque (herculéen, 
devrais-je dire, en pensant aux 
écuries d’Augias), et notre invi­
tation s’adresse à tous ceux pour 
qui une grammaire et un (üction- 
naire ne sont pas encore des ob­
jets d’horreur. Pour ce qui est de 
la moisson, elle est déjà surabon­
dante. Ce sont des ouvriers qu’il 
nous faut.

— JACQUES BOULAY
Samte-Foy, 23 novembre

■ Bravo André- 
Philippe Gagnon

Bravo à André-Phihppe Gagnon, 
applaudi par 15 millions de télé­
spectateurs américains lors de 
son passage à l’émission « To- 
mght Show».

André-Philippe Gagnon est à 
l’image des Québécois; il est sub­
ventionné par le gouvernement 
du Québec pour faire des imita­
tions.

Mais il faut être optimistes; 
comme les Japonais, peut-être 
passerons-nous des imitations à la 
création, qui est la source de tous 
les vrais ^uvoms.

— PIERRE-PAUL ROY 
Laval, 15 novembre.

■ M. Picard doit 
partir !

LE MAIRE Louis-Philippe Pi­
card de Repentigny, a été réélu 
lors des récentes élections mum- 
cipales. La population a cru bon 
renouveler son mandat, croyant 
que M. Picard était un homme in­
tègre et digne de confiance !

Or, quelques jours à peine 
après son élection, M. Picard est 
reconnu coupable d’une fraude 
fiscale de $ 230,000 et condamné 
par la Cour des sessions de la paix 
à $ 10,000 d’amende ou six mois de 
prison !

Les électeurs de Repentigny 
ont ainsi été trompés par le marne 
Picard, qui savait qu’il était cou­
pable d’une telle fraude ! Puis­
qu’il a lui-même plaidé coupable à 
l’accusation portée contre lui '

Au nom de la moralité publi­
que, le canchdat Picard aurait dû 
se désister avant les élections ! 
Au lieu d’agir ainsi, M. Picard a 
cru bon poursuivre sa campagne 
électorale en cachant à la popu­
lation son véntable visage !

M. Picard, ne mérite plus la 
confiance des citoyens électeurs 
de Repentigny ! Comment en ef­
fet un homme qui fraude le gou­
vernement en ne payant pas ses 
impôts, peut-il par la suite deman­
der à ses concitoyens de payer 
leur taxe municipale ’ Deux 
poids, deux mesures !

La moralité publique ne peut 
accepter un tel accroc ! Cette 
condamnation pour fraude, sème 
le doute dans l'esprit des contri­
buables ! Gère-t-il les affaires de 
ville comme ses propres affai­
res ? Y a-t-il d'autres irrégula­
rités ou d’autres fraudes qui ne 
sont pas encore connues ? Chose 
certaine, l'image de M. Picard est 
ternie et l’on ne pourra plus ja­
mais avoir confiance en cet 
homme pour administrer les cho­
ses publiques !

La condamnation de M. Picard, 
n'est pas le fruit d’une erreur de

■8f

parcours I Puisque, M. Picard, 
étant lui-même comptable agréé, 
savait très bien ce qu’il faisait en 
agissant comme il l’a fait !

Par cette condamnation devant 
les tribunaux, M. Picard, s’est Im­
même rendu inhabile à exercer 
ses charges mumcipales !

Au nom de la moralité pubhque 
et du respect des électeurs de 
bonne foi, qui ont été trompés, le 
maire Picard, n’a pas le choix, il 
doit démissionner '

— GÉRARD MORTIER 
Repentigny, 12 novembre.

■ Un bon coup de 
main

Lettre adressée aux journalistes des 
quotidiens de Montréal
NOUS SOMMES réellement dé­
çus par la manière dont les jour- 
nahstes d’ici ont décidé de traiter 
les nouvelles entourant les élec­
tions du lundi 2 décembre. On di­
rait qu’il n’existait que deux par­
tis et deux chefs possibles d’un 
prochain gouvernement québé­
cois. N’est-ce pas un de vos « de­
voirs » en tant que journalistes de 
tenir la population au courant de 
ce qui se passe dans notre monde 
avec le plus de j ustesse et de dé­
tails possible ? N’est-ce pas que 
les journalistes doivent aussi re­
fléter les pensées objectives de 
notre société ? Et, comme partie 
intégrante de ce peuple, ne doi- 
vent-ils/elles donner plus d’infor­
mation sur les problèmes sociaux 
tels le racisme, les problèmes des 
jeunes, l’éducation, etc. ? Où est 
la VOIX, où sont les témoignages 
de l’étudiant, des personnes 
âgées, des immigrants, des ou­
vriers, des professionnels, enfin 
de toutes les parties constituantes 
de la société qubécoise qui sont 
au coeur des élections ?

Il ne semble pas suffisant que 
l’on ne voit que de belles images 
« glossy » de Johnson ou du Parti 
libéral partout dans les vitrines, 
sur les ^teaux et les murs, et à la 
télévision sous forme d’annonces 
publicitaires. Ces deux adversai­
res qui n’ont pas trop de difficulté 
semble-t-il, a trouver des fonds 
pour se payer cette propagande 
reçoivent en plus un bon coup de 
main des quotidiens qui n’arrê­
tent de parler d’eux ! Au même 
temps, ces journaux dédient une 
petite colonne de temps en temps 
aux activités et aux propositions 
des partis du soi-disant troisième 
rang qui doivent se contenter 
d’affiches plus petites, de dé­
pliants plus modestes, et qui dé­
pendent de la publicité « porte- 
a-porte » pour faire passer leur 
message. Trop souvent, les quo­
tidiens n’en parlent même pas. 
Ceci nous fait penser un peu à 
certains pays totalitaires où la 
presse représente la voix offi­
cielle d’un seul parti pohtique. En 
l’occurence deux partis politi­
ques, comme Coke et Pepsi, se 
font une guerre de publicité tout 
en offrant plus ou moins le même 
produit dans des contennts diffé­
rents.

Ce n’est que dans les publica­
tions universitau-es ou de quartier 
que nous avons trouvé des arti­
cles qui parlaient du grand nom­
bre des partis politiques qui par­
ticipaient aux élections 1985 au 
Québec, de leurs campagnes et 
plate-formes électorales dans une 
égahté d’espace et de détail. C’est 
peut-être sur les journalistes de 
« moindre envergure » qu’il faut 
prendre exemple..
— JENNIFER STRACHAN •!

GABRIEL S. ARANCIBIA
Montréal, 28 novembre



DES IDEES, DES EVENEMENTS
Le Devoir, mercredi 4 décembre 1985 9

LE 2 DÉCEMBRE
ET LA SUITE DE L’HISTOIRE
JEAN DAOUST
professeur de sciences politiques 
au cégep F.-X.-Garneau

PLUSIEURS croyaient que la vic­
toire des conservateurs au fédéral en 
1984 aurait permis au Parti québé­
cois de conserver le pouvoir en 1985.

U n simple regard sur les élections 
fédérales et provinciales depuis le 
début du siècle nous aurait pourtant 
instruit du contraire. Les conserva­
teurs fédéraux ont toujours gagné 
avec l’appui des nationalistes du 
Québec (en 1911,1930,1958 et 1984) 
mais en retour ces nationalistes 
n’ont pas souvent profité de ce con­
cubinage stratégique.

Rappelons ces événements
En 1911, c’est Henri Bourassa qui 

s’aliie aux conservateurs pour battre 
Wilfrid Laurier. En 1930, c’est Cami- 
lien Houde qui donne son appui à 
Bennet : Houde et son parti sont dis­
parus de la carte provinciale quel­
ques années plus tard. En 1958, c’est 
Maurice Duplessis qui règle ses 
comptes avec les libéraux de Louis 
St-Laurent mais son parti est défait 
à l’élection provinciale suivante, 
celle de 1960. Le scénario se répète : 
1984 annonçait 1985 !

Laurier, Saint-Laurent, Trudeau 
rejetés, c’est comme si les nationa­
listes d’Henri Bourassa, de l’Union 
nationale ou du Parti québécois per­
daient leur raison d’être. Serait-ce 
que le pouvoir « bleu » à Québec 
prend son sens uniquement quand il 
y a un pouvoir « rouge » à Ottawa, 
surtout si ce pouvoir est dirigé par 
un francophone ?

Dans les scénarios du passé, pou­
vons-nous lire ce qui arrivera ? Au 
niveau fédéral d’abord.

Après chacune des victoires con­
servatrices à Ottawa, un nouveau 
parti surgissait au fédéral et assurait 
sa défaite. Après les victoires de 1911 
et de 1930, ce furent le Parti progres­
siste et le Crédit social dans l’Ouest; 
après la victoire de 1958, ce fut, au 
Québec, la percée des créditistes qui 
prenaient la relève d’une opposition 
québécoise qui, à Ottawa, a toujours 
CTé orpheline.

L’appui des nationalistes au Parti 
conservateur a toujours été « cir­
constanciel » et cet appui a déserté à 
l’élection suivante, ouvrant la voie 
aux victoires libérales faciles. Vers 
quel parti, les nationalistes du Qué­
bec se retourneront-ils ? Vers le 
parti des abstentioimistes ?

Au pouvoir, le Parti conservateur 
a toujours été incapable de main­
tenir ses bases dans des régions 
aussi différentes que l’Ouest et le 
centre du pays. Faut-il se fier au cha­
risme de Mulroney, premier franco­
phone chef des conservateurs, pour 
changer le cours de l’histoire ou faut- 
il croire les sondages qui annoncent 
déjà que les libéraux devancent les 
conservateurs au Québec ?

Les premiers ministres Brian Mulroney et Pierre Marc Johnson

Mais c’est au niveau provincial 
que ces brefs passages des conser­
vateurs au pouvoir provoquent le 
plus de changements et les para­
doxes ne manquent pas. C’est tou­
jours dans l’opposition à Québec et 
sous un gouvernement conservateur 
à Ottawa que le nationalisme, au 
Québec, connaît un essor nouveau.

C’est sous le gouvernement con­
servateur de Dienfenbaker à Ottawa 
et le gouvernement libéral de Le­
sage à Québec que le mouvement in­
dépendantiste apparaît au début des 
années soixante. C’est également 
sous le gouvernement central con­
servateur, celui de Bennet, et sous un 
gouvernement provincial libéral, ce­
lui de Taschereau, qu’apparaît 
l’Action libérale nationale, ferment 
idéologique de l’Union nationale qui, 
comme le Parti québécois, s’est 
écarté de son premier programme. 
Et pourquoi ne pas remonter à la 
première conscription imposée par 
les conservateurs d’Ottawa sous un 
gouvernement libéral à Québec ?

En aidant les conservateurs, les 
nationalistes provoquent une situa­
tion dont ils sont loin de prévoir les 
conséquences.

Les mouvements nationalistes 
amorcent leur défaite, sinon leur dis­
parition politique; ils traversent des 
turbulences où les déchirement pré­
cèdent de nouveaux regroupe­
ments : disparition des conserva­
teurs provinciaux et naissance de

l’Union nationale durant la crise des 
années trente; disparition de l’Union 
nationale et naissance du PQ durant 
la révolution tranquille. Un atout de 
taille s’ajoute : les crises du Parti li­
béral provincial car les scissions de 
Paul Gouin eh 1935 ou de René Lé­
vesque en 1967, sont au centre de ces 
réalignements.

Ce passé n’annonce pas à coup sûr 
le schisme Bourassa-Ryan ou la 
mort du PQ; avant de rendre son 
dernier souffle, l’Union nationale, 
grâce à la carte électorale, n’a-t-elle 
pas connu un dernier sursaut en 
1966?

Plutôt que de chercher le chan­
gement dans les programmes des 
partis ou dans le remplacement des 
équipés dirigeantes, il faudrait peut- 
être regarder du côté de ceux qui 
étaient absents durant cette cam­
pagne. Du côté aussi des questions 
qui ont été ignorées durant cette 
campagne, la question constitution­
nelle par exemple.

Si le nationalisme résurgit tous les 
20 ou 25 ans avec des leaders et un 
parti nouveau, il avance un pro 
gramme, un «projet de société» 
dans lequel les aînés ne se reconnais­
sent pas beaucoup.

Maurice Bellemare, survivant de 
la défunte Union nationale, ne s’est 
pas reconnu dans le nationalisme du 
« piquiou » ; les péquistes, orthodoxes 
ou révisionnistes, se reconnaîtront- 
ils dans le nationalisme de l’an 20()0 ?

LETTRES
AU
DEVOIR
■ Lorsqu’on

élimine les quotas
LA DÉCISION fédérale d’éliminer 
graduellement les quotas d’importa­
tion de chaussures nous fournit une 
bonne occasion de réfléchir sur une 
certaine symétrie qui caractérise no­
tre perception de l’activité produc­
tive. Le dilemme était le suivant : ou 
l’on « sauvait » un nombre déterminé 
d’emplois dans une industrie en la 
protégeant de la concurrence exté­
rieure, ou on laissait aller les choses 
et les emplois auraient alors été 
transférés vers d’autres secteurs, 
mais selon des modalités incertaines 
et des mécanismes complexes.

En effet — et c’est là le refrain que 
nous fredonnent la presse, les asso­
ciations de manufacturiers et les 
groupes syndicaux —, l’entrée au 
pays des produits étrangers devrait 
éiiminer un certain nombre d’em­
plois dans l’industrie affectée; ce 
nombre est facilement mesurable 
pour qui consulte les statistiques per­
tinentes. Mais combien d’emplois se­
ront créés ou soutenus en contrepar­
tie ? Vers la consommation de quels 
biens et services seront dirigées les 
économies que réaliseront les con­
sommateurs (ou les distributeurs, si 
l’on préfère la thèse des gros mé­
chants intermédiaires qui empo­
chent tout sur leur passage ...) 
ayant désormais accès à des chaus­
sures moins coûteuses ? Il ne s’agit 
pas là de quantités aisérr><L..i mesu­
rables, et c eot sans doute ce qui fait 
souvent, de façon générale, pencher 
l’opinion publique du côté de la régle­
mentation.

Comme pour toute législation à 
caractère économique, il faudrait 
idéalement connaître toutes les op­
tions et leurs conséquences. C’est là 
que le bât blesse : d’un côté, une ac­
tivité économique dont on peut faci­
lement jeter les chiffres en pâture à 
l’opinion publique, de l’autre une sé­
rie de répercussions dont l’analyse 
dépend de théories, de modèles et 
d’hypothèses, avec tout ce que cela 
comporte de nuances et d’incertitu­
des. Les titres de journaux sont évi­
demment plus accrocheurs dans le 
premier cas que dans le second.

Face à tous ceux et celles qui font 
fi du fonctionnement de l’économie 
pour se faire du capital politique ou 
défendre leurs intérêts particuliers, 
la science économique Murra-t-elle 
un jour apporter des réponses plus

précises ? Sera-t-il possible de certi­
fier que chaque dollar, dépensé en 
trop ^ur des chaussures ou payé en 
impôt pour subventionner 
l’établissement d’usines, coupe X 
emplois ou réduit l’investisæment de 
Z dollars dans d’autres secteurs ? 
Probablement jamais. Tout ce qu’on 
peut espérer, c’est que l’information 
véhiculée sur le sujet soit plus criti­
que, plus équilibrée, et qu’un sain 
scepticisme réponde désormais aux 
groupes d’intérêt qui déguisent leurs 
revendications corporatistes en 
préoccupations sociales.

— YVES ARSENAULT
Sainte-Foy, 29 novembre.

■ Vivre en se 
sachant différent

Lettre adressée à M. K AssouUne.

J’AI LU avec intérêt votre lettre 
dans LE DEVOIR du 20 novembre 
dernier. J’ai été touché d’autant plus 
que les problèmes des immigrants, 
sans m’être familiers, ne me sont pas 
inconnus. Oeuvrant en éducation, je 
rencontre souvent des immigrants 
en plus d’avoir quelques amis qui 
font partie de cette catégorie de 
Québécois.

Lorsque vous écrivez : « Moi, je 
suis né ailleurs, je suis d’une autre 
confession. J’ai choisi de venir vivre 
ici. »[...]« Il est difficile pour moi de 
me retrouver », vous décrivez le 
drame de tous les immigrants. Après 
avoir été formé au plus profond de 
leur être dans un contexte culturel 
autre, avec tout ce que cela implique 
de nuances au niveau de la langue, 
de la religion, des coutumes, ils dé­
cident de quitter cet environnement 
qui les a faits et auquel ils puisaient 
leur identité, pour aller vivre ail­
leurs. Par la suite, ils vivent souvent 
un sentiment de déracinement. Ne 
sachant plus très bien qui ils sont, ne 
se reconnaissant plus dans ce qui les 
entoure, ils ont l’impression de per­
dre leur identité sans vraiment en re­
trouver une nouvelle, sans se sentir à 
part entière dans leur nouveau 
monde.

M. Assouline, il existe un fait que 
pas plus vous qu’aucun autre Qué­
bécois ne pourra changer et que vous 
devez admettre parce qu’il fait par­
tie intégrante de la condition dlm- 
migranC et c’est ceciè; malg^ votre 
désir le plus authentique et malgré la 
bonne volonté de Québécois d’ori^e 
(et certains en ont, vous le savez 
sans doute déjà), vous ne pourrez ja­
mais vous sentir et vivre comme 
Québécois de la même manière que

les autres Québécois parce que vous 
ne serez jamais un Québécois ordi­
naire. Vous serez toujours vous, 
c’est-à-dire cette personne qui, dès 
sa plus tendre enfance, a été formée 
ailleurs, autrement, et qui vit main­
tenant ici. À cause de cela, vous ne 
serez peut-être jamais à l’aise dans 
votre nouvelle culture québécoise, en 
tout cas pas de la même manière 
qu’un Québécois ordinaire.

Vous êtes différent, un Québécois 
différent, mais vous n’êtes pas seul. 
Il y a plusieurs milliers de personnes 
dans votre cas. La majorité d’entre 
eux se sentent ou se sont déjà sentis 
isolés, différents malgré leur envie 
d’être semblables. Vous êtes aussi 
moins seul que vous le pensez car 
plusieurs Québécois sont sensibles à 
vos problèmes. La seule solution 
pour vous, comme pour les immi­
grants en généraL est de reconnaître 
et d’assumer votre situation, ce qui 
n’est bien sûr pas facile. Je fais le 
pari qu’à partir du moment où vous 
allez accepter d’être d’ici tout en 
étant différent, vous allez vous re­
trouver comme individu et, progres­
sivement, vous sentir beaucoup plus 
d’ici, mal^ et avec vos différences.

Vous vous demandez comment se 
sentiront vos enfants : ils se senti­
ront ce que vous leur aurez permis 
de se sentir. Je pense que la pire 
chose qui puisse arriver a un enfant 
d’immigrant, c’est d’être élevé par 
des parents qui vivent comme des 
rejetés ou qui se sont repliés dans la 
nostalgie du pays d’avant ; celui 
qu’ils n’habitent plus et que leurs en­
fants n’habiteront jamais.

Pour vos enfants, ce monde-ci 
sera le leur seulement s’il est le vô­
tre, et il sera le vôtre seulement si 
vous acceptez d’être le Québécois 
que vous êtes : une personne formée 
ailleurs qui vit ici, qui est l’égale des 
autres, qui a les mêmes droits et les 
mêmes devoirs mais qui se sait, se 
senL se vit et s’accepte différente.

— JEAN-RENÉ JEFFREY
Montréal, 22 novembre.

■ Précision
lettre adressée à M. François Barbeau

SUITE A VOTRE ARTICLE du 21 
novembre dernier concernant la vi­
site de M. Johnson au Magasin-École 
Ro-Na, je voudrais faire la mise au 
point suivante. Vous y mentionnez 
que les stagiaires reçoivent un chè­
que de l’assurance-chômage, de 
raide sociale ou rien du tout.

Je crois qu’il est important que vos 
lecteurs sachent que tous et toutes 
les stagiaires, qui reçoivent cette 
formation, bénéficient d’un soutien

L’assurance-chômage
Le régime des cotisations 
uniformes est encore le meilleur
GHISLAIN DUFOUR

L'auteur est vice-président 
exécutif du Conseil du patronat 
du Québec.
DANS UN RÉCENT éditorial, M. 
Jean Francoeur s’étonnait du fait 
que le Conseil du patronat du Québec 
(CPQ) ne se soit pas prononcé, dans 
le mémoire qu’il a fait parvenir der­
nièrement à la commission Forget, 
sur la question suivante : « Les en­
treprises qui licencient souvent et 
beaucoup devraient-elles payer à 
l’assurance-chômage des cotisations 
plus élevées ?» En d’autres termes, 
les cotisations d’assurance-chômage 
devraient-elles être liées aux anté­
cédents de l’entreprise en matière de 
Ucenciements ?

Il s’agit là d’une question fort per­
tinente, question que pose aussi le 
document de consultation rendu pu­
blic par la commission Forget. Tou­
tefois, le CPQ s’est abstenu de sou­
lever ce débat dans son mémoire 
d’abord parce que ses consultations 
à ce sujet n’étaient pas complétées 
au moment de faire parvenir son mé­
moire, mais aussi parce qu’il sou­
haite débattre de cette question di­
rectement avec les membres de la 
Commission lors de leur passage à 
Montréal, en janvier.

Compte tenu cependant de l’inter­
rogation que pose publiquement M. 
Francoeur concernant la position du 
CPQ dans ce dossier et compte tenu 
aussi du fait que ses consultations à 
ce sujet sont maintenant terminées, 
le CPQ rend publique sa position sur 
le sujet et l’argumentation sur la­
quelle il s’appuiera devant la com­
mission Forget.

Le CPQ croit qu’il vaut mieux 
maintenir le système actuel de coti­
sations uniformes pour tous que 
d’essayer d’implanter un nouveau 
système de cotisations variables qui 
tenterait de tenir compte de l’expé­
rience des secteurs et des entrepri­
ses en matière de licenciements. 
Voyons purquoi.

Les défenseurs des taux variables 
prétendent qu’un tel système serait 
plus équitable que le système actuel 
parce que les entreprises qui effec­
tuent beaucoup de licenciements se­
raient forcées d’en supporter une 
plus grande part des coûts. Justice 
serait ainsi laite, croit-on. Pour que 
le raisonnement tienne, il faudrait 
que les entreprises visées puissent 
exercer une quelconque forme de 
contrôle sur les conditions qui entraî­
nent les mises à pied qu’eiles effec­
tuent. Ainsi, par exemple, une entre­
prise de déneigement peut-elle être 
tenue respnsable des licenciements 
qu’elle effectue avec le retour du 
beau temps ? À d’autres moments de 
l’année, ce sera la même chose chez 
les entrepreneurs en drainage agri­
cole, chez les entrepreneurs en cons­
truction, chez les entrepreneurs fo­
restiers, etc. Doit-on conclure que, 
dans ces industries et dans bien 
d’autres, les entreprises génèrent vo-

M. Ghislain Dufour

lontairement du chômage et en font 
sciemment supporter les coûts par 
les autres ?. Bien sûr que non.

Parmi les causes qui entraînent 
des fluctuations sectorielles du taux 
de chômage, il faut accorder une 
place importante à certaines politi­
ques gouvernementales. Dans un 
pays où l’État se fait de plus en plus 
envahissanL particulièrement par le 
biais de la réglementation qui a sou­
vent un impact direct sur l’emploi 
dans certaines industries, une part 
appréciable du chômage est due à 
l’action gouvernementale. Par exem­
ple, combien d’emplois sont disparus 
dans la région métropolitaine de 
Montréal, dfans l’industrie pharma­
ceutique, strictement à cause des ef­
fets désastreux sur cette industrie de 
la politique canadienne sur les bre­
vets ? Après la saignée d’emplois 
dont a souffert cette industrie, se­
rait-il juste d’imposer à ces entrepri­
ses une majoration de leurs cotisa­
tions à l’assurance-chômage pour les 
« punir » d’avoir licencié bon nombre 
de leurs employés ? Ce serait le 
comble du ridiciile.

Le système des taux variables re­
pose sur le raisonnement suivant : 
en pénalisant les entreprises qui font 
des mises à pied, on e^re convain­
cre les entrepreneurs de maintenir 
leur niveau d’emploi, même pendant 
les périodes plus difficiles.

Concrètement, ce raisonnement 
risque de ne pas tenir longtemps. 
Quand une entreprise fait des mises 
à pied, c’est généralement parce que 
ça ne va pas très bien. Or le système 
des taux de cotisation variables au­
rait pour effet de cotiser plus sévè­
rement les entreprises qui ont licen­
cié du personnel, ou en d’autres ter­
mes, généralement les entreprises 
dont la situation se détériore. Plutôt 
que d’aider les entreprises en diffi­
culté à surmonter leurs problèmes, 
on leur nuirait davantage alors qu’on 
veut les inciter à maintenir leur ni­
veau d’emploi. Ce système risque, 
contrairement à l’objectif visé, 
d’occasionner davantage de chô­
mage.

La libéralisation des échanges

dont il est largement question au Ca­
nada, entraînera, entre autres con­
séquences, des déplacements de 
mam-d’oeuvre extrêmement impor­
tants. Tous s’entendent là-dessus. Le 
régime des taux de cotisation varia­
bles frapperait durement les entre­
prises forcées par la concurrence 
nouvelle de procéder à des transfor­
mations majeures au sein de leur 
main-d’oeuvre. Il ne sera certaine­
ment pas indiqué, au moment où 
l’existence même de plusieurs entre­
prises sera menacée, de pénaliser les 
plus touchées en majorant les coti­
sations sur la masse salariale qui 
aura échappé, temporairement peut- 
être, aux coupures imposées par de 
nouvelles règles du jeu.

Un système de taux de cotisation 
variables favoriserait les .secteurs où 
l’emploi ne subit jamais de recul et 
défavoriserait ceux où la situation 
fluctue. À la limite, le secteur le plus 
favorisé serait donc te secteur public 
où ta sécurité d’emploi est pratique­
ment totale, alors que les secteurs où 
l’activité économique détermine le 
niveau d’emploi seraient les plus pé­
nalisés.

Une gamme impressionnante de 
programmes se sont greffés au ré­
gime canadien d’assurance-chô­
mage; plusieurs d’entre eux n’ont 
strictemenT rien à voir avec les em­
ployeurs en général et encore moins 
avec un employeur en particulier. 
Par exemple, dans un système de 
taux variables, pourquoi un em­
ployeur verrait-il son taux de cotisa­
tion s’accroître suite à la décision de 
certains de ses employés de prendre 
une pré retraite, suite à des congés 
de maternité, d’adoption, de maladie, 
ou encore parce que certains de ses 
ex-employés se seraient inscrits, 
pendant des périodes parfois très 
longues, à des cours de recyclage ?

L’un des buts de la réforme en 
cours vise à simplifier le système et 
à en réduire les coûts. On n’a qu’à 
imaginer la complexité du système 
qu’il faudrait mettre en place pour 
permettre à la Commission 
d’assurance-chômage de constituer 
le dossier de chaque entreprise ca­
nadienne, évaluer son expérience, 
établir un taux de cotisation qui con­
vienne, permettre à chacune d’en ap­
peler de la décision si elle se croit lé­
sée, etc. Il est difficile de prétendre 
qu’une telle façon de faire simplifie­
rait le système actuel !

Un système de cotisation des en­
treprises à l’assurance-chômage 
basé sur des taux variables entraî­
nerait, on vient de le voir, des problè­
mes nombreux et coûteux, en plus 
d’être inéquitable pour bon nombre 
d’entreprises.

Il n’est pas étonnant, dans ces con­
ditions, que l’étude de différents sys­
tèmes de taux variables de cotisa­
tion à l’assurance-chômage n’ait ja­
mais mené à des recommandations 
positives de la part des groupes qui 
se sont penchés sur ce sujet jusqu’à 
maintenant.

Une association inattendue
LU
GEORGE TOMBS

w George Woodcock, Strange 
Bedfellows : the State and the Arts 
In Canada, Douglas & McIntyre, 
Vancouver/Toronto, 1985.

LE créateur canadien a des 
problèmes d’argent. Il en a be­
soin pour pouvoir se consacrer 

à la création, activité qui, en elle- 
même, n’est pas souvent rémunéra­
trice. Dans une société motivée par 
la recherche du profit, où la bureau­
cratie et l’industrie sont toutes puis­
santes, les oeuvres artistiques finis­
sent paradoxalement par rapporter 
plus d’argent aux administrateurs 
culturels qu’au créateur original. 
C’est ainsi que l’État-mécène ioue un 
rôle important, et que les créateurs 
se voient obligés de demander des 
bourses, par exemple au Conseil des 
arts. Mais cette association engen­
dre d’autres problèmes !

Tel est le sujet de Strange Bedfel­
lows, dernier ouvrage du prolifique 
homme de lettres George Woodcock 
Revenant au Canada à la fin de la 
Deuxième guerre mondiale après un 
long séjour en Angleterre, Wi^cock 
s’est trouvé dans une espèce de dé­
sert artistique. En effet la création y 
était considérée non comme un tra­
vail de l’imagination permettant à 
une société de se connaître, mais 
bien comme un luxe. L’efficacité, l’u­
tilité, la production, la réussite com­
merciale avaient une plus grande 
importance pour ce pays émergeant 
qu était alors le Canada.

Certes, les travaux à l’époque de la 
Commission Massey ont aidé à chan­
ger les attitudes des Canadiens vis- 
à-vis des créateurs artistiques. La

de revenu. Celui-ci peut être une 
prestation d’assurance-chômage ou 
une allocation de formation. Par ail­
leurs, certains stagiaires perçoivent 
un montant de l’aide sociale en plus 
de cette prestation ou allocation, si 
l’une de celles-ci s’avère insuffisante 
selon les barèmes de l’aide sociale.

— RICHARD MASSON,
coordoMateur du projet de Magasin- 

École chez le Groupe Ro-Na
MontréaL 25 novembre

fondation du Conseil des arts, en 
1957, a été un événement majeur, 
établissant de nouveax rapports en­
tre l’État et les créateurs. Mais le 
sort du créateur, est-il vraiment 
meilleur aujourd’hui qu’il n’était 
avant ?

Woodcock expose de nouveaux 
problèmes. Il montre que sur le plan 
financier, les artistes, compositeurs, 
écrivains, danseurs et autres sont 
sous-payés, bien que leurs oeuvres 
soient les piliers d’une industrie dont 
les revenus annuels sont évalués à 
ê 8-9 milliards ! De plus ils sont su­
rimposés. Le contexte culturel ce­
pendant prive le créateur de liberté 
artistique dans son choix des sujets à 
traiter, par l’onentation trop souvent 
canadienne et la bureaucratisation 
des grandes institutions, telle que 
Radio-Canada. Enfin, sur le plan po­
litique, les ; nnées du gouvernement 
Trudeau ont vu s’établfr des liens en­
tre unité nationale (canadienne) et 
ingérence éditoriale. Woodcock ne

discerne pas ce genre de iiens entre 
le Québec et ses boursiers.

Bien que ie désert arti.stique des 
années 1940 ne soit plus. Woodcock 
est perturbé par le fait que ie créa­
teur vit une grande épreuve spiri­
tuelle : celle d’être à la plus basse 
échelle de l’industrie culturelle, dans 
une insécurité matérielle (et par- 
delà spirituelle) profonde. N’est-ce 
pas parce que les droits que l'auteur 
peut avoir sur son oeuvre sont con­
sidérés plus comme un privilège que 
comme un droit naturel ? Woi^cock 
aurait dû approfondir cette question.

L’auteur a parfois recours à des 
expressions rhétoriques exagérées : 
il n’y a qu’une différence de degré 
dit-il entre le totalitarisme d'une part 
et l’inspiration marxiste de certaines 
idées de Trudeau d’autre part. Mais 
il a bien raison d’identifier comme 
un des principaux problèmes dans le 
domaine culturel canadien la lutte 
entre la volonté du pouvoir et l’ima­
gination créatrice.

Du « trivia » historique
LU
ROBERT MIGRER

★ Robert Prévost, Il y a toujours 
une première fols, Montréal, 
Stanké, 1985, sans pagination.

liE LIVRE que vient de publier 
e journaliste à la retraite Ro- 
ert Prévost est un recueil des 

éphémérides des premiers événe­
ments québécois. Il y en a une pour 
chacun des 365 jours de l’année. Tou­
tes les rubriques sont accompagnées 
d’une illustration d’époque. Cet ou- 
brage de l’éditeur Alain Stanké se 
veut populaire. Il appartient au 
genre de la petite histoire.

II y a toujours une première fois 
s’inscrit dans la vieille tradition de 
P.-G. Roy, E.-Z. Massicotte, Léon 
Trépanier et Hector Grenon, précur­
seurs de cette approche de l’histoire 
au Québec. Soulignons la piètre qua­
lité du style de Robert Prévost. C’est 
un livre mal fait qu’il signe. Il 
n’apporte rien de neuf à notre histo­
riographie nationale. De savoir que

tel événement s’est produit pour la 
première fois en dix-huit cent tran­
quille n’est pas nécessairement his­
torique. L’histoire scientifique s’at­
tache surtout à la continuité, la per­
manence, la période longue. Il y a 
toujours une première fois esl un li­
vre strictement événementiel. On n’y 
apprend rien sur les forces profon­
des de notre histoire nationale. Il s’a­
git d’un ouvrage de « trivia ». Sa lec­
ture est souvent lassante. Il n’y a 
pratiquement pas d’unité dans le li­
vre. Les éphémérides du régime 
français y sont sur-représentées. Ce 
livre mise sur la nostalgie événe­
mentielle d’époques résolues.

A l’heure des choix importants que 
doit faire la formation sociale qué­
bécoise, la lecture A'Il y a toujours 
une première fois est insignifiante. 
L’histoire se doit d’avoir d’autres 
ambitions que d’impressionner le ba­
daud avec une érudition d’ancien ré­
gime. « L’historien propose », écri­
vait le regretté Michel Brunet. Ro­
bert Prévost ne propose que peu ou 
prou. Peutêtre son ûvre plalra-t-il à 
quelque amateur de devinettes his­
toriques, mais sa vocation s’arrêtera 
là. Il est impossible de le recomman­
der aux lecteurs du DEVOIR.
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de charbon, ou les ruptures de con­
trats de fourniture de pétrole, qui pa­
ralyseraient littéralement la région.

Moins ouvertement, la SADCC 
craint aussi qu’une plus forte politi­
sation mette en danger son existence 
même. Déjà, le 31 janvier dernier, le 
spectre de la dissidence s’est clai­
rement montré. Le premier mimstre 
du petit Swazilandf, le prince Bhe- 
kimpi Dlamini, qui recevait à Mba­
bane la conférence consultative an­
nuelle avec une quarantaine de pays 
et d’organismes donateurs, a intimé 
ses invités de se mêler de leurs affai­
res quant aux relations bilatérales 
du Swaziland avec l’Afrique du Sud. 
Forcé à la coexistence pacifique, le 
minuscule État a vivement défendu 
le pacte de non-agression qui le lie à 
son voisin, et annoncé qu’il continue­
rait à traiter avec lui « dans le res­
pect mutuel».

« Nous ne leur avions jamais de­
mandé de cesser de le faire », assure 
M. Mmusi, mais l’incident illustre 
pour lui le danger d’une confronta­
tion ouverte de la SADCC avec l’Afri­
que du Sud. Aujourd’hui, d’un « som­
met » annuel de ses chefs d’État et 
de gouvernement à l’autre, la Con­
férence se contente d’émettre des 
déclarations qui condamnent vive­
ment l’apartheid, la répression vio­
lente des protestatires, l’occupation 
de la Namibie, et, évidemment, les 
raids des forces de défense sud-afri­
caines chez leurs voisins, le Mozam­
bique, le Botswana, l’Angola.

La Conférence invite d’office à ses 
sommets les représentants de trois 
mouvements de libération: 1’African 
National Congress (ANC), l’organi­
sation sud-africaine de lutte contre 
l’apartheid, la South West Africa 
People’s Organisation (SWAPO), qui 
lutte pour l’indépendance de la Na­
mibie, et le Pan-Africanist Congress 
of Azania (PAC).

Le sommet du 9 août dernier, tenu 
à Arusha (Tanzanie), a cependant 
souhaité, assez obscurément «une 
nouvelle initiative d’urgence pour 
mettre fin à la violence de l’apar­
theid, à l’occupation de la Namibie et 
aux actions de déstabilisation de nos 
États». La résolution ne précise ce­
pendant pas les destinataires de cet 
appel.

Conformément à ses principes, la 
SADCC consacre d’ailleurs la vaste 
majorité de ses énergies à des ac­
tions de développement. C’est une or­
ganisation unique en son genre, qui a 
renoncé dès le départ à toute proli­
fération bureaucratique. Elle n’a pas 
à proprement parler de siège social, 
et se contente d’un tout petit secré­
tariat, au premier étage d’un mo­
deste immeuble gouvernemental de 
Gaborone, la capitale du Botswana.

Son pro^amme d’action contient 
une douzaine d’orientations spécia­
lisées, qui vont des communications 
à la formation de la main-d’oeuvre, 
en passant par le contrôle des mala­
dies animales et la conservation de 
l’environnement. Mais la coordina­
tion est totalement décentralisée. 
Chaque pays prend en charge un ou 
deux aspects du programme d’ac­
tion, et s'occupe lui-même du soutien 
logistique et des relations avec les 
huit autres, pour sa mise en vigueur.

La tâche est gigantesque, certains 
la croient impossible. Car avec leur 
56 millions d’habitants, les neuf 
membres de la SADCC n’arrivaient 
pas, en 1984, à produire 50 % du Pro­
duit national brut de leur puissant 
voisin, qui a 30 millions d’habitants. 
La plupart d’entre eux dépendent de 
l’Afrique du Sud à tous égards, pour 
leur securité, pour leur approvision­
nement en biens de consommation et 
en biens essentiels, comme le pétrole 
et l’électricité. Les communications 
routières et ferroviaires se sont 
construites, au cours des années, 
pour faire de la route du commerce 
une route sud-africaine obligée. En­
fin le Botswana, le Swaziland et le 
Lesotho font partie d’une union doua­
nière formelle, que domine l’Afrique 
du Sud.

Comment secouer pareille dépen­
dance? « Même le plus long voyage 
commence par le premier pas », dit 
le proverbe chinois qu’on aime citer 
à la SADCC. La prionté des priorités 
va au domaine des transports et 
communications, que coordonne le 
Mozambique. Et ce secteur illustre, 
mieux que tout autre, les espoirs et 
la fragilité de l’organisme.

Il s’agit, dans ce cas, de restaurer 
les ports et les communications fer­
roviaires, de façon à améliorer le 
commerce intra régional et interna­
tional des pays membres, sans qu’ils 
aient nécessairement à passer par 
l’Afrique du Sud. À très long terme, 
on se permet même de rêver de re­
lier ainsi une « ceinture transconti­
nentale de nations indépendantes et 
économiquement puissantes, de Dar 
es Salaam et Maputo, sur l’Océan In­
dien, à Luanda sur l’Atlantique », se­
lon l’expression du président zam­
bien Kenneth Kaunda, avant même 
la création de SADCC.

Quant au financement, le secteur 
des transports est l’un des grands 
succès de SADCC. 116 projets étaient 
déjà identifiés et approuves en juillet 
dernier, dont 36 totalement financés 
par l’aide internationale, et 22 par­
tiellement, le reste étant encore en 
négociation mais sous d’excellents 
augures. Entre autres projets, le Ca­
nada s’est par exemple engagé, pour 
une somme de $13 millions US, à res­
taurer avec la France ( 143 millions 
US ) et le Portugal ( $25.4 millions 
US ), le chemin de fer et les équi­
pements entre le port de Nacala, au 
Mozambique, et la ville de Cuamba, 
à la frontière du Malawi. «La route 
de l’Est », comme on l’appelle, rou­
vrirait sur l’Océan Indien une porte 
nordique que pourraient utiliser un 
jour plusieurs pays de la région.

Mais le projet vaut ce que vaut la 
stabilité du Mozambique. Dans une 
brochure qu’il publiait en juillet der­
nier pour intimider les pays tentés

par la voie des sanctions économi­
ques à son égard, le gouvernement 
de l’Afrique du Sud fait savoir qu’il a 
les seules communications ferroviai­
res fiables dans la rémon. Le tronçon 
partant de Nacala, dit-il, « est régu­
lièrement mis hors d’état de fonc­
tionner par le Renamo ». Quand on 
sait que le Renamo, le mouvement 
de mercenaires et de rebelles qui 
s’oppose au gouvernement du Mo­
zambique, tire son plus sûr soutien 
de sources sud-africaines, la menace 
de sabotage perpétuel est on ne peut 
plus claire.

Malgré toutes les incertitudes, la 
SADCC a trouvé assez facilement, 
auprès d’organismes et pays dona­
teurs, plus d’un milliard de dollars 
U S pour ses projets depuis sa créa­
tion, et en négocie actuellement tout 
autant. C’est qu’eUe est, pour la com­
munauté internationale, un bénéfi­
ciaire idéal. La région est potentiel­
lement très riche, notamment en res­
sources minérales. L’organisme a ré­
sisté à la tentation bureaucratique et 
gère efficacement, jusqu’ici, les 
fonds qui lui sont confiés. Enfin il 
donne aux opposants à l’apartheid 
l’occasion de manifester de façon 
tangible leur appui à l’avancement 
de la communauté noire d’Afrique 
australe, en prenant des décisions 
politiquement plus simples que celle 
des sanctions contre le régime Bo­
tha.

Les pays les plus actifs auprès de 
SADCC sont généralement les tier­
ces puissances comme les pays dits 
nordiques (Danemark, Finlande, 
Norvège et Suède, qui y coordonnent 
leurs interventions) ou le Canada. 
En 1984, Ottawa a d’ailleurs décidé 
de faire de SADCC l’équivalent d’un 
pays de « concentration » de l’aide 
canadienne. Ce qui apportera à l’or­
ganisme, en sus de l’aide bilatérale 
consentie aux pays membres, quel­
que $ 25 millions par année.

Selon M. Mmusi, les Etats-Unis se 
montrent plus prudents dans leur en­
gagement envers SADCC. « Sauf 
pour l’agriculture, ils ne nous ap­
puient pas très fort, dit-il. Ils ont des 
réserves à l’égard de quelques pays 
membres, comme l’Angola et le Mo­
zambique. Mais en même temps, ils 
se tournent vers le Mozambique et 
lui promettent une aide bilatérale ac­
crue. » Il rappelle que Washington a 
nommément exclu la Tanzanie et 
l’Angola de certains projets d’aide 
coordonnés à SADCC... et que c’est le 
Canada qui a accepté de prendre la 
relève pour la facture de ces deux 
pays.

Hors du cercle bienveillant des 
pays donateurs, et de la SADCC elle- 
même, les perceptions diffèrent bien 
un peu. Pour un analyste politique 
sud-africain réfugié au Zimbabwe, et 
pourtant assez modéré, la présence 
américaine et britannique est encore 
trop forte près de la SADCC, et cher­
che à détourner l’attention des pres­
sions qu’il faut continuer à exercer 
contre l’Afrique du Sud. Les « tierces 
puissances» s’y laissent prendre, dit-

il, et cautionnent ainsi la politique 
«d’engagement constructif » de M. 
Reagan a l’égard des maîtres de l’a­
partheid.

Moins radicalement critique, Sde- 
nek Silavecky, l’économiste en chef 
de la puissante Standard Chartered 
Merchant Bank du Zimbabwe est 
convaincu qu’on surévalue le poten­
tiel de la SADCC. « Le développe­
ment passe par le commerce, dit-il, 
et la SADCC ne s’en occupe pas. 
C’est un géant endormi. Il a réussi 
jusqu’ici à amasser de fortes som­
mes d’argent, mais il se piège lui- 
même dans des actions à court 
terme. »

Pour lui, la domination écono­
mique de l’Afrique du Sud restera 
une donnée de base de la région, 
après l’apartheid comme aujourd’hui 
et c’est à cette concurrence qu’il fau­
dra faire face, ou trouver le moyen 
de s’en accommoder. « La SADCC fe­
rait mieux de s’inquiéter de ce que 
sera l’Afrique du Sud dans quinze ans 
que de ce qu’elle est aujourd’hui. »

Il voit beaucoup plus d’avenir dans 
l’Accord de traitement préférentiel 
(PTA) qui lie 14 pays africains, et qui 
régit leurs relations commerciales, 
notamment en diminuant le recours 
aux devises fortes pour les transac­
tions intra-régionales.

La SADCC observe de près l’ex­
périence, assure pour sa part M. 
Mmusi, et a entrepris des études sur 
les relations commerciales entre ses 
membres. Officiellement, on lie l’ou­
verture d’un pareil front aux déve­
loppements des transports et de la 
stratégie industrielle. Tacitement, il 
semble qu’on veuille tout simple­
ment éviter une autre pomme de dis­
corde. Le Zimbabwe, qui a hérité de 
la Rhodésie une structure indus­
trielle beaucoup plus avancée, a 
forcé la fermeture de petites indus­
tries concurrentes, notamment des 
manufactures de textile du Bots­
wana, les deux pays ayant un accord 
de libre-échange. Les tensions de ce 
genre sont nombreuses, dit-on, et il 
s’agit de ne pas les exacerber.

4 Aquino
dence, mettant sur pied la commis­
sion confiée au général Ver, a rap­
porté que cette décision avait été 
prise au cours d’une conférence réu­
nissant les principaux responsables 
de l’armée devant lesquels le prési­
dent Marcos a affirmé que le retard 
des États-Unis dans leur aide mili­
taire aux Philippines constituait un 
obstacle à une réorganisation des 
forces du pays.

(Dans une réaction, empreinte de 
scepticisme, faisant suite a l’acquit­
tement du général Ver, le départe­
ment d’État avait réaffirmé à Was­
hington le souhait des États-Unis de 
voir le gouvernement de Manille en­
treprendre des réformes profondes 
de l’armée).

Le communiqué n’a pas fourni de 
précisions sur le retard dont le pré­
sident Marcos accuse Washington

qui doit fournir, en application d’un 
accord portant sur les deux bases 
stratégiques américaines aux Philip­
pines, une compensation globale de 
$900 millions.

Elle a indiqué qu’elle ferait cam­
pagne sous le slogan de laban — 
combat, en tagalog — devise qu’avait 
adoptée son mari alors qu’il était em­
prisonné par le régime Marcos, 
avant son assassinat dont la respon- 
sabihté a été imputée par la thèse of­
ficielle à un tueur communiste isolé.

Mme Aquino, comme l’ensemble 
de la famille du leader assassiné, a 
constamment soutenu que le prési­
dent Marcos était, en fait, le véri­
table responsable de cet assassinat.

L’acquittement du général Ver et 
de 25 autres personnes, qui étaient 
accusés d’avoir fomenté un complot 
militaire pour liquider M. Aquino, 
adonné lieu, mardi, à de bruyantes 
manifestations dans des quartiers 
populaires de Manille.

Les manifestants brandissaient 
des banderoles portant l’inscription 
« Ver innocent? Quelle merde », et 
hurlaient le slogan « Marcos, Hitler 
— dictateur, fantoche».

^ Bourassa
léphonique pour offrir ses félicita­
tions au chef du PLQ.

Quant à M. Bourassa, il a passé la 
journée d’hier à sa résidence du bou­
levard Mont-Royal à Outremont, 
protégé par un imposant service de 
sécurité. Il consacre l’essentiel de 
son temps, entouré de ses proches 
conseillers, à mettre au point la stra­
tégie des prochaines semaines. Il a 
également confessé un certain nom­
bre des députés qu’il entend nommer 
au sein de son conseil des ministres, 
ainsi qu’aux postes d’adjoints par­
lementaires et de présidents de com­
missions parlementaires.

Le futur premier ministre libéral a 
fait savoir hier qu’à moins de désac­
cord avec M. Johnson, la première 
session de son gouvernement sera 
inaugurée dès le lundi 16 décembre, 
et qu’en son absence en Chambre, le 
discours inaugural sera lu par la pre­
mière femme à devenir vice-pre­
mier ministre du Québec, Mme Lise 
Bacon, député de Chomedey, qui 
sera également nommée ministre de 
l’Environnement. C’est vraisembla­
blement M. Gérard-D. Lévesque, qui 
agira comme leader parlementaire.

Après avoir rencontré M. Johnson 
en matinée, M. Bourassa accueillera 
en soirée le premier ministre libéral 
de l’Ontario, M. David Peterson. Ils 
discuteront de l’opportunité d’un 
front commun Ontario-Québec pour 
s’assurer qu’Ottawa ne prenne pas 
d’engagement avec les États-Unis 
sur le libre-échange, avant d’avoir 
reçu le feu vert des provinces.

En conférence de presse, le pre­
mier ministre Johnson a lon^ement 
commenté le déroulement de la 
campagne électorale. Il s’est dit sa­
tisfait de la façon qu’elle fut conduite 
par ses organisateurs, et convaincu 
d’avoir sauvé le Parti québécois et

même le Québec, du naufrage. « J’ai 
livré la marchandise ». Selon lui, le 
PQ aurait pu sombrer dans l’oubli s’il 
n’avait pas fait son virage de janvier 
dernier. Il a porté un sévère juge­
ment sur le leadership de son pré­
décesseur, soulignant que la diffé­
rence principale entre le PQ d’au­
jourd’hui et celui des dernières an­
nées de René Lévesque consistait 
« fondamentalement à regarder en 
avant plutôt qu’en arrière ».

Pierre-Marc Johnson accepte l’en­
tière responsabilité de la défaite de 
son parti mais il ne croit pas pour au­
tant que son leadership puisse être 
sérieusement contesté dans les mois 
qui viennent. Et il entend assumer la 
présidence de son parti jusqu’aux 
prochaines élections générales. Au 
cours des prochains mois, il se pro­
pose d’ailleurs de doter le Parti qué­
bécois d’un programme axé sur l’an 
2,000. Il se réjouit du fait que 50,000 
Québécois aient adhéré au PQ depuis 
l’été dernier.

Interrogé sur le pourquoi de la dé­
faite de son parti, M. Johnson a ré­
pondu : « Nous avons cru que la po­
pulation pouvait choisir entre deux 
types de leadership, mais au fond, 
elle a choisi entre deux partis».

4 Ultramar
trat de façonnage de 35,000 barils par 
jour pour le compte de Petro-Ca- 
nada », a affirmé l’ancien président 
de Gaz Métropolitain évoquant l’in­
térêt manifesté récemment par 
cette dernière. De fait, Ultramar ap­
paraissait comme l’entreprise qui 
pouvait espérer générer la plus 
grande synergie avec ces installa­
tions.

Les besoins de Gulf seront donc 
pris en charge par la raffinerie d’Ul- 
tramar à Québec qui pourra passer 
le seuil de la rentabilité. Celle-ci ré­
cemment rénovée au coût de $ 310 
millions, ne fonctionne actuellement 
qu’à 70 % de sa de capacité de 100,000 
barils par jour, ce qui est jugé net­
tement insuffisant.

Les installations de stockage de la 
raffinerie de Gulf seront par ailleurs 
récupérées par Ultramar Canada en 
tant que centre de distibution de pro­
duits pétroliers et un certain nombre 
d’employés seront ainsi appelé à con­
tinuer à l’exploiter. Le reste sera dé­
mantelé et certaines pièces seront 
installées à Saint-Romuald.

La fusion des deux réseaux de dis­
tribution n’entrainera pour sa part 
que très peu de fermetures, selon M. 
Gaulin, Gulf étant fortement repré­
sentée dans les zones urbaines, tan­
dis qu’Ultramar est surtout présente 
dans les zones rurales et les ban­
lieues. Avec cette acquisition, le 
nombre des points de vente d’Ultra- 
mar passera de 861 à 1,536, dont plus 
de la moitié seront concentrés au 
Québec.

Ultramar Canada Inc. prévoit des 
investissements additionnels « de 
quelques millions de dollars » au 
cours des cinq prochaines années

afin de convertir à son emblème les 
stations services acquises. Elle peut 
cependant continuer d’utiliser les 
couleurs de Gulf pendant deux ans.

L’opération financière sera faci­
litée par la revente de deux pétro­
liers de Gulf Canada à la société ca­
nadienne SOFATI/SOCANAV. Cette 
dernière s’est engagé en contrepar­
tie à assurer le transport maritime 
d’une grande partie de son fret au 
cours des dix prochaines années. Se­
lon les termes du contrat, Sofati s’as­
sure des revenus estimé à $ 80 mil­
lions.

Ultramar Canada, une filiale à 
part entière d’Ultramar PLC en 
Grande-Bretagne, souhaite à plus 
long terme réaliser une émission 
d’actions qui permettra du même 
coup d’augmenter la participation 
des Canadiens à ses activités finan­
cières.

« Il faudra cependant d’abord dé­
montrer de notre capacité à pro­
duire un rendement acceptable, ce 
qui nous reporte dans deux ans en­
viron », a précisé M. Gaulin. La fi­
liale canadienne a essuyé une perte 
de $ 22 millions en 1983 et a réalisé 
qu’un maigre bénéfice de $ 5 millions 
l’année suivante.

La vente sera conclue officielle­
ment le huit janvier prochain. Elle 
demeure par ailleurs conditionnelle 
à l’approbation d’investissement Ca­
nada.

Ce dénouement financier vient 
compléter l’opération par laquelle la 
société Chevron Corp. de San Fran­
cisco se départissait de sa filiale ca­
nadienne au profit du holding Olym­
pia & York des frères Reichmann de 
Toronto, l’été dernier. Ces derniers 
avaient alors revendu les centres de 
service situés dans l’ouest du Canada 
à la société d’État Petro-Canada 
pour environ $ 900 millions. Il restait 
encore à trouver preneur pour les 
stations-service de l’est ainsi que 
pour la problématique raffinerie de 
Montréal.

4 Défense
le Canada est très profondément im­
briqué dans la politique militaire 
américaine. M. Arkin estime que ces 
listes n’ont rien de sinistre. Mais, 
ajoute-t-il, il serait naif de croire que 
le Canada n’a rien à voir avec des 
programmes américains aussi con­
troversés que l’Initiative de défense 
stratégique, le programme de re­
cherche sur la défense spatiale du 
président Reagan.

Selon lui, non seulement le minis­
tre Nielsen, mais le secrétaire amé­
ricain à la Défense, M. Caspar Wein­
berger, et d’autres fonctionnaires 
américains travestissent la vérité à 
ce sujet.

POUR OBTENIR DES CANDIDATIEIS 
DE QUALITÉ

UTILISEZ LES CARRIÈRES ET 
PROFESSIONS DU DEVOIR

844-3361
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Air Canada 
et moi
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Partenaires à Singapour
Il fallait que je l’invente. Micro­
processeur et composants: Singapour. 
Conception et montage: Saint-Jérôme. 
Un système ahurissant de simplicité. 
Les cadres se l’arrachent. Je pars tout 
de suite. Air Canada.

DEPART DK MONTREAL

PARIS "Rnis k-s )<)urs, sans estait-
4 vols sans estait par semaineLONDRES 4 vols

(.IA.S<iOW 2 voh
IRANt.EORT S vols
DINSELIKIRE .A vols
■Ml NK.II 2 vols
ZIRICH 2 vols
(.ENEVE .A vols
BOMBAY A voLs
SINOAPOl'R 

•via Uminto 
••vU Dindrrt

A vols

TRANSPORT EUR OFFICIEL

Air Canada et moi. De bonnes affaires à 
saisir au vol. D’abord Londres! Et puis 
Bombay, Singapour. Des correspondances 
rapides, trois fois par semaine.
Bombay et Singapour! L’Orient 
d’Air Canada, plus près par Ixmdres 
que par le Pacifique.
J’ai choisi le service Intercontinental, 
cla.sse Affaires! Parmi les meilleurs du 
monde. Pour un peu plus cher que le plein 
tarif classe économique.

Air Canada. Mon partenaire vers de 
nouveaux projets internationaux.
ORF 1300B
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Mur la buraau du premier mirtietra

LES AFFAIRES
...EW QUELftUES LIGNES
JOCELIN DUMAS

■ CP AIR ET NORDAIR S’HARMONISENT
CP Air et Nordair ont débuté la mise en oeuvre de la première phase 

d’une stratégie commerciale commune. Dans le cadre de l’entente, des
rajustements ont été apportés aux périodes d’attente permises entre 
les vols, ce qui a permis d’accroître le nombre de correspondances en­
tre les vols de CP Air et de Nordair à Montréal et Toronto.

Tôt en 1986, CP Air et Nordair continueront de rajuster leurs horaires 
respectifs afin d’améliorer le service et présenteront des nouveaux ta­
rifs visant les clientèles d’affaires et de tourisme. Notons que Nordair 
se joint également à Eastern Provincial, KLM, Eastern Airlines, AirBC, 
Pem Air et Aloha en tant que partenaire de CP Air dans le programme 
Bonis-Voyages.

■ Sumabus fait mieux que prévu
Pour le premier trimestre de son histoire sur le marché public, la so­

ciété Sumabus Inc. a enregistré un léger profit de $ 0.0021 par action 
alors que les prévisions budgétaires laissaient présager une perte d’en­
viron $ 0.07 par action.

Les ventes du premier trimestre se terminant le 30 septembre 1985 se 
sont élevées à 8 5,176,778, dont $ 4,646,526 provenant de la division des 
produits pétroliers (Achateq) et $ 530,252 émanant des activités de 
transport de personnes (Scobus). Le président de Sumabus, M. Michel 
Charlebois, souligne dans son message aux actionnaires que le premier 
trimestre est le moins actif pour l’entreprise, dont une partie des re­
venus demeure rattachée aux activités de transport scolaire.

Le premier trimestre ne reflète pas non plus toutes les acquisitions 
de Sumabus, dont certaines commenceront a apparMtre seulement lors 
de la publication des résultats du deuxième trimestre. La valeur nette 
de l’action de la société est maintenant de $ 4.79, ce qui représente une 
augmentation de $ 0.06 sur celle du 30 juin dernier.

■ Memotec Data inscrit en bourse
Les actions ordinaires et les bons de soucription de Memotec Data se­

ront admis à la négociation ce matin à la Bourse de Montréal à l’ouver­
ture des affaires. Les actions ordinaires présentement en circulation 
seront négociées sous le symbole MDI au téléscripteur. Les actions or­
dinaires et les bons de souscription se négocieront sous forme d’unités 
jusqu’au 28 janvier 1986 sous le symbole MDI.UNet par la suite se né­
gocieront séparément. Le sommaire des transactions apparaîtra dans 
ia presse financière sous les noms abrégés Memotec et Memo. Un res­
pectivement.

■ La propriété Dubuisson des 
Expiorateurs donne de bons résuitats

Les Explorateurs du Québec Ltée ont étendu leur programme de fo­
rage en surface sur leur propriété de Dubuisson à l’est et sous les chan­
tiers d’exploration souterrains. Le trou vertical 85-16 a recoupé deux 
nouvelles zones minéalisées en or. La première, une zone supérieure de 
porphyre, a une teneur en or de 0.73 once par tonne sur une largeur de 
3.2 pieds à une profondeur de 504 pieds. La deuxième intersection mon­
tre une teneur en or de 0.864 once par tonne sur 16.3 pieds à une profon­
deur de 526 pieds.

M. Peter Blanar, président des Explorateurs du Québec, note que ces 
résultats sont très encourageants et s’insèrent parmi les meilleures va­
leurs obtenues jusqu’à maintenant sur cette propriété. Un troisième fo­
rage sera ajouté aux deux autres entrepris sur la propriété. La compa­
gnie est en voie de réaliser un programme d’exploration de % 1,250,000 
supervisé par la Compagnie de Gestion Minière Louvicourt Ltée. Les 
fonds d’exploration proviennent des Ressources Cogesco Inc., qui a ie 
droit d’acquérir un intérêt de 12.5 % dans la propriété Dubuisson.

■ Augmentation du taux d’intérêt 
sur les obligations de Steinberg

Les Immeubles Steinberg Limitée, filiale en propriété exclusive d’I- 
vanhoe Inc., a annoncé hier que les obligataires avaient approuvé les 
modifications proposées antérieurement à l’acte de fiducie garantis­
sant ses obligations de première hypothèque à fonds d’amortissement, 8 
1/2 %, série A et ses obligations de première hypothèque à fonds d’a­
mortissement, 8 7/8 %, série B. En contrepartie, le taux d’intérêt paya­
ble sur ces obligations s’est accru d’un demi de un pour cent (1/2 %) à 
9 % et 9 3/8 % respectivement et ce, à compter du 3 décembre 1985.

■ BASF ferme son usine de Lavai
La société BASF Canada fermera son usine de Laval d’ici à la fin de 

février 1986. Cette décision touche 166 employés occupant pour la plu­
part des postes reliés à la production des alcools-oxo et du Styropor.

Le rapport entre le coût des matières premières et le prix des al­
cools-oxo sur le marché mondial n’a cessé de se détériorer, occasion­
nant de lourdes pertes. Un programme de réaffectation de personnel a 
été mis sur pied pour tous les employés touchés, qui recevront des in­
demnités de cesation d’emploi.

■ Beii Canada émet
$ 125 millions en actions privilégiées

L’émission d’actions privilégiées de catégorie A, série 6, à dividende 
cumulatif, rachetables, d’une valeur de $ 125 millions de Bell Canada an­
noncée la semaine dernière a reçu l’approbation finale du Conseil de la 
radiodiffusion et des télécommunications cana^ennes.

Un total de 250 actions privilégiées sans droit de vote seront émises 
au prix de 3 500,000 l’action. Des dividendes seront payables mensuel­
lement et le taux sera établi à des encans mensuels. Le premier encan 
se tiendra le 21 janvier 1986 et, par la suite, le troisième mardi de cha­
que mois.

L’émission comporte également une clause de conversion en vertu 
de laquelle, dans certaines conditions, les 250 actions privilégiées seront 
automatiquement converties en une autre série de 1,250,000 actions pri­
vilégiées qui seront maintenues à un cours proche de $ 100, au moyen 
d’un taux de dividende flottant rajusté au cours.

Sur 58 banques étrangères actives au Canada

Crédit Suisse Canada se classe deuxième 
au pays quant au rendement sur l’actif
JEAN CHARTIER

Des 58 banques étrangères, deux 
banques suisses se classent premiè­
res quant au rendement sur l’avoir 
des actionnaires. Crédit Suisse Ca­
nada talonne aussi Citibank Canada 
quant à son rendement sur l’actif au 
troisième trimestre.

Une légère contraction du ren­
dement s’est fait ressentir temporai­
rement au quatrième trimestre, 
mais l’année qui s’achève aura néan­
moins été excellente pour cette fi­
liale de la plus petite et de la plus 
rentable des banques suisses.

Aussi, le président du conseil d’ad­
ministration de la maison mère zu­
richoise, M. Rainer Gut, a entrepris 
cette semaine la tournée des bu­
reaux canadiens pour la première 
fois depuis l’ouverture de la banque 
voici quatre ans, dans un climat qui 
est nettement à l’optimisme. Il assis­
tera vendredi au conseil d’adminis­
tration de la filiale. Celle-ci inaugu­
rera sous peu un quatrième bureau 
canadien, cette fois à Vancouver.

De 1982 à 1985, le bilan du Crédit 
Suisse Canada est passé de 3 222 à 
3 900 millions et sonbénéfice net, de 
3 642,000 à 3 5.314 millions. Pour le tri­
mestre terminé le 31 juillet, l’Asso­
ciation des banquiers canadiens a 
compilé un rendement sur l’actif de 
30.93 par 3 100 d’actif pour Citibank
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Canada, de 3 0.82 par 3100 d’actif 
pour Crédit Suisse Canada, de 3 0.80 
par 3 100 d’actif pour la Société de 
Banque Suisse et de 3 o.75 pour la 
Banque de Boston du Canada.

Les banques suisses réalisent des 
résultats supérieurs à la multitude 
des banques américaines en 1985 et 
aussi à ceux des autres banques eu- 
rop^nnes.

Pour le quatrième trimestre, le 
président et chef de la direction de 
Crédit Suisse Canada, M. Max Car­
tier, a confié au DEVOIR ÉCONO- 
MIQU E, lors d’une entrevue exclu­

sive avec M. Gut et le président du 
conseil de Crédit Suisse Canada et 
directeur général de Crédit Suisse, 
M. Ernst Schneider, que le rende­
ment sur l’actif a glissé quelque peu 
au quatrième trimestre à 3 0.70 en 
raison de rajustements, mats que le 
rendement sur l’avoir des actionnai­
res est néanmoins passé de 12,7 % à 
14 %, dépassant par cette dernière 
mesure toutes les banques américai­
nes au Canada et rejoignant presque 
la Société de Banque Suisse.

MM. Cartier et Schneider n’ont 
pas donné d’autres détails, les réser­

vant pour le conseil d’administration 
qui se tiendra vendredi après-midi, 
mais ils ont nettement fait ressortir 
tout au cours de l’entrevue que dans 
ce marché difficile, dit overbanked, 
le but premier est celui de la renta­
bilité, avant même la croissance. 
Cela n’empêchera pas Crédit Suisse 
Canada d’atteindre un bilan d’un mil­
liard de 3 CA en 1986.

M. Cartier précise que le créneau 
de CSC est celui des Upper Middle 
Class Corporations, autrement dit 
celui de l’échelon supérieur des so- 
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L’actif approche des $100 miliiards

La Banque Royale du Canada enregistre une 
hausse de 8 %, à $ 488 millions, de son revenu net
JOCELIN DUMAS

Avec un recul de ses bénéfices 
réalisés sur les activités au Canada 
et une hausse appréciable de ceux 
provenant de l’etranger, la Banque 
Royale du Canada a rapporté hier 
un revenu net de 3 488 millions pour 
l’exercice financier terminé le 31 
octobre 1985, soit 3 38 millions ou 
8 % de plus que les 3 450 millions 
réalisés en 1984.

M. Rowland Frazee, président du 
conseil et chef de la direction de la 
Banque Royale, a précisé que les 
résultats financiers de la banque 
ont été « raisonnablement satisfai­
sants » et que la qualité du porte­
feuille de prêts ne manquerait pas 
de s’améliorer, même si le redres­
sement était « plus graduel que 
prévu ».

Les pertes sur prêts réelles, qui 
incluent les provisions générales 
établies pour les pays emprunteurs, 
s’élèvent à 3 685 millions, en baisse 
de 3 57 millions par rapport à 1984. 
Au Canada, ces pertes ont diminué 
de 10 %, passant de S 380 millions en

1984 à 3 345 millions cette année. À 
l’étranger, elles ont baissé de 6 % 
pour s’établir à 3 340 millions, en 
comparaison de 3 362 millions en 
1984.

Malgré cette amélioration, la 
rentabilité de la banque évaluée 
par le rendement de l’actif moyen 
s’établit à 0.53 %, une hausse mar­
ginale par rapport au chiffre de 
0.52 % de 1984. Le rendement sur 
l’avoir des actionnaires a d’autre 
part légèrement chuté, passant de 
13.8 % en 1984 à 13.5 % cette année. 
Le revenu net par action demeure 
pratiquement inchanjgé à 3 4.28 en 
comparaison de 3 4.25 il y a un an.

Pour l’exercice 1985, les béné­
fices réalisés sur les activités au 
Canada se chiffrent à 3 331 millions, 
en baisse de 3 28 millions par rap­
port à l’exercice précédent. Le ren­
dement de l’actif est ici moins 
élevé qu’en 1984 et passe de 0.65 % à 
0.56 % cette année. Bien que la 
croissance de l’actif ait été sou­
tenue dans le secteur des services 
de détail, il apparaît que la de­
mande de crédit est demeurée fai­

ble dans le domaine des services 
commerciaux et des comptes d’en­
treprises.

A l’étranger, les bénéfices se 
sont élevés à 3157 millions en 1985, 
soit 3 66 millions ou 73 % de plus 
qu’en 1984. Le rendement de l’actif 
s’est considérablement amélioré, 
passant à 0.47 %, contre 0.29 % en 
1984. Cette forte hausse est essen­
tiellement attribuée à l’augmenta­
tion des recouvrements d’intérêts 
sur des prêts consentis aux sec­
teurs public et privé de pays d’A­
mérique latine et des Antilles.

M. Frazee s’est dit rassuré de 
constater que le fardeau financier 
d’un certain nombre de pays em­
prunteurs avait été allégé grâce à 
la collaboration des banques inter­
nationales, des organismes multi­
latéraux et des organismes cen­
traux de réglementation moné­
taire.

En 1985, les autres revenus de la 
Banque Royale se sont accrus de 
15 %, passant à 3 819 millions, con­
tre 3 709 millions l’année dernière. 
Les revenus de change et les com­

misions sur titre ont enregistré la 
plus forte poussée.

Notons qu’au 31 octobre 1985, 
l’actif total de la banque atteint 3 96 
milliards, en hausse de 3 8 milliards 
par rapport à l’exercice précédent. 
La forte croissance des prêts per­
sonnels et des prêts hypothécaires 
au Canada ainsi que raccroisse- 
ment du portefeuille de titres du 
gouvernement que détient la ban­
que expliquent en majeure partie 
cette hausse.

On observe une amélioration des 
résultats de la banque en fin d’exer­
cice alors que le revenu net du qua­
trième trimestre atteignait 3132 
millions, en hausse de 3 26 millions 
ou 25 % par rapport au quatrième 
trimestre de 1984 et de 2 % par rap­
port au troisième trimestre de 1985.

Le revenu net par action s’établit 
ainsi à 3116 contre 3 0.95 au qua­
trième trimestre de 1984 et 31.14 au 
troisième trimestre de 1985. l.e ren­
dement de l’actif s’établissait à 
0.56 % en comparaison de 0.48 % 
l’année précédente et 0.55 % au 
troisième trimestre.

À la lumière des cahiers de résolutions soumis aux congressistes

Le congrès de l’UPA donnera le signal de 
départ d’une vaste offensive contre le fédéral
CLAUDE TURCOTTE

Le 61e congrès annuel de l’Union 
des producteurs agricoles (UPA), 
qui a commencé hier à Québec, don­
nera, semble-t-il, le signal de départ 
d’une vaste offensive contre le gou­
vernement fédéral, qui aura ainsi eu 
le bénéfice du doute pendant environ 
un an de la part du milieu agricole 
québécois.

Les cahiers de résolutions qui se­
ront soumis aux congressites con­
tiennent plusieurs propositions en ce 
sens. Il reste à voir si le congrès les 
adoptera toutes, mais leur accepta­
tion ne causerait en tout cas aucune 
surprise, puisque le ton monte à 
rUPA depuis quelques mois déjà.

L’une des propositions vise à la 
mobilisation de toutes les ressour­
ces, afin de « dénoncer le gouver­
nement fédéral pour ne pas respec­
ter ses engagements électoraux et 
pour le mépris avec lequel sont con­
sidérées les revendications pourtant 
légitimes Mes agriculteurs et agricul­
trices du Québec ». Dans les atten­
dus, on fait valoir aux 350 congressis­
tes « le bilan négatif de la première 
année de pouvoir de l’actuel gouver­
nement canadien en matière de po­
litique agricole».

Les délégués seront invités à « de­
mander à rUPA d’élaborer une stra­
tégie de sensibilisation des députés 
fédéraux avec les autres interve­
nants du milieu agricole québécois, 
afin de leur faire prendre conscience
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L’Union des producteurs agricoles, qui tient présentement son 61e con­
grès annuel à Québec, reproche au gouvernement canadien « le non- 
respect de la politique d'indexation pour les prix du lait ».

de leurs responsabilités face à l’agri­
culture du Québec ».

La liste des griefs à l’égard du gou­
vernement fédéral ne s’arrête pas là. 
Le libre-échange inquiète profon­
dément et il faut s’attendre à ce que 
les délégués votent en faveur d’une 
proposition « demandant que l’agri­
culture soit exclue des discussions 
sur le libre-échange entre le Canada 
et les États-Unis et priant le gouver­
nement Mulroney de rejeter la re­
commandation de la Commission 
Macdonald visant à abolir les sys­
tèmes de gestion de l’offre pour les 
remplacer par des programmes de 
stabilisation ».

Si cette position est appuyée par le 
congrès, on demandera du même 
coup au nouveau gouvernement du 
Québec de l’endosser et de la soute­

nir. L’UPA mènerait ensuite une 
campagne de sensibilisation auprès 
des intervenants du monde agricole.

La politique du transport des cé­
réales de l’Ouest, qui devrait éven­
tuellement remplacer la politique 
dite du Nid-de-corbeau, continue 
aussi de préoccuper vivement le 
monde agricole québécois. L’UPA 
s’oppose déjà aux recommandations 
du comité Hall favorables à une sub­
vention pour le transport versée di­
rectement aux agriculteurs de 
l’Ouest, même à ceux qui ne feraient 
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pas transporter leurs céréales 
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plus à TUPA de s’opposer
Les délégués demanderont donc 

une fols de p' 
à l’application des recommandations 
du comité Hall et de faire pression 
pour que les subventions au trans­
port des céréales continuent d’être

versées aux compagnies de chemin 
de fer. On demandera également à 
l’UPA de « demeurer vigilante et 
prête à organiser une mobilisation 
de ses membres de l’ensemble des 
intervenants du monde agro-alimen­
taire ».

Le congrès aura à se prononcer 
sur d’autres questions mettant en 
cause le gouvernement canadien. On 
lui reproche notamment « le non-res­
pect de la politique d’indexation pour 
le prix du lait » et on lui en demande 
« d’annocner sans délai la politique 
laitière à long terme qui répondrait 
aux besoins des producteurs laitiers 
tels qu’exprimés par la Fédération 
des producteurs de lait du Québec ».

Et ce n’est pas fini. Les délégués 
devraient aussi demander au gou- 

• vernement fédéral de « mettre fin à 
l’érosion continuelle de sa participa­
tion au financement de l’agriculture 
et de mettre à la disposition de la So­
ciété du crédit agricole des ressour­
ces adéquates pour répondre aux be­
soins des producteurs pour un véri­
table fmancement à long terme ».

Enfin, le congrès pourrait deman­
der au gouvernement canadien d’a­
dopter « une politique nationale du 
sucre en vue de protéger les produc­
teurs ». Parallèlement, il pourrait 
aussi proposer au gouvernement 
québécois d’investir « les argents né­
cessaires pour compléter les instal­
lations de la raffinerie de sucre de 
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FISCALITE
Les pensions alimentaires
NICOLE CLOUTIER
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Cette chronique est une collaboration spéciale de l’Association qué­
bécoise de planification fiscale et successorale. Mme Nicole Cloutier 
est membre du service de fiscalité de Desjardins, Ducharme, Desjar­
dins & Bourque, avocats.

Le divorce et la séparation entraî­
nent dans la majorité des cas le paie­
ment de pensions alimentaires. S’il 
est maintenant acquis que les som­
mes versées à titre de pension ali­
mentaire sont déductibles du revenu 
de celui qui les paie, il importe d’a­
ménager leur versement selon le mo­
dèle prévu par les autorités fiscales.
Voici donc les grands traits de ce mo­
dèle fiscal. .

Précisons dès le départ qu’un paie­
ment alimentaire peut tout aussi bien découler d’un jugement de di­
vorce, d’une séparation judiciaire ou d’un accord écrit de séparation.

Ces paiements devront être versés en vertu d’une décision judiciaire 
ou d’un accord de séparation consigné dans un document formel et si­
gné par les parties. Le corollaire de cette proposition est que toute 
somme versée avant la décision judiciaire ou l’accord de séparation est 
non déductible.

Depuis 19M, toutefois, les paiements effectués au cours de l’année de 
la décision judiciaire, ou de la conclusion de l’accord de séparation, 
ainsi que ceux effectués durant l’année précédente, seront dMuctibles 
si la décision ou l’accord y pourvoit s^cifiquement.

Au moment où le paiement alimentaire est reçu, les conjoints ou ex­
conjoints doivent vivre séparément.

Maintenant que sont posées les assises du paiement alimentaire, in­
terrogeons-nous sur la nature même de ce dernier.

Les autorités fiscales l’entendent comme une somme d’argent dont le 
montant a été déterminé par le tribunal ou les parties avant paiement. 
Son objet est de subvenir aux besoins du conjoint ou de l’ex-conjoint, 
des enfants issus du mariage, ou des deux; par conséquent, la somme 
ne devra pas être en dessus de ces besoins, tout en permettant aux bé­
néficiaires de mener le train de vie auquel ils étaient accoutumés avant 
ta rupture.

Elle devra être payable au conjoint (ou à l’ex-conjoint) ou à son bé­
néfice. Un bref historique de la loi nous fera évaluer plus justement la 
portée de cette condition.

Les tribunaux avaient depuis longtemps établi qu’une pension ali­
mentaire n’était admissible à ce titre que si son bénéficiaire avait la fa­
culté d’affecter à sa guise l’usage des sommes reçues. En d’autres ter­
mes, la perte de cette faculté pour le bénéficiaire entraînait la perte du 
droit à la déduction pour celui qui verse la pension.

Prenons l’exemple d’un jugement de divorce qui exige que le mari 
paie $ 500 par mois à son épouse, dont il est sépare, comme pension ali­
mentaire. La modalité du paiement est la suivante : $ 300 à l’épouse et 
$ 200 directement à l’école privée. Comme l’épouse ne peut disposer à 
sa guise des $ 200 versés à l’école privée, le mari ne peut d^uire cette 
somme.

Il était impossible de contourner la règle en versant les $ 200 direc­
tement à madame pour l’obliger, dans un deuxième temps, à verser le 
montant à l’école privée. Notons qu’un litige soulevant tes mêmes faits 
est présentement entre les mains de la Cour suprême du Canada.

Depuis 1984, il est possible d’aménager un paiement alimentaire dont 
les composantes seront affectées au remboursement de « dépenses 
d’entretien » et ce, sans compromettre l’intégralité de la déduction du 
paiement. Ces dépenses seront, par exemple, les frais médicaux, les 
frais de scolarité, les paiements hypothécaires, etc., que ces dépenses 
soient payables directement au bénéficiaire de la pension alimentaire 
ou à une tierce partie. La décision judiciaire ou l’accord de séparation 
devra pourvoir au paiement de ces dépenses, tout en mentionnant les 
dispositions de la loi donnant droit à la déduction.

Les frais relatifs à l’acquisition de biens corporels ne sont pas admis­
sibles à titre de dépenses d’entretien sauf s’ils ont trait aux soins médi­
caux, à l’éducation ou à l’entretien d’« un logement de type propriétaire- 
occupant » appartenant au bénéficiaire de la pension alimentaire. Ce 
type de logement consiste en une unité d’habitation faisant partie d’une 
unité plus grande.

Quant à l’acquisition et à la rénovation de ce type de logement, la dé­
duction est limitée à 20 % du montant original de l’emprunt, incluant les 
intérêts, contracté pour acquérir ou rénover le logement.

Les dépenses relatives à l’étabüssement domestique de celui qui paie 
la pension alimentaire ne sont pas déductibles.

Il ne nous reste plus qu’un trait à discuter et notre modèle fiscal de 
pension alimentaire sera tracé : une pension alimentaire doit se verser 
sur une base périodique dont les intervalles ne varient pas. Exemple, un 
jugement de divorce enjoint au mari de payer à sa femme $ 1,000 par 
mois à titre de pension aUmentaire.

La durée des intervalles n’importe guère, non plus que n’importe l’i­
dentité quantitative de chaque versement. Il pourrait s’agir d’une pen­
sion alimentaire de $ 10,000 par année, pour une durée de cinq ans.

Ce qu’il faut éviter, c’est le versement de sommes globales et ce, 
même si le paiement des sommes est fractionné. Un exemple de frac­
tionnement de somme globale serait le suivant : un jugement de di­
vorce enjoint au mari de payer 150,000 à sa femme. Le mari décide de 
verser deux sommes de $ 25,000, à un intervalle d’un an. Il ne sera pas 
possible d’effectuer une déduction relativement aux deux paiements de 
$ 25,000.

Soulignons qu’il demeure possible de déduire une somme globale 
lorsque versée à titre d’arrérages d’une pension payable périodique­
ment.

Lors de la rédaction des obligations alimentaires, il importera donc 
d’éviter de globaliser les montants à verser et de laisser la périodicité 
s’en occuper.

En terminant, il est bon de rappeler que le droit de déduire un mon­
tant à titre de pension alimentaire fait perdre celui de réclamer l’e­
xemption de personne mariée et celle pour personne à charge.

Les articles publiés dans le cadre de cette chronique font l’ol^et d’un 
recueil de fiscalité publié trois fols l’an. Le prochain recueil sera en 
vente en Janvier auprès de l’Association québécoise de planification fis­
cale et successorale, 387, rue St-Paul ouest, bureau 283, Montréal (Qué­
bec) H2V2A7, au coût de $ 10plus $2de frais d’envol. Téléphone (514) 
845-3124.
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Terre-Neuve tente toujours de faire modifier 
le contrat d’exploitation de Churchill Falls
Traduit du New York Times

En 1969, Terre-Neuve et le Québec 
ont signé un contrat de 65 ans, com­
mençant en septembre 1976, selon le­
quel le Québec pourrait acheter pra­
tiquement toute l’énergie hydro-âec- 
trique fournie par un énorme bar­
rage que Terre-Neuve faisait cons­
truire à Churchill Falls dans le La­
brador.

Le Québec a accepté de payer 0.3 
cent canadiens par kilowattheure 
pour cette électricité. Ni l’une, ni 
l’autre des deux provinces, cèpen- 
dant, ne prévoyaient que le choc pé­
trolier de 1973 provoquerait une mon­
tée vertigineuse des prix dans le sec­
teur énergétique.

Aujourd’hui, neuf ans après que 
l’accord est entré en vigueur, la va­
leur marchande de l’électricité pro­
duite à Churchill Falls a décuplé, 
mais le Québec continue à payer le 
prix sur lequel les deux parties s’é­
taient mises d’accord en 1969. Le seul 
changement prévu dans l’entente, 
qui prend fin en 2041, est une légère 
réduction du prix que le Québec paie 
et ce, pour les 25 dernières années du 
contrat.

Dans l’intervalle, le Québec — qui 
absorbe 88.5 % de l’électricité pro­
duite à Churchill Falls — a construit 
son propre super-barrage à la Baie 
James et vend à profit l’électricité 
qu’il n’utilise pas aux États de la 
Nouvelle-Angleterre et à l’État de 
New York. La province a refusé de 
renégocier le contrat avec Terre- 
Neuve — bien qu’elle ait offert de 
prendre en compte l’inflation après 
1976 — disant qu’un marché conclu 
était un marché conclu.

Mais la province de Terre-Neuve, 
la plus pauvre économiquement des 
provinces canadiennes, a déclaré 
qu’elle perdait non seulement $ 600 
millions en revenus annuels, mais 
aussi beaucoup d’énergie hydro-élec­
trique dont elle aurait besoin. L’élec­
tricité produite par le barrage de 
Churchill Falls ne reste pas dans l’île 
de Terre-Neuve et la province pour­
rait devoir construired’autres usines 
thermo-électriques et importer du 
charbon dès 1991 Elle ne peut inter­
rompre l’approvisionnement en élec­
tricité fournie au Québec sans faire 
face à des amendes.

Le contrat stipule que l’usine de 
Churchill Falls peut conserver jus­
qu’à 300,000 kilowatts dans sa produc­
tion pour répondre à des besoins lo­
caux. Actuellement, elle en retient 
seulement 172,000 kilowatts, princi­
palement pour approvisionner les 
mines de fer, et pour répondre aux 
besoins de la maigre population du 
Labrador. L’usine peut produire jus­
qu’à 5.4 millions de kilowatts.

« La province de Terre-Neuve es­
time ne pas recevoir son dû en ce qui 
concerne les installations de Upper 
Churchill », a déclaré M. John P. 
Henderson, le président-directeur 
général de Churchill Falls Corpora-

Terre-Neuve, la plus pauvre des provinces canadiennes, a déclaré qu’elle perdait non seulement $ 600 mil­
lions en revenus annuels à Churchill Falls, mais aussi beaucoup d’énergie hydro-électrique dont elle aurait 
besoin.

tion du Labrador, la compagnie qui 
exploite ces installations.

M. Henderson, qui est également 
le vice-président de Newfoundland 
Hydro, la société publique qui gère 
l’électricité pour la province, a expli­
qué qu’il avait été demandé au Qué­
bec de rendre 800,000 kilowatts dis­
ponibles, afin que l’on puisse justi­
fier, d’un point de vue économique, la 
construction d’une ligne de transmis­
sion vers rîle de Terre-Neuve.

Si le contrat prévoit que le Québec 
a le droit d’utiliser la majeure partie 
de l’électricité produite dans la par­
tie supérieure du fleuve Churchill au 
Labrador, il laisse Terre-Neuve libre 
d’exploiter la partie inférieure du 
fleuve. Le coût total d’un autre 
méga-projet pourrait avoisiner $ 3 
milliards et pour pouvoir faire face à 
de telles dépenses, Terre-Neuve de­
vrait vendre le surplus d’électricité 
produit.

Selon M. Henderson, il existe bien 
un client pour ce surplus. New York 
State Power Utility a en effet laissé 
savoir qu’elle serait intéressée à 
acheter jusqu’à un million de kilo­
watts d’électricité en provenance de 
Terre-Neuve.

Là où le bât blesse, c’est que pour 
pouvoir envoyer cette électricité aux

Etats-Unis, Terre-Neuve a besoin 
d’un corridor à travers le Québec. 
Cette dernière province voit d’un 
très mauvais oeil un projet qui con­
currencerait ses propres ventes d’é­
lectricité aux États-Unis.

« Au Canada, toute propriété re­
lève du provincial », explique M. 
Henderson. La seule façon dont nous 
pourrions vendre de l’électricité aux 
Etats-Unis ou à d’autres provinces 
serait d’avoir une autre province que 
la nôtre qui s’occuperait de trans­
mettre cette électricité à travers ses 
réseaux. Je ne pense pas que le Qué­
bec soit très enthousiasmé par la 
perspective de transmettre notre 
électricité. »

Une autre solution consisterait à 
envoyer l’électricité du Labrador 
par câbles sous-marins à travers le 
détroit de Belle Isle vers l’île de 
Terre-Neuve et, par d’autres câbles 
sous-marins, vers la Nouvelle- 
Écosse sur le continent. Mais, selon 
M. Henderson, il serait plus écono­
mique d’utiliser un corridor à tra­
vers le Québec.

Terre-Neuve a vainement tenté 
par deux fois de modifier le contrat. 
En 1976, le gouvernement provincial 
a ordonné à Churchill Falls Corpo­
ration, de laquelle il détient indirec­

tement par Newfoundland Hydro 
65.8 %, de garder en réserve 800,000 
kilowatts, mais un tribunal a rejeté 
cette demande en 1983. Et en 1980, 
Terre-Neuve a voté une loi expro­
priant les installations de Churchill 
Falls — en mai 1984 la Cour suprême 
du Canada jugeait que la province 
n’avait pas l’autorité législative né­
cessaire pour entreprendre une telle 
démarche.

La province et Newfoundland Hy­
dro ont également tenté en vain de 
contester le droit du Québec à ven­
dre de l’électricité aux États-Unis, 
prétextant que cette électricité pour­
rait être en demande plus tard au 
Canada.

Lorsque le 12 mai 1969 le contrat a 
été signé, il s’agissait d’une excel­
lente affaire pour les deux parties, 
car l’énergie était encore bon mar­
ché. Le Québec pouvait formuler 
certaines exigences car il était le 
seul client de Terre-Neuve et il par­
ticipait au financement du projet. La 
société Hydro-Québec détient 34.2 % 
du Churchill Falls Corporation.

Malgré cela, le premier ministre 
québécois de l’époque, M. Daniel 
Johnson, aurait déclaré en signant le 
contrat que « nous nous engageons 
dans ceci à contrecoeur, et en ayant 
un couteau sous la gorge ».
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Standard OU devra inscrire 
une perte de $ 1.15 milliard

CLEVELAND (AFP) — La 
compagnie américaine Standard 
Oil of Ohio (Sohio) va restruc­
turer certaines de ses activités 
minières et devra inscrire à cette 
fin une perte extraonUnaire après 
impôt de $ 1.15 milliard sur ses ré­
sultats du quatrième trimestre, a 
indiqué un communiqué de la 
compagnie.

Dans son communiqué, Sohio 
précise que cette restructuration 
concernera en premier lieu sa di­
vision minière de l’Utah. $ 400 mil­
lions seront investis en trois ans 
pour moderniser notamment la 
mine de Sohio près de Sait Lake 
City (lltha) qui avait été fermée 
cette année en raison de ses per­
tes d’exploitation excessives.

Grâce à ce projet, cette divi­
sion (Utah Copper division) de­
vrait produire annuellement en­
viron 185,000 tonnes de cuivre raf­
finé vers la fin 1988, plus de l’or, 
de l’argent et des dérivés du mo­

lybdène. Cette division de l’Utah 
avait été acquise en 1981 pour $ 1.8 
milliard par Sohio à la société 
américaine Kennecot Corp.

La compagnie qui prévoit d’in­
vestir quelque $ 2.3 milliards au 
total en 1986, a indiqué en outre 
que les pertes extraordinaires 
(91.86 milliard avant impôt, soit 
$ 1.15 milliard après impôt) con­
cernaient également la cession de 
certains éléments d’actif rendus 
obsolètes par le programme de 
modernisation, la réévaluation de 
certaines de ses réserves miniè­
res et la poursuite de son plan de 
réduction d’effectifs déjà an­
noncé.

Selon le président de Sohio, M. 
Alton Whitehouse, en dehors de 
ses pertes extraordinaires, notre 
production de base de pétrole et 
gaz, nos activités de raffinage et 
commerciales se poursuivent à 
un rythme (de croissance) même 
plus fort que celui enregistré au 
3e trimestre.

Échos des analystes de Wall Street

L’achat de De Havilland ne constitue qu’une 
petite dépense pour le géant américain Boeing

LOS ANGELES (Reuter) - L’a­
chat de De Havilland par la firme 
Boeing ne constitue qu’une dépense 
relativement petite qui permet au 
géant américain de l’aéronautique 
de s’introduire dans de nouveaux 
marchés et qui, le moment venu, le

favorisera peut-être dans la concur­
rence au Canada avec la compagnie 
européenne Airbus, estimaient, 
mardi, des analystes de WaU Street.

Boeing, le plus important fabri­
cant d’avions du monde, a conclu une 
entente, lundi, pour l’acquisition de la

Certains rajustements à apporter
Les banques Nationale et 
Mercantile ne s’entendent pas
JOCELIN DUMAS

4 Crédit Suisse
ciétés commerciales de dimensions 
moyennes. Au Canada, il s’agit pres­
que des plus grandes entreprises, 
celles qui ont des activités interna­
tionales et sont susceptibles de con­
tracter des emprunts en francs suis­
ses et en dollars américains tout au­
tant qu’en dollars canadiens. Ce ne 
sont pas les filiales de grandes com­
pagnies américaines qui contractent 
au Canada des emprunts avec les 
banques suisses.

Le président du conseil de Crédit 
Suisse, M. Gut, fait remarquer que 
les trois banques suisses ont la cote 
la plus élevée de toutes les banques 
européennes et japonaises et ce, 
avec la seule CommerzBank en Al­
lemagne et une autre banque au Ja­
pon. Cette cote supérieure se com­
pare à la cote attribuée par Moody’s 
a la seule Morgan Guaran^ en Amé­
rique. Récemment, le Dominion 
Bond Rating Service a haussé de RI 
moyen à RI Haut sa cote pour Crédit 
Suisse Canada, rejiant celle-ci direc­
tement à Crédit-Suisse pour ses en­
gagements.

La banque s’est défini un créneau 
particulier au Canada, mais ses trois 
dirigeants refusent de le préciser 
nettement dans le présent contexte 
de compétition effrénée des banques 
étrangères. L’écart d’intérêt entre 
les dé^ts et les prêts ne varie que de 
un huitième à un quart de point pré­
sentement au Canada, mentionne M. 
Cartier.

Il déclare cependant au DEVOIR 
ÉCONOMIQUE que 30 % des prêts 
sont consentis en francs suisses, 30 % 
en dollars US et le reste en dollars 
CA. Un prêt contracté en francs suis­
ses est fixé à un taux d’intérêt de 
4.5 % au lieu de 9.5 % aux États-Unis 
et de 10 % au Canada présentement.

4 UPA
façon à ce que celle-ci devienne ren­
table ».

Il y a par aiUeurs plusieurs propo­
sitions s’adressant au gouvernement 
québécois, mais à cause du contexte, 
sans doute, et du fait qu’il y aura 
bientôt en place un nouveau gouver­
nement, la dimension militante est 
beaucoup moins forte que dans le 
cas d’Ottawa.

Quoiqu’il en soit, le congrès de 
l’UPA votera très probablement en 
faveur d’une réaffirmation de la loi 
de protection du territoire agricole 
et de la priorité qu’elle devrait avoir 
sur la loi d’aménagement du terri­
toire. L’UPA devrait suggérer en ou­
tre que le programme de banque de 
terres s’^plique dans toutes les ré­
gions du Québec et que les principes 
essentiels contenus dans la loi d’^a- 
luation foncière soient maintenus et 
que soient rejetées toutes les hypo­
thèses de transformation contenues 
dans les documents de consultation 
gouvernementaux.

Parce que dans la majorité des 
cas les instructions et autocollants 
d’avertissement sur les machines 
agricoles sont encore aujourd’hui 
unilingues anglais, le congres devrait 
demander à la Commission de santé 
et sécurité au travail d’exiger que 
ces messages soient bilingues sur 
toute la machinerie vendue au Qué­
bec.

Une autre résolution propose que 
l’Office québécois du crédit agricole 
accélère le processus de réforme du 
crédit agricole et qu’un plafond de 
10 % soit fixé aux taux d’intérêt sur 
les prêts à long terme. On deman­
dera en outre une exemption pour les 
producteurs agricoles sur la taxe de 
9 % sur les assurances des biens de 
production.

Le congrès qui a commencé hier 
se terminera vendredi. Ce matin, les 
délégués doivent entendre le minis­
tre fédéral de l’Agriculture, M. John 
Wise, et demain matin, ce devrait 
être en principe la visite du ministre 
de l’Agriculture du Québec. Mais, 
dans les circonstances, on peut dou­
ter de la prince de M. Jean Garon, 
qui est encore titulaire de ce minis­
tère, mais qui cédera sa place dans 
quelques jours à un collègue du Parti 
Übéral, dont on ignore encore le nom.
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tracter un emprunt à long terme, en­
treprise qui dispose des moyens de 
faire des opérations de contrepartie,

nieil est avantageux d’emprunter en 
frands suisses. Bien sûr, depuis l’été 
dernier, le franc suisse a monté de 52 
à 66 cents CA. Il est donc nécessaire 
à une entreprise d’avoir un service 
de trésorerie sachant se mettre à l’a­
bri des fluctuations des taux de 
change pour l’avenir.

Hydro-Québec, la province de Qué­
bec, la Communauté urbaine de 
Montréal et plusieurs grandes socié­
tés canadiennes émettent des titres 
de dette en francs suisses, souvent 
par l’intermédiaire de Crédit Suisse 
First Boston, cette conjonction de so­
ciétés réunies grâce aux efforts du

«résident du conseil de Crédit Suisse, 
I. Rainer Gut, qui a oeuvré notam­
ment au début des années 70 à New 
York, pour Lazard Frères. La filière 

américaine de Crédit Suisse est bien 
en place. La filière canadienne réus­
sit également très bien.

La Banque Nationale du Canada et 
la Banque Mercantile du Canada ne 
s’entendent pas sur certains rajus­
tements à apporter à l’avoir des ac­
tionnaires de la Banque Mercantile 
permettant de déterminer la valeur 
d’échange de ses actions dans le ca­
dre du projet de fusion conclu le 16 
octobre dernier.

L’entente de principe relative au 
projet de fusion prévoit que la ban­
que issue de la fusion de la Banque 
Mercantile à la Banque Nationale 
émettrait deux millions d’actions or­
dinaires et deux millions d’actions 
privilégiées de second rang dont la 
valeur reste à être détemunée.

La Banque Nationale a fait connaî­
tre hier à la Banque Mercantile le 
montant des rajustements à être ap­
portés à l’avoir des actionnaires en 
vue de déterminer la valeur de ra­
chat des actions privilégiées de se­
cond rang, mais les parties ne se sont 
pas entendues sur certains de ces ra­
justements.

M. Edward Lyssan, vice-président 
exécutif. Finances et contrôle, de la 
Banque Nationale du Canada, nous a 
indiqué que le différend porte sur l’é­
valuation de certains prêts consentis 
par la Mecantile qui exigeraient des

provisions pour pertes supérieures à 
ce qui a été prévu et de nouvelles 
provisions actuellement inexistantes 
dans certains cas.

Ces rajustements et d’autres 
points litigieux d’ordre fiscal au­
raient pour conséquence de réduire 
la valeur de l’actif acquis de la Ban­
que Mercantile. Tout comme M. Na­
than Bossen, vice-président Finan­
ces de la Banque Mercantile, M. Lys­
san refuse de donner des indications 
sur les montants qui sont an cause.

Les deux représentants des ban­
ques poursuivent les discussions 
quant à ces rajustements, mais s’en­
tendent à dire qu’ils devront vrai­
semblablement se soumettre de 
bonne guerre à une procédure d’ar­
bitrage, tel que prévu dans l’entente 
conclue en octobre.

Une décision quant aux rajuste­
ments à apporter à l’avoir des ac­
tionnaires de la Mercantile devra 
alors être rendue avant le 21 décem­
bre 1985. C’est à cette date que Ton 
connaîtra alors la valeur des titres 
offerts par la Nationale pour les huit 
millions d’actions en circulation de la 
Banque Mercantile.

Suite à l’approbation éventuelle 
des actionnaires des deux banques et 
des autorités compétentes, la fusion 
prendra effet réroactivement au 1er 
novembre 1985.

compagnie De Havilland au prix de 
$155 millions.

Le prix d’achat est vraimént in­
fime pour Boeing, de dire Alan Be- 
nasuli, un analyste financier de la 
firme Drexel Burnham Lambert Inc.

Pour l’exercice 1984, Boeing a an- 
moncé des rentrées nettes de Tordre 
de $ US 390 millions, soit $ 2.59 l'ac­
tion, sur des ventes totalisant 
$ US 10.35 milliards.

De son côté, de Havilland n’a dé­
claré que des pertes au cours des 
trois dernières années.

Cependant, un autre analyste. 
George Podrasky, de Duff and 
Phelps Inc., a fait remarquer que 
Boeing considère De Havilland 
comme un investissement à long 
terme et que l’achat de cette firme 
pourrait se traduire par des avan­
tages indirects au Canada.

Bien qu’un porte-parole de Boeing

ait précisé que ; compagme n'avait 
reçu aucune assurance du gouver­
nement canadien à l’effet qu’Air Ca­
nada ou le ministère de la Défense 
achèteraient des appareils construits 
par Boeing, M. Benasuli estime 
quand même que le géant américain 
pourrait tirer certains profits en se 
portant acquéreur de De Havilland 
et sauvant ainsi cette compagnie ca­
nadienne.

« Si jamais le Boeing 767doit faire 
face à la concurrence de TAlrbus 
ASOOan Canada, il y a de fortes chan­
ces que ce soit Boeing qui remporte 
la palme. »

Par le passé. Air Canada s’est tou­
jours procuré des appareils chez 
Boeing et il en sera ainsi dans le fu­
tur, et cela permettra peut-être à 
Boeing de vendre des avions aux au­
tres compagnies aériennes canadien­
nes, ajoute Benasuli.

Bienvenue sous 
notre toit!

Notre chef cuisinier crée pour vous chaque jour une vaste 
sélection de succulentes grillades de fruits de mer, poissons et 
viandes juteuses. Pour dîner, notre rosbif est incomparablement 
d-é-l-l-c-I-e-u-x.

Qoijtez aussi à nos délicieux déjeuners du midi avec soupe, 
pain, dessert-maison et café à volonté, à partir de seulement

5,45
Il fait bon de s'attabler chez nous parce que nous aimons
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TANDY/Radi® /ha^
Imaginez les sourires lorsque vous offrirez
à votre famille l’ordinateur 
Un ordinateur compatible ayec PC d IBM 
mais bien moins cher. Jusqu à Noel ach^ez 
un Tandy 1000 avec un écran couleur CM-4 
au même prix que l’ordinateur sei^. économ^^de $459, L’ordinateurjandy 10^
comprend le logiciel nr^soue
à multifonction PO^rra satisfaire presque 
tous vos besoins. A Noel, gâtez vou .

Tandy 1000 avec écran CM-4 et

rabais
459 Total des prix courants 2056.00

Apportez un Tandy 1000 à la 
maison avec votre carte Radio Shack
Demandez votre carte 
de crédit Radio Shack.
Si votre demande est 
acceptée, vous pouvez 
acheter un Tandy 1000.
Pour plus de 
renseignements, 
consultez la formule de 
demande dans tous les 
magasins Radio Shack.
(N'est pas disponible chez les détaillants autorisés )
IBM est une marque dépotée de international Busineee Machinée. Corp
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TANDY

www
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La réclame expire le 25 décembre 1985TANDY/RadM /haeK
DIVISION eiECTRONlOUES TANDY LIMITEE

Offert dans tous les magasins Radio Shack, centres d’ordinateurs et détaillants participants.
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TORONTO
Les cours se redressent
TORONTO (PC) — Les cours ont rebondi et l’acti­

vité s'est accrue mardi à la Bourse de Toronto. L'in­
dice composé a terminé la journée avec un gain de 
14.10 pomts, à 2848.43.

Quelque 16.07 milbons d’actions ont été échangées, 
contre 16.26 millions la veille.

Parmi les titrs industriels, Chrysler Corp. U.S. a ga­
gné 11-4 à $431-8; Northern Telecom 11-4 à $461-4; 
CSA Management A 1 à $61-4; General Motors 1 à $98 
5-8 et Alcan 3-4 à $36 5-8. Seagram a perdu 11-8 à $62 
1-2; Scott Paper 1 à $201-4; Murphy Oil 1 à $26; OPI 
Ltd cinq cents à 30 cents et Standard-Modem trois 
cents à 20 cents.

Du côté des mmes. Galactic Resources a gagné 13-8 
à $19 5-8; Teck Corp. B1 à $18 3-8 et Agnico-Eagle Mi­
nes 1 à $28. Roman Corp. a cédé 7-8 à $15 1-4 et Pine 
Pomt Mme 3-8 à $19 1-2.

Dans le secteur des pétroles, Asamera Inc. gagne 3-8 
à $131-2, Canadian Natural Resources cinq cents à 20 
cents et Westfort Petroleum un cent à six cents. 
Scurry Rainbow abandonne 1-4 à $24 et Total Petro­
leum North Amenca 1-4 à $21 3-4.

Cour» fournit par la PRESSE CANADIENNE
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$15 14% 15 4 %
$15% 15% 15% 4 1
in in in - 5
40 45 40 -2

$27 27 27 4 %
$31 31 31-1
40 40 40
45 57 57 -0

$11% 11% 11%
$11% 11% 11%
$30% 30% 30%
221 220 220 - 2 
$13% 13% 13% 4 % 
$29% 29 29% 4 %
201 200 200 - 1 
$10 9% 10 4 %

19% 9% 9% 4 %
$11% 11 11 
$11% 11 11% 4 %
$33% 33 33% 4 %
257 255 257 
29% 29 29

125 125 125
144 140 144 4 4
$27% 27% 27%
$25% 25% 25%
345 340 340 —15 
$7% 7% 7%
32 32 32 - 1

230 230 230 
$33% 33% 33% — % 
$15 15 15
290 205 205 -15 
70 70 70 4 5
$0% 0% 0%
$5% 5% 5% — % 

$23% 23% 23% - % 
$24% 24 24
$33% 33% 33% 4 % 
$37% 34% 37% 4 % 
$20 27% 20 4 %
$27 27 27 - %
$5% 5% 5% 4 % 

$14% 14% 14%
$24% 24% 24% — % 
$5% 5% 5%

172 149 172 4 2 
57 55 55 -5

$12% 12% 12%
$19% 19% 19% — % 
$14% 14% 14% - % 
$20 19% 19%

59 59 59 -1
$43 42% 42% 4 %
$20% 20% 20%
$51% 51% 51% 4 % 
$42% 42% 42%
$43% 43% 43% 4 % 
$24% 24% 24%
390 390 390 

0 0 0 -2 
490 4n 405 
345 345 345 
$12% 12% 12% - % 
340 355 355 4 5 
20 20 20 

$10% 10 10% 4 %
$7% 7% 7%

$14 15% 14 4 %
$14 15% 14
$27% 27% 27%
145 140 145 - 5
3n 375 375 -10 
$24 24 24
340 350 355 4 5 
$19% 10% 19% 4 % 
$14% 14% 14% - % 
$27 27 27 4 %
$39% 39% 39%- % 
$35 34% 35 4 %
U% 4% 4% - % 

$19% 19% 19% - % 
70 70 70

305 300 300 -10 
$10% 10% 10%
$37 37 37
220 220 221 4 1
$31% 30% 31% 4 1 
$M% 25% 24% 4 % 
$55 55 55 4 %
$57 57 $7 4 1
$54 54 54 - 1a<aa& laa^ aaa&VF^
$22% 22% 22%
$10% 30% 30%
127 125 12$ -3 
$10% 10% 10%
$12% 12% 12% 4 % 
$»% 30% 30% - %

11512
507

CAE
C^Pofc
C^Pokw
CCL^f
CDC Lite
CFCFf
CIL

19790 117 14% 14% 4 %
200 $21% 21% 23%- % 

9900 09% 9% 9% 4 % 
13105 $15% 15% 15% - % 
3100 $22% 22% 22% 4 % 
4125 $15% 15% 15% - % 
2300 $30% 30% 30% - %

CME Res 0 6000 
CSA Af 6600 
Cobleshor 6400 
Cabre 22200
Cod Frv 6512 
CodFrvA 6850 
Cad Frv 2 4537
Cad Frv w 100 
Colgarv 1 p 200 
Combrldg 5425 
Cmbridgw 7400 
Comco Inc 3200 
Cornel O G 7318 
Comndx 0 1000 
Camp RL 1046 
Camp Res 3316 
CompRw z113 
Comp Soup 131 
Compeouf 1100 
Cmp B 100 
Comrecoo 2000 
CCem ex p 1014 
CCem2p 16315 
CDCf 
CDC pr 6 
CDC 1900 21630 
CDC 1903 2070
Con Malt 1450 
CNorWest 1119 
ConPEnt 18053 
C Pockrs 400 
CPerm C p 900 
CS Pete f 300 
Con Trust 3173 
C Tung 1204 
CCAAonY 2210 
CDolarBf 500 
CForms A f 2000 
CG invest 1320 
C Hydro pr 400 
ClmB 112332 
CIBC2S0P 950 
CIBC2 05P 14400 
CIBC 35625 3550 
CIBC3P zSO 
CIBCw 30100 
CIBC w A 14850 
Cdn Jorex 1250 
CMonoIr 500 
C MorconI 6100 
CNOt R 224430 
CNotliO 300 
C Ocdentol 24700 
CP Ltd 96885 
Cdn Roxy 16123 
Cdn Tire 400 
CTr A f 311745 
CUtlIAf 11524 
C Util B 1300 
CUHI7 30 z2S 
CUtll 2nd E 100 
CUtlIlndF 300 
CUtll 2nd G 2400 
CUtll 2nd H 4300 
CUtll 2nd I 1200 
CUtll A w 14250 
CUtll B w 21837 
C WrM 1995 
eWorld A p 300 
eWorld 1 p z3S 
Cnomox 0 11457 
Conbro 1100 
Contor 3900 
Conforpr 1700 
ConronA 7000 
Conterro 2097 
Conoco 14538 
Coro 1150 
CoroAf 400 
Coreno 1500 
CorI OK 13870 
Corlyle o 800 
Cormo A 20152 
CorollAo 1000 
Coscodes 900 
Cetoneie 5540 
CelonITSp ISO 
CFundAf 9655 
Centri Tr 5750 
ChoteouAf 800 
Chvee A 4600 
Chlefton 300 
Chleftoln C 300 
Chrysler 160 
Chrysler tee b 
Cimorono 700 
cmeplex 32150 
CIneplex p 5300 
Circo Crft 1500 
CoostlAf 500
cohoA son
Coin Loke o 04n 
Coloniol 0 in 
Cmplx I47n 
Cominco ' 12547 
ComIncoA in 
Cominco D isn 
Cmrci OG 20n 
Cmplg 74n 
Cmpinvo 13Sn 
Comlerm 30n 
Coniogoso isn 
CAscot 60n 
Con Both A 29040 
ConBothB 244 
C Norei 9975 
Cons Pipe z44 
Con Proto 4n 
C Rombler 13n 
Consoltex lOOn 
C Distb A 2725 
COIStbBf 13450 
ConsGos 3480 
ConGosA in 
ConGosB z25 
CGosl3% 14n 
CGos9% no
ConOlots 1725 
CTL Bonk lin
CTLAp sn
Controns A 1008 
ConwstBf i90 
Conwsl 13 
Cooper C 
Cooper Af 
Corbv 
Corbv Bf 
CMrkf 
Corp Food 
CFolconC 4380 
Coseko R 15144 
Coieko7p 2500 
CostoInLtd 2Sn

tan l« hns. Qk 
32 32 32 - 1
$6% 5% 4% 4 1 
$7 7 7

365 365 365 4 5
$14% 14 14% - %

$9% 9% 9%-% 
$10% 10% 10%

$0% 8% 8%- % 
$26% 26% 24%
$19% 19% 19%
465 455 465 4 10
$15% 15% 15%
24 24 34 - 1
72 72 72

$31% 31 31% 4 %
-20

203
200

1400

500

340 330 
34 34 34

$24% 24 24% -
$27 24% 27
$24% 24% 24% 4 % 
65 65 65 -4

$11 11 11 
$15% 15 15% 4 %

$9% 9% 9% 4 % 
$106 105 104 4l% 
$17% 17% 17% 4 % 
$26% 34% 26% 4 % 
$20% 20% 20% 4 % 
$25% 25% 25%
$n% 20% 28% 4 % 
$37 37 37
$26% 34% 26% - % 
425 425 425 
$41% 41% 41% - % 

$9% 9% 9% 4 % 
$36 26 26 4 %
$13% 12% 12%
405 395 405 410 
$44% 44% 44% 4 % 
$13% 13% 13% - % 
$43% 43% 42%
$25% 25% 25%4 % 
$32% 32% 33% 4 % 
$20% 28% 28% 

$100% 100% IOO%
$10% 9% 10% 4 % 
$9% 9% 9% 4 % 

315 315 315 
$10% 10% 10% - % 
$21% 21% 21%
20 15 20 4 5

113 112 112 4 2 
$36% 26% 26% 4 % 
$17% 17% 17% 4 % 
$5% 5% 5%

$12% 12% 12% - % 
$10% 10 10% 4 %
$19% 19% 19%
$19% 19% 19% 4 % 
$23% 22% 22%
$26 26 26 
$27% 27 37
$29 20% 39 4 %
$23% 23% 23% 4 %
$37% 27% 27%
445 435 440 
445 440 445 
400 390 395 - 5 
$20 20 20 - % 
$10% 10% 10%
440 415 425 

$7% 7% 7% - %
$0% 8% 1% 4 %

$16% 16% 16%
$16% 15% 16% - %
$10 9% 9%

15 15 15 4 1
$19 18% 18% - %
$18% 18% 18%
$31 31 31
$13% 12% 13% - %

30 38 30
32 31 31 -1

370 270 270 -10 
$11% 11% 11% - %
$10 9% 10 4 %
Sn% 20% 20% - %
$5% 5% 5% 4 %

$14% 14% 14% - %
$23% 22% 22% - %

$5% 5 5 - %
$12% 13% 12% - %
$46% 46% 46% 4 %
$68 40 60 4 %

$7% 7% 7%
$10% 10% 10% 4 %
$10% 10% 10% 4 %
$7% 7% 7% 4 %
19 9 9

241 235 240 
130 120 130 4 2 
145 14$ 145-5 
240 245 210 4 15
$11 10% 10% 4 %
$25% 25% 25%
$27% 27% 27%- % 
190 105 190 4 4 
$12 13 12
295 291 393 -3 
317 316 216 -3 
400 375 375 -n

31 20 20 -5
$17% 17% 17% 4 % 
$17 17 17 4 %
300 295 300 4 35 
$17% 17% 17%
118 118 110 - 2 
$6% 6% 6%
$7% 6% 6%- %
$6 5% 5%
$5% 5% 5%- % 

$24% 25% 25%- % 
$73 73 73 4 2
$66% 46% 46%
$30% 30% 10%- % 
$27% 27% 27%- % 
$10% 10% 18% 4 % 
$11 10% 10%-% 
$23% 22% 22%4 %
tt% 6 6% 4 %
$7% 7% 7%

$27% 27 27% - %
470 470 470 
450 450 4%
$44% 44% 44% - % 
$42 41% 41%-1%
400 380 395 415 
$17% 17 17
$15% 15% 15% 4 % 
270 373 373 -3 

$6% 6% 6% - % 
$11% 11% 11%-%

CostolnAp 5000 
Costoin w 1250 
Courvono 3000 
CroInRLf 400 
Crestbrk 850 
CrLIfeAp 4500 
Crownx 2035 
Crownx A 775375 
Crownx 1 p 8050 
Crownx 2 p 2000 
Curtiss W z20 
Cior Res 12400 
Dor vol 0 3400 
ORG A f 400 
Dolmys 100 
Doon Dev 43078 
DoonA 300 
OoonOHp 2000 
Doon 9% p 400 
Dovidson 0 3700 
Oeiour 0 7300
D Eldonoo 1033 
Delhi Poe 0 5500 
Denison A p 1802 
Denison 6 727803 
Denison p 3000 
Denison B p 4150 
Denison w 20950 
Derlon 1300 
Develcon 5100 
Dexieigh o 18305 
DexIIgh w 98805 
DIcknsn A 7 3500 
Oicon Svs 6500 
Oiscovrvf 15265 
Dofosco 4049 
07s 235 
D7$ 260 
Dofor 1 p 
Domon A 
DomanB7 3135 
DomeCdo 32264 
Dome Mine 15196 
DomeMgw2  ̂
Dome M SW11800 
D Pete 100512 
DPete A p 8n5 
DPeteBp 6203 
O Pete w 54450 
O Expl fo 13555 
DScotishp 200 
D Textie 2253 
Domtor 36100 
Domtor pr 514 
Domtor 225 600 
Donohue 100 
Dorset 0 2000
Dover Ind 250 
Dover pr z79 
Orm Pete o57300 
Omog 400 
Dmogml w 1000 
Dunde 10000 
Dunrolneo 2000 
Du Pont A 300 
Durham 7 9953
Ourhom w z288 
Oviex Ltd z69 
Oyiex A 44673 
Dynanrar 5800 
Oynmr 105 1800

E F

18500
9200
1300
8283

$24 24
375 375
42 42 

$23% 23%
$7% 7 

$27% 27 
$23% 22% 
$22% 23% 
$31% 31% 
$27 26%
$6% 6% 

234 230 
195 185 
$13% 12% 
$8% 8% 
85% 5 

470 470 
$6% 6% 
$6% 6% 

485 475 
27% 27% 
65 65
9 9

$14% 14% 
$14 13%
$25% 25% 
$25% 25% 
225 220 
$12 11% 
$5% 5 

355 335 
165 150 
$8 7%
$7% 7% 

200 195 
$27% 26% 
$25% 25% 
$36% 36% 
$26% 25% 
300 281 
210 205 
$8% 8% 

$13% 13 
230 220 
390 385 
345 340 
$16% 16% 
$16% 16% 
53 50
34 30

$28% 28% 
$14% 14% 
$21% 20% 
$14 14
$27% 27% 
$17% 17%
43 43 

$25% 25%
$6% 6% 
17 15%

$26% 26% 
307 203 
61 61 

$17% 17% 
$14% 14% 
79 76
$8% 8%

hm. Ol
26

375 4 5
42 4 3 
23%
7 — % 

27%- % 
22% 4 % 
22%
31%
27 4 % 
6%

234 4 3 
195 4 1 
12% 4 %
1% 4 % 
5% 4 % 

470 -5
6% 4 % 
6% 4 %

475 -15 
27%
65 - 1
9

14% 4 % 
13%
2S%- % 
25%

223 4 2
12 4 % 
5

355 4 10 
161 4 2

8 4 % 
7% 4 %

200 4 2 
26% - % 
25% 4 % 
36% 4 % 
26% 4 % 

300 420 
210 - 5 

8%
13%

225 -5 
390 4 5 
345 4 5 
16%
16% — % 
52 4 3 
34 4 1 
28% 4 % 
14% — % 
21% 4 %
14 
27%
17%
43 -2 
25%
6%

15% - % 
400 -25

15
20 4 3
28-3 
26%

207
61
17%
14% 4 % 
79 - 3 
8%- %

EchoBov 29569 
Echo1986w 800 
Echo 1987 w 4500 
Echo19l8w 800 
Echo1989 w 860 
Ego Res o 9500 
EICthomX 2450 
EIcthm Y t 3300 
Elks 3500 
Emco 600 
Empire A f 725 
Empire 1p 8000 
Enertec zlO 
Equity Svr 6050 
Equity p 2700 
Erickson 29400 
Euroo 40750 
Evergreno 3110 
FCA Intl 2150 
Fibrdg 51500 
Ficnbrdgw 3665 
Fordv Res 300 
Fothm Oen 4820 
Fed ind A 11045 
Fed ind II 2000 
Fidinom p 1000 
FinTruco 7600 
FTrscoIp 6^4 
Fin Trsco W36300 
Finning A 100 
Flron 500
F Colgry p 600 
F City Fin 2101 
FCtyTrB 100 
F Ctv Tr C 500 
F Cty Tr D 900 
F Morthn B z1 
F Mrcn A 1000 
FMrcnw 2800 
Flonogono 8600 
Fleet Aerof 820 
FAr A f 500 
Fleet Aro w 2000 
Ford Cndo 3X 
F Knox 196002 
Franco o 23300 
Futurteko 9300

G H

$18% 18% 18% > 
$7 7 7
$6% 6% 6% 
$5% 5% 5% 
$6 6 6 - 
24 23 24 é
$7% 7% 7% 
$7% 7% 7% -
$5 5 5

$23% 21% 21%- 
$28 28 28 
$24 24 24 -

6 6 6 
$7% 7% 7% 4

$21 30% 30% -
400 370 400 4 
205 190 200 4 
28 28 28 - 

$21% 21% 31% 4 
$18 17% 18 4
$29% 27% 39% 4 
280 280 280 
U 5% 5% 4

$13% 13% 13% 
$38 37% 37%-
$28% 28% 38% 

$9 8% 9 4
$9% 9% 9% 4 

103 95 100 -
$15% 15% 15% 4 
103 102 102 4 
$8 7% 8 4

$10% 10% 10%- 
$9% 9% 9% 
$8% 8% 8% 4
$8% 8% 8% 

490 490 490 
$7% 7% 7% 4 

170 166 166 - 
173 170 170 • 
$16% 16% 16% 
$15% 15% 15% 4 
$6% 6% 6%< 

$157 157 157 
50 20 49 4

159 148 152 - 
36 35 35 •

15400
2800

08 Auto 400 
GSW B f 500 
Golctic 0 34885 
Goictic L 73150 
Golctic L W40920 
Goltoco 100 
Goltocow 500 
Golveston 3100 
Gondolf 1900 
Gone 
Gaz Metr 
Geoc Comp 19900 
Gendis A 602 
GMC 3448 
Genstor f 93830 
Gnstar2.35 1500 
GenstrDp 5450 
Genstr E p 6650 
Gnstr Fin p 2100 
Geocrude 85758 
Giont Bov 0 3700 
Giant Yk 255 
GIbroltor 4775 
Glomis 5800 
Glenoyre 23965 
GoldoleAf 2900 
Goldcorpf 13175 
Goldcrpw 58525 
GId Kn 126850 
G Rong 9000 
GIdn RuI 0 93600 
G Scptr 119000 
GIdn Ter 0 15000 
Goidnbel o 900 
Goldqst 0 7013
GollothGo 9550 
Goodyeor 200 
GroH G 1850 
Grafton A f 11590 
Graft G p 3125 
Grondmo 4300 
Gronduc 8000 
Granges o f20300 
GL Forest 900 
GW 771) 1600
GW Steel A 4200 
GreyhndC 4100 
Greyhnd 5050 
Growth I 8250 
Growth p 1400 
Growth w 14400 
Gordn MS f 5700 
Gord MS w 5950 
Gord PA f 5950 
Gordn P w 48150 
GulfC 111134 
Gulfstrmo 13247 
HCl A f 7000 
Holey 32500 
HrdIngAf 1200 
Horris A f 1300 
Howker 2175 
Howker pr 100 
Hoyes D 39000 
Heenon P 
Hees intl 
Hees Dp 
Hees Intl w 1500 
Helix 100
HerItogAf 6000 
HlghrdgAo21800 
Highwodo 2300 
Holllngr I z7S 
HBov Mn s 3197 
HBovCo 94683 
HBCAP 1000 
HBCBp 7910 
Husky 011 49014

1200
1375
1000

I J

$5 S S
$11% 11% 11% - % 
$19% 18% 19%4>1% 
$15% 14% 15 -^ % 
$5%455 5% ♦TO

$12 12 12 — %
$8% 8% 8% 4 %

200 200 200 -5
$10% 10% 10% 4 % 

33 26 33 4 3
$11% 11% 11%
$7% 7% 7% — % 

$34% 34% 34%
$98% 98 9I%4 1
$30 29% 30
$33% 32% 33%- % 
$29% 39% 29%
$26 25% 26
$25% 25% 25%
400 400 400 
225 220 225 —5 
$21% 21% 21%
$8% 8% 8% 4 %
$9 9 9
$6% 6% 6%

320 330 320 4 10
$7 6% 6% 4 %
22 20 20 -1 
$5% 5% 5% 4 % 
43 43 43

203 185 203 4 3 
$8% 8% 8% - %
35 35 35

315 305 305 —10 
98 95 98 4 8
$9 8% 8% - %

$37% 37% 37%
$16 15% 16
514% 14 14 — %
$35 35 35
48 48 48 -2
95 90 90
$7% 7 7%

$16% 16% 16% — % 
$26% 26% 26% - % 
210 200 200 
400 400 400 
$25% 25% 25%
$12% 12% 12% - % 
$37% 27% 27% 4 % 
340 330 330 -10 
$7 6% 6%
41 40 40 -1

$11% 11 11 
155 146 146 — 2 
$30% 20% 20% — % 
127 122 122
36 36 36 4 1

$14% 13% 14% 4 % 
340 235 235 — 5 
$9% 9% 9% — % 

$21% 21% 21% — % 
$68 48 M
$12% 12% 12% 4 %
210 200 210 410
$22% 22% 22% 4 % 
$25% 25% 25%
$6% 6% 6%— % 
$7% 7% 7%

$20% »% 20%
ISO ISO ISO 
295 215 290 4 5 
$30 19% 20
U% 6 6

$26 25% 26 4 %
$10% 18% 18% - %
$34 33% 33%- %
$9% 9% 9% 4 %

TL Ind 10060 435 430 430 -
TLr 52500 8 7 8 -
TL Ind Ip 1040 $10% 10% 10% 
TT Con p 900 $27% 27% 27% - 
U Intl 1100 $18% 18% 18%- 
cor 0 4000 14 84 84 -
mosco 31231 $25% 25% 25% 
mpMetol 10800 115 110 110 - 
mpOII A 31411 $84% 54 54% 4
ncoo 2250 390 280 2K -
nco 343920 $17% 16% 17% 4
nco 7 85 2500 $30% 20% 20% 4
nco 10 1100 $27% 27% 27%-
ndoi 2500 $18% 18% 18%
niond Gos 400 $11% 11% 11%

ipoc 4300 $14% 14% 14%
nspirotn 11883 $6% 6% 6%-
nter-CItv 38545 $17% 17 17% 4
nter C B p 100 $18 18 18 4
nter C C p 23250 $34% 34 34
ntrnf>etco 100 $9% 9% 9%-
Ationtls 0 84000 132 132 132 - 

BM 1015 $192% 192% 192%- 
Corono o 5075 $12% 12% 12% i 
Thm 374180 09% 9 9% ^
verlfoco 17700 385 380 385 ^ 
ntpr Pipe 5739 $64% 44% 44% • 
ntrqusto 11880 33 30 10 >
nverneu 7468 $6 6 6
nvems875 1800 $16% 15% 16

0 9640 $13% 13 13%
ron Bov T 4100 35 32 15 ^
rwfnToy 7821 16% S% S%-
rwInToyf 580 485 465 485 r
SlondTel 2388 $38% 28% 38%
vocoAf 408 $38% 20% 9%
vOCOCp 200 $48 48 48
vocoDp 800 $16% 26% 26% 
vocoEp 2400 $11 26 26 -
voce3nd 1 1550 $38% 20% 20%-
voco2nd2 1100 $38% 30 20%-
voco2nd3 300 $31 31 11 -
voco2nd4 700 $34% 14 14%
vocow 5930 $7 7 7

JDS A p 1300 $26% 26% 26%
Jomleo 
Jomiew 
Jonnock 
Jonnock 0 
Jonock wt2

K L

10)33 67 63 65
7 7 7

$19 10% 18% -
$14 11% 11% -
$11% 11% 11% 4 
2N 260 218
93 90 90 4
59 47 48 -

KienoGW 100 
LAVoroh 200 
LAVw 5100 
LFPHMO 7600 
LVmdrAf 1000 
Lobott 8707 
LocMnrIs 45501 
Locono 6080 
Loforge 800 
Loidlow A 4300 
LdwBf 131340 
Loidlow F 6800 
LOnt Cem 1100 
Lombdo 0 3000 
Lmbdo A p 10000 
Lonpor 700 
Larder o z50 
Lariat OG 1000 
LaurGru 170 
Laur MutI p 500 
Lava Cap 0 0900 
Leigh Inst 26100 
Lenoro o 81900 
Lineor T 1250 
LoblawCo 10300 
Lob Co pr 148 
Lob 370 p zlOO 
LchAf 183000 
Lochiel B 1000 
Lonvest 51395 
Lonvest A 14200 
Lonvest w 23050 
Lumonics 40125 
Lynx Con o20500 
Lytton M 0 43150

M N

$26 26 
285 285 
29 26
$9 8%

206 20$ 
$33 31%
$36% 35% 

$9% 9% 
$10% 10% 
$16% 15% 
$15% 15% 
$27% 27% 
$17% 17% 
100 395 
385 385 
370 365 
34 34
83 $3

$11% 11% 
$26% 26% 
161 156
325 310 
105 100 
$13% 13 
$21% 21 
$31 31
$45% 45% 

14 14
25 25

$20% 20% 
$24% 24% 
310 295 
$17% 17% 
28 37
41 37

hm Qk 
26

285 -5 
26 4 6
8%

285 4 5 
33 4 % 
35%- % 
9%-% 

10% 4 % 
16 4 % 
15% 4 % 
27%- % 
17% 4 % 

295 -S 
385 4 5 
365 -S

3500
24400

Mice A
Mice 8%
Mice 0 p 
Vid-one 
MPGpr 
MPG Aw 
MSR Exp 
Mcknz 
Melon H X 44016 
McInHYf 700 
Mocmilon 6189 
Mcmiln200 2400 
Mcmlln208 3300 
Mcmiln 8 p 800 
Modelino 28575 
Mogno A f 21525 
Mognetes 97710 
MalstcCon 5300 
AAonitobop 2870 
Monvllte 300 
Monridgo 2500 
MLfGord 371 
Mrtme El 2000 
MrtmeElp 200 
Moritimef 4463 
Mortim A p 1200 
MorT940 300 
Mar T 765 500
Mork Wrk f11300 
AAoscotGo 9200 
Moscot II w 5125 
AAoss Fer 17384 
MosF A 2840
Mas F B 28840
Massey F wS3S(iO 
Maynord 569 
Mc intyre 730 
Mercantll 4275 
Mercntl 2 500
AAeridion 8350 
MerlandE 1830 
MerindAp 100 
AAertndBp 507 
Mestonof 9500 
MCILp 500 
Midcon 1400 
Mdind Dty 500 
Minri Res 8400 
Minorco p z20 
Mirtone 19500 
MirtoneAf 9000 
Mitel Corp 15000 
Mite! 200 p 4150 
MolsonAf 51294 
AAolson B 2800 
MonecoAf 1215 
M Trsco w 600 
Moore 55896 
Morgon 20000 
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NEW YORK
Remontée du marché

NEW-YORK ( AFP-AP) — La tendance a évolué ir­
régulièrement et dans des écarts étroits hier à Wall 
Street dans un marché modérément actif.

L’indice des industrielles s’est établi à 1,459.06 en 
hausse de 1.15 pomt

Quelque 110 millions d’actions ont été échangées. Le 
nombre des hausses a dépassé celui des baisses (905 
contre 643) et 469 titres ont été inchangés.

Certams analystes continuent d’attribuer les baisses 
de lundi à une pause avant une relance de la reprise 
qui a permis à l’indice de gagner environ 170 points en 
dix semâmes.

D’autres estiment en revanche que cette reprise 
s’est finalement essoufflée et que les dégagements 
vont se poursuive. Ils notent une remontée des taux 
d’intérêt hors banque et des statistiques moins encou­
rageantes que celles de la veille. La progression de 
l’mdice des prmeipaux indicateurs économiques en oc­
tobre (0.3 pc) est la plus faible depuis juin et les ventes 
de maisons neuves ont accusé leur plusfort déclin de­
puis avril, soit 5.5 pc.

Digital Equipment a gagné 31-4 à 1213-4. Standard 
Oil Ohio a professé de 17-8 à 53. Chrysler est monté 
d’un à 43 H.

General Dynamics a cédé 2 1-8 à 65 7-8. Litton a 
perdu 11-4 à 78 7-8. Westinghouse Electric est tombé 
d’un à 43 3-8.

Parmi les titres canadiens échangés, Alcan a gagné 
1-2 à $26 3-8; Dome Mmes 1-8 à $91-2; Genstar 1-8 à $21 
3-4; Inco 5-8 à $12 3-4; McIntyre Mines 1-4 à $271-4; 
Northern Telecom 7-8 à $33 3-8 ; Ranger OU 1-4 à $4 et 
Hiram Walker Resources 1-4 à Seagram a cédé 5-8 
à $45.
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1011 A
1011 A
1011 A
l-CItY
l-CItv

K L

Ap a 
Fb IS 
Fb IS P 
Fb 17% 
Fb 17%P 
FbM 
FbM P 
My 17% 
My 17%P 
Mv »
Ag 15 P 
Ag 17% 
Ag 17%P 
FbM 
FbS2% 
Fb St%PMv a
Ag a P
Mr 17% 
Jn 17%

15 9»
sa 12»

10 2a
4» 1169 
a 299 

3» 23» 
» 4
U 4» 
6 61

145 125% 
a 817%a 817%

1» 117% 
7S $17% 
IS 817% 

2» $17% 
1» $17% 
ia $17% 

I » $17% 
f 40 $17% 
i ITS S17% 
7 1» 117% 
I 18% $84% 
1 83% 884% 
I » 884% 
I $2% 884% 
7 $2% 884% 
I » 817% 
1 1» 117%

AMir Mr » P 
Mnr DC » 
Mnr Ocl2% 
Mnr DC a 
Mnr DC a P 
AMtr DC »

M N

» 67 » $»%
5 1» 18% 818% 

U m UO 818% 
16 12a 1» 838% 
to 114 » 818%
7 771 a ni%

Mit» Mr 9 
MIttI DC 10 P 
Not Bk Fb 17% 
Not Bk Fb »

5 26» 90 wm
6 1» tN 09% 
1 9»0 18% «8%

»26»3» «%

Opiton 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Not Bk 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Nor Tel 
Noron 
Noron 
Noron 
Noron 
Noron 
Noron 
Numoc 
Numoc 
Nvo A 
NvQ A 
Nvo A

OP

Fba% Fb a p 
Mv a% 
Mv a%p 
Ag a% 
Jo 42% 
Jo 42%P 
Jo 45 
Jo a P 
Jo 47% 
J0 47%P 
Jo SO 
Jo » P 
Jo a 
Apa 
Apa p 
Ap 47% 
Ap 47%P 
Ap »
Jv a 
Jy 47% 
Fb IS 
Fb 17% 
My 12% 
Mv 15 
Mv 15 P 
Ag 15 
Ag 13% 
Ag 13%P 
Fb 6 
Ag 6 
Ag 7

Op. Fi 
on. Oar. 

Vot dfc. two. 1
40 1807 1»
8 I a% 
a 390 ia
4 49 1»
» 111 205 
95 509 $4
a 5» »

4a 3131 m 
» 1111 45 

4a 1877 70 
10 4» 2a 
a 16» »
5 375 4»
2 394 7 

14 4M a%
» 191 ia 

269 6M ia
5 97 270
9 8» 110
3 a 285 

14 3» 305
1» 30» »

10 1704 to 
a 149 2»
» 619 »
10 1» ia 
m 314 ia

10 10 270
10 10 ia
14 ai 75 
67 115 1»
27 ai »

$22%
$22%
$22%
$22%
$22%
$»%
$»%
$»%
$»%
$»%
$»%
$»%
$»%
$»%
$»%
$»%
$»%
$»%
$»%
$»%
$»%
$13%
$13%
$13%
$13%
$13%
$13%
$13%
$13%

$6%
$6%
$6%

Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obn 01 
Obo 01 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Ptoctr 
Ploctr 
Ploctr 
Powr 
Powr 
Powr 
Powr

Provigo
Provigo
Provigo
Provigo

GR

Mr 93% 14 411 84%
Mr 93%P 12 371 40
Mr a 24 13» 28
Mr a p 36 363 18
Mr 97% 146 707 18
Mr 97%P 19 81 8%
Jn W P 3 134 a
Jn a 9 257 03
Jn a p 8 03 310
Jn 97% 9 204 18
Jn 97%P 2 81 8»
Dc «%P a 848 5
Dc a 48 1709 18
DC a p 54 944 15
DC 97% 71 791 a
Dc 97%P 72 440 115
DcllO m n 8 t
OcllO P 10 14 8 t
Oc112»P a a 28 !
Mr1« 2 18 18 1
Jn 97» 40 112 3a t
DcIM P 9 a 40 i
Mr a 34 128 18
Jn a 1 18 170
Dc 22% 10 792 8»
Fb a 10 128 18
Pb a p 10 38 8
My 17» 12 1434 84»
Mv a p 10 8 8
My 22» a n N
Ag 17% a a 48
Ag 22% 5 18 ia
Mr 12% 44 28 8»
Mr 15 313 3730 115
Jn 15 8 149 18
Jn IS P 2 IS 115

Rong
Rong

Rong

Roy Bk . 
Roy Bk j 
Roy Bk . 
Roy Bk . 
Roy Bk 4 
Roy Bk i

S T

241 TON 
a 1»7 

105 72» » 1» » 12» » 2» 
1» iai
» 73
16 las 
10 25» 
5 352a 16a
» 2»
13 »1a 911

» $5%
10 a%
» $5%
75 $5%» a%
» $5%a $8% 
a $$% a $8%
$4% $M% 
10 $34% 
a% $24% a $24% 
a $24% 

110 $24%

Segrm 
Segrm 
Storm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Segrm 
Shell C

Jo »
Jo 63% 

Ap S7%P 
Ap 40 
Ap» P 
Ap62% 
AP43%P 
Apa 
Jy a%
Jv a 
Fb22%p 

Shell c Fba 
Shell c My 22%P 
Shell C Mv a 
Shell C Mv 27% 
Shell C Ag a
Spot Jo 22%
Tpcfc BQ Fb 13% 
Tech BQ Fb IS 
Teck BQ Fb IS P 
Teck BQ Fb 17% 
Teck BO Mv 12% 
Teck BQ My 15 
TtckBQMv 17% 
TeckBQMv 17%P 
Teck BQ At 17% 
TlX Jot»
TlX JOIN P
TlX Joia
TlX joia p
TlX Fbia P
TlX FbMO P
TlX Fbia
TlX Del#
TlX Del» P
TlX ocia
TlX Dcta P
Tptol P Jo awp
Trien A Ag 22%
T O Bk Jn a 
T*0 Bk Oc 2I%P 
Wlkr R Mr 31% 
Wlkr R Mr a 
Wlkr R Mr a P 
Total volume 
Total «ppsn Inten

11 9» 3a S62% » aa 1» S62% 
a «9 75 $42% 8 721 a% $62% 
» m 155 163%
» 6a a%$63% 

1 1» 12% »1% 
» » 210 862% 
3 2M4N
2 2 a

18 2N a» »• »N » a
» 4» 1»
8 m a
8 1» IN

863%
»2%
04%
$24%
824%
04%
824%
04%

2 81% 824» 
a $5» 818%

118%
$18%
111%
118%
118%
$18%
818%
818%

IN 302 3N
4 4 »ia ia la
9 24 a 

15 a 4N 
71 I» 216 » » 1»
2 It 2a 

17 2NIN 1142» 
M 242 1» SMI» » 191 ia 8141» 
9 12 4a 8141» 
2 44 1» 8141» 
» IN 82%t14f» 
11 U 8%8143» 
» laaQ 8143» 
» N7 a 1141» a 89 » $143» 
IS 121 I» 8141» » a 821»
5 IS IN 83»
4 1241 la $M%
5 ai 18 84%

N 2IN 1» 18» isa M la 
2 a S2% ta

i«
84141

Caaadlata Utilities Ltd,
t.2Spcprlv.: 11.0825; ISfév,, 
22 janv.

Versatile Cerm classef A, 
et B : sept cents ou une ac- 
Uon; SI déc.. IS déc. I
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LE DEVOIR ECONOMIQUE

MONTREAL
L’indice gagne du terrain

MONTREAL (PC) — Les cours ont évolué sur une 
note irrégulière hier à la Bourse de Montn^ L’indice 
général a cléturé en hausse de 0.66 point, à 137.86.

L’activité est demeurée forte: 4,686,581 actions ont 
été traitées au lieu de 5,238,754 la veille.

Le compartiment des valeurs minières a gagné 2.95 
à 117.58, les pétroUères 1.28 à 138.91, les fore^ères 1.12 
à 135.56 et les services publics 0.98 à 140.61. A l’opposé, 
les bancaires ont cédé 0.40 à 153.54 et les industrielles 
0.15 à 119.18.

Le titre Banmie nationale, en recul de 1-8 à $22 5-8 a 
été traité à 143,022 exemplaires. Teck Corp. B a monté 
de |1 à $18 3-8 et 84,900 actions ont changé de main.

D’autre part, Agnico Eagle a gagné |1 à $22 1-8, 
Domtar 3-4 à $21, Trust General 1-8 à $101-2 et Molson 
A 1-8 à $20 7-8. CFCF était inchangé à $15 tout comme 
Tele-Capital à $8 3-4.

Finalement les valeurs en hausse étaient plus nom­
breuses que celles en baisse (150 contre 111) et 119 sont 
restées sur leurs positions.

Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE

mwM

VOLUME (an millions)

AB
Abtrford 33000 
Agnico E 10000 
Aioutbells 1400 
Alto enorg M50 
Alcon Alu 39757 
Alcon Wt 5100 
Algomo St 191 
Aligro 1400 
AMCA Int 5553 
Amusocor i43S 
Artoptx 300 
Asomtro 4100 
Asomtro.l 3400 
lAstrol A 400 
(Astral B 1000 
(Atco I 100 
Atco 11.5 700
BCE 41743 
BCE 3.0SP 100
BCE3.70P 3490 
B C Forst 5441 
BGR A 1500 
BGRwt 1300 
BC Phons 775 
BPCon 300 
Book NS 34074 
Bout Cont 310
Bq AAtrcn 400
BqutMtl 41104 
BMO3.0S 300 
BMO$3.50 300
BMO Wts 4700
Bq Eporg 950
BqusNot 143073 
B.NO.W 313035 
Bq Not S4 130 
Bq Royolt 40343 
Bq Rv Wt 5950 
BqRv 1.45 1335 
BqRv 3.75 500
Borrick R. 440 
Bloftch 300 
(Bomb A 300 
(Bomb B 3400 
Bow Vol 5730 
BowVol.wt z04 
BOWVI3.05 1540 
Bow V Rs 500 
Broscod* 413 
Broscon A 5935 
Brinco 2400 
Bruncor 1473 
Brunswick

C D

SOW 8W 
S23W 31H 
340 350 
$10 17H
$34W 35W 
430 405 
S30W 30W
Sim im
S14 15W

70 49 
470 470 
S13W 13W 
S39W 39
S9H m 
S9W fVa 

S11 11
S33W 33W 
$43 43H
$43 43
$43W 43H 
Slow lOVb 
S7W TW 
33 33

S24 2SW 
S33W 33W 
$14W 14W 
S11 10W

$9 9
$33% 33% 
$37 37
$21 21 

SSW 5W 
S22W 22W 
$22% 22W 
435 410 
$37% 37% 
$34% 34W 
395 315 
$10% 10% 
$33% 33W 
170 170 
390 390 
$13% 12% 
$12% 13% 
$15% 15% 
135 135 
$37% 37 
300 300 
$39% 39% 
$35 34%

71 71 
$10% 10% 
$13% 12%

ow
22% 4^1

350 -10 
18 ♦ W 
34% 4- % 

415 * 10 
30W 4- W 
11% * % 
14 4> W
70 -1 

470
13% * % 
29% ♦ % 
9%
9% ♦ % 

11
33% 4> % 
43% ♦ % 
43 ♦ % 
43% 4> % 
10W ♦ % 

7W 4^ % 
32 -1 
25%- % 
33% - W 
14W- % 
11 
9

33% ♦ % 
37 ♦ %
30
5% 4- %

23% - % 
22%- % 

430 -5 
37% ♦ % 
34%

390
10%
33% <4 W 

170
390 fS 

13%
12% — W 
15% ♦ W 

135 4 135 
37%- % 

300 -15 
39% 4> % 
35 4 %
71 -4 
10% 4 % 
13% 4 w

CAE Ind 
CDC Lift 
CBPok 
CB Pok.wt 
CIL
CMP 04 U 
Cod Frvw 
Cod Fwo 
Cod.Fw.wt 
Comp R 
(CDC 
CDC Pi b 
CDC 1900 
C lmp Bk 
CIBa2.S0 
CIBq2.05 
CIBO 3.543 
CIBCw 
CIBC w.o 
CP Ltff 
(C TIrt A 
(C utmt A 
C Utmt B 
C Util Prk 
C UtIl prL 
C Util wto 
C Utli wtb 
(Cmnoc.A 
Conron A 
CorlOk 
Coscodts 3 
Cassidys 
Ctiontst 
Ctnt Dyn 
Control Tr 
(CFCF 10 
Choron 
Choron.wt 
(Chottov 
Chrysttr 
CIrco Crft 
CImL PrE 
CIm L 1.17 
Cominco 
Cmp Inv 
Comttrm 1 
Comt.Wt 
C Both A 
C Olstb A 
fCDIstb B 
Cons Got 
C gos 1313 
CPCI.A 
fCroin RL 
(Crownx 
(Crownx.A 
Doon Dvip 
(Doon A 
Dotogrom 
DtnIson.A 
(DtnltonB 
Dtn9.90 
Otnison.wt 
Dofosco 
Dofor A 
Ooforpro 
Domco Ltt 
DomtCdo 
DomtMns

14250 $17 
1000 $23% 

10400 $33% 
2050 $9% 

100 $30% 
250 $44 
450 $14% 

3000 $9% 
000 $0% 
t53 330 
430 $9% 
Z00$104 

2700 $17% 
21500 $42% 

200 $35% 
4000 $33% 
1700 $39 
3700 $10% 
1900 $9% 

23112 $17% 
0000 $10% 
177$ $19% 
5500 $19% 

tOO $34% 
1500 $31% 

15 440

14% 17 4 W
22% 22% 4 W 
33% 33%- % 
9% 9%

3M 30%- % 
44 44 -1W
MVt 14% - % 
9% 9%- % 

0%-% 
330 330 -15 

9% 9%4 % 
104% 104 - % 

17W 17% 4 W 
42% 42% 4 %
25% 25%- W 
32% 33%
20% 29 
9% 10% 4 W 
9% 9% 4 W 

17% 17W 
10 10 
19% 19% 4 % 
19% 19% 4 % 
24% 34%-1W 
2m 20% 4 % 

440 435 -10

$19W 10% 
$14% 15% 
$12% 13% 
$11W 11 
$5W 5W 

$10 9%
75 75

$14% 14% 
$15 1$
$10 10 
$4% 4% 

$23% 23% 
$40 40
$7% 7% 

$11 11 
$15W 15% 
$10% 10% 
390 393 
217 214 
145 135 
$17W 17% 
$5% 5% 
$5% 5% 

$24 35%
$30% 30% 
475 475 
$33% 23% 
$22% 23% 
$23% 23% 
$5W 5% 

470 470 
300 370 
$14% 14% 
$14 13%
$35% 25%
m 2»
027% 27 
$10% 10% 
$24 25%
$21% 21% 

$0% 0% 
$13% 13

19% 4 %
14 - % 
12% - % 
11W 4 %
5W- % 
9%

75
14% 4 %
15 - % 
10 - %
4%4 % 

22% 4 W 
40 4l% 
7% 4 % 

11 - % 
15% - %
10% 4 % 

293 -4 
314 -1 
135 -5 

17W
5%- % 
5%- % 

25%- % 
30% 4 W 

475 -5 
23%
23%
23%

5%
470 4 105 
375 -5

14% 4 W 
14 4 W
25% 4 % 

230 4l 
37%- % 
10%
04 4 % 
21%- %

l!vk « M

Omt.M.wt 
Dome Pet i 
Dome.wt 
Domtex 
Oomtor I 
Donohue 
Donohue 0 
DuPont A 
(Dylex Ltd 
Dynonvir

E F

HsW !■ fms. Ck. 
225 225 225 -5 
345 340 340 

51 50 50
$14W 14% 14W 
$21 20W 21 4 %
$17W 17W 17W 
$17% 17% 17%-W 
$24% 24% 24%
$14% 14% 14% 4 % 

70 78 70

Echo Boy 
Entrsp CP 
Eq. Denis 
FCA inter 
FoILtee 
FILteeWH 
Forex 
Fulcrm 4g

G H

17M
isai
15N
4N

197N
4M

40M
SM

$10%
$a%
IN
ai%
$17%
$29%
104
$11%

18%
a%

IN
21%
17%
29%

101
11%

18%
N% ♦ % 

IN -1 
21%
17% e % 
39% -flW 

101 -7 
11%

GBC Ltd 30M 190 ia 190 *\5
GBC.WH 8M M M M 4>3
Gaz Metr 10729 $11% 11% 11% ♦ %
Goz5.4pr 9M $97% 97% 97%
Genstor 3375 sa 29% a
Censtor c 2M $33% 32% 32%- %
Geocrude 4M 4M 4M 4M •fS
(GMcrp.A 3M $6% 4% 4% 4 %
GIdcrg.Wt 30M a 70 70 -2
Goodfellw 7N 4N 4N 4N
Grmo Lee ZIM 45 N N -3
Gr.Lour.u 34N $12 11% 13 + %
Gr.T.GTC iai $13% 13% 13% ♦ %
Guord. T. IM $11% 11% 11%- %
Guard prA 44M $4% 4% 4% 4 %
Gult Con 21231 $30% a% a%- %
Hortco IM 410 410 410
Howker ia ai% 21% 21% 4 %
Hees.int loa $22% 22% 23% f %
Hellx.Circ IM $7% 7% 7%- %
Hlr Wolkr 11233 $33% a a
H Wlkr D 7404 $39% 29% 29% %
H Wlkr E 2oa $29% 29% 29%
H Wlkr f 5M $27% 27% 27%- %
H.wikwao 3555 4a 4N 4N -15
Hollin Inc éOM $a% a a% ♦ %
H Boy Co 4M $25% 25% 2S%- %
Husky Oil

I J
3114 a% 9% 9%

IPL INC laa $7% 7 7 - %
lU Inter z8 $18% 18% 18% - %
imosco IM 142a $N% N N%
lmp Oil A 387U $54% M% M% ♦ %
incoLtd 44987 $17% 14% 17% ♦ %
Inco lOpr SM $27% 27% 27%- %
IBM ZlOI $191% 191% 191%-2
inter Pige 2599 $44% 44% 44% ♦ %
Inverness ia $4 4 4
Irwln Tov za $5% 5% 5%
Islond Tel ia $a% a% a%- %
(Ivoco A 3N7 $30% a% 20%-f %
Ivoco.sri sa $38% M% a%- %
lvoco.sr3 3M ai 31 31 -1
Ivoco.srd MO $34 33% 33%-%
Jonock

K L
2ia $19 18% 18%

Koutel iai $4% 4% 4% 6>'%
LObOH 3404 532 31% 31% ♦ %
Longer T. 4a 375 sa 375 415
Lour.Mutl IM $24% 24% N%- %
(LoVrdv 0 48M 2N 3M 2N 45
Loblow 19M ai% 31 31%
LoglsHc.A 30M u% 4% 4%- %
Lonvest 14M $a% 30% 20%
LnvstW 24M 315 3M 3M -5
Louvem

M N
13977 IN ia IN 47

MCorp 9M $14% 14% 14%
MICC Inv 3SM 340 sa 3a -5
MRRM IM $37% 37% 37%-1
Mcleon X 2M $15% 15% 15% - %
McM BMI 3M $19% 19% 19% 4 %
CMorconI 575 ai% 31% 21% - %
Mont El SM $a% a% a% 4 %
fMorlt Tel 4487 $15 14% 15
Moss Fer 1717 315 310 310 -18
McNell M IIM 490 4N 4N -18
Merlond IM sa sa sa
Merlondo 4M $19 19 19 - %
(Meston 4SM 195 IN IN -S
Min Loc 1237 $N 35% 35%- %
Mitel Corg lOM a 9 9
(Maison A 53907 ai 20% a%4 %
Molson B 8M sa a a - %
(Monenco 204 $7% 7% 7%- %
MTrustco 23M $14% Té 14%
MTrco.Wl 9537 IN IN IN -5
Moore 240a $28% 27% a% 4 %
(MorgnT SM sa sa sa 4$
MultMev 24M SK 3N 3N
Multi.w 12M 47 47 47 -1
Muscocho 31M SM sa sa
Muscogr IM 813% 13% 13% - %
NB Tl 1.N sa ai% 21% 21%
NfML 714 2M M% 8% 8% 4 %
NewTel 12M $18% 18% 18%
Norondo 249M 813% 1S% 13% 4 %
Norcen.En 45a 814% 14% 14% 4 %
Normick sa M% 8% 8% 4 %
Nor Tel 190M $N 45% N 4 %
Nortgte.wt 3M 2a 2a 2a -8
(Novo Alt 147a 84% 4% 4%4 %
Novo 413 SM $31% 31% 21%
Novo 12 3M $a% 21% a%
Novo 11.24

OP
IM $a% iMk IMk 4 %

OokwoodA 4a $7% 7% 7% 4 %
OE INC lais $B% 8 8 48a'

Contrats à terme
sur le bois de sciage de l’Est
NItfi Law
LUMBIII(MBM>—lOBrOOO 

315.50 310.00 JA 
331.30 231.30 MR 

MY 
JY 
SP 
NV

■stInNrtt SoNm:........ 2... .
Tefal eaea Nrttrttf: ...14

Oetfle
Hith Lew Price

M.R.;Ut$-1r000BÉ.ffl.
211.40 310.00 311.40

314.00
333.00 
237.10 
339.50
331.00 >-.20

5mÊm Itot Om torn Ok
fOsho A m $33% 33% 33% 4 %
Ponedn Pt IM $34% 34% 34% 4 %
Pet Sun 18M ia ia ia —W
Pet—«un.wt z3N a a a —1
Pt.Sun.sri 3N 2a 2a 2a
Plocer Dv 14H $34% 34% 34% 4 %
PlocerOwt 9M 90 90 90 -8
Ptoctr.wo 39M 3M 3N 3M 4%
Plocer R 98M $13 11% 12 4 %
fPowr Cr 299a $20% 75^ 3M4 - %
Power Fin SéN $38% 38% 30% 4 %
Precomb 3M 4M 4M 4M
Pr.Choix.o 28M 4M 4K 4M 45
Promotek 18N 315 315 315
Proogtk Nia 2N 314 2a 45
Provigo 23M8 $15% 14% 15% 4 %

Q R
Que Tel
OueTelTN 
Québécor 
Redpoth 
Reitmon 
(Reltmn A 
Rio Algom 
(RogerC B 
Ro—na.pr.2 
Rv Treo A 
RTr$tc2.93 
Rytrc.Wt

S T

z4S
IN

4749
SM
SM

1044
130M
3S4M

3M
la
SM
ia

143% a% 
119 19
$13% 12% 
$14% 14% 
$27 27
$25% 25%
ai% 31%
$14% 14 
$11 11 
$22% 22% 
ai% a%
$7% 7%

42%
19
12%
14%
27
25%
21%
14
11
22%
a%

7%

- % 
4l
4 %

— % 
- % 
4 % 
— %

— %

4 %

SHL Svst 1904 $11% 11% 11% - %
fSI CemA IM a4% 24% 24% •*> %
Sceptre 23M 4a 4M 470 4a
Scegt 7g 4M $17% 17% 17%
Scot Paper 2M $a% a% a% -1%
Seogrom 33414 $43% 42% 42% -1%
Seors Con 4M $11% 11% 11% — %
(Selkirk A 40M SN N 23 — %
Selkirk Wt TM a 7 7 4 %
Shell Con 10a $24% 24% 24%
Sigmo Mn Z40 $1% 8% •% é* %
ISotoys A SM $14% 14% 14% <6 1%
Southom 44M $15% 14% 15% 4 %
fSpor Aer 13M $24% 24% 24% 4 %
fSgorCog 74a 355 340 sa —15
fSteinb A 13N $N% »% N% 4 %
Stelco A 18N SN a% a% 4 %
Stelco WH 93M 74 70 70 —5
Stel 1.94 ISM $25% 25% N% 4 %
Sullvn.MIn S4M 390 390 390
Sumobus 2M a 7 7
Teck A 20M $19 11% 18% 4 %
fTeck B 849M $18% 17% 18% 4l
Tek.sF 11IM ai% 29% 31 41%
fTele-Cop 994M a 8% 8%
iTmbcA 198M 345 340 3N 45
Texoco 39M ai% 31% 31%
Texoco.Rc IM $14% 14% 14% 4 %
Thomsn A 10M $N% N% N% 4 %
Tor Dm Bk 219a $24% 24% 24% - %
TDm1.N IM $24% 24% 24% 4 %
TrOm 2.37 4M $27 27 27
TrOm PC IM $N% 75Vi N% — %
Totol Pete IM ai% 21% 21% — %
Tot Pet gr 4a $39% 39% 39% - %
TAIRs.grB IM $25% 25% 25% — %
TrAlto A loa $24% 24% 24% — %
TrCon PI 344N $N% 22% a%
TrCon.pr.t z7S $53% 53% 53% - %
TCdorsA 2SM 278 275 2K -5
Tr$ mount 4M $11% 11 11%
Trillium T 10M $12% 12% 12% 4 %
Trimoc 833 3a 730 sa —15
TrizecB SM $39% a% a% - %
Trust Gen 482M $10% 10% 10% 4 %
Turbo Rs z2a 45 48 45 -2

ü V
fUAP InA 4M $N 75 24 4 %
UAP Wt zN $23% 23% 23%4 %
Ultrmor looa 440 4N 4a 4a
Uniges A 4a $5% 5% 5% - %
fUnigsB 22K 4a 415 4N
UnIges.Wt 54M 110 107 107 -3
UnIgtsprA 21M a 8% 8%
Un CortM 23M $14% 14% 14% — %
Union.Ent 2SM $12% 12 12%
um-Sflect 4410 340 sa sa
Unit Corg z45 $34% 34% 34% 4 %
Veicro ind 7M $44 45 U -2
Verso.CIB 10M sa 375 750 455
VMiotron 3M $7% 7% 7%
Volcono 13a $4% 4% 4%

W X
Westbume 14M $17% 17% 17%
WestTm 31M $17% 17% 17% 4 %
Wcd TmB 24M $29% 29 a% 4 %
Westm 2.I4 ISM $37% 24% 24% - %
Weston zN$100% 1M% 100% 41%
WorMEq.A 7M $1% 8% 8% 4 %
Wrid wt.A Z4M 40 40 a
WrM wt.B 21M ia ia in -3
Xerox wt 30M 210 2N 210

JualorMInesOils
Abcourt 5999 101 101 101
AWtlbi As 10M a a a -2%
AbiRes 315M 47 45 47 42
Anf>eric M 50M 74 24 24
Aunore 3M 2N 2N 2N 4$
Aunoro.wt zSM N 75 N 44
Bochelor 10M 2N 2N 2N -N
Bokerlolc 5M 70 70 70 45
Borexor ai3l4 109 93 IM 43
Borx.w 770M 55 a 45 48
Brsnor 1I1M 75 a 70 45
Bruntou 10M 55 55 55
Cortler Ro 180M 7 7 7
DOr Vol 99M 190 IN 190 -5
Dumogml 1343 415 4N 400 -a
Dumont 32M 14 14 14 41
Dyno Mn zlOM 7 7 7 —1
ExploQut z3M N N N —11
GointG 10414 N M 55 410
Gln.Gr 2953% $I%3N 8% 43
GIn.gW 10239M 4M 280 3K 4ia
G Knight 39M $5% 5% 5% 4 %
Gold Tigr 2S90N 98 81 95 41$
Goldex ltd 3M0 m IN m 415
Goldtx.wt 40M a 45 U 44
Gordex 21M 1K 190 m
JAG Mine 20M N N 75 -2
Jomex N7M 215 IM 1K
KewGold Z4M 34 34 34 —4
Loduboro 2S9M 40 40 a
Lynx Exp 90M 79 a 79
Mossvot 10M 10 10 10 — %
Moutort aiM 75 55 75 415
Mtt.wH) 310M 3 3 3 4Î
Mnro Res 180M 37 N 37
MW Conod 7SM a a a
MonDor SM 73 73 73
N.Poscolls lOM 41 41 41 -5
NA RoreM 40M 14 13 14 4l
PeronG 114a 270 2a 270 4a
Queenstn SM 145 IN IN
Rouvn.Rs 30M 140 ia ia 410
VWr 40M 97 U 92 42
StondordG 30M 77 77 77 43
Tondem 4M 2N 2N 755 -10
Wrightor 4SM a 41 41 4l
Yorbeou 100M a 77 78 41

OPTIONS
SUR L*G

(Prix en (devises américaines)
W.én

i*nti Vol. (oun He«l %$ farm.
feb 3M 2 N 27.M 27.M 27.M
FebSOOg 3 UN 2.M 2.M 2.M
Moi 300g 10 707 3.M 3.M 3.M
Feb 3a 73 375 15.M 13J0 13a
Feb330p 52 1270 4a 5.08 5.M
Mol 3a 3 m a.M a.M a.M
Feb340 11 30N 4a 4.a 4.a
Moi 340 3M 1179 11.M 1.M 11.M
Feb 3M 1012N ia 1.M \M
MovSM 10 lis 5.M S.M 5.M
Totol volume: 423

Won frenalgéaa

Swm ncéiin OMie Opik
mol3M 3041 N.M 34.M
AU0 3M 1 79M 43.M
AugSOOp 2a 4.M 5.M
Mol 330g 3N 7.M I.M
Auo3a 1 N.M a.M
Auo320g 55 9.M 11.M
Feb 340g 272 17.M 19.M
MOI340P IN 1I.M a.M
Aug340 49 15.M 17.M
AugSéOg IM a.M a.M
FebSMg ) M.M a.M
MovSMg 15 34.M a.M
AusSM 287 7a i.a
AugSNP 1 N.M a.M
Totol open Interest: 14703

DENREES
MONTREAL (PC) - 

Cours des denrées transmis 
par le ministère fédéral de 
l’Agriculture:

Beurre: Commission ca­
nadienne de l’industrie lai­
tière, prix d’achat, No 92, 
$4.909 le kg; No 93, H929 le 
kg; prix moyen du grossiste 
au détaillant: $5.412 le kg.

Fromage cheddar au 
kilo: blanc, $5.009; coloré: 
$5.016.

Produits concentrés: lait 
en poudre écrémé: No 1, 
sac de 25 kg, $2.926 le kg; 
lait écrémé destiné è l’ali- 
mentation: $1.191; petit lait 
en poudre comestible, 
$0.478 le kg; petit lait des­
tiné è l’alimentation, |0.S95 
le kg : lait de beurre pulvé­
risé, $2.177 le kg. ,

Prix de gros aux distri­
buteurs établis par la Fé­
dération des producteurs 
avicoles du Québec : A-ex- 
tra-gros, $1.24; A-gros, 
$1.23; A-moyens, $1.20;

etlts,
V-moyi
.$0.84; A pee-wee.

Pommes de terre, prix de 
gros: Québec, $0.55 h $0.65 
le 101b; $1.00 k $1.10 le 201b; 
$1.85 k $2.15 le 501b; IPE, 
'$0.70 k $0.75 le I01b;|LS5k 
$1.45 le 201b; $3.00 k $3.00 k 
$3.25 le 50 Ib.

TAUX D’INTERET
T«Wmu oonporaw dM TAUX HYPOTHiCAmES tl d» PftfTS PBISONNELS

UnüMiiii
OufMl/TrIpliK Ni oomnMraiii

rSmrnm

lan >am Sam Sans laa >am Sana Sam lan Sam Sam Sam

Bdncooénh’éK^. n/d n/d n/d n/d n/d n/d n/d n/d n/d n/d - n/d n/d n/d.

Oommofca IH*.. 10K 11W 11% n/d n/d n/d n/d n/d n/d , n/d n/d 12%
W, 10s 11% 11% 10 11 11% 11% 10 11 11% 11% 11»

Mofrtt^oi ............... 9% lOVi 11% 11% •M. 11% 11% n/d n/d n/d n/d 1$%
Hattomat VU 10« 11% 11% 10 11 11% 12 10% 11% 11% 19% 11»
l^anadH Écoééé VU 10% 11% 11% «M» 11%
noYélé W 10K 11% 11% — -m» M». 12»
Tofonio-Oomlrton 9% 10Î4 11% ...11%.... mma 11% ..1.9.. ■.... 10% 11 11% 19 11% •

10 1014 11% 12 10% arnm. ... 1.1....... 11%
CiiH»6«POi>.Mtl.* 10 1014 11% «M. 10% \.... 11..... 11% n/d n/d n/d n/d 11%
C:a(«M6 DOO. Qt>c.* VA 1014 11% 11% 9% 10% 11% 11% 10% 11% 10»

ridKicIt
Cmwià Trust VA 1014 11% 11% 10 11 11% .........19................ 10 11 11% 19 12%
Crédit-r^onder OM 1014 11% 11% 0% 10% 11% 11% 10 11% 11% ... 19
ficNwiéires VA 1014 11 11% 0% 10% ..1.1.............. 11% 9% ..........10%.......: 11 11% •M.

Rducié Guardian ..9% , .i 11 11% 11% 9% 11 11% 11% n/d n/d n/d n/d UM...

Hduda QiHHaac 9H 1 1014 11% 11% 10 10% 11% 11% 10% 11 11% 19 «M.

PirdCHv «M» 9% 10% 11 11% 9% 10% 11 11% omm

Guaranty TnM 9% 1014 11% 11% 9% 10% ....1.1%.... 11% «wu mm

Montréal Trust «6 1014 11% 11% 9% „ 10%... 11% ... 11%..... 9% 10% 11% 11% mm

Morauard Trust wu» .....9%... : 11% 11% 9% 11% 11% mm

ParmmiKit 9% ....1(M... 11% 11% 9%... ■ 10% 11% 11% 9% 10% 11% 11% 11%
PrétatRavanu ....m......... 1014 11% 11% 9% 10% . 11%... ..11%..... n/d n/d n/d n/d
Soc. Nat. Plduda M» 10H 11% 11% 10 10% 11% 11% n/d n/d n/d n/d
Trust Pinancial .«w — 12 13% 13%
Trust Général W 1014 11% 11% 10 10% 11% 11% 10% 11% 11% 19%
Trust Moroan loy^ 1014 11% «M. n/d n/d n/d n/d n/d n/d n/d n/d
Trust Nadorud VA 1014 11% 11% 10 .... tt..... ........11,%......... 12 10 11 11% 12 10

.laaiaaïÉ! ............m.......... 1014 11% 11% .....:.....SI- 10% 11% 11% 9% 10% 11% ......... ■..............10%............

CempUeMoM PWueledu QuMeo —26 novembre 1985 * Taux recommandés par laa Fédérations daa caltsas populaires Desjardins de Montréal, de l’Ousst-du-Québsc et de Québec.

Tableau comparatK daa taux d’int4r4ta sur les DÉPÔTS GARANTIS
Court torimi Longtormo

imdnutiom
fiMmciérm

Oép6l
■rin.(S)

Adamanda
SOàSSIrs se-som to-ii9im 120-179 Ira 1S(FSS4Jra

DépM 
min. (S)

lan
annual

2am
MMHMl

Sam
annual

4am
MflMNi Mnml

Bmqum
Banco <»nfral Can. 5.000 7 ... VA.... 7% ..... 7% 8 6.000 . 8.8
Commarca 5.000 6% ....... 7..... 7% 7% ........ 7% 1.000 8% 9% 9% 10 10%
Continantala S.000 6% .7 •.... 7% 7% 7% 1.000 8% 9% 10 10% 10%
épargne 9.m 6% 7 7% 7% 7% 1.000 8% 9% 9% 10 10%
Marcandta 6.000 6% 7 7% 7% 7% 5.000 6 6% 6% 8% 9
Montréal 5.000 6% 7 7% 7% 7% 1.000 8% 8% 9% 10 10%
Nationaia 5.000 ......5%.... 7 7% 7% 7% 1.000 8% 9% 10 10 10%
Nouve«a4coasa 5.000 5% 7 ...-7%..... 7% 7% 1.000 8% 9% 9% 10 10%
Rovala 5.000 6% 7 7% 7% 7% 1.000 8% 9% 9% 10 10%
Toronto*Oom. 5.000 6% 7 ...... 7%,. 7% 7% 1.000 8% 9% * 9% 10 10%.
CaisaaaÉts^,........... 1.000 7% ..T'A.... 7% 7% 8 1.000 8% 9 9% 9» 8%
Cairn*» OOP. M«,* 5.000 m...... 7...... 7% 7% 7% 9,000 8% 9% 9%
Caissea Po®..CH)c,* 3.000 6% ......7..... 7% 7% 7% 1.000 8% 9% 10 10% 10%

FMudaa
Canada Trust 6.000 6% 7 Ù7% 7% 7% 1,000 8% 9% 9% 10 10%
Crédit-Foncier 6.000 7% 7% 7» 7% 7% 500 8% 9» 10 10% 10%
Fiduciëras 5.000 ....7 7» ......7% 7% 7% 500 8% .....9%„„ 9% 10 10%
Fiducie Guardian 5.000 7% .......7%... .7% ......8......... 8 1.000 8% 9% 10 10% 10%
FWucia QiJ«9ac 5.000 6% 7 7% 7% 7% 1.000 8% 9% ■9% 10» 10%
FifsiOtï Trust 5.000 7% ....5,, , e 8 8% 600 8% 9% 10 10% 10%
GuarwityTniat 5.000 6% 7 7% 7% 7% 1.000 8% 9» 10 10% 10%
Montréal Trust 5.000 7% 7% . 7% 7% 7% 1.000 8% 9» 10 10% 10%
Mofouard Trust 10.000 .... 5....... 8 8% 8% 8% 1.000 9 9% 10 10% 10%
Psnnanent 5.000 6% 7 7% 7% .... 7%,„ 1.000 ....8%...... 9% 10 10% 10%
Pr«atRey»nu 5.000 7% 7% 7% ..... 7%...... 7% 600 8% 9% 10 10% 10%
Soc. Nat, Hd, 9.000 7% 7% 7% 7» 7% 600 8% 9% 9% 8% 10
Trust FlntutoUtf 5.000 ....... 7% e 8% 8% 8% 500 9 9» 10% 10% 10%
Trust <a»iérat 5.000 5% 7 7H 7% 7% 1,000 8% 9% 8% 10% 10%
Trust ^toroan 5.000 7 7 7% 7% .........7%..... 1.000 9 9% 10% 10» 10%
Trust NsttwuM 5.000 ....... 6%. 7 7% 7% 7% 500 8% 9% 9% 10 10%
Trust Royal .... 5.000.... 5% 7 7% 7% 7% 1.000 8% 9% —931^1 Jflîi-

Compilation PlOuote du Québec —26 novembre 1985 * Taux recommandée per tes Fédérations des caiaaes populaires Desjardine de Montréal, de rOueat-du-Québec, et de Québec.

OPTIONS
rw.Dtm. w

OpUm Moll Pfli Ofirt Omi. Trm. dr
AB
Agnic E 
Agnic E 
Agnic E 
Agnic E 
Agnic E 
Agnic E 
Agnic E 
Agnic E 
Agnic E 
Agnic E 
Agnic E 
Agnic E 
Agnic E 
Agnk E 
Agnk E 
Agnic E 
Alcon 
Alam 
Alton 
Akon 
Alton 
Akon 
Alcon 
Akon 
Alcon 
Akon 
Akon 
Alcon 
Akon 
Akon 
Alcon 
Alcon 
Alt Enr 
Alt Enr 
Alt Enr 
AH Enr 
Alt Enr 
Alt Enr 
Alt Enr 
Alt Enr 
Alt Enr 
Alt Enr 
Alt Enr 
Alt Enr 
AH Enr 
Alt Enr

Asomo
Aaorno
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
Asomo
BC Tsi
BC Ttl
BC Ttl
BC Ttl
BC Ttl
BC Ttl
BC Ttl
BC Ttl
BC Ttl
BC TN
BC TsI
K Ttl
•C Toi
BC Ttl
BC Ttl
BC Ttl
BC Toi
BC Toi
BC Toi
BC Ttl
BCE
BCE
BCE
BCE
KE
BCE
•CE
KE
KE
KE
KE
KE

Fb 15 
Fb 15 P 
Fb 17%
Fb 17%P 
Fb 20 P 
Fb 22%P 
My 17%
My 17%P 
My 20 
My 30 P 
My 23%P 
Ag 17%
Ag 17%P 
Ag 20 
Ag 30 P 
Ag 22%
Fb 30 
Fb 30 P 
Fb32% 
Fb40 P 
My 30 
My 30 P 
My 33%
My 32%P 
My 35 
My 37%
My 40 P 
Ag 33%
Ag 33%P 
Ag 35 
Ag 35 P 
Ag 37%
Mr 17%P 
Mr 20 
Mr 20 P 
Mr 22%
Mr 22%P 
Jn 17%
Jn 17%P 
Jn 20 45
Jn 20 P 220 
De 17%P 10 
De 20 1
De 30 P 145 
De 22% 1
De 23%P 415 
Jo 9 435
Je 9 P 1 
Jo 10 P 10 
Jo 13%P 5 
Jo 15 5
Jo 15 P 
Ag 9 440
Ag 9 P 5 
Ag 10 P 10 
Ag 12%P 40 
Ag 15 P 17» 
Jv 10 315
Jv 10 P 31 
Jv 12%P 70 
Jy 15 40
Jv 15 P 
JO 20

$4% $7%
1 15 

440 405
3 15

25 35
15 110 
$5% $5%
2 25 

355 300
40 45

105 130
$5% $5% 
10 35

405 430 
70 95
$2% 83% 
$4% $7%

1 15
04% $4% 

335 340 
$7% $7% 
10 30
U $5% 
30 40

305 $3%
145 175 
345 390 
$5% $4% 
10 105 
$3% $4 

175 S3 
340 3M 
35 40
30 45
S3 $2%

S 30 
54% $4%

110 aos

$4% 20 
25 20

315

190 175
470

390 1504 
390 99

$3% 1
120 3
$5% 44 

100 47
210 775
125 325
$4% 51

130 20
$4 22

ISO 20 
$2% 10 
90 U 
35 4U 

195 71
25 10
$4% 35 

135 70
100 115
45 35

315 20
50 53
10 379
$3 30
10 737

330 n 
341 9
30
15 171
5 313 

10 41S

$3% 17

JO 20 P 
Jo 23% 340 
Jo 22%P 1 
J02S 00 
JO 25 P 15 
JO 27% 5
Jo 27%P 
Aga% 
Ag22%P 10 
Ag2S 
Ag 25 P 
Ag37% ;
Ag27%P 11 
Jv 21% 31 
Jv 22%P 15

IIS m 
$5% 14%

145 190 
NS 370

lis IN
45 70

3N 151
» 10

135 S7

.Option 
BCE 
BCE 
BCE 
BCE 
Bk B-C 
Bk B-C 
Bk B-C 
Bk B< 
Bk B< 
Bk t-C 
Bk
Bk MB 
Bk Mtl 
Bk Mtl 
Bk MH 
Bk MH 
Bk MH 
Bk MH 
Bk MH 
Bk MH 
Bk Mtl 
Bk MH 
Bk Mtl 
Bk MH 
Bk MH 
Bk MH 
Bk MH 
Bk MH 
Bk Mtl 
Bk MH 
Bk MH 
Bk MH 
Bk NS 
Bk N$ 
Bk NS 
Bk NS 
Bk NS

Bk N$ 
Bk NS

Dtm. on
Moil Prix Otfrt Dirn. Trom. dr.
Ag 40 P 05 110 100 4
Ag 42% $2% $2% 240 54
Ag 42%P 140 105 175 9
Ag 45 P $3 335 335 15
“ 20 

20
Fb 5 P 5 
Fb 4 10
Fb 4 P 40 
My S P 15 
Ag S 05 
Ag 5 P 25 
Ag 4 P 90 
Fb 2$
Fb 25

05 105 
40 55

05 110 
25 50
90 95 125 172 
sm sm tt% 33 

1 10 10 40
Fb37% $4 Sé% 14% 9N 
Fb 27%P 1 15 10 IM
Fb N 345 390 $4% 2910
Fb » P 10 20 03% 1117
Fb 35 P 195 220 210 45
Mv 27% 04% UVi 415
My 37%P 5 
Mv N $4 41$ 
My N P N 45 
Mv 33% 215 240
Mv 32%P 90 115 100 
Mv N 105 120 115 
Mv N P 215 240 220 
A«N 415 440 155 
AgN P 40 45 70
Ag33% 255 300 255 
Ag 33%P 115 140 IN 
Ag N 140 ISO 1» 
AgN P 240 345 340 
Mr W 440 445 
Mr 10 P 1

15 45
$4% 445 
45 140
02% 443

3N
15

Mr 13% 310 215 210 3774
Mr 12%P S N 45 131
Mr 15 P N 110 IN 55
Jn 10 455 4N $3 3
Jn 10 P 1 15
Jn 13%P 15 40 40 N
Jn 15 P IN m IM S
Oc 10 P 1 5

w NS De 12%P 1 I 5 4N
BkNSOcISPéSfON M 
Bow Vol Jo 12% 3N 03% 390 243
Bow vol Jo 12%P 1 11 N S
Bow vol Jo 15 110 W ISO 2417
Bow Vol Jo 17%P IM 310 IN 29
Bow Vol Jo N I 10 10 79
Bow Vol Jo N P 415 445 370 
BowVolAg12%3M39S39S N 
Bow vol Ag 12%P S N 40 11
BowVOlAgISP» H 7$ M 
Bow Vol Jv 13% $4 4N 2N S
Bow Vol Jy 12%P 15 40 75 N
Bow Vol Jv 15 $2 2» 2N 57
“ ‘ • Jy 15 P 75 IN 7$ 15

JV 17% 70 95 70 45
Jv i7%p as m 
Jo 27% 17% $7% $7 15
JO 27%P 10 a 10 N
JO a N $5% 14% in 
JO a P 15 a 15 43
Jo33% 245 I2%N5 12N
Jo 33%P a a N 7N 
JO N N N a 1» 
JO N P ia IN 95 73
Ag 27% $7% $7% $3%
Ag 27%P $ a 45 a 
Ag a $5% $5% 75 13
Ag a P a 45 45 a
Ag 32% 3a 3tf 341 »
Ag 32%P a 95 ia N 
AgN IN ia 145 43
Ag N P ia 145 175 IM 
JV 33% 340 3N 
Jv S2%P IM IN IN 11 
Jv N e 2a 215 a 
JV N P195 ta 2a a

Bow Vol 
Bow Vol 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Bncn A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
Brsen A 
inen A 
Brsen A

CDJv N IN
Jv N P N

IN
II

IN 37
C Im B Mr sm ttt% IM% 87% 24

Jv 27% SB 75 N 1S C im • «Y 12%P S N N 45
Jv 17%Pm m IN 3 c Im B Mr N $7% tt% 17% 2M
FbN P 1S N N ra c Im B Mr N P N IN N
FbN N N m lin c Im B Mr S7%P 75 45 N 241
FbN P BNb tmiN N c Im B Mr N P N 75 75 32
Fb 47% 1S N N SN c Im B Mr 4mP IN IN m M
Fb47%P4l5 18% 14% c Im B Mr N N M
Mv N $1% t3%41S MS c Im • Mr N PIM 2N
Mv N P SI TB N 127 c im B Jh N P 1S 45 55 IM
Mv 4m ITS m IM NI c im • Je 17% 88% N% M 95
Mv 4mp m 1» lit 111 c im • Je S7%P N N N 75
Mv N TB 55 N S74 c im • Je N 3N 4M 755 1442
Mv N P27B SS NI N c im • Je N P M M8 Ml a
AgN $4 84% c im • Je 4mP t2 21s 8M 4

. Op Oem. en
Option Moll Prix Offre Dem Trent, dr. 
C Im B Jn 45 la 145 

Im B Jn 45 P $3 NW 
Im B De 27% $15% $15% N 2 
Im B De 27%P 5 10
Im B De a P 2 10 S ia
Im B De a% $10% $10% $9% 177

C 
C 
C
c
C
c 
c 
c 
c 
c 
c 
c 
c 
c 
c
c More Fb 23%P 115 
c More Mv a 240 
c More Mv a P 45 
C More Mv a% lis 
C More Mv 22%P IN 
C More Ag a 310 
C More Ag a P 40 
C More Ag 22% ia 
C More Ag 22%P 155 
C OcMI FbS 215 
C OcMI Fb N P N 
C OcMI Fb 27%P 1»

Im B De a%P 
Im B De N P 
Im B De 37%P 
Im B Dc40 P 
Im B De 43% 
Im B De 42%P 
More Fb 17% 
More Fb 17%P 
More Fb a 
More Fba P

15 a 
1 15 40
1 N S
4 N N

N
2N

$4% $4% »%
$ a N
a a% a%

a 55 
140 95
2N U
a

140 140 
140 110 
3N 3N 
N 

175
IM 145 
a%305 
a 75 

175
a 45 

a% $4
5 a IM

$4 $4%
a 3a
a 115

IN a ia

ac OcMI Fb a 
C OcMI Fb a P 
c OcMI Fb33% 
c OcMI Fb 32%P 
C OcMI Mv N 
C OcMI Mv N P 
C OcMI Mv 37%
C OcMI Mv 27%P IN 310 
C OcMI Mv N N IN 
C OcMI Mv a P a% $4 
C OcMI Ag N a% $4 
C OcMI Ag N P IM IN 
C OcMI Ag 27% 3N 2N 
C OcMI Ag 37%P ia 215 
Con Dev Mr 9 75 IM
ConOevMr 9 P 15 M 
Con Oev Mr 10 N a 
ConOevMr 10 P a 115 
Con Oev Jn 9 IN ia 
Con Dtv Jn a 40 N 
Con Oev Jn 10 P IN IN 
Con Oev Oc 9 41 45
Con Oev Oc 9 P $ N 
Con Dev Oc 10 1 15
Con Oev Oc 10 P 75 IM 
ConP E Fb N $4 $41
ConP E Fb N P 10 
ConP E Fb 27% la 
ConP E FbN N 
ConP E Mv N 415 
ConP E Mv N P N 
ConP E Mv 27%P 40 
Con OK Fb 10 3a 
Con OK Fb a P 1 
Con OK Fb 12% 40 
Con OK Fb 12%P N 
Con OK Fb 15 P 315 
Con OK Fb 17% S 
Con OK Fb 17%P $4%
Con OK Mv a 3M 
Con OK Mv a P S 
Con OK Mv 13% as 
Con OK Mv 12%P 55 
Con OK Mv 15 P 315 
Con OK Mv 17% a 
Con OK Mv 17%P $4V 
Con OK Ao 12% 140 
Con OK Ag 12%P N 
Con OK Ag 15 P an 
CosopOesMr a 148 
CooeggesMr a P N 
CoscoONJn 12%P3N 
CoscoiesOc a ia 
CosogdesDc 10 P i 
CoscoBesDc 12% S 
CogeoOnOe 12%P i»
CfiWK Mr a 140 

Mr a P M 
Mr 12% N 
Mr 13%P IM 
Mr 15 1
Mr 15 P 4a 
Jn a IN 
Jn a P a
Jn 12% N 
Jn 12%P ta 
Jn 15 a 
Jn 15 P 4a
De a ao 
Oc a P 1 
Oc 12% S 
Oc i2%p ia 
Oc 15 1
De 15 P M 
De 17% 1

3M

Crr$nc
Cmnc
CnwK
Cmrtc
Cirwic
Cmnc
Cmnc
Cmnc
Cmnc
Cmnc
Cmnc
Cmnc
Cmnc
Cmnc
Cmnc
Cmnc
Cmrtc
Cmnc

75 N 74
\95 210 492
55 75 Kl

435 54 IN
55 75 N
55 98 IN

31S 318 7
28
98 90 ia
N 55 1S

2N 248 31
M M N
N 21s

3» 315 18
N
m 118 N
88 N S

2N 3N 11
1S 75 434
N

IN \95 2
98

2N
1K 198 141
N N N

218 21s 2N
m IN M
N 1S 11
M M m

178 2M 77
IN IN 918
75 N N
75 N MMa IN 12
M 18 SN
84% 2N

W8 IN a
45 45 n
M N 484

2N 2N 41
75 N é
14% 14
m 14 5

1S 1S N
75 M 795

1K 198 SB
18 1S ITM

4N t}% 1S
N 1S 13

„ OpOem. en
Option Mots Prix Offre Dem Tram. dr. 
Cmnc Oc 17%P $4% $7 $5% 3
CP LM Fb 15 P I a 
CP LM Fb 17%P a M 
CP LM Fb a 5 15
CP LM Fb a P a% 2N 
CP LM Fb a% 5 10

25 a
7$ 304
10 ail 
a% a
15 434

$5% 390 
3N $2% 4U 

40 10
75 

2W

a

CP LM Fb a%P N 
CP LM Mv 15 2M 
CP LM Mv 15 P a 
CP LM Mv 17%P 
CP LM Mv a P 
CP LM Ao 15 P 
CP LM Ag 17%P 
CP LM Ag a 
CP LM Ag a P 
CRL Mr N 
CRL Mr N P 
CRL Mr 37%
CRL Mr 37%P a 
CRL Mr a%P 2M 
CRL Mr N 115 
CRL Mr N P $3% $4% $3%
CRL Jn 27% $5% $4% $4
CRL Jn a $4 $4% $4%
CRL Jn a% $3 $3% $3%
CRL Jn a%P $3% $3 310 
CRL Jn N a $2% 255 
CRL Jn N P $4 $4% 355
CRL Oc a% $1% $9% a% 
CRL Oc a%p
CRL Oc N
CRL Oc N P
CRL Oc 27%
CRL Oc 27%P
CRL Oc a P

Oc N

2N
N

N N
awas
15 N 
N 110
a a
tt%2N 
$7% $7% $7% é 
15 a N 90 
N N% N% 19 
a 75 N 171 

2N $3% 140 
140 IN 4N

1 S 1
$4% $4% $7% 

1 10 10
$3% $4% N

1 a s
15 N a
S a N

CrsIr Con Jo 45 $13% $15% $4%
CrsIrConJoN P 5 N 95
CrsIr Con Jo 47% $11 $13 $3%
CrsIrConJo 47%P 10 N 75 
CrtIrConJoa M $11 sa 
CrsIrConJo a P N 100 »%
CrslrConAg4S $11%$13% a 
CrsIrConAg N P 10 75 ia
CrsIrConAg 47% $11%$13% 
CrsIrConAg 47%P 75 IM la 
CrsIrConAg a a%$l1%4a 
CrsIrConAg a P N ia a
CrsIrConAg S3% $7% a% a 
CrsIrConAg S2%P N IN
CrsIrConAg 55 U a a%
CrsIrConAg N P a a $3%
CTr A Mr 9 ia IN IN
CTr A Mr 9 P a N a
CTr A Mr 10 P 40 N IN
CTr A Mr 12% a N 15
CTr A Mr 13%P 3N 2N a% 
CTr A Jn 9 IN 190 ia
CTr A Jn 9 P N a N
CTr A Jn a P N N N
CTr A Oc 7% MO 3N a% 
CTr A Oc 7%P $ a
CTr A Oc I m 215 a
CTr A Oc I P 1 15 N
CTr A Oc 9 P 10 15 a
CTr A Oc a P N a N
CTr A Oc 12% 110 1$ 110
CTr A Oc 12%P $2% a% 3« 
Osn B Jo a $3% $4 410 
D«> B JO 10 P 1 N N
Oen B Jo 12% IN IN IN
Osn B Jo 12%P 10 N N
Don • JO 15 S a 15
Oen B JO 15 P110 IN 3N
Osn B Ag a $4 4a $4
OMiBAglOPS a N
Don B Ag 13% ia 175 115
Don B Ag 13%P N N a
Don B Ag 15 N a N
Don B Ag 15 P IN ia a% 

Jv a 415 '
Jv 18 P 1$ 45 N N
Jv 12% IK a
Jv 12%P N 78 N
Jv IS P IN IN
Mr 2m 478 4K
Mr smp K a 94
Mr 75 tm S2%8N 59
Mr 75 p 75 a K 78
Mr 27% 1» IN IK 3M
Mr 27%P 11s IN IN 7
Mr 38 IS » N 112
Mr 75 P 3M 3» 3M 7
Jn 2m 498 8S%3K a
Jn smp S 70 N 4
Jn 75 3N 550 a 987
Jn 75 p a 75
Jn 27% ia m IK 10
Jn 27%P ia IK a 7
Dc 2m 4N 4K IS%
DC smp IS 18
DC N a m IN N
DC N P 75 a 70

Option Mon Prix Offre 
Ots Oc 27% N 
Dfs Oc a 1 
OH Oc a P390 
Dom M Jo 9 415
Dom M Jo 9 P 1 
Dom M Jo 10 315
Dom M Jo 10 P 1 
Dom M Jo 12%P N 
Dom M Jo 15 10
Dom M Jo 15 P175 
Dom M Ap 9 4N 
Dom M Ap 9 P 5 
Dom M Ag 10 345
Dom M Ap 10 P 15 
Dom M Ag 13%P N 
Dom M Ap 15 55
Dom M Jv 10 3N 
Dom M Jy 10 P N 
Dom M Jv 13% ia 
Dom M Jv 13%P a 
Dom M Jv 15 N 
Dom M Jv 15 P a

E F

fw. °'’-
Oen. en 

Oem Trim. dr. 
N N 241
10 7 114

315 2M 3
4N $3% 74 

10 10 44
3N 310 1011

15 a 379

455 4N 
15

3N 3a
N N

a%4a 
N N

2N 2N 
95 75

IM 110
a% ia

Echo Jo 15 3N 390 a%
Echo JO 15 P 15 N 55
Echo Jo 17% IK IK 175
Echo Jo 17%P 30 55 N
Echo Jo 20 N SO 40
Echo JO 20 P ISS 110 17$
Echo Jo a% 10 30 30
Echo Jo &%P 380 405
Echo Ap IS 415 4N a%
Echo Ap IS P N N 70
Echo Ap 17%P 75 100 IN
Echo Ag 20 IK ISO IN
Echo Ag 20 P a% a% a
Echo Ag 22% 55 10 70
Echo Ag a%P405 430 $4%
Echo Jv 15 445 55 4K
Echo Jv 15 P N 90
Echo Jv 17% 290 315 3N
Echo Jv 17%P 105 130 105
Echo Jy 20 IN 305 IK
Echo Jy 30 P2U 380

G H
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Grator
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Grtstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Gnstor
Grtstor
Gnstor
GMtor

Jo N N U% N
JO N P S a 15
Jo 27% a% 255 2tf 11 
Jo 37%P 15 a N :
Jo a P a IN IM 
Jo a% N a 4$
Jo a%P 340 310 $4%
Jo N 5 10 S
JO N P N% $5% $4% 
JO 37% 1 15 N
JO 37%P $7% M%
ApN N% N% $5% 
AgN P a 45 N 
Ag27% 3a 340 315 
Ag 37%P a a N
Ag a P ia IN IN 
Ag 33%P $3% a% IN 
Ag N N a N 
Ag N P N $5%
Ag 37% 1 a a
Ag 37%P $7% $1 
Jy N $5% U N 
Jy N P N M a 
Jy 27% 14 4a 4N 
Jv 27%P a 95 IM 
Jv a $2% $2% $2%
Jv a P ia 
Jv 33% IN 1« 
Jv 32%P 290 3N 

Ouif C Fb 17% a 310 
Gulf C Fb 17%P S a 

Fb a P N a 
Fb23% S

Gull
Gulf
GuH
GuH .
GuH C
Gulf C
CvH C
GuH C
GuH C
Gulf C
GuH C
OvH C
ttusfev
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky

Fb 23%P a% $2% 
My 17% 3a 3N 
Mv 17%P 15 N 
My a IN ia 1 Mv a p a 90
Mv 23% N a 
Mv 22%P 2N 3N 
Ag a P 9B 110 
Ag 23% M N 
Ag 23%P3N 2a 
JO I IN 210 
Jo I P 1 10
Jg 9 90 115JO 9 p 5 a 
Jo a p N a I 
J013% 3 a
Jo 13%P IN a 3Ag • a a%
Ag I P 5 N 
Ag 9 115 ia i:
Ag 9 p a N ; 
Ag a p a 55 ;

Option
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky
Husky

I J

Oom.
Molt Prix Offre Dom. Tram 
Ag imp 740 53 579»
Jv 8 a% $m3N
Jv 1 P 30 N N
Jv 9 IN IK IN
Jv 9 P K N N
Jv 10 50 m 108
Jv 10 P N 90 50
Jv im K N
Jv 13%P 2N a 2M

Op.
•n
dr.

u
75
79
N

314
a

imsco Jo a% $a%3K IN 77
imsco Jo 2mp 5 a N IN
Imsco Jo K 90 IN a 3984
Imsco JO K P 55 45 K 741
imsco Jo 27% 10 15 a 4N
Imsco Jo 27%P av $2% a% IK
Imsco Jo 30 10 15 18 1147
Imsco Jo 30 P $44 N
imsco Ag 2m 3a 3N 3% IS
Imsco Ag 2mP 75 a N N
Imsco Ag K P MO IK IN 745
Imsco Ag 27% 50 N 45 574
Imsco Ag 27%P2N 2K 775 IB
Imsco Ag 30 5 K a 74
imsco Ag 70 P480 $$V $8% 5
Imsco Jv a% 3U $3%
imsco Jv B%P N K IN a
Imsco Jv K a 215 215 IN
Imsco Jv K PIN ia IN a
Inco Fb 12% NV $8%
Inco Fb imp 15
Inco Fb a% 1 10 18 74
Inco Fb 2mP4M 4N 3N 4
Inco Mv im $89 $5%
Inco Mv imp 5 K N N
Inco Mv 15 3N 3N 2N IK
Inco Mv 15 P 75 45 K 187
Inco Mv 20 P $2V $m N%
Inoo Ag 15 aN 3N 3a 10
1011 A Fb 47% $74 m $7% 7
1011 A Fb 47%P 5 75 a 81
1011 A Fb M P a 75 N 2N
1011 A Fb N IK 310 IK 115
1011 A Fb N PIN IK IK K
1011 A Mv 47% $8V 18% $4% 18toil A Mv 47%P 10 a N 4
1011 A Mv N u N% $5% 77
1011 A Mv N P N K K 797
1011 A Mv sm 4a 4N $4 ai
1011 A My smp IN ia 115 IN
lOH A Mv N P a a%2N a
1011 A Ag sm $5% $8% N 4
1011 A Ag smp IN IN IK 1
1011 A Ag N 3N 3K la 12
l-CHv Mr 15 2a 2K a% K
l-CItV Mr 15 P 15 N 45 m
KHv Mr 17%P 50 IN a K
l-CHy MY 75 5 a 75 18
l-CHv Mr N P2K aa
l-City Jn 15 2N 795 745 74
KItv Jn 15 P a 55 a a
KHv Jn 17%P1M IN
l-CItv Jn 75 75 N N 4
l-CItv Jn a P $2% a%
l-Cttv DC 10 $4% $7% $4% K
l-CHv DC 10 P 1 18
l-CItv DC im 4N 4K N la
l-CHv DC imp 1 18 45 5
l-CHv Dc is a 2N 735 11K
l-CHv DC 15 P 1 5 5 115
l-CHy DC 17% is 75 15 IN
KHy Oc 17%P N 45 N 75
KHv DC a 1 18
KItv Dc a PIN 315

K L
L Mnr Mr 75 $11 $11%$%% U
L Mnr Mr K P S a
L Mnr Mr 27% 191 1 m 89% 45
L Mnr Mr 27%P N 45 N a
L Mnr Mr a $N $7V $7% N
L Mtor Mr am N $8% $8% 755
L Mnr MY 3mp IN IN ia r
L Mnr MY N 3N 4N 3a 4»
L Mnr Mr N P ev a%SN 72
L Mnr MY 3m 2K 2a ao 191
L Mnr Mr ]7%P 115 IN a% 19
L Mnr MY N 115 IN IN m
L Mtor MY N P t4V N U
L Mnr Jn a a av a% 8
L Mnr Jna P11S IN m 11
L Mnr Jn jm $44 848 im 79
L Mnr Jn a%P IK a m 12
L Mnr Jn a $44 559 455 a
L Mnr Jn a pao IK a% 74
L Mnr Jn 17% IN 3a IK 45
L Mnr Jn imp IN 4W
L Mnr Dc N 1)0% 111% $13% 75

Suita à la page 19

Cliché répété à éclairage différent, en raison du texte imprlioé sur fonds gris ou de couleur.
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LE IXVOat ECONOMianE

VANCOUVER
Tendance à la baisse

VANCOUVER (PC) — La tendance était irrégulière 
et une forte activité régnait hier à la Bourse de Van­
couver. Les échanges ont porté sur 22,708,165 actions.

On a dénombré 232 titres gagnants, 280 perdants et 
473 stables.

L’indice global du marché a clôturé la séance à 
1297.92, en baisse de 1.41 point par rapport à la précé- ' 
dente fermeture.

Cour» fourni» par I» PRESSE CANADIENNE

INDICE OtNiRAL

VOLUME («n i

AB
ABS FMI UOO 
AoronMno 32M0 
Abitibi rts SéOOO 
Abooll 12000 
Accorphl 3300 
Achats i 445094 
Achtron 1975 
Achillas i SOOéOO 
Achlllswl 145000 
Acorn rts i 4000 
Acoutst I 5000 
Addomtl 450 
Abamsl 44000 
Adnorni 64000 
Adolai 519000 
Adolowi 240000 
Adriatic rs 11000 
Advotrol 14500 
AtroliH Inc 12000 
Agio i 1000 
Argrtl rts 1 |4I0 
Alkoopol 2100 
AitEntrgv 1000 
Atictlakti 7000 
Alina Intl I 500 
AllstorI 1000 
Aliurt rs i 2000 
AloHarts 5000 
Alpha i 50500 
Attaraoidt 5000 
Altotxi 9000 
Am mn ws i 2500 
Amorktxpl 2000 
Amotnpttt 3500 
Ambit rts I 74333 
Amcarts 2200 
Am mer i 10000 
Amtr rts o 14200 
Amtrttci 21200 
Amtrtticl 1000 
Am vol i 50500 
Am vicn r I 47000 
Amtrittx 32500 
Amtroll i 3000 
Amhowk 4000 
Amir mint i 4500 
Amstar I 24500 
Anchor I 10000 
Andourtx 11200 
Andront rs I 2375 
Anglo cdn 7000 
Anglo Bom 2450 
Anscobei 14500 
Aptx tngv 3000 
Appiitdtni 5000 
Arobtsqui 500 
Arbor rts 23000 
Archdtvl 4000 
Argtnttx i 132753 
Argodtv 7000 
Aricono i 41530 
Arivocosll 20000 
Ari2onosvr 5500 
Ark tav i 3000 
Ark la ttx I 15100 
Arn>tna I 4100 
Arnf>or Ov I 2200 
Arthwrion I 20500 
Artinartsi 3000 
Ashcroft rs I 4000 
Asitkartsi 2100 
Asptn grv I 1000 
Athtnagli 4000 
Auckiondl 15000 
Aurtx rts I 3100 
AvtlonchtI 1000 
Avino mns 500 
Avinowa 10000 
Aviva I 1000 
Aviva wa i 11000 
Awtsomt I 1500 
Axiom intl 1000 
Avtrok 5000 
BCrts 22515 
eCTtI 545 
Bodtntxi 114075 
Bohartsl 7200 
Boicoind 400 
Banbury 1000 
Boncortsi 1930 
BonkBC 7947

%m Nnii O.

33 33 32 —2
35 35 35
« 45 49 + 3
70 45 70
70 45 45 —5
N 71 71 ♦ 7
30 30 30
40 50 54
11 5 10
30 39 30
30 30 30

175 175 175 —1
30 35 30
19 17 1t *7

154 105 107 -20
75 47 53
31 31 31

105 105 105
34 35 34
14 14 14
35 25 25
S3 S3 S3

517% 17% 17% -f Vb
20 » 30 -3
19 19 19
20 20 20
30 30 30 -3

150 145 145 —5
49 43 43 —7
31 31 31 —4
35 35 35 43

7 7 7 4l
30 30 30
33 37 27 -5
99 75 « —7
52 53 52
11 11 11 4l

350 345 350 45
170 175 171 —2
415 405 405

37 33 37 44
7 4 4 4l

40 25 40 4 17
IM IM IN 4 10

10 10 10
44 4S 45
95 90 90 -5
79 75 79 44
33 33 33 42
30 30 30
45 45 45 -1
99 99 99
« 34 36
13 13 13

lis IM IN -13
25 3S 25

145 131 145 4 15
7 7 7

375 3IS 345 470
IM 9S IM 4 10
140 133 140
105 1QS 105
M 77 77 -•
10 10 10
M 75 77 -4

175 170 170 —5
21 31 21
45 40 40
30 30 20
24 3S 25 -5
40 40 40
70 70 70
75 4S 75
15 15 15
43 43 43
35 3S 35

220 230 220 —5
37 27 27
43 43 43 43

3 3 2
25 35 25

2M 3M 2M -10
3 3 3 —1

225 230 221 43
524% 25% M% ♦ % 
45 35 35

145 140 140 
57% 7% 7%~V% 
32 32 32

475 455 475 
55W 5% 5%

5500
1000
2500

10000
500saooo

4100
3500

BankitrttI 5000 
Bar rts 2400 
Baroquti 39533 
Bart rts 1000 
Bathurst N z300 
BDCIndI aOOO 
Btaufitldi 24500 
Btoverrts 3000 
Btikin 400 
BtlIMolvb 5000 
Btllobonl 2000 
Btimont 2700 
Btimorol 4000 
Btntisvrsi 1000 
Btrglynl 1500 
BtrItrtsI 
Btrmd rs 
BtrmshI 
Btvtriv I 
Big ben I 
Bighrn I 
Bishop mn 
Bitte devi 
Bikdiamnd 2000 
Bloc pearl I 2400 
BIk swan I 4000 
BIkthdrI 10000 
Biuediamü 3000 
Blueridgei 500 
Boiser I 25500 
Bondelirsl 5000 
Bonus pete 11000 
Borkn ind 110000 
BouldrI 1433M 
Bowes Iv i 9000 
Broceres 2400 
Brodnr rs I 2500 
Brama i 45500 
Bros d or 
Breokwtr 
Brent res 
Breseoi 
Brewmstri 9700 
Brlconwo 12000 
Bricon Res 11500 
Brigodel 1000 
Brtpocl 5000 
BRO resi 
Brower i 
Buena ex|
Bullet gri 
Bunvorol 
Burllngtn 1 
Butée Intl i 
Buttr I

C D

900
1500
5390

24500

22000
10000
5000
2500
4500
2000
5500

170 150 
125 120

345 335 
51 51

215 200 
50 50
35 30

125 125 
60 40
19 19

130 115

200 131 
22 20

205 205 
$4% 4% 
45 43

105 95
117 100

214 211 
50 45

145 145 
10 10

45 44 
105 4 5

214 4l 
49 4 7

CIStech 9300 
CTexpinda 1500 
Coara vent 11000 
Coche d or i 4000 
Coctusl 13000 
Coctuswi 5000 
Col denver {5700 
Coloverosl SOOO 
Colientel SOSOO 
Catif silver 200 
Collexentl 1900 
Coinor ret 4000 
Colypsodv 25000 
Corn net I 4900 
Can Ex res 1300 
Can tel cm 13500 
Conamerol 0002 
Canbec 334500 
Candoldvi 3000 
Canecores 5300 
Confie! 3000 
Conlon inv 2l 
Conon ml I 4200 
Conreos I 7500 
Constotl 3II00 
Conuck rs 119900 
CoperesI 5500 
Copellorsl 0500 
Copllonol 5500 
Copconsi 3500 
Corepntl 
Corlnol 
Corlsoni 
Corpntrlki 500 
Correral 33000 
Coso grnd i 500

S5Vi 5%
21 21

140 150
i 4

225 225
40 40

215 270
Il 11

5% 4 %
21

43 4 3 
57 4 3

245 225 
10 10 

225 225 
SS% 5Vb 
40 31
54 43

250 240 2

225 -20 
10

9500
5500
4500

FONDS COMMUNS 
DE PLACEMENTS

10.41
MM

MiMBBRS 
Aetiio*MMtaiid 
Am Blue Chip 10.05 
Cd Blue Chip 10.05 
Dividend 10.07 
Fix inc 10.34 
MMF 1.44 tO. 
Resource Con 10 

AOF Ortoo 
Amtr Grwth 4.13 
Cdn Gos Eov 7.21 
CdnStcGrlh 7.74 
xdCdn Trustd 4.45 
Corp Inv 1U1 
Corp Inv Stfc 7.09 
Grttn Lint 5.01
Gneth Eqtv -----
HiTech 9.57 
JOPOn 11.32
MMF 1.54 10.1 
Optn Eqty 4.44 
Wd Inc 
Sptclol 

AMti COPtt MOHIf. 
vnConodion 5.11 
ynOlvMtnd 5.05 
yninotmt 5.10 
yninftrnotl 5.11 
vnMnyFdt.015.01 

nAMtc Inv. 4J0 
BttHo TrgwiBlty 
Cdo Cum 14.35 
intemlt 19.49 
MnyFdl.2a 1.00 
FM. Income 11.15 
PM. RtOtS 12.44 
Tourvs 5A4 

CotvM BPtItcO 
CIF 7.72
Amtrtoon 4.14 
OlvMend 10.74 
Orowm 2.14 
Inoomt 1.34 

VoCoii Frml 
Ctoim Ortop 
Compound 13A0 
OtvMgnd 1441 
t4ot. Rttets SJ1 
RtvonutOth 3.94 
Ufitvtgl 7JI 

CGP Group 
ln9onip9n*1 9.34 
Fund 4010 7.31
Vtnturt Fnd 4.21 

OmM Group 
OoMB fotv U7 
vOMpti Mtpt $.19 

CundM Group 
yltcurtfv 13.31 
Votug^ 1131 

^tvPUtpOc ^Iroup 
vnOvAm Cdn 10.01 
vnOvAm US 7.37 
ynOvCdnPd llH 
ynO.DMdnd MS 
yflOÿOrdOpM447 
ynOv. inoumg Ml 
ynPriMef J7

1149
7.11

Growth 13.15 OlvtrslW 25 11.71
Incomt 4.14 Dlvtrsltd 40 il«
Intarn'tl 14.55 OlvtrsItaSS 12.15
MMF 7.» 10.M Equlfund 12.14
vMortgogt 10.27 tOorom Cmv 1141
Viking 14.19 Ont. ToodHrs Or.
f P Mm .1.93 1.00 ynAggrv 31.74
PwturtFwitf SRortt vnOivtrsifd 39.39
nFoodFund 5.51 ynFIxd 1.90 lO.N
nGoldtnFund 4.M vnMtgt 21.31
nLIftFund 5.33 Priftclpti Group
nSIlvtrFund 4.71 vBond 3.02
nTochnoFund $.17 vCdn MutI SM
nVoluoFund 5.11 yCollfctIvt 17.41

Olifcil StrotttT vEqtv US i.n
yCorp Shorts 10.99 yGrowth 7.4S
yTrust umts 11.01 yVonturo 9.3S

OMfMty Trust Or vWorU inc 7.29
yninv Eqtv 21.S0 Prudowtlol Group
vninv liKomt 4.43 Growth 9.52
ynMorfgogt 1043 ifKomo S.30

QmtOIm Org$*g PtUffi Hlttl Sd 11.41
Conodn 4.77 ynRgpl Otti 11.11
ComgTrtnd 10.44 yRMCMB'fl4.«
Enttrprist 1.43 Rovfupd Group
4rth Fnd 22.27 nEqulty 17.12
North Amtr 7.15 nBortd Fund 5.11
Pfd. DIv 1.51 9JI StarthM Group
vSTAMyl.OI 10.14 Eqtv 4M
World Eqtv 7.44 vMtao S.M

HUMI OR. TimplotM Group
nHumt Fund 11.30 Ttmp Gth 1S.«
nHumt RRSP10.71 Ttmp Cdn S.1S

Huportal Grgqg TrtiMcIi OrtM
vMtOi 10.10 Trlmork 1V05
vRoolltyGth 10.» Trimort c*i

iRvtftars Group ynWpNukio 4S.72
yBond 4.35 NONMiMOERt
vDIvMtnd 9.23 UPANMIiro . .1»
vGth 0.90 initaruo Group
vindtxd Stk 5.» vHypo 10.51
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TABLEAU
DE BORD

Vwltfon
Molt annMil*

pièeé. •n%
EMPLOIS, REVENUS

Gains moyens hebdomadaires ($)..... août 419.58 420.00 3.47
Revenu du travail (millions $)............. août 21,034.9 21,265.6 6.86
Personnes occupées (en millions)..... oct. 11.47 11.47 2.89
Chômeurs.......................... oct. 1,200,000 1,183,000 -8.05

INVENTAIRES
Grands magasins (millions $).............
Appartenant aux

sept 3,392.8 3,481.8 2.08

fabricants (millions $).......................... sept 34,072.5 34,110.5 3.71
Nouvelles commandes (millions $)..... sept 20,560.4 20,236.0 9.89
Commandes en carnet (millions $)..... sept 22,565.5 22,775.5 3.15

PRIX
Prix à la consommation (1981 = 100). 
Indice des prix

oct. 128.4 128.0 4.22

des maisons neuves (1981 = 100)...... sept 96.9 96.4 2.22
Indice des prix des
matières brutes (1977 = 100).............
sans charbon, pétrole

216.3 216.5 1.36sept

Brut gaz naturel..................................
Prix de vente

sept 152.5 152.8 -2.56

dans l'industrie (1971 = 100)............. sept 319.5 319.0 2.31

Cumulatif
BATIMENT ET TRAVAUX PUBLICS

Permis de bâtir (million $)...................
Mises en chantier dans

août 1,749.6 12,267.5 20.22

les centres urbains (unités)................ sept 13,265 99,043 17.11
ÉNERGIE ...

Production de charbon
(milliers de tonnes métriques)............ août 4,573 40,528 9.97
Production d'électricité (TW/h).........
Production de gaz

août 34.5 292.7 4.66

(millions de mètres cubes)..................
Raffinage du pétrole

jull 7,338.8 62,814.5 8.58

(millions de mètres cubes).................. août 7.9 56.6 -4.78
COMMERCE EXTtRIEUm

Exportations, base
balance des paiements (Millions $).....
Importations, base

sept 10,488 88,310 6.68

balance des paiements (millions $)..... sept -8,411 -75,861 10.47
PRODUCTION ■'..* /

Chargements ferroviaires 
(millions de tonnes)............................. sept 21.4 194.6 -1.13
Acier (lingots — milliers
de tonnes métriques).......................... août 1,166.6 9,561.6 -2.72

VENTES
Ventes des grands
magasins (millions $).......................... sept 964.8 7,828.9 4.98
Livraisons des fabricants (millions $)... sept 20,770.4 179,432.0 6.69
Ventes de véhicules

automobiles neufs (millions $) sept 1,454.7 14,856.2 25.61
Ventes au détail (millions $) sept 10,305.9 92,223.7 10.29

Les statistiques sont représentées en dollars courants et ne sont pas dé~
saisonnalisées.
Source; Statistique Canada. •
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OBLIGATIONS
TORONTO (PC) - Les 

cours étaient en baisse et 
l’activié soutenue, hier dans 
le marché canadien des 
obligations.

Le court terme a baissé 
de 10 cents. Le moyen 
terme, les titres des provin­
ces et des sociétés, ont cédé 
un huitième de point. Le 
long terme était inchangé.

L’argent au jour le jour 
commandait un intérêt de 
neuf pour cent.

BENEFICES
Royal Bank of Canada, 

ex. clos 31 oct. : 1985, $488 
millions ou $4.28; 1984, $450 
millions ou $4.25.

ITT Canada Ltd, neuf 
mois clos 30 sept.: 1985, 
$18.3 millions ou $1.85; 1984, 
$14.7 miUions ou $2.50.

L’ARGENT

MERCURIALE
MONTREAL (PC) - 

Voici les prix de gros des lé­
gumes fournis aux détail­
lants de la région de Mont­
réal par le ministère de l’A­
griculture du Québec.

Betteraves: $3.95 à $4.50 
pour 12 pqts de 2 Ib.

Betteraves: $3.35 à $3.50 
le sac de 25 Ib.

Carottes: $8.50 à $9.05 
24x2 Ib ou 10x5 Ib.

Carottes (mini) : $7.50 à 
$9.75 les 20 paquets de 12 on­
ces.

Choux chinois $9.50 la 
caisse de 12 unités.

Choux de Bruxelles: $8.00 
à $9.05 la caisse de 9 tiges; 
$4.25 à $6.50 la caisse de

CEREALES
WINNIPEG (PC) - Les 

oléagineux se sont appré­
ciés tandis que les cours 
des grains fourragers 
étaient généralement en re­
cul, hier au marché de Win­
nipeg. Les échanges ont 
porté sur 195,000 tonnes de 
denrées.

Le colza a gagné 50 cents 
à $1.80 pour clôturer à 
$316.90 dans le terme de 
janvier.

Le Un a enregistré un 
gain de $4.50 à $5.30 pour fi­
nir la séance à $299.70 en 
décembre.

L’orge de Thunder Bay a 
terminé stationnaire et en 
recul de 50 cents, avec dé­
cembre à $107.00.

L’avoine était stable et 
en hausse de 30 cents, dé­
cembre à $101.90.

Le blé a cédé 20 à 50 
cents, terminant la journée 
à $125.10 en décembre.

Le seigle a monté de 60 
cents à $2 et le contrat pour 
livraison décembre mar­
quait $125.00.

12x10 oz; $9.90 à $10.35 la 
caisse de 25 Ib.

Choux de Savoie: $8.50 à 
$10.00 la caisse de 12 unit^.

Choux rouges: $5.50 à 
$7.40 les 12 unités.

Choux verts: $5.25 à $5.50 
les 14 à 16 unités

Endives: $6.50 à $7.00la 
caisse de 5 Ib.

Epinards: $9.00 à $9.80 
pour 12 paquets de 10 onces.

Laitue Boston (serre): 
$7.75 à $8.75 pour 12 unités.

Laitue chinoise: $9.25 à 
$11.50 pour 12 unités.

Oignons à bouillir: $0.80 à 
$1.20 le 10 Ib.

Oignons jaunes: moyens, 
$5.00 à $5.25 le sac de 50 Ib ; 
$5.70 à $6.00 pour 24 sacs dé 
2 Ib ou 10 sacs de 5 Ib.

Oignons rouges: $8.00 à 
$9.25 12x21b.

Panais: $4.75 à $6.0012x1 
Ib.

Poireaux : $4.50 à $5.75 la 
botte de 12 unités; $11.00 la 
boite de 12x3 (36) unitfe.

Babioles: $7.50 à $9.50 le 
sac de 25 Ib.

Rutabaga: moyen, $4.75 à 
$6.00 les 50 Ib.

BESTIAUX
MONTREAL (PC) - Les 

arrivages au marché aux 
bestiaux de Montréal mardi 
comprenaient 191 bovins et 
207 veaux.

Les prix s’établissaient 
ainsi:

Génisses, commercial; 
$52.55-65.

Vaches: D1,D2:; D3; 
$48.50-53.25; D5; $44.75-48.25.

Taureaux; $51.75-58.50.
Veaux de choix et bons 

animaux; $85-101, certaines 
ventes atteignant $119; 
moyensett communs: $50- 
84.

Bons veaux de remplace­
ment: $85-114; moyens et 
communs; $70-83.

DEVISES
Voici les taux des devises étrangères tels que four­

nis hier matin par la Banque Nationale. Les cotes sont 
en monnaie canadienne et varient d’une banque à 
l’autre.
Afrique du Sud
Afrique franco
Allemagne-Ouest
Antilles Angl.
Australie
Autriche
Bahamas
Belgique
Danemark
Espagne
États-Unis
Finlande
France
Grèce
Hollande
Hong Kong
Inde
Israël
Italie
Jamaïque
Japon
Liban
Mexique
Norvège
Nouv.^élanda
Portugal
riuyaume-Unl
Suède
Suiese
Vènézuela

Rend
Franc CFA
Mark
Dollar
Dollar
Schilling
Dollar
Franc
Couronne
Peseta
Dollar
Mark
Franc
Drachme
Florin
Dollar
Roupie
Sheqels
Lire
Dollar
Yen
Livre
Peso
Couronna
Dollar
Escudo
Sterling
Couronne
Franc
Bolivar

0.5057
0.003600
0.5468
0.5162
0.9425
0.07819
1.3911
0.02702
0.1518
0.008906
1.3911
0.2537
0.1800
0.009274
0.4877
0.1783
0.1154
0.000936
0.000807
0.2650
0.006796
0.07815
0.003051
0.1824
0.7874
0.008749
2.0554
0.1810
0.6684
0.09615
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LE DEVOIR ECONOMICLUE
Administrateur de l'Agence spatiale américaine depuis 1981

Beggs projette de quitter la direction de la NASA le 
temps de se défendre contre une inculpation de fraude
HERVÉ GUILBAUD
de l'Agence France-Presse

WASHINGTON (AFP) - M. Ja­
mes Beggs, l’administrateur de l’A­
gence spatiale américaine, devrait 
rester à son poste en dépit de l’incul­
pation de fraude financière dont il 
est l’objet depuis lundi, estimait-on, 
mardi, dans les milieux proches de la 
NASA.

Le nom de M. Beggs, vice-prési­
dent de General Dynamics avant de 
présider aux destinées de la NASA à 
partir de juillet 1981, est définitive­
ment associé à la navette spatiale, 
un programme qui, en 24 missions, a 
amplement démontré son succès. En 
l’absence d’une réaction officielle de 
la NASA, les spécialistes tenaient 
pour improbable une démission de 
M. Beggs, qui a proclamé son inno­
cence avec la plus grande vigueur, 
lundi soir.

Le canon anti-aérien Divad
M. Be^s, 59 ans, est, avec trois au­

tres anciens ou actuels cadres supé­
rieurs de General Dynamics, accusé 
par le ministère de la Justice de s’ê­
tre livré à des malversations finan­
cières. General Dynamics, troisième 
fournisseur du Pentagone en 1984 
avec près de $ 6 milliards de contrats 
militaires, est également inculpée.

Les faits remontent à la période 
allant du 1er janvier 1978 au 31 août 
1981. Les quatre hommes sont ac­
cusés d’avoir illégalement facturé un 
total de $ 7.5 millions au gouverne­
ment américain pour réduire les per­
tes enregistrées par General Dy­
namics sur la production du canon 
anti-aérien Divad, que l’armée de 
terre américaine avait envisagé d’a­
cheter.

Avec la société Ford Aerospace, 
qui fut finalement choisie. General

Photo CP

M. James Beggs, administrateur de la NASA (à gauche), en compagnie 
du ministre canadien de la Science et de la Technologie, M. Torn Sid- 
don

Dynamics avait été chargée par le 
ministère de la Défense de réaliser 
un prototype de ce système d’arme.

En août de cette année, cepen­
dant, l’armée américaine devait re­
noncer à poursuivre le programme, 
estimant que les résultats étaient 
très inférieurs à ceux escomptés.

J’ai confiance dans le fait que je 
serai lavé de tout soupçon lorsque 
tous les faits auront été exposés, a 
déclaré M. Beggs, lundi soir, après 
avoir appris son inculpation.

Se mettre en disponibilité
Une démission de M. Beggs pour­

rait avoir des conséquences néga­
tives à la NASA alors que l’année 
1986 s’annonce comme l’une des plus 
ambitieuses de l’agence spatiale 
américaine, notent les spécialistes. 
Une quinzaine de missions de la na­
vette sont prévues, dont certaines 
très spectaculaires et très attendues

de la communauté scientifique, 
comme le déploiement du télescope 
spatial

L’actuel numéro 2 de la NASA, M. 
William Graham, occupe son poste 
depuis moins d’un mois.

Certains parlementaires améri­
cains, notamment le représentant 
démocrate du New Jersey Robert 
Torricelli, qui appartient a la com­
mission de la science et de la tech­
nologie de la Chambre, ont demandé 
à M. Beggs de quitter, au moins tem­
porairement, son poste.

Il (M. Beggs) peut simplement se 
mettre en disponibilité jusqu’à ce 
que la question soit résolue, a-t-il dit 
lundi soir. M. Beggs est re^nsable 
de près de $ 8 milliards (par anl de 
dépenses fédérales, a-t-u ajoute, et 
quand un homme est inculpé pour 
fraude relative à l’argent des contri­
buables, il lui est difficile de poursui­
vre sa tâche.

M. Beggs est le quatrième haut 
responsable de l’administration Rea­
gan à avoir des difficultés avec la 
justice, après M. Raymond Donovan 
(ex-secretaire du 'Travail), M. Paul 
Thayer (ex-numéro 2 du Pentagone) 
et Mme Rita Lavelle (ex-directrice 
de l’Agence pour la protection de 
l’environnement).

Cette nouvelle affaire ne va en 
tous cas pas améliorer l’image de 
marque de General Dynamics qui a 
déjà eu maille à partir avec le Pen­
tagone dans le passé. Au printemps 
dernier, le secrétaire à la Marine, M. 
John Lehman, avait publiquement 
mis en cause l’intégrité de cette so­
ciété en l’accusant de pratiques com­
merciales cyniques et malhonnêtes.

Les actions de la compagnie à 
Wall Street ont chuté mardi matin de 
plus de 61.50 pour se situer à $ 66.30.

Reagan est sur la défensive 
quant au débat sur le budget

WASHINGTON (AFP) - À 
trois semaines des vacances par­
lementaires de fin d’année, le pré­
sident Ronald Reagan était mardi 
sur la défensive quant au débat 
sur le budget et quant à celui sur 
la réforme fiscale, dont il a pour­
tant fait une priorité de son se­
cond mandat à la Maison Blan­
che.

Rentré la veille d’un séjour de 
repos en Californie après le som­
met de Genève, le président a 
réuni dans la matinée ses alliés 
républicains au Congrès, mais il 
n’a pas été en mesure de leur don­
ner une indication claire sur ses 
intentions quant à la poursuite du 
débat parlementaire sur la ré­
forme fiscale. >

L’opposition démocrate a fait 
adopter par la puissante commis­
sion des voies et moyens de la 
Chambre des représentants un 
projet de réforme qui édulcore le 
projet initial de M. Reagan et éli­
mine notamment de nombreuses 
mesures fiscales favorables aux 
sociétés privées.

Le président a assuré les diri­
geants républicains qu’il souhai­
tait maintenir le débat, mais n’a 
pas apporté son appui à cette nou­
velle version de son projet. En 
l’absence d’un tel appui, l’idée 
d’une profonde réforme fiscale 
chère au président risque, selon 
certains de ses alliés, d’être enter­
rée par la Chambre des représen­
tants, où l’opposition est majori­
taire.

En ce qui concerne le débat 
budgétaire proprement dit, le pré­
sident était également sur la dé­
fensive. II a mis en garde les par­
lementaires républicains contre 
les conséquences que pourrait 
avoir pour les dépenses militaires

le projet de loi Gramm-Rudman 
de réduction du déficit.

« J’ai peur que vous n’obligiez 
nos intérêts de sécurité nationale 
se soumettre à des réductions de 
crédits inacceptables. J’espère 
que vous n’éliminerez pas la sou­
plesse de gestion des ressources 
de sécurité nationale >, a déclaré 
M. Reagan à propos de ce projet, 
auquel il avait dans un premier 
temps apporté son soutien de 
principe.

Le projet de loi, qui a été voté 
dans des versions différentes par 
la Chambre des représentants et 
le Sénat, est actuellement soumis 
à une conférence de conciliation 
bilatérale chargée d’en rédiger le 
texte définitif. Il prévoit de fixer 
chaque année des plafonds pour 
le déficit budgétaire afin de le ra­
mener à zéro dans cinq ans.

La Maison Blanche cherche à 
éviter que ne soit inclus dans le 
texte de loi une clause obligeant 
le président à procéder à des cou­
pes budgétaires égales dans les 
secteurs militaire et non militai­
res du budget pour parvenir aux 
objectifs retenus. Elle tient éga­
lement conserver toute liberté 
pour l’allocation des fonds con­
tenus dans le budget de la dé­
fense.

En signe de bonne volonté, la 
Maison Blanche a d’ores et déjà 
retenu dans sa préparation du 
projet de budget pour l’exercice 
1987 le plafond de $ 144 millions 
pour le déficit contenu dans le 
projet Gramm-Rudman. Le dé­
ficit qui a atteint un record de 
6 212 milliards pour l’exercice 
1986 devrait être pour Tannée en 
cours, commencée le 1er octobre 
dernier, d’environ $ 175 milliards.

La Fed US propose de créer 
des conseils de surveillance pour 
empêcher les faillites bancaires

WASHINGTON (AFP) - Le vice- 
président de la Réserve fédérale a 
proposé mardi au milieu financier 
américain de créer des conseils de 
surveillance destinés à empêcher 
d’éventuelles faillites bancaires aux 
Etats-Unis.

Selon le responsable de la Fed, M. 
Preston Martin, des anciens diri­
geants de banques ou financiers à la 
retraite pourraient participer à ces 
conseils qui étudieraient les activités 
des banques, des institutions d’épar­
gne et de prêt ou autres institutions 
financières.

Ce problème massif demande une 
approche multiple, a souligné M. 
Martin en citant l’accroissement du 
nombre de faillites bancaires aux 
Etats-Unis.

Selon M. Martin, qui est considéré 
comme Tun des successeurs possi­
bles de M. Paul Volcker à la fin de 
son mandat de président de la Fed 
en 1987, un conseil de principes ban­
caires pourrait être créé afin d’éta­
blir des normes. Et pourquoi pas pu­
blier un code de principes moraux, 
a-t-il ajouté au cours d’un forum ban­

caire organisé par TAmerican Enter­
prise Institute.

Les petits déposants doivent être 
protégés à 100 %, a ajouté M. Martin 
en indiquant cependant qu’il n’était 
pas certain que le même niveau de 
protection devait s’appliquer aux im­
portants déposants.

Pour M. Martin, il est nécessaire 
que les banquiers privés recentrent 
leur intérêt à des bénéfices par ac­
tion sur des actifs sains. Selon lui, 
trop d’instituts de crédit se sont in­
téressés à leur croissance plutôt qu’à 
des investissements équilibrés les 
rendant vulnérables à des faillites.

LE DEVOIR VOUS OFFRE 
LA QUALITÉ

POUR INSÉRER UNE ANNONCE SOUS LA 
RUBRIQUE CARRIÈRES ET PROFESSIONS

844-3361

THE SHIPPING CORPORATION 
OF NEW ZEALAND (CANADA) 

LIMinD
Avis est donné par les présentes qu'un divi­
dende trimestriei de 0,5475$ raction a été 
déclaré sur les octions privilégiées rocheta- 
bles, encaissables par anticipation, à divi­
dende cumulatif de 2,19$ série A payable 
le 17 janvier 1966 aux octionrKiires inscrits 
à la clôture des affaires le 17 décembre 

1985.

Le Conseil d’Administration
M. J. Davidga 

Socrétoira odfoint
Toronto, Ontario 
le 4 décembre 1985

DADIQ 389^rur
I ■■ III 249‘ aller simple

Nous avons les meilleurs prix 
sur les billets d’avion 

pour toutes les destinations 
APPELEZ-NOUS

Rép. Dominicaine
No«l 449$ 325$

Vienne 699* 
Bangkok 1150* 

Johannesburg 1300*
APPELEZ-NOUS

La Billetterie
2021 Peel — 282-1022 Permis du Québec

AVIS PUBLICS
Avis est donné que: Claude Landry, 
17430, Bourque, St-Hyacinthe Oué. 
demande à la Commission des 
Transports du Quebec de transierer 
son permis M510863-01, region 06, 
à: FERUE GRAND RANG (1977) 
INC.. 739, Grand Rang, La Presen­
tation, Que. conformement aux arlF 
des 30 et 85 des regies de pratique 
delaCTQ.
Tout intéressé peut y taire opposi­
tion dans les cinq jours qui suivent 
la date de la deuxl^ne parution. 
Parutions; le 4 ddc. et le 5 décembre 
1985
S.P.T.Q. LTÉE.

Avis est donne par ces présentes 
contormément aux dispositions de 
l'article 1S71D du Code Civil de la 
Province de Québec, que le contrat 
de vente et cession exécuté le 11 
juillet 1985 à BANK LEUMI LE-IS- 
RAEL (SWITZERLAND) de toutes les 
creances présentes et tutures, paya­
ble à BQSSE. CHARBONNEAU INC. 
a aie enregistré au Bureau d'Enre- 
gistrement pour la Division d'Enre- 
glstrement de Montréal le 22 novem­
bre 1985 sous le numéro 3655538. 
MENDELSOHN RQSENTZVEIG 
SHACTER, Avocats

Avis est donné que; Carol Grondin, 
3440, Lamothe, St-Louis de Terre- 
bonne, Que. demande à la Commis­
sion des Transports du Québec de 
transférer son permis MS09376-02, 
région 10, à: Zambito Vincenza 
Cammisano, 7880, Garnier, App. 1, 
Montréal, Qué. conformement aux 
articles 30 et 85 des règles de pra­
tique de la CTQ.
T out intéresse peut y faire opposi­
tion dans les cinq jours qui suivent 
la date de la deuxième parution. 
Parutions: les 4 déc. et 5 décembre 
1985
S.P.T.Q. LTÉE.

CANADA
PRQVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

MINISTRE 
DE LA JUSTICE

DANS L'AFFAIRE DE:
MONSIEUR CARa CHRÉTIEN, 
résidant et domicilie au 280 
Charon, app. 6 dans la ville et 
district de Montréal,

Requérant
AVIS

AVIS public est par les présentes 
donné que "JOSEPH, CAROL 
CHRÉTIEN" domicilie au 280 Cha­
ron, dans la ville et district de Mont­
réal, s'adressera au Ministre de la 
Justice afin d'obtenir le changement 
de nom en celui de: "JOSEPH CARL 
DENIS".
MONTRÉAL, ce 28 novembre 1985.

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 

COUR PROVINCIALE 
NO: 50(M)2-04t463B57 
SAM COHEN

Lessor-APPELLANT
VS.

MARGARET COPELEY
Lessee-RESPONOENT 

Prenez avis qu'une copia de l'ins- 
cription en appel de la décision du 4 
novembre 1985 rendu par le régis­
seur du régie du logement est laisse 
à la Gratte de la Cour Provinciale 10 
est St-Antoine, Montréal.
Montréal, le 29 novembre 1985 
LECHTER & SEQAL 
PROCUREURS DE L'APPELANT 
1440 St. Catherine St. Ouest 
Bureau 804 
Montréal H3Q1N6 
(514)866^1

AVIS
TORAM TECHNOLOGY LTD. (pré­
cédemment 643063 Ontario Limited) 
par acte daté le 31 octobre 1985, et 
enregistré le 5 novembre 1985 au 
bureau d'enregistrement de Mont­
réal, sous le numéro 3649473 a 
vendu, cédé et transféré à Société fi­
nancière Internationale Mercantile 
Ltée/lnternational Mercantile Fac­
tors Ltd. tous ses comptes de livres, 
créances, réclamations et demandes 
découlant de toute source, créés 
dans le cours normal des affaires ou 
autrement. SOCIÉTÉ FINANCIÈRE 
INTERNATIONALE MERCANTILE 
LTÉE/INTERNATIONAL MERCAN­
TILE FACTORS LTD.

lemieuN, Roy 
et Associés 
oot fait CD 
choix 
avisé...
1080
Reaver Oali

r

Cette compagnie prestigieuse d'ingénieurs 
Conseils, affiliée au Groupe Dessau, cherchait pour 
ses bureaux un emplacement efficace et central, 
qui serait relié au métro. En emménageant au 
1080 Beaver Hall, Lemieux, Roy & Associés ont 
fait un choix avisé.

FIRST QUEBEC CORPORATION LA CORPORATION PREMIÉRE.OUEBEC

284-9115
A L’AVANT-GARDE DE LA GESTION IMMOBILIÈRE

RECTIFICATIF
Avis est par Iss présentas donné que 
le contrat de vente en date du 7 oc­
tobre 1985 à LA BANQUE TO­
RONTO-DOMINION de toutes dettes, 
présentes ou futures, payables 4 
TRIPROCORP INC. a été enregistré 
au bureau d'enregistrement de la dF 
vision d'enregistrement de Montréal 
le ttieme jour d’octobre 1985, sous 
le numéro 3641573.
Ce 21 léme jour d’octobre 1985.

LA BANQUE TORONTCFDOMINION

DECES
Les «vit d« décès dohnnt 
nous parvtnir avant 18 hauras 
pour publication la landantala

DIONNE, Stéphanie Bru-
nat. — À Montréal, le 1er 
décembre 1985 à l’&ge de 89 
ans, 9 mois, est décédée 
Mme Stéphanie Brunet, 
épouse de Joseph Alexan­
dre Dionne. Outre son 
époux, elle laisse dans le 
deuil son fils Jacques, sa 
fille Madeleine, sa belle- 
fille Jacqueline Saucier, 
son beau-fils Pierre Tousi- 
gnant, ses petits-fils: Jean, 
Gilles, Marc Dionne, ainsi 
que sa belle soeur Ida Bru­
net, et de nombreux neveux 
et nièces. KUe était la mère 
d’Anne-Marie Dionne, dé­
cédée en avril 1980. Les fu­
nérailles auront lieu ven­
dredi le 6 décembre, à 13 
heures. Le convoi partira 
du Salon Alfred Dallaire, 
1111, rue Laurier ouest, 
pour se rendre à l'église 
Ste-Madelelne, où le ser­
vice sera célébré. Et de IA 
au cimetière de COteau du 
I.ac, Cté. Soulange, lieu de 
la sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

AVIS D’ENCAN
En vertue d'un nantlsaament com­
mercial enregistré la 21 juin 1985 
sous le numéro 3602539, district de 
Montréal, en laveur de; Monaiaur RF 
chard Gauthier, noua avons été 
mandata, par ce dernier, a vendre, 
par encan public, en bloc et/ou en 
lots séparés, sur les lieux, les biens 
nantis de: Dame Martina Gauthier, 
taisant altaire sous la raison sociale 
de: INSTITUT D’ESTHÉTIOUE MAR­
TINE ENR., au: 5262 ava. du Parc, 
suite «2. Montréal, lundi, la 9 dé­
cembre 1964 a 10:00 heures. 
CONDITION: 25% comptent; balence 
par chèque cartilié ou comptent, et 
sujet aux conditions annoncées au 
matin de le vente.
LIQUIDATIONS R.C.S. Inc.,
ENCANTEUR
into.: (514) 374-9822

Prenez avis que le requérant, Ber­
trand Rouillard sis au 179 Lan^n, 
St-Odllon, cté Dorchaatar, PO, réi- 
gion 3. détenteur du permis de vrac 
toutsa matières 0-504315-001, a'a- 
dressa S la Commitalon des Trani- 
ports du Québec etin de tranatérer 
ledit permis en lavaur de Transport 
Chabot A Tanguay Inc., lia a 326 
Principale, SteJuetlns, cté Dorches­
ter. PO. région 3, contormament aux 
dispoaitloni de l'article 30 des 
R.P.R.I. de la C.T.O. et demande 
l'application de l’article 85 a l'atfat 
que la décision devienne en vigueur 
immadielsmenl.
Tout inléreeea peut introduire, dent 
les cinq jours qui suivent le dtu- 
xiéma parution, une oppoeition ou 
une Intervention en s'adrtsiani a la 
Commitalon det Traniport du Qut- 
bec, 585 boul Charett sat, Québec, 
PO, 01K7W5.
tare parution; 3 dicambrt 1885 
2ame parution: 4 décembre 1965

AVIS DE LA
PREMIERE ASSEMBLÉE 

Dent l'ellalrt de la laMtt de: 
CLAUDE GERMAIN, conieiller en 
immobilier, demeurant al résidant eu 
2326, ivenue RocKlend, Ville Mont- 
Royal. Québec H3P 2Z1

FtiW
AVIS est per les prtientet donné 
qua CLAUDE GERMAIN a tail uns 
ctitlon la 18e jour de novembre 
1985 et que la première tieembiae 
des créanciers tare tenue le 13e jour 
de déeembra 1986, a 9:30 heurte, tu 
bureau du eéquaetre officiel, Cm- 
plext Guy Ftvratu, 200, boulevard 
Dorchttler (XiteL Beeéelte 00. Tour 
Oueat, chambre 07. déni la ville de 
Montreal, dent le Province de (]ué- 
htc.
Ce 25a jour de novembre 1986.

CLAUDE MOOUm, CA 
. S^

MOOUIN, MENARO, GIflOUX, 
DAOUSTMC.
65 rueSt-CbartetOuetl 
Bureau 101 
Longueuil (Québec)
J4H 3W7
Tél.: (514)679-7020/8768215

PRENEZ AVIS que TRANSPORT 
[ARRIVÉE & BOULAY INC., titulaire 
des permis de camionnage en vrac 
M-50963 001 et 002 pour los régions 
08 et 10. informe la Commission des 
Transports du Québec que Monsieur 
RICHARD BOULAY a cédé toutes 
ses actions à son co-actIonnaire. 
Monsieur JEAN-MARC LARRIVÉE. 
Demande est laite que tous les per­
mis soient maintenus. Toute per­
sonne peut y Introduire une interven­
tion ou opposition dans Iss 5 jours 
de la 2e parution de cet avis en s’a­
dressant à la Commission des 
Transports du Ouébac, 505, Sher­
brooke, est, Montréal, PO.

LOUIS LAVOIE, avocat, 
le parution: 4 décambre 1985 
2e parution; 5 décembre 1985

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL

COUR SUPÉRIEURE 
Chambra da la Familla 

(Divorces)
NO : 500-12-147683852

DAME ROLANDE FRANCiaON.
Requérante

c.
YVES BASILE,

Intimé
ORDRE DE COMPARAITRE 

L’Intimé, YVES BASILE, d'adresse 
Inconnue, est par Iss présentes re­
quis de comparaître dans un délai 
de quarante jours de la dernière pu­
blication. Une copie de la Requête 
en Divorce a été laissée è la Division 
des Divorces 4 son Intention. Prenez 
de plus avis qu'é défaut par vous da 
signifier et de déposer votre Com­
parution ou Contestation dans les 
délais susdits, la Requérante pro­
cédera a obtenir contre vous, par 
défaut, un jugement da divorce ac­
compagné de toute ordonnance ac­
cueillant les mesures accessoires 
qu'elle sollicita contre vous. 
MONTREAL, la 28 novembre 1985.

(S) RONALD CHASSE.
P.A.

LAFOREST, BOYANER, SEPfNWALL
8 LANDRY
6655 COte-das-Nolges
Suite 405
Montréal, Québec
H3S2B4
Tél.: (514) 731-3234

DEMANDE DE PERMIS SPÉCIAL 
AVIS

La partie demanderesse s'adresse à 
la Commission des Transports du 
Québec dans le but d'obtenir le Per­
mis Spécial suivant 
TRANSPORT RESTREINT - LON­
GUE DISTANCE - TERRITOIRE
1. De tous points a tous points dans 
le territoire da la province de Oué- 
bac pour le transport d'engrais chi­
miques, céréales, grains, sous-pro­
duits de grains, moulées et ingré­
dients servant 4 la fabrication de la 
moulée ou 4 la nutrition animale en 
vrac et en sac au moyen de tous 
genres de véhiculas y compris les 
véhicules-citamM.
TRANSPORT RESTREINT - LON­
GUE DISTANCE - ROUTE RES­
TREINTE
2. De la frontière Ouéboc-Ontario 
(tous ports d'antréa) 4 tous points 
dans la province da Québec et re­
tour pour lo transport d'angrals chF 
miquet, céréalet, grains, sous-pro- 
duita de grains, moulées et ingre­
dients aorvant 4 la labrication de 
moulén ou a la nutrition animale, an 
vrac et on mc au moyen da tous 
genres do véhiculas y compris las 
véhiculoo^ltanios.
Points d'origint et destination an 
Ontario: tous points.
TRANSPORT RESTREINT - LON­
GUE DISTANCE - ROUTE RES­
TREINTE
3. Do la trontNre Ouéboc-Euts^Jnls 
(tout porta d'antréa) 4 tout pointa 
dans la provinca da Ouébac at ra- 
tour pour lo transport d'ongraii chF 
miquoa, cartalot, grains, aout-pro- 
dulta do grains, mouléet at Ingrt- 
dlanta aorvant 4 la fabrication 8a 
moulétt ou a la nutrition tnimalo. an 
vrac et on tac au moyen do tous 
ganrot do vthicuitt y compris las 
véhiculw-ctltmes.
Points d'origino ot doatlnatlon aux 
Etatt4Jnls:louspolnli.

La partie dsmandarouo roguiart 
égalomont la CommMon dot Trans­
porta du Québec do décrélsr suivant 
laa diaposllions appllcabloa quo la 
déclilon davienno aiécutoiro à la 
dataoùaMaarartndua.
Tout Intérttaé peut contaatar cotte 
dtmande da permit dépotée t la 
Commitalon daa Transporta du (Xié- 
bac dans lit cinq (S) jouri do la dau- 
xlémo parution dt cat avli an t't- 
drtaaant 4 la C.T.O. tu SOS aat, rua 
Shorbrooka, MontréaL Ouébac. 
tare publictiian: 4 déoambra IMS 
2amo parution: S déoambra 1985 
ISABELLE ROY-EQAN 
Procureur 
3286. rua VM
Montréal. Provkioa de Ouébac 
H3MtH8

Province de Québec. District de 
Terrebonne. COUR PROVIN- 
CIALK No: 700 02-2493 857 BKLL 
CANADA INC., demanderesse. — 
VS - KAY LAC.IOS. défendeur Le 
19 décembre 1985. à 14 ; 00 heures au 
domicile du défendeur au No 1145 
boul Graham app 6 en la cité de 
Montréal, seront vendus par auto­
rité de Justice, les biens et effets du 
défendeur, saisis en cette cause, 
consistant en ameublement de 
maison. Conditions. ARGKNT 
COMPTANT OU CIIKQUK VISÉ 
GILLKS CLOUTIKR, huissier, 436- 
8282. St-Jérôme, le 2 décembre 1985

Province de Québec, District de 
Terrebonne. COUR PROVIN- 
CIALK, No: 70(M)2 1301-853. PIÈCES 
D'AUTO LKCAVALIER INC., de­
manderesse.-- VS — ANDRÉ LA- 
VIGNE, défendeur 1^17 décembre 
1985, à 14:00heures à la place d’af­
faires du défendeur au No €9, rue 
Ivegrand, en la cité de I^aval des Ra­
pides . seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets du défen­
deur, saisis en cette cause, consis­
tant en : 1 filière 2 tiroirs, 1 filière 4 
tiroirs, 1 filière 1 porte, 1 dispenseur 
d’eau, 1 aspirateur Filter Queen, etc. 
Conditions: ARGKNT COMPTANT 
OU CHÈQUE VISÉ. GILLES 
CLOUTIKR. huissier,436-8282 St- 
Jérôme, le 29 novembre 1985

Province de Québec, District de 
Terrebonne. COUR PROVIN­
CIALE No 700-27 0n579-842. LE 
PKRC EPTEU R D ES AMEND ES. 
demandeur, - VS - JOHNNY 
MOUDAKIS,défendeur Le 17dé­
cembre 1985, à 15:30 heures au do­
micile du défendeur au No 1990, rue 
Barbe, en la cité de Chomedey, I.a- 
vaL. seront vendus par autoritéde 
Justice, les biens et effets du défen­
deur, saisis en cette cause, consis­
tant en: 1 automobile Ford Mustang 
1978, séné 8F02Z00494. licence Q('86 
RRK 323. Conditions: ARGKNT 
COMPTANT OU CHÈQUE VISÉ. 
MAURICE SIMARD, huissier, 663 
7377 ou (819) 326-7707. Montréal, le 4 
décembre 1985

Province de Québec. District de 
Montréal. COUR PROVINCIALE 
No: 540-27-001000-858. JOCELYNE 
GUENKT, percepteur des amendes, 
demanderesse, — VS — RAYMOND 
CANUEL, défendeur. Le 19décem­
bre 1985. à 10 heures au domicile du 
défendeur au No 42 rue tklimbourg. 
en la cité de Vimont, Laval, seront 
vendus par autorité de J ustice, les 
biens et effets du défendeur, saisis 
en cette cause, consistant en : 1 cau­
seuse style canadien, divers fau­
teuils. chaise berçante, table à café, 
lélécouleur20po.Conditions: AR­
GKNT COM PT A N T OU C H ÉQU E 
VISÉ. MAURICE SIMARD, huis 
sier, 663-7377 ou (819) 326-7707. Mont­
réal, le 4 décembre 1985.

Province de Québec. District de 
Montréal,COUR PROVINCIALE. 
No: 500^02-030677-855. CRÉATIONS 
LU-DKN INC., demanderesse. — VS 
-JEANNINE ALARIE. défende­
resse l^e 18 décembre IMS. à 16 heu­
res au domicile de la défenderesse 
au No 13,665 rue Grignon, en la cité 
de Sl-Janvier. seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et ef­
fets de la défenderesse, saists en 
cette cause, consistant en: I ensem­
ble de salle à dîner (colonial), 1 hor­
loge, sofa, fauteuils, t.v. couleur, 
etc., laveuse et sécheuse Vlking 
Conditions ARGKNTCOMPTANT 
OU CHÉQUKVISÉ. MAURICESI- 
MARD, huissier, 663-7377 ou (819) 
326-7707. Montréal, le 4 décembre 
1985.

PRENEZ AVIS que Mode Joseph 
Moussa Tadros. domiciliée au 148 
Deguire, Saint-Laurent, s'adressera 
au ministre de la Justice afin d'ob­
tenir un certificat lui permettant de 
changer son nom en celui deJtOOA 
JOSEPH MOUSSA 80ULOS 
DESCOTEAUX. JARRY ET HÉBERT 
Procureurs de la requérante 

790 boulevard Laurenben 
Bureau 202
Saint-Laurent (Québec)
H4M 2M6

AVIS EST DONNÉ que les actionnai- 
res de LKP PUBLICITE LIMITÉE / 
LKP ADVERTISING LIMITED. 4 une 
tstambiee spéclele dûment convo­
quée a catte tm. ont adopte une ré­
solution spéciale visant la liquidation 
et la dissolution volontaires de la so­
ciété salon las dispositions da la Loi 
sur Iss sociétés commerciales cs- 
nadlannss tt qu'un Certllicit d'in­
tention da dissolution i été délivre 4 
la locléta an date du 7 novembre 
1985
SI vous avez quelque réclamation 
qua ca toit contra la sociatt. preuve 
dt callt-cl devra être déposée au­
près de la société dans Iss deux 
mots suivant la data du présent avis, 
après quoi las actifs de la soettté se­
ront dittribués aux actionnaires 
compta tenu des raclamitlons dont 
avis aura ait praalabtamtnt reçu. 
MONTREAL, ce 1 Se tour de novem­
bre 1985.
Lee procureurs de la socttit. 
LENQVARI. BRAMAN. TRUOEL 
t. Piece Vint Mtne 
Suite 2707 
Montréal. (XiéOec 
H3B4G4

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 

COUR SUPÉRIEURE 
NO. 500-05-007291-857 
LA BANQUE D'ÉPARGNE DE LA 
CITÉ ET DU DISTRICT DE MONT-' 
RÉAL,

Partie demanderesse
—US-

CONSTRUCTION MARISHAR INC., 
Partie défenderesse 

—et—
REGISTRATEUR DE TERREBONNE.

Mis en cause 
La défenderesse, Construction Ma- 
rishar Inc., d'adresse Inconnue est 
par la présente requise de comparaî­

tre dans un délai de trente jours è 
compter de la présente inaartion.
Une copie du bref d'assignation, dé­
claration et avis selon l'art. 119a 
C P C. a été laissée 4 la Direction gé­
nérale des Greffes au Palais de Jus­
tice de Montréal à son intention. 
Faute par le défenderesse de com­
paraître dans de délai, Statuer sur la 
demande. Prononcer jugement par 
délaut avec les mêmes conséquen­
ces juridiques qu'à la suite d'un dé­
bat contradictoire.
Montréal, ce 29 novembre 1965.

Dominique Di Bernardo 
Protonotaire adjoint 

Me Lucien Lachapelle 
5971 rue St-Huberi 
Montréal.

la fierté a une ville

I I • I I i l -
SECRÉTARIAT MUNICIPAL

AVIS PUBLIC

1er AVIS
Article 36a
AVIS en vertu des dispositions de l'article 36a de la Charte de la Ville de Mont­
real

A sa seance du 20 novembre 1985, le Comité executif a approuvé la descnption 
des voies publiques suivantes, afin que la Ville en devienne propnélaire en vertu 
des dispositions de l'article 36a de sa Charte

"l'avenue Court (sans designation cadastrale) el de l'Allée Isaac 
(sans designalion cadastrale), situées au nord-est de la rue Saml-Ui- 
bain et au npid-ouesl de la rue Viger et laisani partie du cadastre de 
la Cite de Montreal (quartier Saint-Laurent) et montrées comme ar­
ticle 3 sur le plan U-60 Sainl'Laurent et comme ariiclas 11 al 13 sur le 
plan U-63 Saint-Laurent "

Le droit à une indemnité eu égard i ces acquisitions doit être exercé par re­
quête devant le tribunal d'expiopriabon dans l'année qui suit la trnsieme publi­
cation du présent avis

Cet avis est le premier que la Ville est tenue de publier

Règlement 6833
AVIS PUBLIC est par les présentes donné que le Conseil municipal, à son as­
semblée du 28 octobre 1985. séance du 30 octobre 1985. a adopté le réglement 
suivant

Reglement 6833 autonsant un emprunt de 43 534 620.281 pour dépenses capi- 
lales

Ce règlement a reçu l'avis de la Communauté urbaine de Montréal, le 14 novem­
bre 1985. et a été approuvé par le ministre des Affaires munxnpales le 19 novem­
bre 1985

Article 36b
AVIS en vertu des dispositions de l'article 36b de la Charte de la Ville de Mont­
real

La Ville désire se libérer des restnebons qui affecleni son litre dans l'usage futur 
des lots numéros 5627 (rue). 8629 (rus). 56153 (rue) el 56161 (rue) du cedes- 
tie de la Paroisse de RmieKles-Praines
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DES LOTS 58*27(RUE), 
S8-29(RUE).58-I53(RUE) 

ET 58-l6l(RUE).
PAROISSE DE 

RIVIÈRE-DES-PRAIRIES

Les cédants desdits terrains ou leurs ayants droil ou suocestaurs. prétendant 
avoir droit t quelque indemnité, devront exercer leur recours devint le tnbunel 
compétent dans les douze (t 2) mois du présenl avis. 4 déteul de quoi, la Ville 
sera libérée

Mauric* Bnmal 
QrafflardtIa VIII*

HÔM d* Vill*,
Montréal, l« 4 décambra 1985.



18 Le Devoir, mercredi 4 décembre 1985

LE DEVOIR ECONOMIQUE
OPTIONS
Suite de le page 1S

Op
Dim •n

Option Hois Pni Offrt Dmi Tram cir
L Mnr De 2$ P 5 20 120 15
L Mnr De 2m $84% $84% $84% 14
L Mnr De 2mp 1 25 45 24
L Mnr De 30 P 1 10 10 1*8
L Mnr De 32V%P S 25 50 185
L Mnr De sm 20 35 *0 87*
L AAnr De amp 150 175 150 89
L Mnr Dc 40 P390 440 310 4

M N
MItfl Mr 8 150 155 140 123
Mitai Mr 8 P 20 30 20 1*5
Mitai Mr 8 P 55 70 85 in
Mitai Mr 10 50 55 SO 1310
Mitai Mr 10 P 100 120 100 133
Mitai Mr 12V% IS 25 30 284
Mitai Mr 12V%P 330 355
Mitai Jn 8 180 $2 170 55
Mitai Jn 0 P 35 SO 80 50
Mitai Jn 8 130 150 130 131
Mitai Jn 8 P 75 85 75 *5
Mitai Jn 10 80 85 80 249
Mitai Jn 10 P no 135 175 10
Mitai Jn 12V% 35 55 40 40
Mitai Jn 12V%P 330 355
Mitai Dc 7 $2 $2*A 180 120
Mitai Dc 7 P 1 5 é
Mitai Dc 8 100 125 110 1178
Mitai Dc a P 1 10 30 230
Mitai Dc 8 25 30 25 44*
Mitai DC 8 P 25 40 15 234
Mitai DC 10 5 8 5 3877
Mitai DC 12V% 1 10 10 125
Mitai Dc 12V%P 335 3*0 $24*
Moore Pb 22V% $54% $54% $*
Moore Fb 22V%P 1 25
Moore Fb 25 320 3*0 3*0 459
Moore Fb 25 P 5 30 110 27
Moore Fb 27V% 125 1*5 no 187
Moore Fb 27V%P 45 85 75 81
Moore Fb 30 30 50 *5 1*8
Moore Fb 30 P235 2*5 $2 103
AAoore My 22V% $5V3 $* $54* 7
AAoore My 22V%P 5 25
AAoore My 25 340 380 $34* 81
AAoore My 25 P 20 SO 45 10
AAoore My 27V% 1*5 205 185 40
AAoore My 27V%P 80 130 125 14
AAoore My 30 85 80 80 211
AAoore My 30 P 235 285
AAoore Ag 25 3*5 415
AAoore Ag 27V% 215 $2V% $2V% 8
AAoore Ag 30 no 140 no 5
Not Bk Fb 17V%P 10 15 20 103
Not Bk Fb 20 P 10 35 30 123*
Not Bk Fb 22V%P 55 80 *5 112

Oe.. %

Opbon Moii Pni Offrt Om Trant cir
Not Bk Fb 25 25 35
Not Bk My tm SSH S6 1000
Not Bk My 17t^P 15 35
Not Bk My 20 S3 315 S3Vi 593
Not Bk My 20 P 25 50 70 105
Not Bk My 25 50 75
Not Bk My 25 P $2V> t2%
NOt Bk Ao 20 340 355 320 11
Not Bk Ag 20 P 55 75 55 35
Not Bk Ag nV2P 105 130 170 34
Not Bk Ag 25 100 110
Not Bk Ag 25 P 240 205 $2% 3
Nor Tel Jo 52V2 5 10 10 535
Nor Tel Jo 52V2P S4 UVi $9W 14
Nor Tel Jo 55 P SOV^ 19 SlOV^
Nor Tel Ap 42\^ S5 S544 440 91
Nor Tel Ap 42V2P 55 45 95 203
Nor Tel Ap 50 P $4 440 S5W 7
Nor Tel Ap 52V2 60 70 45 434
Nor Tel Ap 529iP 14 S4W $9% 10 
Nor Tel Ap 55 30 40 35 249
Nor Tel Ap 55 P S8W $9 $10V% 5
Nor Tel Jy 42V^ S4 $6% S5 19
Nor Tel Jy 42V^P 00 100 110 112
Nor Tel Jy 45 P 140 100 $214 44
Nor Tel Jy 47V^P 260 285 $3% 225
Noron Fb 12V^ 160 175 245 215
Noron Fb 12V^P 10 35 20 113
Noron Fb 15 P 135 160 145 601
Noron Fb ITVtP 360 $3% $2% 290
Noron Fb 20 1 5 3 50
Noron Fb 20 P S4 $4% 315 
Noron My 12yiP 35 60 50 30
Noron My 17Vî 25 30 30 325
Noron My 17V^P 345 390 380 100
Noron My 20 5 10 30 59
Noron My 20 P S4 $4% SS^A 
Noron Ag 12W 240 245
Noron Ag 12V2P 55 45 60 32
Noron Ag 15 P 160 180 140 15
Noron Ag 17V^ 40 60 40 35
Noron Ag 17WP 370 395
Numoc Fb 10 370 395 $3W 42
Numoc Fb 10 P 5 25 40 30
Numoc Fb 13W 150 175 160 24
Numoc Fb 12ViP 40 45 50 20
Numoc Fb 15 30 55 45 4
Numoc Fb 15 P 140 145 170 5
Numoc Fb 171^ 5 30 50 70
Numoc Fbl7V^P 395 420 480 70
Numoc My 10 395 420
Numoc My 10 P 25 50 55 14
Numoc My 13V^ 195 220 215 20
Numoc My 121^P 70 95 120 20
Numoc My 15 70 95 70 52
Numoc My 15 P150 175
Numoc Ag 10 420 445
Numoc Ag 10 P 40 45
Numoc Ag 15 110 135 105 4
Numoc Ag 15 P170 195
Nvo A Fb 5 150 175 120 132
Nvo A Fb 5 P 1 10 5 59
Nvo A Fb 4 P 1 15 10 185
Nvo A Fb 7 10 15 15 5443
Nvo A Fb 7 P 35 60 100 31

- op
Dem in

Option Moii Prii Offrt Dtm Tram dr
Nvo A My 5 155 1» 145 49
Nvo A My 5 P 1 15
Nvo A My 4 75 90 90 571
Nvo A My 6 P 15 20 20 21
Nvo A Mv 7 20 25 25 5067
Nvo A My 7 P 45 70 45 60
Nvo A Ag 6 P 20 35 30 36
Nvo A Ag 7 P 55 70

OP
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obo 01 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obc 03 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04 
Obd 04

Mr 90 
Mr 90 P 
Jn 90 
Jn 92^2 
Jn 92VïP 
Oc 80 
De 80 P 
De 92Vi 
De 82hP 
De 85 
De 85 P 
De 87Wï 
De t7hP 
De 90 
Oc 90 P 
De 92^2 
Mr102V2 
Mrl02V2P 
Mr105 
MrlOS P 
Mr107\^ 
Mrl07V2P 
MrlIO 
MrltO P 
Mrll2V2 
Mr112V^P 
Jn102V2 
Jnl02V2P 
Jn105 
Jnl05 P 
Jn107h 
Jnl07y2P 
JnlIO 
JnllO P 
Jnl12V^ 
Jnl12V^P 
Ocl02y2 
Dc102y2P 
Oc105 
Oc105 P 
OC107V2 
DC107V2P 
Dcl12<6 
Mr nVi 
Mr 92V2P 
Mr 95 
Mr 95 P 
Mr 97V2 
Mr 97W2P 
MrlOO P 
Mrl02V2 
Mrl02!AP 
Jn 92V2 
Jn 92WP 
Jn 95

S6H S7 S49h 31 
25 50 » 209
$4^ S7W $7V2 94 
$4% S5Vk S5Ui 357 

lOO 125 120 151
S16V^ $17 $17H 

1 5 10 167
$14 $14V^$1114

1 5 1 453
$im$12 SllVk 26 

1 5 1 958
$9V% $9^2 %7Vt 

1 5 I 1290
$4H $7 S6H 87 

1 5 1 1471
$4% $4W 415 136
$7'A $4% 60

1 25
485 $5V$ $5'A 35
35 60

280 305 320 35
110 135 160
150 175 140 20
$2'A $21^
60 85

385 410
$714 $7H $7^ 152 
45 70 85 60

485 $5V$ $5 140
no 135 130 68
320 345 340 40
$2 $2<A 190 68
$2 $2% 205 184

320 345 345 60
no 135 150 40
$4M $5 
$714 $7H $4%

1 5
485 %SVt $5’4 70 

5 51
235 260 $2'4 101 

1 25 15 50
1 20

$8V4 $81^380 
25 SO 90 41
$5% $6A $5^ 72 
40 45 50 47

340 385 420 141
75 100 95 25

160 185 155 5
75 100 105 10

290 315 355 4
$8V$ $8V2 $5*4 4
40 45 50 62
$5'A $4*4 $6H 44

Dim. ^

Option Mom Prti Offre Dtm Trana. dr. 
Obd 04 Jn 95 P 75 100 70 44
Obd 04 Jn fTViP ISO 175 145 37
Obd 04 JnlOO 210 235 260 14
Obd 04 JnlOO P 235 260 235 4
Obd 04 Jn102V^ 115 140 
Obd 04 Jn103WP 340 385 395 4
Obd 04 DC 85 $15V^ $16 $9 1
Obd 04 Dc 85 P 1 5 $2V^ 4
Obd 04 Dc 87Vi $13 $13Vi $9%
Obd 04 Dc 87V^P 1 10 5 30
Obd 04 Dc 90 $101^ $11 $11
Obd 04 DC 90 P 1 to 30 3
Obd 04 DC 921^ $814 SOW $7H 10
Obd 04 Dc 92WP 1 15 I 42
Obd 04 Dc 95 $SH U 490 
Obd04Dc95P1 20 30 38
Obd 04 DC 97W S3Ui $3W 310 22
Obd 04 DC 97WP 3 20 10 44
Obd 04 DclOa 100 125 140 28
Piocer Mr 20 $514 $5% 370 505
Plocer Mr 20 P 5 30 SO 40
Piocer Mr 22W 290 340 270 25
Plocer Mr 22WP 20 45 70 01
Piocer Mr 25 P 100 125 140 43
Plocer Mr 27W 25 40 50 100
Placer Mr 27V2P 260 310 445 10
Plocer Jn 20 $5%i $414
Placer Jn 20 P 25 50 50 2
Placer Jn 23W 335 385 340 30
Plocer Jn 23WP 45 65 155 30
Plocer Jn 25 P 125 150 155 40
Plocer Dc 20 $4% $5*4
Placer Dc 20 P 1 5 25 50
Plocer DC 23WP 1 10 30 171
Plocer Dc 25 20 25 15 900
Plocer Dc 25 P 20 45 85 44
Plocer Dc 27V> I 2 1 214
Placer Dc 27WP 260 310 $2^
Plocer DC 30 1 1 25 23
Placer Dc 30 P $5 SSW
Powr Fb 15 $61% $614 $5H 104
Powr Fb 15 P 5 5 30 100
Povrr Fb 14*4 $5*4 $5H $5% 1248
Powr Fb 1414P 5 10 30 134
Powr Fb 171% 385 $4 380 223
Powr Fb ITWP 10 25 45 50
Powr Fb 221% 30 50 55 117
Powr Fb 221%P 185 210 155 3
Powr Mv 15 $414 $6% 460 1
Powr My IS P IS 25 30 40
Powr My 17V%P 30 55 25 42
Powr My 20 $2 215 235 312
Powr My 22V%P $2 $2*4 50
Powr Ag ITWP SO 45 40 10
Powr Ag 20 245 $2% 315 254
Powr Ag 20 P 95 100 85 20
Powr Ag 221%P 310 235 210 42
Provigo Mr 10 $51% $6
Provigo Mr 10 P 5 IS
Provigo Mr 12V%P 20 25 30 210
Provigo Mr 15 P 45 80 90 112
Provigo Jn 10 $51% $6
Provigo Jn 10 P 5 25 20
Provigo Jn 121% 355 380 $3*4 4
Provigo Jn 121%P 25 50

Option
Provigo
Proviso
Proviso
Proviso

Q S

Dom
Nota Prti Offrt Otm Tram 
Dc 10 $5V% 854%
Dc 10 P 10
DC 12W $3 $3U| $24*
Dc 12V%P 5 15 30

0)
Of
or

25

Rons Jo 7 5 IS 10 114
Rons Jo 7 P 150 175
Rons Ap 7 15 25 15 254
Rons Ap 7 P1S5 180 no 10
Rons Jy 5 115 120 100 **3
Rons Jy 5 P 30 40 35 105
Rons Jy 6 P 70 85 90 19S
Rons Jy 7 30 40 35 21*
Rons Jy 7 p 1*0 185
Roy Bk Jo 27V% $7 *7V% $*H 15*
Roy Bk Ja 27V%P 5 7 5 147
Roy Bk Jo 32V%P 10 30 30 *5
Roy Bk Jo 35 P 110 135 145 30
Roy Bk Jo 37V% 1 25
Roy Bk Ja 37V%P290 340
Roy Bk Ap27V% $7^ $7V% $*V% 8
Roy Bk Ap 2mP 1 20 15 3S
Roy Bk Ap 30 480 $51% $5 743
Roy Bk Ap 30 P 10 30 30 95
Roy Bk AP32V% 2*0 I2H240 807
Roy Bk Ap 35 P 140 1*5 IBS 31
Roy Bk Ap 371% » 55
Roy Bk Ap 37V%P305 3SS
Roy Bk Jy 30 490 $SH3S5 10
Roy Bk Jy 30 P 25 SO 75 28
Roy Bk Jy 32V% $3 $31% 310 194
Roy Bk Jy 32V%P 90 105 80 77
Roy Bk Jy 35 145 150 ISO 209
Roy Bk Jy 35 P 190 210 165 10
Roy Bk Jy 37V% 50 75
Roy Bk Jy 37V%P 315 3*5
Sesrm Jo SO $124% $13V% $11 37
Sosrm Ja 50 P 1 5 25 4*
Sosrm Jo 52V% $104% $104* $8 105
Sosrm Jo 52V%P 1 10 5 120
Sosrm Jo 55 $74% $81% $8 414
Sosrm JO 55 P 5 20 30 350
Sosrm Jo 57V% ISH $SH $*4* *28
Sosrm JO 57\%P 15 30 25 442
Sosrm JO *0 P 55 80 50 *78
Sosrm Jo *2V%P 150 1*5 120 **
Sosrm Jo *5 *5 90 115 4*
Sosrm Jo *5 P $3 335
Sosrm Ap SO $134* $14H 345 105
Sosrm Ap 50 P 10 25 30 72
Sosrm Ap52V% $11\4$nH $54% 2
Sosrm Ap S2V%P 10 25 70 27
Sosrm Ap 55 $9 $81% $94% 2*2
Sosrm Ap 55 P 30 SO 40 4*1
Sosrm Ap 571% $7 $7H $74* 2805
Sosrm Ap *5 P 131% 380 $21% 12
Sosrm Jy 55 $101% $10H $81% 4*
Sosrm Jy 55 P 55 80 ISO 1*2
Sosrm Jy 571% $8 $81%
Sosrm Jy 571%P 100 125 $2 10
Sosrm Jy *0 $* $*1% $44* 23
Sogrm Jy 60 P $2 $2H $2 S3
Sosrm Jy *2V%P 310 $3V% $3 91
Sogrm Jy *5 P370 420

Option 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Shell C 
Spar 
Spar 
Spor 
Spor 
Spot 
Spor 
Spot 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Spor 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A 
Stico A

^ Op 
Dtm tn

Moil Prti Offri Dtm Trant cir
Fb 20 430 460 390 3
Fb 20 P 5 25 40 3
Fb 221% $21% S2%4 220 1749
Fb 25 P 140 145 145 54
Fb 271% 30 45 30 409
Fb 271%P $314 355 360 24
Fb 30 5 20 15 314
Fb 30 P $51% $4 $514
My 20 480 $51% $414 55
My 20 P 15 40
My 221% 285 310 $3 51
Mv 2S P 170 175 220 62
Mv 271%P $31% $314 355 6
Ag 221% 345 395 395 4
Ag 221%P 80 95 105 15
Ag 25 P 185 210
Jo 221%P 10 35
Jo 25 45 70 125 31
Jo 25 P 45 90 100 51
Jo 271% 5 30 SO 121
Jo 271%P $2% 310 210 14
Jo 30 1 25 30 69
Jo 30 P $514 $514 $41%
Jo 321% 1 IS 100 480
JO 331%P $014
Ap 221% 270 320 $414 1
Ap 221%P 35 60 55 20
Ap 25 120 145 175 34
Ap 25 P 100 125 105 28
Ap 271% 40 60 90 178
Ap 27V%P $2% $3 290 17
Ap 30 10 30 100 176
Ap 30 P $5*4 $514 $414 15 
Ap 321% 5 25 12$ 2
Ap 321%P $714 $814 $41%
Jy 221% 320 360
Jv 221%P 45 70
Jy 25 170 19$ 190 33
Jy 25 P 105 130 115 35
Jy 271% 75 100 130 35
Jy 271%P $214 315 230 7
Jy 30 45 70
Jy 30 P $5*4 $514
Fb 171% $51% $5H 445 52
Fb 171%P 1 25
Fb 20 270 $3 $3 344
Fb 20 P 1 30 30 81
Fb 221% 45 75 100 2882
Fb 221%P 20 70 75 190
Fb 25 1 2$ 25 433
Fb25 P $2 $21% 31$ 11
My 171% $514 $514 470 5
Mv 171%P 1 30
Mv 20 280 330 290 730
My 20 P 25 75 30 23
My 221% 100 12$ 100 298
My 221%P 40 110 115 20
My 25 30 SO 55 45
My 25 P 210 260 175 3
Ag 20 295 345
Ag 20 P 15 SO
Ag 221% 145 215 175 104
Ag 221%P 80 130 125 10
Ag 25 75 100 95 80
Ag 25 P 220 240 295 8

. op
^ Dtm tn
Option Moil Prii Offrt Dtm Trant dr
Teck BQ Fb 10 $01% $814
Teck BQ Fb 10 P 5 25
Teck BQ Fb 121%P 5 25 70 100
Teck BQ Fb }7V%P 90 115
Teck BQ My 10 $89% $91%
Teck BQ My 10 P 5 30
Teck BQ My 121%P 20 45
Teck BQ My IS P 55 80
Teck BQ Ag 121% $414 $7
Teck BQ Ag 121%P 45 70
TKk BQ Ag 15 490 $51% 345 IS
Teck BQ Ag IS P 00 105 
Teck BQ Ag ITWP 160 185 
TlX JO130 $129% $13 $119% 11
TlX JO130 P 10 30 15 184
TlX J0135 $71% $8 $71% 42
TlX Ja135 P 45 60 75 140
TlX Fb135 $79% $814 $81% 20
TlX Fb140 445 485 490 42
TlX Fb145 P $414 $514
TlX Oc130 $121% $1214 $119% 47
TlX Oc130 P 5 20 20 345
TlX OC135 $71% $71% $414 251
TlX Dc135 P 6 25 25 510
Total P Jo 15 $61% $7 $414
Total P Jo 15 P 1 10 15 31
Total P Jo 171% $414 $414 $5 89
Total P Jo ITWP 1 25 2$ 58
Total P Jo 20 $2 230 285 1933
Total P Jo 20 P 10 35 40 25
Total P Jo 221% 60 85 95 588
Total P Jo 25 10 35
Total P Jo 25 P $3 $31%
Total P Ap 171% $41% $5 490 38
Total P Ap ITWP 10 35 35 15
Total P Ap 20 $214 $314 320 92
Total PAP20P 40 45 70 32
Total P Ap 221% 130 155 155 25
Total P Ap 221%P 125 150
Total P Ap 25 45 70
Total P Ap25 P 310 360
Total P Jy 20 320 370 370 20
Total P Jy 20 P 60 80
Total P Jy 221% 185 195 $2 74
Total P Jy 221%P ISO 175 145 12
Total P Jy 25 75 100
Total P Jy 25 P 320 370
TrAlt A Fb 221% 415 465
TrAlt A Fb 221%P 1 15
TrAH A Fb 25 190 215 210 80
TrAlt A Fb 25 P 10 35 85 40
TrAlt A Fb 271% 10 25 25 115
TrAlt A Fb 271%P 80 105 125 10
TrAlt A My 221% $414 $414 445
TrAlt A Mv 221%P 10 35
TrAlt A My 25 205 235 $2 5
TrAlt A Mv 25 P 45 70
TrAlt A My 271% 25 50 SO 154
TrAlt A My TTWPllS 140 160 9
TrAlt A Ag 25 220 $21%
TrAlt A Ag 25 P 60 85
TrAlt A Ag 271% 50 60 SO 30
TrAlt A Ag 271%P 145 170
TrC PL Fb 20 295 320 290 150
TrC PL Fb 20 P 20 45 40 60

Option Moil 
TrC PL Fb 
TrC PL Fb 
TrC PL Fb 
TrC PL Fb 
TrC PL Fb 
TrC PL Fb 
TrC PL Fb 
TrC PL Fb 
TrC PL My 
TrC PL Mv 
TrC PL My 
TrC PL My 
TrC PL Mv 
TrC PL Mv 
TrC PL Mv 
TrC PL Mv 
TrC PL Ag 
TrC PL Ag 
TrC PL Ag 
TrC PL Ag 
TrC PL Ag 
TrC PL Ag 
Trion A Fb 
Trion A Fb 
Trion A Fb 
Trion A Fb 
Trion A My 
Trion A Mv 
Trion A My 
Trion A Mv 
Trkm A Ag 
Trkm A Ag 
Trkm A Ag 
T-D Bk Mr 
T-0 Bk Mr 
T-D Bk Mr 
T-D Bk Mr 
T-0 Bk Mr 
T-D Bk Mr 
T-D Bk Mr 
T-D Bk Mr 
T-D Bk Jn 
T-0 Bk Jn 
T-D Bk Jn 
T-D Bk Jn 
T-D Bk Jn 
T-D Bk Jn 
T-D Bk Jn 
T-0 Bk Dc 
T-D Bk Dc 
T-D Bk Dc 
T-D Bk Dc 
T-0 Bk DC 
T-D Bk DC 
T-D Bk Dc 
T-D Bk Dc 
T-D Bk DC

W X

I Prti_Ptfrt 
221% 105 
221%P 95 
25 25
25 P220 
271% 5
271%P44S 
30 1
30 P $71% 
20 315
20 P 40 
221% ISO 
221%P 105 
25 55
25 P240 
271% 20
271%P485 
20 335
20 P 40 
221% 190 
221%P 125 
25 75
25 P245 
219% 155 
2mP 40 
231% 50 
231%P 145 
20 $3
20 P 35 
221% 130 
231%P 125 
20 340
20 P 40 
221%P ISO 
20 470
20 P 1 
221% 235 
221%P 25 
25 45
25 P 80 
271% 5
271%P280 
20 $5
20 P 20 
221% 280 
231%P 35 
25 P 105 
271% 20
271%P290 
171% $7 
ITViP 1 
20 $41%
20 P 1 
221% 205 
25 5
25 P 35 
271%
271%P $214

Dtm tn 
Dtm Tram dr 
130 140 151
105 95 95

SO 40 456
245 $3 61
30 20 246

490 430 10
25 1 420
$71% $51%

340 $314 ISO
45 55 100

175 175 251
120 115 55
80 75 610

245 305 2
45 20 184
$51% $51% 77 

340 
45

210 $2 10
150
100 80 5
290
180 ISO 42
85
75 60 94

170
$3*A29$ 35
60

155 130 12
ISO

$21% 97 
55 48

315
$71% $41% 2
10
$414 $5 211
10 15 156

255 $21% 418
20 20 1378
40 55 245

Wcoost Mr 15 240
Wcoost Mr 15 P 2 
Wcoost Mr 171% 40
Wcoost Mr ITWP 50 
Wcoost Mr 20 5
Wcoost Mr 20 P 260

290 210 
25
45 60
75 140 
15 30

310 390

Option
Wcoost
Wcoost
Wcoost
Wcoost
Wcoost
Wcoost
Wcoost
Wcoost
Wcoost
Wcoost
Wcoost
Wcoost
Wcoost
Wcoost
WIkr R
Wlkr R
WIkr R
Wlkr R
WIkr R
Wlkr R
Wlkr R
Wlkr R
Wlkr R
Wlkr R
Wlkr R
Wlkr R
Wlkr R
Wlkr R
Wlkr R
Wlkr R
Wlkr R
Wlkr R
Wlkr R
XXM
XXM
XXM
XXM
XXM
XXM
XXM
XXM
XXM
XXM

Mott Pni Offrt Dtm 
Jn IS 255 305 
Jn 15 P 5 
Jn 171% 80
Jn 17V%P 60 
Jn 20 10
Jn 20 P24S 
DC 121% 445
Dc 121%P 
DC 15 
DC IS P 
DC 171% 
Dc 171%P 
DC 20 
Dc 20 P 
Mr 271% 
Mr 271%P 
Mr 30

1

30 
105 
85 
35 

315 
$51% 
15

$214 $214 
2 25
5 30

40 60
5 10

$21% $3 
$59% $61% 
10 30

355 380

. op
Dtm tn 
Trant efr 
220 14

90 307

$2 10

35 141
120 106 
20 145
$214 5
$69% 100 
30 9

Mr » P 20 45
Mr 321%P 90 115 
Jn 30 $4 $414
Jn » P 50 75
Jn 321% $214 $21% 
Jn 32V%P 115 140 
Jn 35 105 125
Jn 35 P 280 305 
DC 271% $51% $59%
Dc 271%P 5 10
DC 30 $3 $314
Dc 30 P 1 10
DC 321% 70 75
Dc 321%P 25 40
Dc 35 10 25
Dc 35 P $2 210 
JO130 $714 $814
Ja130 P 5 30
Jal35 $4 $41%
Ja13S P 60 100 
Ja140 125 175
JO140 P $3 $314
Fbl35 
Fb135 
Fb140 
Fb140

$414 247 
15 140

$414 $514 
P 140 240 

180 280 
P340 440

LE DOLLAR 
CANADIEN

TORONTO (PC) - Le 
dollar américain a clôturé 
hier en hausse de 4-25 et co­
tait $1.3905 contre la devise 
canadienne La livre ster­
ling a fini la journée en 
baisse de MO à $2 0650.

Par rapport à la devise 
US, le dollar canadien a 
cédé 2-25 à $0 7192 et le ster- 
hng 1-4 à $1 4850

LES ANNONCES CLASSEES 286-1200
LES ANNONCES CLASSÉES 

DU DEVOIR
Du lundi au vendredi de 8h30 à 16h30 

Pour modifier, annuler ou placer votre 
annonce, téléphonez avant 14h30 pour 

l'édition du lendemain.
Pour placer votre annonce par la poste: 

C.P. 6033, suce. Place d’Armes, Mtl, H2Y 3S6 

NOUS ACCEPTONS
S » K
PAR TÉLÉPHONE
286-1200

■ Ameubtement

Très beau vaisselier de coin, en érable 
pile, (meuble Roxton), 550$ - 276- 
0353 06-12-85

I Animaux

Grand Danois bleu, enregistri, ebms 
de grande quaMi — 271-1762 i 
1-82M443 07-12-85

BERGER-ALLEMAND Chiots, vaccmis. 
tatoués, vermilugés, enregistrés, 
CGC, garantie écrite 2 ans — 1-782- 
3238 09-12-65

CHEVAUX PUR SANG et autres Pour 
agrément ou "trail" Fom de qualdé — 
464-8132 07-12-85

■ AnUqultAa
ENCOIGNURE VITRÉE, detu corps, 
milieu XIXé Prix terme 3,800$ — 338- 
7106 09-12-85

POUR UN RÊVE DE NOËL, dentelles 
anciennes, cauvrs-Ms, ndeaux, etc 
Jour 731-4931. local 249 Soir 739- 
0662 5-12-88

ABSOLUMENT BESOIN, hoitoges anth 
quaa, montrai de poche, et montres- 
braceMi-488-3017 18-12-85

I Antiquité*
LIT ANCIEN QUÉBÉCOIS, boœ. 250$ 
Après 5h 2784499 11-12-85

LA MAISON DE LA SAUE A MANGER 
et du luminaire En cours Chippendale 
12 mex Hepple White 9 mex Jacobin 
8 mex Ouncan Phyle, Victonan 10 
mex La MAISON BERRI. 1929 Bern 
Ouvert du mar au dim de 11h à 
18h 31-12-85

■ App. à partager
PRÉS PARC LAFONTAINE, 514, à per- 
tager 200$, + charges Appeler de 
20h à 22 30h-527-6481 06-12-85

OUTREMONT, grand, attrayant. 6». 
rénové, meubU, chautlé Pour 1 mas 
ou plus, 300$ 274-1767 5-12-88

■ App./logement*

COURT TERME, meubles, supeibes 
apps St masons, tout inclus. 3 à 12 
mois Troc-Vacances — 288-
4194 JNO

OUTREMONT. 809. Bloomfield. 4M, 
chauffe. 480$ cusmiére/reingerateur 
Selle de lavage Libre 1er lanvier Ap­
pelez Mane-Ctaire 288-7117-pcaje 
210 Son 2798661 05-12-85

I App./Logement*

CENTRE-VILLE, 3 pièces, très propre, 
remis à neuf 250$, chauffage électri- 
qus Libre immédiatement — 844- 
0667 16-12-85

CHABOT, coin Bélanger, logement 
non-chauffé, non-éciairé, 2M-3M, ré- 
novés -374-9984 12-12-85

BOUL ST-JOSEPH, superbe 6M, 3 
chambres à coucher. 2 salles de bain, 
salle de lavage, cusine moderne 
775$ non-chauffé -527-5789

12-12-65

VIEUX-MONTRÉAL, cour Leroyar II, 
loyer cuisimére. lave-vasselle, 700$/ 
mois après 18h 336-0580 0912-85

OUTREMONT. RUE DUNLOP, haut du­
plex, grand 7M. foyer, libre fin déc — 
900$/mois. non-chauffé — 7392632 

0912-85

MÉTRO LAURIER. rez-Oechaussée 
9M pièces, propre, chauffage eau 
chauds, foumase-huile, libre — 272- 
0943 05-12-85

FATIGUÉS DE CHERCHERA Meublé 
ou non LOGE-INFO, 495-2458 7210 
St-Denis (Irais) 20-12-85

PARC UFONTAINE/CHERRIER 514, 
2 c C. salon, cuisine, salle à manger. 
114 sb, chauffé, terrasse unique sur 
Parc, haut plalonds avec moulures, ar­
moires intégrées, sous-locaton, 
680$/mois électncite compris Libre 15 
décembre Jour 842-6005 Soir 521- 
9725 5-12-85

■ Argent demandé

I Automobile*

TORONAOO 1980,100,000 km 2 tons 
bourgogne Mécanique A-1 8,500$ au 
331-9611, local 7226 Soir 334- 
3446 6-12-85

SUBARU DL1978,4 cylindres, 4 vites­
ses, manuelle, propre Mécanique A-1 
Radio AM/FM stéréo cassette 4 tr 
875$ 374-9831 6-12-85

ROVER 3500. 1982, gns, 57.000 km 
Impeccable Tél 6793295 912-85

MONTECARLO 77, mécanique, carros­
serie, A-1 Tout équipée 850$ après 
16h 447-1673 5-12-85

aOSMOBILE CUTLASS CIERA 65. 
lout équipée Bas millage, 14000$, 
François, 387-9900 6-12-85

PONTIAC LE MANS 77, refait à neuf, 
peinture neuve, prix à discuter Après 
18h 647-6761 5-12-85

PLYMOUTH VOLARE 1980, V-6, - 
2,000$-643-1329 07-12-85

TOYOTA TERCEL 81, automatique, 
excellenrétat Faut voir Pnx à discu­
ter, après 17h - 274-8741 07-12-85

PONTIAC Parisienne 1981,8 cylindres, 
moteur 267, 80 000 km, très bon état 
4 500$ terme-8693848 05-12-85

RABBIT GL 84.8 vitesses, Neue métal­
lique 4 portes, 7 500$ négociable 
Après ISh 364-4099 11-12-85

RABBIT DIESEL 83. 2 portes, très pro­
pre A-1 4 500$ 471-8078 |our, 581- 
9300 soir et hn de semaine 8-12-65

HOMME D'AFFAIRES expénmenté et 
honnête, serait intéressé à emprunter 
Ou capital, pour invesbssement im- 
moOilisr Intérêt 12% à 14%. selon les 
conditicns - 7698066 05-12-85

I Article* de *port

LA METEO

TABLES de billard bomper pool, Ms- 
sissipi. soccer, neuves et usagées Pa- 
lason Billard-631-1069 0912-85

■ A*trologie
RÉUSSITE EN AFFAIRE, COMMERCE 
EN DIFFICULTÉ, résultat rapide as­
suré Mon expérience est lé garant dé 
mon efficacilé pour vous conseiller à 
résoudre vos problèmes Ehe Medium 
voyant sur photo, 522-1033 7-12-85

TRANS-AM 75, rouge, moteur 400, bas 
milage, 4 vitesses, 4 mags, 950$ — 
634-2630 ou 634H)171 07-12-85

EAGLE AMC, familiale 80,4x4,4 pneus 
neufs, 3800$ 381-7300 5-12-88

NOVA 78. peinture neuve, pl d'échap­
pement neuf, direction, pneus, fiems, 
seulement 2 200$ 663-5022 5-12-85

LINCOLN CONTINENTAL COLLEC­
TER séné 79.1 an de garantie 7 800$ 
discutable aucune rouiHe, 321- 
2355 8-12-85

I Antiquité*
ENSEMBLE SAaE A MANGER, table, 
chaises et bahut 1,800$ Plerr»^Jean, 
523-2157,8298022 0912-85

■ Bateaux
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Prévision de la carte du temps A midi aufourd'hui

Situation générale la tempête 
qui a donné des vents forts et 
de la poudrerie sur plusieurs ré­
gions du Quebec poursuit len­
tement sa route vers l'Atlanti­
que Les vents persisteront 
donc sur la Côte nord Le ciel 
se dégagera après le passage 
de la dépression, de sorte que 
plusieurs régions jouiront du 
soleil Par contre, l'air arctique 
que ce système a drainé durant 
la journée se manifestera par 
des températures nettement 
sous les normales

MONTRÉAL

Généralement ensoleillé En- 
nuagement an tm de journée 
Max . -8 Jeudi averses de 
neige disperaées 

LEVER DU SaEIL 7 h 17 
COUCHER 16 h 12

QUÉBEC

Abitibl-Témiacaminguc. PontiK- 
Oalineau et Lièvre générticmant 
tnéoMM an miHnét Ennuagement 
graduai tn tprét-midl Max -10 
Jaudi averatt da nalga 

Rétarvolrt Ctbonga al Qouin, 
Lturanlldat généraltmant tnto- 
lalllé Ennuagement an Un de jour- 

-10 Jnée Max JtudI avariMda
''*Sntwt-Hull-Cornwall tniolalllé 

tn matlnéa Ennuagamant graduel 
tn tprét-midl Max ' -0 Jaudi avar­
iât Otnelgt

Troia-Rhrlérta at Drummondvlllt 
géntralément antolélllé Ennuagt- 
mant tn lin da lournéa Max -8
JtudI avartaa dt ntigt dlapertéai

Québec, Estrié-Beauce généra­
lement ensoleillé Vents modéréi 
dena la région de Québec Max -10 { 
Jeudi nuageux

Lk St-Jean, La Tuque eneoleillé | 
avec passeget nuegeux vents mo­
dérés Max -10 Risqua da précipi­
tations 10 pc Jsudi snnuegsment

Ssguensy nuageux svtc éclair­
cies et qusiquaa avarsas de ntige 
Venta du nord-ouest da 30 à 50 km- 
h. oausant dé lé poudrerie Max 
-10 Risqua da précipitahons 50% 
Jeudi snsoMIé avec passigaa nua- 
gaux

Réserve das Lauranlidas enso­
leillé avec pesseges nuageux Vente 
modérée Max -10 Risque de pré- 
clpitttioni 10% Jeudi ennuage- 
menl

Chartavoix el Rméredu-Loup en- 
aoleillt avec patteges nuageux el 
vents d'oued de 30 à 80 kmJi Max 
■10 Riique da précipilitiont 10% 
Jeudi entoMM

Rimouski-Milapédia. Sle-Anne- 
des-Monti et Parc da ta Qetpéeie. 
Geipé-Perc Fordon phitOt nuageux
avec everiet de neige ditperséee
Vente de 30 é 60 km-h, ceuaent de la 
poudrerie Bourresquet de neige 
pouvant donner locelement de 10 à 
1S cm de neige sur le secteur de 
Ste-Anne-det-Monte Max -10 
Jeudi eneoMM avec pesoegee nua­
geux

BeléComadi. Sepl-llae eneolewt 
avec piieagee nuageux Vents du 
nord-ouest de 30 tu km-h Mex 
-10 Rlequédépréclpltatlont 10% 
Jeudi eneoletlé

BeaaéCOWnordMAntlcoMl nua­
geux avec evereet de neige Vente 
du nord-oueel de 40 t 00 km-h 
Bourrtequee de netge pouvant don­
ner locelement de 10 é 15 cm de 
neige tut le lecteur d'AntIcoitl 
Mex -10 Rliquadeprtclpltitloni 
U % Jeudi eniolelllé avec pit- 
taget nuageux Venlaux

BEAU LE MAGNIFIQUE - Séneux 
-932-8224 07-12-85

A LOUER
BERTRAM
31 pieds, diesel.
Tél.: 743-7997

MICHE. VOYANTE reconnue Lignes 
de main tarot jrassé, ptésenl, avenir 
Laisser message 271-7487 0912-88

CESSEZ OE FUMER par hypnose ei 
acupuncture Aussi cours d hyp!V>«i 
et de magnétisine Pour information 
325>$621 M2<B5

TAROTS ligne de la main, clair­
voyance «e aniéneure carte du ciel 
Monique 3295821 7-12-85 ■ Burmaux à louw

■ AutomobilM MONTRÉAL-NORD, LangeW el Mau- 
nce-Duplesaa, bureau 600 pi car, ste- 
bonnemenl -374-3297 11-12-85OLOSMOeiLE CALAIS 1965, de luxe. 

28 000 km, (XIX terme 11 400$ Mono 
1-562-5436 ou 437-1403 0912-88

DÉCARIE 880, «llo SFLaurenl 20 x 30 
pi moderne, Irigo. drapenae, tapa, 
$300, ta mai. 7398589 0912-68VENTURA SJ77 à vendre - 674-7957 

0911-85 VOISIN DES GALERIES D'ANJOU, M- 
paca é bureau da 1,833 pi ca à 
loua S'adreaea é (418) 872- 
5320 0912-85

LINCOLN TOWN CAR 1977. 4 portée, 
mécanique A-1, besoin peinture.
2 500$ à discuter -663-3426

0912-K Plaza l'Acadie, bureaux profeaannnala 
à loua, 1,000 à 2,000 pieds carrés. 
667-7346 3912-85

AHUNTSIC. local chauffé IdW pou.- 
prolMsionna 1 700 pl ca 8lpl ca 
- 382-1841 07-12-65

MERCURY MONARCH 76, brun, mé 
conique A-1. excellant état. 800$ - 
5298824 0912-85

PEUGEOT 505 DIESEL 81, aulomab- 
qué, 105.000 km. 4 900$ Tél jour 
1-7594122 soir 1-8397804

0912-88
CARRÉ ST-LOUIS, métro Shabrooke, 
doponiblM 175 à 3,500 p c, loyers iiF 
sontiiblee-327-5000 11-12-65OLOSMOeiLE 96 Regency 1975, par­

lait ordre, prêta pour l'hivar. auto pour 
lee maneges «a bijou. 321-7089 521- 
0649 0912-85 ■ Chatato à l04Mr

LINCOLN CONTINENTAL TOWN CAR 
83. blanchs. condition A-1. 82,000 km 
- 14.000$ Particulier - 6291562

07-12-85

MONT-TREMBLANT, COhdO, 4 penoh- 
nae 200 pi dee penMi Saiaxi — 
747-7519. ou 341-3360 07-12-05

ST-AOaPHE D'HOWARD. chlM à 
loua, déc é ma. 4K avac toya, prêt 
skiamoliHitige.2400$ 7396430 ou 
761-7860 7-12-SS

TOPAZ 88 4 portes, aulotnalique. ler- 
voi, FM/sIéréo. pemture 2 lone 9,500 
km Btlence de geranlie Parbcullar
8.800$ -4392439 0912-a5

UC ACHIGAN, 20 M 24.430émt. W. 
loya magnlflqué chéM « 4 skidln. 
3 5006 a 1 500$, 3892811 91246

BUICK CENTURY, STATION-WAGON 
19t8, compléliment équipée — 862- 
9527 07-12-88

RENAULT 5 QTL 1982 - 56,000 km 
2,100$-4790320 0912-86

■ Chalata i vatsdra

ACHETEZ MAINTENANT pour 1966, 
chiWi caiadlaié neufi an bull rond 
(logé) eu prix 1986 Bungatow 24' x 
30'. terrain ISO'X 200-, 13 3001 10006 
compianl, 1706pamoléTarrtlnibaF 
lée à partir de 29006, *1 de tond, 
plage, chemin ouvert é ramée Lie 
Croche, Laurinlldie 1-619639 
4089 912-66

RABBIT DIESEL 64. loM ouvrait, ge- 
rintie 20,000 km - 6,5006 - 272- 
3644 0912-65

DATSUN 710, n. tutton wegon, vée 
bonne condWon 1,2006 ou miMiure 
offre Bhan, jour 274-2776, adr 749 
7406 0912-66

DODGE ASPEN 1979, leniMe, Inipec- 
caMa 2,500$-324-1961 091268

0RFORO4UfU£-LAC. vNigi. hWr. 
moderne, 2 étogn. revenue de toea 
ton, é proxImM d'un lac a du M. 
coOl na abonlable. 86 000$ tonne 
Jour 6492301 912-66

ACADIAN 86.8 vUeaeœ, rouge. 17,000 
km, garantie prolongée 5,800$ — 
491-1266. avant 17h 0912-66

CENTRE MAURICIE. chaM de kixe 4 
Wiane, 9 plèoei, 64,194 pc lanin 
en bordure d'un lac, préi oonire Md a 
Parc Neffona. IhIS de MonVW, é 
St-Mathliu du Parc, préi Showmigin 
MLS Merca Livirgne (819) 537-^1 
RE/MAX P BiKimere 4 Aie Inc 
courtia 912-66

MUSTANG QLX S3. 67,000 km tout 
équipée Prèle pour iTilvar Comme 
neuve 8100$ tA VOIRv. 729 
3962 912-66

PONTIAC LAURENTIEN 78. bon éM, 
A-1 Prêt pour l'Mver 847-8227 912- 
65

■ Commercea à venrlra

FLEURISTE, très bas pnx, possibilité 
de llnancément 727-0680 912-85

HÛTEL A VENDRE OU à kxia. secteur 
Cantons de l'Esl Ba, salle à manga, 
chambres avec appartements 3K 672- 
0277 912-85

PETIT RESTAURANT prés de Radio 
Canada à vendre Appela avant 15h 
524-3944 soir 2590343 912-85

TABAGIE, région Terrebonne Chiffre 
d'affaires 400000$ — Pnx 50000$ 
plus invsntaire — 471-3380

11-12-85

CABANE A SUCRE, pouvant contenir 
300 personnes, avec stabonnement 
pour 150 autos Située sur route 125, à 
30 km de MontrW Pnx à discuta 
3296680 91265

ST-DENIS. RESTAURANT, cuisine 
française. 100 places, terrasse avant 2 
salles + sous-sol Prix intéressant 
Jo» 8493871 0912-85

STATION SERVICE 3 portes, méca­
nique générale. 80 milles de Montréal, 
bon inveshssenwnt Pnx à discuter, 
1-<S14) 7836690 21-1265

GRAND DÉPANNEUR, sur rue com- 
maciate Bon chiffre d'affaires Tél 
après 18h. 3592291 0912-85

■ Condominium* 
à vendre

PARC UFONTAINE, 3 condos neufs, 
superbes, achitecture rechachée 
Tort terrasse, loya 416$ par mois, tout 
compris 9K %, trois ans 2068, Mont­
calm 252-9078,3798568 91265

CÛTE-DES4IEIGES. 8854, Place Dé­
collés Achetez maintenant Posses­
sion immédiate la paiement la avni 
1986 Magniflqués 4 pièces, 1 ch à 
coucha Pnx 36500$ é 47500$ 
Comptant à discuter Sur rendez-vous, 
sur semaine Voiles hbres. sam et 
dnri de 1h é 4h Maurice tanglao, 
342-0500.7292700 91265

■ Copropriété* è vendre

CON PréshOp Ste^ushne a U de 
M. secteur résidentiel, rue pasble 
Grands 4K si 8K, cuisine a salle bain 
rénovées, très ensoteillés, 47 000$ é 
62 000$ Occupation immédiate ou |u9 
tel 86 Trans-Acbon Villege Suese, 
courtnr Carole Besna 277-9789 9 
1265

OUTREMONT. Davaa, 5K. dans bel 
immeuble. 2 cc, lermées 57000$ 
Trans-Acbon Villa^ Suisse Crt Cvole 
Besna 277-9789 91265

■ Oéménegement

NORMAND DÉMÉNAGEMENTS, Petits 
a gros Prix spéciaux Après 16h 521- 
9826. 091266
A BAS PRIX, ippstoz Plana Démène-
gemants, en kxit genre, eaimaion 
gratuite 9376491 JNO

ACCEPTERAIS déméntgsmenls de 
tousganree SpécuMé qiparails élec- 
biques AiMrencis. Téléphone 259 
4374 JNO

DISPONIBLE en tout Mmpe, démène- 
ggcngnts tuilinièfB, réfriQè-
riMur Loca, longue dtetaice. smbeF 
lege, inirapaiags, assurance com- 
pMs 2S93275 JNO

■ Diver*

METTEZ Un à vos annuli Inancten iti 
réglait voe deffM a sans ampnml 
2846215 91265

MANTEAU a chapeau vtoon pastel, 
1918, ïamW portés. Prix é ditcutor 
Soir 3890228 91266

SAPINS DE NOEL i vendre, é Chert- 
isy PoiiibMM de Ivrilaon 1682- 
3200,1682-1382 7-1266

BUT SÉRIEUX SEULEMENT Vous 
cherchez quelqu'un dtellngu4(e) M 
cunM(e) da mime aveai que vous
U Vie à Doux 2876758, 289 
4727 191266

ARBRES DE NOEL è vendre Gros a 
dan. 8097438 ou 5295182

191268

■ Équl|p*nMnl*d*burMin

ANCUBLEMENr DE BUREAU, nauls al 
ueega, burem, dMeeur*. vesOsIm, 
aie... DééO-.IO. 10-19<6

MOeiUER pour proltwlonntl, bureau 
de 7 pledt avic Oraks, bahut al ar­
moire t plan. 8000 0790000 912-
os

■ Eopace* commerciaux 
à iouer

FABREVILLE, façade de peM centre 
commercial, espaces à touer, 700 
pieds carrés 627-3223 11-12-85

VIEUX-MONTRÉAL Grand atelier à 
partager à 4 personnes. 110$ ch. 488 
7134(9hà12h) 912-85

LONGUEUIL, parc industriel, 5,000 p c 
aire 3,000 pc bureau al 2,000 pc, 
entrepôt 18 pi haut, grand stabonne- 
menl 482-8371 912-85

HENRI-JULIEN, Pine Ave é hxier. 
5,000 pi car Peut être dmsé Idéal 
pour bureau, studio, entreposage, petit 
commarce, ou petite industrie 269 
3069 912-85

VIEUX-MONTRÉAL, prés Palais de 
Justice, 1,000 pc, chauffé, air clima- 
lisé, gœleurs, rez-de-chaussée avec 
grandes «Innés 849-6601 11-12-85

ANCIEN édifies Biscuits David, prés 
Hochelaga et Viau, 100 000 pi car, ou 
moins, à hauteur des camions avec 
bureaux et stabonnement — 289 
8871 07-12-85

PARC INDUSTRIEL, BOUCHERVILLE, 
local 1,800 pt car avec bureau, élec- 
Incité 580$. libre -6594471

07-12-85

AU CENTRE COMMERCIAL NOTRE- 
DAME DE REPENTIGNY, 1,400 ou 
2 800 jx car, au Valmont, 5298281 
Georges Hébert 24-12-85

■ E*pacM commerciaux 
èvendre

PARC INDUSTRIEL, UVAL, Bout 
St-EIzéar et Bout Industriel. 6,000 pi 
car 8688920 7-12-65

■ Fermes à vendre

BELLES larnKS à vendre, avec érs- 
bliére. bébments très propres, bien si­
tué. soir Anita Jacob. Agropole Cour­
ber 1(514)7892464 1 912-85

■ Gardiennes

ST-LAMBERT, gardienne pour ju­
meaux 5 ans, experience, non-fu­
meuse, légers travaux ménagers. 871- 
4454 0912-85

I Instruments 
de musique

Pianos Kawai, grande vente 20% d'as- 
compls al plus sur tous nos modèles 
duplanchar Pianos droits et piancs é 
queue Centre du Piano al Orgue de 
Montréal 527-3629 0912-85

ORQUE BALDWIN, modèle Cabaret 
avec banc, phone machine, valeur 
4 500$ pour 1 500$ 384-7913 11-12- 
85

■ Offres de services

CANADA INC 124025, TOUS TRA­
VAUX spécialité, gyproc, sablage de 
planchers, peinture 5997438 
03-01-86 

SPÉCIAL, sablage 50$/piéce, travail 
garanb Réal Daoust enr — 522- 
8536 1912-85

SPÉCIAL Peinlure et tapissene, esb- 
mation gratuite, travail professiannel 
-527-0311 0912-85

UVAGE Fenêtres et murs, finition 
planchers, peinture, tapissene, dénei­
gement, 6599418 / 3818180 0912-

CURE DE RAJEUNISSEMENT Trai­
tement des rides, cellulite, obésité, par 
électro-puncture Service à domicile si 
désiré 3295621 081285

CONSTRUCTION, RÉNOVATION, ré­
sidentiel, commercial, industriel 
Bonne garantis Bon pnx Contactez 
Décor Excel - 582-2321 0912-65

Faisons réparation 8 sntreben, 28 ans 
expérience, sous-sol, salle de bains, 
cuisine, céramique — 845-0403

17-1285

TRADUCTION, ADAPTATION, 
CORRECTION d'épreuves Travail de 
qualité Tanfs raisonnablés 787- 
1110 191285

ARTISAN, décapeur boisenés. porte, 
armoire, meuble — 932-3298 — 369 
7968 091285

A PRIX MODIQUE, céramique, piètre, 
rénovabon compléts. salle de bains, 
cuisme Esbmabon gratuite R Boies 
6593880 91285

COURS DE LECTURE ET DE CALCUL, 
assistés par ordinateur (enfants du pn- 
maire ou personnes handicapées) 739 
0878 (soir) 91285

BARBEAU MAINTENANCE, construc- 
bon et entretien de loyer Décoration 
de poêle combusbon lente, bnque, 
pierre, céramique — 676-3095

07-1285

■On demande

ACHAT AU COMPTANT meubles usa­
gés, antiquités, réingéraleur. cuisi­
nière, laveuse, sécheuse Echange, 
VGC Inc-7394286 14-1285

ACHETONS vos livres el disques pour 
argent comptant Cobsée du livre, 1700 
rue Bern, 8498222 14-1288

RAktASSONS immédiatement meu­
bles. tngo, poêles, vaisselles, bon ou 
mauves état 6474255 27-12-85

■ Ordinateur*

ORGUE GULBEANSEN PRESIDENT. 
28 pédAles, 20 lylhmas, 4500$ 274- 
6506 91288

ORQUE YAMAHA, 2 clevsrs. 12 péda­
las, |éu dé rythmes, très bon ordre 
274-5548 11-1285

PIANO DROIT, DtCKINGSON. entié 
remant racondHionné 1000$ Faut 
voir 5838034 7-12-85

■ Motorlaé*

TRIPLE E 1962, tout équipé. 42.000 
km. prix 45000$, jour 4188238224 
soir 4188298186 0912-85

■ Offre* d’emploi*

BUREAU DE COURTAGE «1 Hlhogn- 
phs racharch* repréaentant avac 
ckameié 2891010 91285

SECRÉTAIRE, COMMfô DE BUREAU. 
30h/samalné 210$ Communiquaz 
avec M FWaMmiff. 382-9737 912- 
85

■ Equlpamanla de 
commerce

CHAMBRE FROOE, ooeeWr réfrigéré 
élcongiMMr.2797B2S 091286

■ E*pao* oommardeux 
à vendre

PLATEAU MT-flOYAL, 1,400 pl ce 
•ubdNM. chauffé, 2éiM éege. loir 
8218365 91286

REZ-DE-CHAUSSÉE. 16.000 pl ivéc 
au molna. 2,000 pc buraau ExpédF 
non au nivééu camion ou nhreau dt 
planche, gldture, chauffé, pWond 
élwé. 550 7880641 91286

FAITES PLUS D'ARGENT, ei IrtvtiF 
itnl des dhreri peyi Me que Kuwiff, 
Artbié-SéOudHi, VénézutiA Etc 
Auaai Terffoim du NordOueit « Y9 
kon Poéit tenporaire/parmesnt LM 
candidata dohrent Mre des IM allal- 
reaouproMann*lt,Mc Pourlnlor- 
mttian anvoyez vos noms M adreut 
i World WM* OppartunHSe. Box 727, 
Station P. Toronto, Ont M4Y 
2N6 291286 ________________

SECRÉTAIRE DCTAPHONISTE, BF 
LINQUE, 2 ans d'expêltnca. axcalan- 
M condnors dt travail, é Montréal 
Salaire é négocie - 814-9348272 

091286

E Offre* de eervlcee
DACTYLOGRAPHIE è dOfléclla, ViMa. 
rapport, Mc lelf rainnnibit 522- 
3707 91286

TRAITEMENT DE TEXTES, graphitm 
lur ordlnalnir DooumsnIi dUn. C V 
Opffon WipriMlon late RtmMt 
5999214 JN.0

DÉTECTIVE PRIVÉ, anquIMi ctvIlM M 
crimIntiM, locelliiffon d'individut, 
teddeff dé Vaval Aganoa 6911,379 
7562 91286

AGENCE BRG ENQUÊTES dé Ct9 
dff. lociMiffon irindMdut, DIVORCE. 
étcommereM 3628737 9186

SPÉCIAL DES FÊTES Lavage dé 
mure. pWondt. vffrM, tape, peMureé 
phi modiqué 4918749 391285

GOLDEN 98 + APPLE, compatible, 
clavier numérique, moniteur 12". 2 dri­
vas. 80 colonnas, 280 loysbck Impri­
mante Gammi 18, logicsis Valeur 
B 000$, seuleiTsnt 2 500$ Sou unique- 
menr 661-0873 091288

APPLE II. imprlmane. moniteur, 2 dri­
vas, logicieto, 5 cariM, InrM André, 
7398709 091288

IBM COMPATIBLE 84 K celé graphi- 
qué, couleur, moniteur Amdek V 3006, 
impnmanta Citizan 132 cslonnea Plu- 
ssure Mgidals tréa connus, dont 1 an 
comptabiliM 3200$. après 10h 869 
6520 091285

SPECIAL XTmIénscoi 
tout équipé. Compupak 
0501 091285

comptai. 1 595$, 
hc - 739

I Propriétés à revenus 
à vendre

VIEUX-MONTRÉAL, SKIécquM, en 
lace du Paies de Justice, 14 000 p c, 
édilioe à burtaux 700 000$ terne H 
KaiNlz 9398888. Deipe RmNIm 482- 
3460 091285

■ Propriété* 
commerciale* à louer

LAVAL-OUEST, andanne banqut. mo- 
dame, voOl*. bureau au 2a Vandra*. 
tes comptant pour proptiélairt oc­
cupant MW pour notaire, Compegne 
d'AtaurancMilc .-8928gee

 091285

ST-MATHIEU DE BELOEIL, bélitM 
8000 pice hauteur 18' Teriin 
44 800, dans parc MduMte — 467- 
1001 0912-85

LAVAL-OUEST. andiniM banqut. nw- 
deme, voOM. bureau tu 2t VeMrae 
tant comptant pour prophélalrt 09 
cupent MW pour notaire, Compigne 
d'AeevanoMMC — 0(2-aiM9

091286

■ Propriétés i vendre

MASCOUCHE. bungikNi 28 i 58. ge­
rm touMd IM Terrain 80 x 136, A 
VENDRE PAR PROPRIETAIRE. 
765001 6291974, 6268046,
totr 191286

AHUNTSIC.bleiinu4.iérKwt Coffag* 
MmFdtIiché. ipptiti tu 349 
1915 191286

VILLERAY, coffage 8 pItOM, lénové é 
neuf tn 1961. toÿe. Maroom. laplra- 
Itur otnire. hskM, lava/valMtlt. 
grand Mrrain peyMOt Pitx réduit MF 
chtFJaoquM On. Frtndnt UetMe. 
3696770. - 725^. - 352-0303 
MontrWTnsl.courMt 091286

I Propriété* à vendre

BROSSARD, secteur "B", jOli bunga­
low, 3 -F 1 chambres, sous-sol Am, ga­
rage. dans crossant tranquille, prés 
écoles et transport pour klontréal, 
77 500$-6790782 0912-85

ILE DES SOEURS — Spacieux town- 
house. semi-détaché, trte ensoleillé 3 
c c, 2H s dé b. garage, terrain pay­
sage. 8-s semhllni Prés fleuve, pis­
cines, golf, tenns, pistes cyclables, et 
ski de randonnée 122 000$ Occupa­
tion rapide Transaebon Village Suisse, 
crtr Carole Besnar. 277-9789

0912-85

VILLE MONT-ROYAL, COHAGE DÉ­
TACHÉ. bien entretenu et joliment dé­
coré 4 chambres à coucher, plus dem 
air climabsé, jardin très privé et piscine 
chauffée Sous-sol fini, avec barbecue 
A NE PAS MANQUER 280000$. pas 
d'agent-7388449 091285

WEST PALM BEACH. FLORIDE. ROU­
LOTTE Dauphine de luxe, 26 pi. im­
peccable Tout meublée Pnx très rai­
sonnable - 697-6547 07-12-85

HALLANDALE. Fhmde, bord de la mer, 
condo très luxueux, 2 chambres Inf 
6538877 ou 5292851 07-1285

COPROPRIÉTAIRE recherché, maison 
pierre, régime français. Mont Ste- 
Anne, 35M/mois Aucun comptant 
672-9240 (soir) 091285

ST-CHARLES SUR RICHELIEU, 
maison canadienne, terrain bord de 
l'eau, 120000 picar Jour. 679 
2011 091285

ST-LÉONARD, nouveau sur le marché, 
luxueux bungalow, avec loyer, 2 salles 
de bain, sous-sd Uni Secteur des plus 
paisible 8885, Coulanges Propnélaire 
doit vendre Aucune offres rasonnable 
refusée Raymond Poulet, 3598770, 
Montréal T ruai, courtier 0912-85

ST-DENIS, BEAU CINQPLEX, avec boi­
series, vitraux, 4 x SK. bureau pour 
professionnel au rez-de-chaussée Li­
bre 2 garages, stationnaments Con­
tactez Jacques Demers ou Danielle 
Gauthier -521-2249 0912-85

ST-SAUVEUR, canadienne 1976,7 piè­
ces, foyer, coeur «liage, sous-sd, 2 
salles de bains, bidel. 87 000$ 1-227- 
6800 091285

■ Propriété* à vendre

VIMONT, COHAGE SEMFDÉTACHÉ, 
avec plusieurs extras A la Cité de la 
Santé 662-1954 091285

OUTREMONT, près Stanislas, cottage, 
4 c c, cuisine rénovée, sous-sol Uni T 
Labossiére 2792176 Montréal Trust, 
courtier 7392281 0912-85

■ Sports d’hiver*

MONT-TREMBLANT, skiez et demeu­
rez au pied de la montagne, très lu­
xueux appartiiOtels, privé, cuisme, 
foyer, stabonnamant, 300 p des re- 
monte-pente, 2 à 5 personnes par 
condo, excellent taux, réservation 
18194298622 091285

■ Télévl*eur* - *téréo* - 
vidéo*

CHERCHE, CHAINE "TOUT-EN-UN", 
marque allemande Possibilité 
échange, contre ROTEL, YAMAHA, 
AUDIO-SPHERE 5293797, après 
6h 0912-85

ACHAT, VENTE, échange, réparabon 
(neufs et usagés) TV, système de son 
el vidéos 374-4950 - 3748956 1991 
Beaubien est. Austsk Electronic 
1912-85

I Terrain* à vendre

ESTRIE terrain 45 acres. 15 en bois, 
grange, pebt lac et ruisseau Res 
1(819) 8795394, Dur 1(819) 569 
0006 0912-85

I Terre à vendre

TERRE A BOIS, ST-HIPPOLYTE, 50 ar­
pents semhboisés. plantabon pin, épi- 
nettes 500 pi bout de lac Plage pri­
vée. ruisseau 32 500$ - (514) 432- 
7779. après 5h 091285

I Voyage*

AUTO DISPONIBLE pour Flonde, Cali- 
lornié et Canada Essence payée 
WestmounI Dnvewey — 489
3861 291285

(JlU^rwdt rvWlV...

LES MOTS CROISES
'2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

Horizontaiement
1— Porté à taire du 

bruit. — Ce qui est 
dû à quelqu'un.

2— Rendre veule. — 
Temps récemment 
écoulé.

3— Donner une rente. 
— De la Perse.

4— Masse de minéraux. 
— Sélénium.

5— Saison. — Artère 
principale.

6 — Poitrine d’une 
femme. — Absence 
de gène.

7— Regarder à la déro­
bée, généralement 
avec convoitise. — 
Mercure.

8— Fruit du vanillier. — 
Oiseau d’Australie.

9— Néglige. — Mesura 
du bols de chauf­
fage

10— Difficile à entamer. 
— État du Proche- 
Orient.

11— Krypton. — Revers 
— Sorte d'oignon.

12— Personne qui pra­
tique la navigation 
aérienne. — Xénon.

V«rtlcal«m*nt
1 —Petit bouclier médié­

val (plur.). — Eau de 
via

2—Inflemmatlon de l’u- 
véa — Cordage qui 
retient la cfité Infé­

rieur d'une voile du 
côté d’où vient le 
vent.

3— Donner des rensei­
gnements

4— Têtu. — Du soir au 
matin — Note de la 
gamme.

5— Docteur de la loi, 
chez les musulmans. 
— Lui — Atome 
électrisé

6— Parcourir des yeux. 
— Papillon

7— Erbium. — Très pe­
tite

8— Chute des organes. 
— Bond

9— Feuilles du théier. — 
Pénurie

10—indium — Terre- 
Neuve. — Mélangea

11 —Rendre sec. — Neuf.
12—Substances concen­

trée* dans l'urine — 
Casse un vase près 
de l'ouverture

Solution d’hléf
IJ « 5 é 7 • • 10 II II
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Le gant 
doré pour 
Tim Wallach

ST. LOUIS (AP) — On a reconnu 
hier le talent en défensive du 
joueur de troisième but des Expos 
de Montréal, Tim Wallach, en an­
nonçant qu’il avait mérité le gant 
doré à cette position dans la Ligue 
nationale de baseball, pour la sai­
son 1985.

Wallach a ainsi détrôné Mike 
Schmidt, le récipiendaire de cet 
honneur de 1976 à 1984. Schmidt a 
été muté au premier but par les 
Philües de Philadelphie, la saison 
dernière.

Plusieurs estiment que Wallach 
avait connu une meilleure saison 
que Schmidt en défensive, en 1984, 
mais qu’on avait décerné le titre 
au joueur des PhiUies par esprit de 
tradition.

Andre Dawson, que les Expos 
tentent d’échangfer, est l’autre 
porte-couleurs montréalais à avoir 
mérité une place au sein de cette 
équipe. Dawson reçoit cet honneur 
pour une sixième saison consécu­
tive.

L’équipe de la Ligue américaine 
compte aussi un nouveau joueur 
de troisième but en George Brett, 
des Royals de Kansas City, les 
nouveaux champions du baseball 
majeur nord-américain.

C’est un des rares honneurs qu’il 
n’avait pas mérité au cours de sa 
carrière de 12 ans.

Lors des six saisons précéden­
tes, l’honneur avait été décerné à 
Buddy Bell, à l’époque où il évo­
luait avec les Rangers du Texas. Il 
est passé aux Reds de Cincinnati 
au cours de ta dernière saison.

Le lanceur Rick Reuschel, des 
Pirates de Pittsburgh, le premier- 
but Don Mattingly, des Yankees de 
New York, l’arrêt-court Alfredo 
Griffin, des A’s d’Oakland, et le 
voltigeur Gary Pettis, des Angels 
de la Californie, ont tous été élus 
au sein de ces équipes pour la pre­
mière fois.

Il faut souligner que l’équipe de 
la Ligue américaine compte qua­
tre voltigeurs parce qu’il y a eu 
égalité au scrutin entre Dwight 
Evans, des Red Sox de Boston, et 
Dwayne Murphy, des A’s d’Oa­
kland.

Les autres membres de l’équipe 
de la Ligue américaine sont le 
deuxième-but Lou Whitaker et le 
receveur Lance Parrish, des Ti­
gers de Détroit; ainsi que le volti­
geur Dave Winfield et le lanceur 
Ron Guidry; des Yankees de New 
York.

Claude Lemieux est cédé aux Canadiens de Sherbrooke

Ludwig au rancart pour six semaines
RICHARD MILO

(PC) — Le défenseur Craig Lud­
wig ne sera probablement pas de re­
tour avant la mi-janvier.

Telle est l’estimation qu’a faite 
hier le soigneur du Canadien, Yvon 
Bélanger, pendant l’exercice de l’é­
quipe à l’Auditorium de Verdun.

« Ludwig sera à l’écart pendant six 
semaines. Il sera probablement rée­
xaminé dans deux semaines, mais il 
n’est pas question qu’on lui enlève 
son plâtre », a-t-il tranché à la porte 
du vestiaire.

Ludwig est demeuré chez lui, hier. 
Il s’est fracturé la cinquième méta­
carpe de la main gauche (le côté de 
la main) en effectuant une chute der­
rière le filet de Doug Soetaert, lundi. 
Le défenseur a perdu l’équilibre pour 
donner contre la bande et il s’est 
blessé en tendant la main pour amor­
tir le choc.

Selon Bélanger, Ludwig ne pourra 
pas reprendre l’entraînement 
(même au gymnase) avant 10 jours

et il devra porter son plâtre pendant 
trois à quatre semaines.

Une fois libéré de son plâtre, Lud­
wig sera également invité à effec­
tuer des exercices spéciaux pour re­
trouver le plein usage de sa main, ce 
qui retardera davantage son retour 
au jeu.

En l’absence de Ludwig, l’entraî­
neur Jean Perron a indiqué hier qu’il 
fera appel au jeune Mike Lalor sur 
une base régulière. Celui-ci a évolué 
aux côtés de Chris Chelios à Was­
hington et Buffalo, entre autres, et 
les deux formaient une des trois pai­
res de défenseurs lors de l’exercice 
d’hier.

« Mike (Lalor) a prouvé qu’il est 
du calibre de la Ligue nationale », 
a-t-il affirmé.

D’autre part. Perron n’a pas l’in­

tention de rappeler un autre défen­
seur pour agir comme rései^nste.

« Si on a besoin de quelqu’un, on 
appellera à Sherbrooke », a-t-il sou­
ligné.

Richer: le 11
Au sujet de Stéphane Richer, Yvon 

Bélanger a par ailleurs précisé que 
le joueur de centre ne patinera pas 
avant dimanche.

Selon toute évidence. Richer ne 
sera pas de retour avant une autre 
semaine. « Nous visons le match con­
tre Hartford (le 11) », a-t-il précisé.

Bélanger a reconnu que Richer a 
peut-être précipité son retour au jeu 
en chaussant les patins, samedi. Il a 
ressenti de vives douteurs à la che­
ville, dimanche, et il n’a pas patiné 
depuis.

Richer a subi une entorse à une 
cheville lors du match contre les 
Bruins de Boston, le 18 novembre. Il 
aura manqué huit matchs s’il revient 
au jeu contre les Whalers de Hart­
ford, le 11 décembre.

Les Dolphins gâchent 
la saison parfaite des Bears

MIAMI (AP) — « Il s’agit pour 
nous d’une grande victoire. Nous ve­
nons de battre une équipe invaincue 
qui jouait le meilleur football de la 
LNF. Nous savons maintenant que 
nous pouvons rivaliser avec eux », a 
déclaré le quart-arrière Dan Marino 
après que les Dolphins de Miami eu­
rent défait les Bears de Chicago 38- 
24, lundi soir.

En disposant des Bears, les Dol­
phins ont empêché ceux-ci de conti­
nuer leur marche vers une saison 
parfaite. Les Bears avaient gagné 
leurs 12 premiers matches.

Ils tentaient de devenir la deu­
xième équipe invaincue de l’histoire 
de la LNF, après les Dolphins de 
1972.

Plusieurs joueurs de l’édition 1972

%

'■/

Photo AP
Le demi de coin Mike Richardson (27), des Bears, poursuit ie receveur 
Mark Clayton (87), des Dolphins, qui vient de capter une passe du quart- 
arrière Don Marino, durant ie troisième quart du match de lundi. Les 
Dolphins i’ont emporté 38-24 et les Bears ont ainsi encaissé leur pre­
mière défaite de la saison.

HOCKEY
LIGUE NATIONALE

Division Prince-de-Galles
Section Charles Adams

Pi g P n bp bc I
BOSTON................... 24 12 8 4 93 79
MONTRÉAL..............  24 12 9 3 106 88
OUÉBEC................... 23 12 10 1 85 75
BUFFALO.................. 24 12 11 1 87 76
HARTFORD.............. 22 11 11 0 87 89

Section Lester Patrick
PHILADELPHIE......... 24 19 5 0 115 69
WASHINGTON..........  24 14 7 3 95 75
ISLANDERS NY........ 23 10 8 5 88 87
RANGERS NY........... 25 11 13 1 91 84
PITTSBURGH...........  24 9 12 3 93 87
NEW JERSEY........... 22 9 12 1 77 89

Division Clarence Campbell 
Section James Nonis

ST-LOUIS.................. 22 10 9 3 78 84
CHICAGO.................. 23 9 10 4 95 99
MINNESOTA............. 24 6 12 6 85 94
DETROIT................... 23 6 13 4 75 117
TORONTO................ 23 5 15 3 79 103

Section Connie Smythe
EDMONTON............. 24 17 4 3 121 86
CALGARY................. 24 13 8 3 103 84
VANCOUVER............ 26 9 14 3 101 114
WINNIPEG................ 25 9 14 2 86 117
LOSANGELES......... 23 5 15 3 75 119

LIGUE MAJEURE DU QUÉBEC
Dimanche

Drum'ville 4, Shawinigan 2 
Longueull 7, Granby 5 

■ T-Rivières 5, Chicoutimi 4 
St-Jean 6, Verdun 4 

Lundi
St-Jean à Laval 

(remise au 26 février)
Hier

Granby à Hull 
Drum'ville a T-Rivières 

Ce soir
Shawinigan à Laval 

Jeudi
Hull à Chicoutimi

CLASSEMENT
pl g P n bp bc I

DRUMMONDVILLE... 34 21 10 3 167 139
HULL ........................  31 21 10 0 155 114
VERDUN .................. 32 20 11 1 169 155
ST-JEAN .................. 33 17 14 2 163 166
CHICOUTIMI ............ 32 15 14 3 171 147
SHAWINIGAN .......... 32 14 16 2 152 156
LAVAL ...................... 30 14 15 1 157 166
T-RIVIÈRES ............. 32 13 17 2 161 175
LONGUEUIL ............ 32 10 20 2 137 156
GRANBY ............. 32 7 23 2 147 203

.1

Ligue nationale
Lundi

Montréal 7, Vancouver 0
Pittsburgh 6, Rangers 0

Hier
Philadelphie à Detroit 
Winnipeg à Islanders 
Chicago à Minnesota 

Edmonton à Los Angeles
Ce soir

Vancouver è Québec
Winnipeg à Rangers 

New Jersey à Toronto 
Detroit à Pittsburgh 
Buffalo à St. Louis 
Hartford à Calgary 

Jeudi
Montréal à Boston

Toronto à Philadelphie 
St. Louis à Washington 

Los Angeles à Edmonton
Vendredi

Pittsburgh à Buffalo 
Islanders à Québec 

Vancouver à New Jersey 
Chicago à Calgary

Samedi
Rangers à Philadelphie 

Québec à Islanders 
Boston à Hartford 

New Jersey à Pittsburgh 
Vancouver à Washington 

Montréal à Toronto 
Minnesota à Edmonton 
Los Angeles à Winnipeg 

Detroit à St. Louis

Les meneurs
(PattiM d'hisr non compriiat)

b a pts
Gretzky,Edm.... 18 35 53
Naslund, Can. 18 22 40
Lemieux, Pit..... 14 26 40
Propp, Phi........ 16 20 36
Anderson.Edm.. 16 19 35
Kerr, Phi........... 23 10 33
Gartner, Was.... 16 17 33
Messier, Edm.... 16 17 33
Tanti.Vcr......... 18 13 31
Broten, Min...... 14 17 31
Fraser, Chi....... 13 18 31
Savard, Chi...... 13 16 29
Francis, Har..... 11 18 29
Linseman, Bos.. 8 21 29
Bossy, Isl.........  16 12 28
Skriko,Vcr........ 15 13 28
Murray, Chi...... 12 16 28
Kurri, Edm........ 11 17 28
Perreault, But.... 11 17 28 
Sundstrom, Ver. 5 23 28 
Haworth, Was ... 14 13 27 
Haw'chuck, Win 14 13 27 
Christian, Was.. 14 13 27 
Quinn, Cal........ 12 15 27

des Dolphins, dont Larry Csonka et 
Bob Kuechenberg, ont d’ailleurs as­
sisté au match de lundi, question 
d’encourager les Dolphins de 1985 à 
résister aux Bears.

« Nous sommes très fiers de cette 
équipe parce qu’elle a préservé le re­
cord des Dolphins, un exploit très im­
portant pour les joueurs et instruc­
teurs de cette époque, a dit le pilote 
Don Shula après coup. Mais le plus 
important est que nous remontons au 
premier rang de notre section, sur un 
pied d’égalité avec nos plus sérieux 
rivaux. C’est ce qui importe le plus 
aux joueurs de la nouvelle généra­
tion ».

Les Bears, qui avaient marqué 104 
points contre seulement trois pour 
leurs opposants, lors de leurs trois 
matches précédents, ont amassé 
plus de verges que les Dolphins en 
attaque, 343 contre 335.

Mais les Dolphins l’ont emporté 
grâce à des jeux-clés réussis par leur 
attaque, leur défensive et leurs uni­
tés spéciales.

« Les matches du lundi sont péni­
bles pour les Bears », a indiqué le pi­
lote Mike Ditka, en faisant allusion à 
la fiche de 5-12 des siens en ce jour 
de semaine. De plus, les Bears ont 
une fiche de 0-9 à l’étranger, le lundi 
soir.

«r Personne n’est parfait»
« Personne n’est invincible, per­

sonne n’est parfait. Cette défaite 
nous fera du bien, nous allons rebon­
dir », a ajouté le pilote des Bears.

Les Dolphins sont une de deux 
équipes de la LNF que les Bears 
n’ont jamais vaincues. Leur fiche 
contre cette équipe est maintenant 
de 0-4.

Les Dolphins possèdent un dossier 
de 104-21-1 à leur domicile de l’O­
range Bowl, sous les ordres de Shula.

C’était la première fois en 201 mat­
ches de la saison régulière, soit en 12 
saisons, que les Bears accordaient 31 
points en première demie.

La défensive des Bears, la meil­
leure de la LNF, n’avait pas accordé 
de points en neuf quart et pas de tou­
ches en 13 quarts.

Lemieux avec Sherbrooke
Claude Lemieux a repris le chemin 

de la Ligue américaine, hier. Il a 
quitté Montréal à destination de 
Moncton où les Canadiens de Sher­
brooke doivent jouer leur prochain 
match, ce soir.

« Il doit jouer. Mais l’équipe va 
bien et on n’est pas pour briser une 
combinaison gagnante afin de lui 
donner une chance, a expliqué Jean 
Perron. Il n’est pas aussi explosif 
qu’on le voudrait. Il doit également 
polir sa défensive et ce n’est pas en 
restant sur le banc qu’il s’amélio­
rera. On ne veut pas répéter ce qu’on 
a fait avec Alfie Turcotte », a-t-il 
ajouté.

L’entraîneur du Canadien s’est en­
tretenu avec Lemieux avant l’exer­
cice du Canadien à l’Auditorium de 
Verdun, hier. Il s’est abstenu de dé­
voiler le contenu de la conversation 
mais il a avoué qu’il n’est « jamais 
plaisant » d’être cédé aux mineures, 
laissant entendre que Lemieux n'é­
tait pas heureux d’apprendre la nou­
velle.

Ebranlé, Lemieux n’en menait 
d’ailleurs pas large dans le vestiaire 
du Canadien.

Après avoir vidé son casier, le 
jeune ailier droit devait régler plu­
sieurs affaires avant de quitter pour 
Moncton.

« Je n’ai pas le choix. Je dois ac­
cepter la décision mais je sais que je 
peux jouer dans la Ligue nationale. Il 
faut que j’attende mon tour, a-t-il

•BK’'
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Craig Ludwig

confié. M. Perron m’a dit que je suis 
son homme de confiance. Je serai le 
premier à être rappelé s'il survient 
une blessure ou si un gars n'offre pas 
un bon rendement», a-t-il ajouté

Au fil de la conversation, Lemieux 
a cependant révélé qu'il s'attendait à 
ce que l’équipe le cède aux mineures 
« parce qu’il n’avait pas joué au 
cours des quatre ou cinq dernières 
parties ».

Lemieux a entrepris la saison à 
Sherbrooke mais le Canadien l’a rap­
pelé pour lui prêter main forte lors 
du voyage de cinq parties à Hart­
ford, Minnesota, Los Angeles et New 
York.

L’ex-joueur du Junior de Verdun 
n'a pas participé au pointage en cinq 
rencontres. Il a affiché un rende­
ment de moins cinq.

EN BREF...
■ Bourque obtient le plus de votes

(PC) — Le défenseur Raymond Bourque, des Bruins de Boston, est le 
joueur de la Conférence TTince-de-Galles qui a obtenu le plus de votes jus­
qu’à présent en vue du match des étoiles, qui aura lieu à Hartford le 4 fé­
vrier. Bourque a déjà amassé 58,588 votes et il devance Ro<l Langway, des 
Capitals de Wa.shington, dont le nom apparaît sur 51,207 bulletins. Michel 
Goulet, des Nordiques, vient au premier rang des ailiers gauches, tandis 
que Mario Lemieux, des Penguins, devance Peter Stastny au centre. Mike 
Bossy a déjà reçu 49,108 votes, le plus haut total pour un ailier droit. Chez 
les gardiens, le regretté Pelle Lindbergh venait au premier rang devant 
Mario Gosselin, des Nordiques, et Torn Barrasso, des Sabres de Buffalo.

■ Les Bills congédient Ferragamo
ORCHARD PARK, New York (AP) — Les Bills de Buffalo ont annoncé 

hier qu’ils avaient congédié Vince Ferragamo, leur quart-arrière partant 
pour les neuf premiers matches de ta présente saison. Un porte-parole des 
Bills a indiqué que la place de Ferragamo serait probablement prise par le 
quart recrue Frank Reich, dont le nom apparaissait à la liste des ble.ssés 
depuis le début de la saison. Ferragamo, un vétéran de huit sai.sons qui a 
aussi connu un bref mais tumultueux séjour d’un an avec les Alouettes de 
Montréal, avait été obtenu par les Bills des Rams de Los Angeles, le 18 juil­
let dernier, en retour de l’ailier rapproché Tony Hunter. Il est immédia­
tement devenu le quart partant des Bills, mais ces derniers n’ont gagné 
qu’un seul des neuf matches que le joueur de 31 ans a commencés.

■ Barfield, joueur de l’année chez les Jays
TORONTO (PC) — Le voltigeur de droite Jesse Barfield dont la puis­

sance au bâton et l’excellence en défensive ont permis aux Blue Jays de 
remporter le championnat de la section est de la Ligue américaine cette 
saison, a été choisi hier le joueur de l’année chez les Blue J ays. Dennis 
Lamp, spécialiste de la longue relève, qui a conservé un dossier de 11-0, a 
pour sa part mérité deux titres: ceux de lanceur de l’année et du joueur le 
plus amélioré. Barfield, qui est âgé de 26 ans, a reçu 15 des 21 votes de pre­
mière place pour devancer le voltigeur de gauche George Bell el l’inter 
Tony Fernandez.

■ Expos: 32 matchs hors-concours
( PC ) — Les Expos de Montréal disputeront 32 matches hors-concours 

lors de leur prochain camp d’entraînement. Ils disputeront trois de ces 
matches contre les Mariners de Seattle au Stade B.C. Place de Vancouver. 
Les Expos disputeront 12 matches à leur domicile d’hiver de West Palm 
Beach et 17 matches à l’étranger. La première partie opposera les Expos 
aux Braves d’Atlanta le 8 mars. Le camp ouvrira ses portes aux lanceurs 
et aux receveurs le 23 février.

Ligue Nationale

Dimanche, 1er décembre Dimanche, 8 décembre
Cleveland 35, NY Giants 33 Atlanta à Kansas City 
Minnesota 28, Phll'phie 23 Dallas à Cincinnati 
Denver 31, Pittsburgh 23 Detroit à N-Angleterre

Cincinnati 45. Houston 27 Indianapolis à Chicago 
N-England 38, Indi'polis 31 Washington à Phil'phie 
N-Orléans 29, LA Rams 3 Miami à Green Bay 
Green Bay 21, Tampa B. 0 N-Orléans à St. Louis 

San Diego 40, Buffalo 7 NY Jets à Buffalo
Frisco 35, Washington 8 Cleveland à Seattle 
Seattle 24, Kansas City 6 LA Raiders à Denver 
LA Raiders 34, Atlanta 24 NY Giants à Houston 

Lundi Tampa Bay à Minnesota
Miami 38. Chicago 24 Pittsburgh à San Diego

LIGUE NATIONALE
Conférence Américaine

Section Est
• Pi g P n PP pc moy

MIAMI........................ 13 9 4 0 336 269 .692
N.-ANGLETERRE......  13 9 4 0 278 231 ,692
JETS NY.................... 13 9 4 0 323 228 .692
INDIANAPOLIS.......... 13 3 10 0 245 330 .231
BUFFALO.................. 13 2 11 0 169 296 .154

Section Centrale
CLEVELAND............. 13 7 6 0 236 205 .538
CINCINNATI.............. 13 6 7 0 344 352 462
PITTSBURGH............ 13 6 7 0 295 249 .462
HOUSTON................ 13 5 8 0 233 315 .385

Section Ouest
RAIDERS LA............. 13 9 4 0 308 285 .692
DENVER.................... 13 9 4 0 325 275 .692
SEATTLE.................. 13 7 6 0 291 250 .538
SAN DIEGO................ 13 6 7 0 359 339 .462
KANSAS CITY............ 13 4 9 0 228 302 .308

Conférence Nationale
Section Est

dallas.................... 13 9 4 0 289 231 692
GIANTS NY................ 13 8 5 0 315 231 615
WASHINGTON........... 13 7 6 0 226 260 .538
PHILADELPHIE.......... 13 6 7 0 223 238 .462
St.LOUIS................... 13 4 9 0 220 325 .308

Section Centrale
CHICAGO.................. 13 12 1 0 383 165 .923
DETROIT................... 13 7 6 0 261 280 ,538
GREEN BAY.............. 13 6 7 0 267 281 ,462
MINNESOTA.............. 13 6 7 0 272 301 .462
TAMPABAY............... 13 2 11 0 247 371 .154

Section Ouest
RAMS LA.................. 13 9 4 0 261 227 .692
S. FRANCISCO.......... 13 8 5 0 329 201 .615
N.-ORLÉANS ............ 13 5 8 0 249 326 .385
ATLANTA.................. 13 2 11 0 242 391 ,154

Les Padres rachèteraient son contrat

Dick Williams songe à la retraite
SAN DIEGO (AP) — Le pilote 

des Padres de San Diego, Dick 
Williams, ne sera pas de retour 
avec cette équipe de la Ligue na­
tionale de baseball la saison pro­
chaine et a l’intention d’accepter 
l’offre de ses patrons de racheter 
la dernière année de son contrat.

C’est ce que rapportait hier le 
quotidien San Diego Union.

Le journal dit que Williams, 
âgé de 56 ans, fera part de ses in­
tentions au président des Padres, 
Ballard Smith, vers la fin de la 
semaine. La dernière année du 
contrat de Williams est évaluée à 
$250,000.

Williams a refusé de commen­
ter cette nouvelle, mais on dit 
que son épouse Norma l’a supplié 
de prendre sa retraite.

Le San Diego Union souligne 
que Smith et Williams se sont 
rencontrés le 30 octobre. C’est à 
ce moment que Smith a offert à 
Williams de diriger l’équipe une 
autre année ou de remettre sa 
démission sans perdre son sa­
laire. On ne lui a pas offert de 
prolonger son contrat.

Williams a alors déclaré à 
Smith qu’il respecterait son con­
trat, mais le récent congédie­
ment de son instructeur au troi­
sième but, Ozzie Virgil, l’aurait 
forcé à reviser ses positions.

Williams et Virgil sont de­
venus bons amis lors de leur sé­
jour avec les Expos de Montréal, 
a la fin des années ’70 et au début 
des années ’80.

Smith a indiqué que la nou­
velle n’était qu’une hypothèse et 
qu’il s’attendait à ce que Wil­
liams soit de retour en 1988.

« Je ne peux pas comprendre 
pourquoi on fait tant de conjec­
tures; cette nouvelle est fausse, 
a dit Smith. A ce que je sache, 
Dick sera de retour en 1986. Je 
présume que c’est ce qu’il désire.

Ira que je

Dick Williams

Si ce n’est pas ce qu’il veut, nous 
ne pourrons pas l’obliger à di­
riger l’équipe ».

Virgil prétend pour sa part que 
les Padres l’ont congédié dans le 
but de se débarasser de Wil­
liams.

« En agissant ainsi, ils espè­
rent forcer Dick à démission­
ner», a dit Virgil.

Les Padres n’avaient connu 
qu’une saison gagnante en 13 ans 
d’histoire, avant d’embaucher 
Williams, qui, avant son séjour à 
Montréal, avait mené Boston au 
titre de la Ligue américaine en 
1967 et Oakland à deux victoires 
en Série mondiale, en 1972 et 
1973.

En 1984, les Padres ont rem­
porté leur premier titre de la Li­
gue nationale en gagnant 91 mat­
ches et en défaisant les Cubs de 
Chicago en série de champion­
nat.

Les Padres ont terminé au 
troisième rang de la section

Ouest, la saison dernière.
En apprenait d’autre part, en 

fin d’apres-midi, que la proprié­
taire des Padres, Joan Kroc, ne 
laissera pas Smith et le direc­
teur-gérant Jack McKeon pous­
ser Williams à la retraite.

Ni Williams ni Kroc n’ont été 
consultés avant le congédiement 
de Virgil.

« Je suis très déçue de cette 
décision, a dit Mme Kroc. J’au­
rais voulu en savoir davantage 
■sur le sujet. Je n’ai jamais en­
tendu une mauvaise parole au 
sujet d’Ozzie. Il faudra 
parle à Ballard ».

Mme Kroc a expliqué qu’elle 
laissait Smith — son gendre — et 
McKeon s’occuper des affaires 
concernant l’équipe.

« Mais quand il s’agit de pren­
dre d’importantes décisions, je 
suis seule à le faire. Notamment 
quand elles concernent Dick Wil­
liams, a-t-elle précisé, e serait 
une grave erreur de le laisser 
partir, de racheter son contrat ou 
de le forcer à démissionner en lui 
rendant la vie misérable ».

La propriétaire des Padres a 
indiqué qu’elle rencontrerait Wil­
liams le plus tôt possible pour lui 
assurer sa confiance.

Elle a aussi déclaré qu’il était 
ridicule de croire que les Padres 
pourraient racheter la dernière 
année du contrat de Williams.

« Cela ne se produira pas, a dit 
Mme Kroc. Ils (Smith et Mc­
Keon) devront le payer de leurs 
poches, puisqu’il n’est pas ques­
tion qu’ils utmsent mon argent... 
Je trouve Indécent de racneter 
des contrats dans de telles situa­
tions. Les Padres honoreront le 
contrat de Dick. S’il préfère dé­
missionner, je serai très déçue, 
mais il partira les mains vides. 
Je ne m’attends pas à ce qu’il 
pose un tel geste ».
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LE DEVOIR ECONOMiaUE
Selon le président de I*Association CAO/FAO

Pour les PME québécoises, la haute technologie 
semble être la seule façon de survivre au libre-échange
PIERRE CAYOUETTE

L’heure n’est plus aux beaux dis­
cours sur le « virage technologique ». 
Il faut aller au-delà des pieuses in­
tentions. Devant la perspective im­
minente d’une libéralisation accrue 
des échanges entre le Canada et les 
Etats-Unis, l’industrie québécoise 
doit de toute urgence se tourner vers 
la haute technologie.

C’est ce qu’a déclaré hier M. Mario 
D’Avirro, président de l’Association 
CAO/FAO, à l’occasion de l’ouver­
ture à Montréal du troisième Collo­
que/exposition CAO/FAO-Roboti- 
que. Selon lui, les entreprises québé- 

mentauto

Toyota construira une 
nouvelle usine au Kentucky

DETROIT (AFP) - Toyota 
Motor Corp., filiale américaine du 
constructeur automobile japo­
nais, a annoncé mardi l’acquisi­
tion d’un terrain de 400 hectares 
près de Georgetown dans le Ken­
tucky pour y édifier sa nouvelle 
usine d’assemblage.

La recherche d’un site pour

construire cette unité de fabrica­
tion, dont le coût est estimé à 1500 
millions et qui produira dès la fin 
de 1088 quelque 200,000 voitures 
par an, durait depuis plus de sept 
mois, rappelle-t-on, et a mis en 
concurrence plusieurs Etats amé­
ricains désireux d’attirer des in­
vestisseurs.

User leur
vent rapi 
iroductuon et recourir aux•pr

technologies de conception et de fa­
brication assistées par ordinateur. 
« C’est une question de survie pour 
les PME», a-t-U dit.

« L’automatisation est la seule fa­
çon de faire face à la concurrence 
étrangère et de s’assurer la conquête 
de nouveaux marchés », a-t-il pré­
cisé. La fausse sécurité fournie par 
les quelques barrières tarifaires qui 
persistent risque de s’estomper ra­
pidement.

Selon M. D’Avirro, le Québec n’est 
pas vraiment dans le coup sur le plan 
de la haute technologie. Nous devons 
combler rapidement le retard que 
nous accusons sur l’Ontario, les 
Etats-Unis et le reste du monde in­
dustrialisé. Ce retard, le spécialiste 
l’impute à la structure Industrielle 
québécoise basée sur la PME. Il l’at­
tribue également à la « mentalité » 
des entrepreneurs québécois qui ont 
parfois encore tendance à conadérer 
les technologies de pointe comme 
une menace.

Plusieurs en effet sont démunis et 
effrayés par tous ces acronymes de 
plus en plus envahissants ( CAO, 
FAO, TP AO). Ils craignent l’invasion 
des machines-outils à contrôle nu­
mérique, des ateliers flexibles et des 
robots.

Il faut selon lui cesser de perce­
voir les nouvelles technologies 
comme une menace. « La techno­
logie est plutôt une alliée qui pour­
rait éventuellement sauver les pe­
tites industries québécoises».

Sans espérer un miracle à la ja­
ponaise, M. D’Avirro souhaite voir se 
développer une sorte de « culture 
technologique », une nouvelle men­
talité moins réticente, plus ouverte 
aux changements.

Au Québec, il n’y a pour l’instant 
qu’une soixantaine d’entreprises qui 
utilisent un système CAO/FAO. Une 
centaine ont recours à des machines- 
outils à contrôle numérique. Un 
porte-parole du Centre québécois 
d’informatisation de la production 
(CQIP), M. Robert Lupien, estime 
qu’environ 20 % des entreprises qué­
bécoises ont automatisé leur produc­
tion à des degrés divers. C’est insuf­
fisant.

Le retard du Québec s’observe no­
tamment dans le secteur de la robo­
tique. On estime qu’il n’y a qu’une 
centaine de robots programmables 
en opération au Québec. Le Canada 
en compte près de 1,000, les Etats- 
Unis plus de 14,000. Au Japon, le pa­
radis des robots, on en compte plus 
de 20,000.

Par ailleurs, M. D’Avirro ne cache 
pas que le coût de l’automatisation 
soit élevé, surtout pour une petite ou 
moyenne entreprise. Il faut donc 
bien planifier son « virage technolo­
gique ». Car une machine-outil à con­
trôle numérique coûte au moins 
$ 75,000 et un système (modeste) de 
CAO/FAO se vend $40,000.

1 1
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M. Mario D'Avirro, président de l’Association CAO/FAO, souhaite voir se développer au Québec une nouvelle 
< culture technologique ». Pour plusieurs PME, c’est une question de survie.

Le Québec compte quand même 
quelques exemples d’entreprises qui 
n’ont pas hésité à faire appel aux 
technologies de conception et de fa­
brication assistées par ordinateur. 
Parmi elles, figure « Cutting Tools 
international », une entreprise qui fa­
brique des instruments de haute pré­
cision pour l’usinage de pièces utili­
sées dans l’industrie de l’automobile 
et dans l’industrie de l’aérospatiale. 
L’entreprise prévoit doubler ses ven­
tes cette année. Sa conversion aux 
technologies CAO/FAO en est direc­
tement responsable.

Par ailleurs, les experts du milieu 
évoquent toujours l’expérience de 
Mark Hot, une entreprise qui fabri­
que principalement des systèmes de 
chauffage, de climatisation et de 
ventilation, comme l’exemple parfait 
de réussite en cette matière. Pour 
conserver sa place devenue précaire 
dans un marché extrêmement con­
currentiel, l’entreprise, située à Lon- 
gueU, s’est dotée d’un atelier flexible. 
Le système permet de garder en mé­
moire plus de 9,000 pièces de métal, 
ce qui évite les pertes et permet de 
répondre rapidement aux demandes.

Cette modernisation de la produc­
tion a permis une réduction de l’or­
dre de 80 % de l’inventaire et des dé­
lais de livraison.

Le recours aux technologies de 
conception assistée par ordinateur a 
produit ies mêmes bienfaits chez le 
manufacturier de vêtement mont­
réalais Corning event* Depuis que la 
gradation et le marquage des pa­
trons se font exclusivement par or­
dinateur, la producivité et la qualité 
se sont largement accrues », con­
firme le vice-président M. Frank Sa­

lerno. Cette modernisation des tech­
niques de travail n’a pas entraînée de 
mises à pied parmi ses 150 employés, 
assure-t-11.

Particulièrement vulnérables face 
à l’éventualité d’un accord de libre- 
échange entre le Canada et les 
Etats-Unis, plusieurs des 2,500 entre­
prises du secteur du textile pourrait 
tirer profit des nouvelles technolo­
gies, de façon à améliorer la qualité 
de leurs produits.

Par CAO/FAO (conception et fa­
brication assistées par ordinateur), 
on entend l’intégration des divers ou­
tils technologiques qui servent à l’au­
tomatisation des procédés de l’ingé­
nierie de fabrication.

Le colloque/exposition de l’Asso­
ciation CAO/FA() se terminera de­
main. Une trentaine d’exposants et 
une soixantaine de conférenciers y 
participent.
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CARRIERES ET 
PROFESSIONS
Les postes sont offerts égatement 
aux hommes et aux femmes.

r.

CHEF D’ORCHESTRE
POUR ORCHESTRE SYMPHONIQUE 

DE JEUNES

La candidat davra Mra:
— bon pédagogue et aimer travailler 

avec les jeunes
— posséder une connaissance Impor­

tante des cordes
— une expérience pertinente en direc­

tion d'ensembles
— et une connaissance du répertoire 

pour orchestre débutant
La personne choisie devra passer une en­
trevue devant jury et une audition avec 
piano.
Veuillez envoyer votre curriculum vitae à:

Chef d'Orchaatre
Ofdiaatra daa jaunaa du Waat Island 

100, Douglas Sharxl 
Pointa Clairs, Québsc 

H9R4V1
Date limite: 20 décembre 10SS

LE DEVOIR
vous OFFRE LA QUALITÉ

POUR INSÉRER UNE 
ANNONCE SOUS LA 

RUBRIQUE CARRIÈRES ET 
PROFESSIONS

844-3361

Ce concours
s'adraass aux
moina da 24 ana 
non prolaaalonnals. en collaboration avec: 

Ministre d'État 
O la Jeunette

Pour Informatlont 1 -418-658-1974

REPRÉSENTANT 
DE SERVICE

La Compagnie Hunter Automative 
recherche un représentant de ser­
vice pour notre * équipement per­
fectionné » de parallélisme et d'équi­
librage des roues, de tournage des 
freins et de levage.
Si vous êtes bilingue et avez de l'ex­
périence en mécanique et en élec­
tronique ceci est une carrière excep­
tionnelle avec un salaire des plus In­
téressants.
Répondre en anglais à:
Hunter Automative Equipment Ltd 

861 Denison SL 
Unit 106

Markham, Ont L3R 3L6 
att.: M. R. Jonee

UNIVERSITÉ
YORK

COLLÈGE GLENDON
Département d’études 

françaises et hispaniques
Mise en concours d'un poste, me­
nant à la permanence, de chargé 
d'enseignement en didactique de la 
langue française.
Conditions requises: Maîtrise en di­
dactique des langues, ou équiva­
lent; expérience dans renseigne­
ment du français langue seconde. 
Fonctions: enseignement, recher­
che et participation à l'élaboration 
de programme d'enseignement du 
français langue seconde. Salaire: 
selon la convention collective (mini­
mum 85-86 $23,110, ou selon ex­
périence). Entrée en fonction: 1er 
juillet 1986.
Envoyer curriculum vitae et trois 
lettres de recommandation au Pro­
fesseur Jean-Claude Jaubert, Di­
recteur, Département d'études 
françaises et hispaniques. Collège 
Gtendon, Université York, 2275 
avenue Bayview, Toronto, Ontario, 
M4N 3M6
Conformément aux exigences rela­
tives à l'immigration au Canada, ce 
poste est offert aux citoyens cana­
diens et aux résidents permanents.

COLLÈGE 
DE LA 
GASPÉSIE

CONSEILLER PÉDAGOGIQUE
Le Collège de la Gaspésie est à la recherche d'un conseiller pédagogique, 
temporaire surnuméraire, pour le secteur de l’Éducation des Adultes au 
Centre Spécialisé en Pèches de Grande-Rivière.
ATTRIBUTIONS
— Tracer un profil des travailleurs.
— Décrire quantitativement et qualitativement la formation dispensée dans 

le secteur de la transformation des produits.
— Identifier les besoins de formation.
— Déterminer les clientèles-cibles.
— Élaborer des plans de formation à l'intention des clientèles-cibles en 

faisant état, entre autres, des objectifs généraux, de certains éléments 
de contenus et des formats pédagogiques.

— Valider les plans de formation auprès de la clientèle potentielle.
— Recommander un plan de développement de programmes à moyen ou 

long terme.

QUALIFICATIONS
— Diplôme universitaire terminal de 1er cycle dans un champ de 

spécialisation approprié à l'emploi.
Autres exigences
— Connaissance du milieu de la pèche, principalement pour le secteur de 

la transformation.
— Capacité d’élaborer des plans de formation et de rédiger des rapports. 
SALAIRE DE BASE: 22 904 $ à 39 428 $.
DURÉE DE L’EMPLOI: environ 24 semaines à compter du 13 janvier 1986.

Les candidatures accompagnées d'un curriculum vitae et des relevés de no­
tes doivent parvenir avant le 18 décembre 85 au:

SERVICE DU PERSONNEL 
Collège de la Qaspésie 
C.P. 590 
Gaspé (Québec)
GOC1R0

LA COMMISSION SCOLAIRE DE JOUTEL-MATAGAMI
recrute un

PROFESSEUR D’ANGLAIS LANGUE SECONDE
Description de l’emploi:

— enseignement de l’anglais, langue seconde, au premier 
cycle du secondaire, de janvier à juin 1986.

Quelltleations:
— diplôme d'enseignement avec spéciaiisation en angiais, 

langue seconde.
Conditona:

— selon les conventions collectives
— prime de disparités régionales
— avec dépendant $4,545.00 (au prorata)
— sans dépendant $3,179.00.

Date d’entrée an fonction:
— 6 janvier 1986.

Lieu d’aflectatlon:
— Matagami, à l'Ecole Polyvalente Le Delta.

Envoyer curriculum trttao à:
Mme Catherine Boulay 
Agente d’administration 
aux Reeeourcee Humaines 
C.P. 190
Matagami, Qué. JOY 2A0 
Tél.: (810) 739-4361

* Fin du concoure le 13 décembre 1985.

Directeur exécutif 
Affaires francophones
Le CONSEIL DES MINISTRES, le bureau des affaires francophones, qui est chargé de 
mettre sur pied des politiques pour favoriser la promotion, l'accessibilité et l'expansion 
des services en français, est è la recherche d'une (jersonne pour exercer les fonctions 
de directeur exécutif. Par rintermédiaire du ministre responsable des Affaires franco­
phones, vous serez chargé de: conseiller le cabinet sur la conception et la mise sur pied 
de services en français et sur les relations avec la population francophone de l'Ontario: 
exercer la direction d'une équipe chargée de la conception, de l’élaboration et de la 
mise sur pied des projets, des politiques et des programmes liés à la création de servi­
ces en français: superviser la bonne gestion du fonds d'aide aux communautés: prési­
der le comlM Interministériel des coordonnateurs des services en français: travailler en 
collaboration étroite avec tous les senhcas gouvernementaux chargés de préparer les 
politiques sur la langue française: assurer la liaison antre les comités du cabinet, les 
agences centrales et les autres paliers ministériels et gouvernementaux pour voir A ce 
que le bureau des affaires francophones reste la point stratégique pour la coordination 
des projets fi court et à long terme du gouvernement en ce qui a trait aux affaires fran­
cophones.

Lieu da travail: Toronto.
Exigencaa: Expérience considérable dans des postes cadres de gestion: excellente 
connaissance daa questions relatIVN aux francophonM en Ontario: avoir i son acquis 
des réussites, des réalisations et avoir démontré ses qualltét da chef dans ses ralationa 
interpersonnalist dans le cadra d'activitéa da création al de planiflcatlun ainsi que ses 
aptitudes pour les communlcationa, l'analyse et rorganisatlon; aptitudes à motivar la 
personnel cadre: faire preuve da tact st de diptomatle; une excallanta connaissance de 
l'anglais et du français est esaentMIa.
Ce poste devrait intéresser las parsonnaa dont le salaire ae situe actuellement aux alen­
tours de 60 000 S.
Prière de taira parvenir Isa candidatum avec curriculum vitas an Indiquant la n* da 
rioaalar CO-22/184 avant la 20 décsmbrs 1985 i l'adrasaa aulvanta: Sseréfatra aaécu- 
Uf, nominallon al oompansaBon daa oadrat, Commission do ta fonellon pubNqua, bu- 
raau 340, Ëdifloe Frost Sud, Qussn's Park, Toronto (Ontario) M7A1ZS.

ChwioM d’ombauoho égntoo pour tout
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